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Gérin-Lajoie fait face à un auditoire hostile
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Murmures, 
méfiance, 

soupçons...
L'emprunt par la province 

de $75,000,000 à un taux d'in
térêt de 6 pour cent a suscité 
des grognements de colère à 
peine dissimulés dans certains 
milieux gouvernementaux.

Ce qui a piqué ces milieux, 
c’est le taux d'intérêt que l’on 
estime trop élevé, exorbitant 
et injuste.

Au fait, pourquoi la pro
vince serait-elle forcée de 
payer un intérêt de 6 pour 
cent alors que d’autres pro
vinces et même des municipa
lités peuvent emprunter à de 
meilleures conditions ?

Les questions surgissent de 
toutes parts. Est-ce que les 
investisseurs sont en désac
cord avec la politique du 
Québec, et se croient-ils ca
pables de forcer le gouverne
ment (le peuple, en défini
tive) à payer plus cher ses 
emprunts ? Les compagnies 
d’assurances, qui sont parmi 
les plus gros acheteurs d’obli
gations du gouvernement, veu
lent-elles faire sentir au Qué
bec leur opposition au projet 
de caisse de retraite québé
coise ?

L’observateur qui tente de 
jeter un regard froid sur la 
situation se demande forcé- 

. ment :
1. Pourquoi ces sourds mur

mures, au sein même du gou
vernement, à l'égard de cet 
emprunt ? Cela n’est pas nor
mal.

2. Les méfiances provien
nent-elles de soupçons fondés, 
ou fait-on face à une crise 
d’émotivité irraisonnée ? Là
Voir DEMOCRA‘1 lE en page 2

L'ARMEE REGNE 
AU HONDURAS

L'armée s’est installée au 
pouvoir au Honduras après 
avoir renversé hier le pré
sident Villeda Morales, qui 
a été envoyé en exil à Costa 
Rica. Washington a suspen
du ses relations diplomati
ques et son aide économi
que à Tegucigalpa. (Voir 
détails en page 23)

Montréal, vendredi 4 octobre 1963 / saint François d'Assise, confesseur.
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M. Donald Gordon 
demeure au CNR
OTTAWA — (J.C.) — Le pre

mier ministre, M. Pearson, a 
annoncé ce matin le réengage
ment de M. Donald Gordon 
comme président des Chemins 
de Fer nationaux.

En annonçant le renouvelle
ment de mandat du fonction
naire le mieux payé de l’ad
ministration fédérale < $75,000», 
M. Pearson a déposé le rapport 
d’une enquête effectuée au sein 
des Chemins de Fer nationaux 
sur le traitement des fonction
naires de langue française et 
les moyens qu’entend prendre 
cette société pour remédier à 
certaines anomalies.

La déclaration du premier 
ministre n’a suscité aucun com
mentaire de la part de l’Oppo
sition.

On se rappelle qu’en novem
bre dernier, M, Gordon fut la 
victime d’autodafés symboli
ques dans plusieurs villes de la 
province par suite de certaines 
déclarations qu’il fit devant le 
comité parlementaire des che
mins de fer.

M. Gordon avait déclaré en 
substance qu’il se moquait éper-

La cause Lemire

Québec obtient la 
permission d'aller 
en Cour suprême

QUEBEC. (PC) - La couron
ne a obtenu de la Cour suprême 
la permission d'en appeler du 
renversement en cour d'appel 
de la sentence de trois mois de 
prison imposée i Rosario Le
mire, ancien chef de la police 
des liqueurs, pour fraudes en
vers le gouvernement provin
cial à l'aide de comptes de 
dépenses fictifs.

L'audition devrait avoir lieu 
en janvier prochain.

duement qu’aucun de ses em
ployés parlât Français ou Gaé
lique, et que jamais il n’accor
derait de promotion à personne 
sous prétexte que celle-ci se
rait d’origine française, irlan
daise ou autre.

A la suite de ces déclarations 
également, les députés du Qué
bec de tous les partis avaient 
conjointement réclamé le con
gédiement de M. Gordon.

Enfin, lors du caucus libéral 
de fin de semaine, plusieurs 
députés appuyés en cela par 
certains ministres ont réclamé 
avec véhémence la tête de M. 
Gordon. Affirmant qu’aux yeux 
du Québec, ce dernier était 

Voir GORDON en page 2
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Paralysé, le pDcf^e Montréal 
est entouré de barricades
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Le cardinal Spellman 
est violemment opposé 
au diaconat des laïcs
CITE DU VATICAN. <UPI) 

— Interprétant la pensée des 
éléments conservateurs au con
cile, le cardinal Francis Spell
man, archevêque de New York, 
s’est attaqué violemment au
jourd’hui à une proposition faite 
à l’assemblée pléniaire d’hier et 
recommandant le rétablisse
ment dans l’église catholique de 
l’ordre des diacres ayant la 
faculté de se marier (diaconat 
laïc).

Le dignitaire a dit que “plu
sieurs difficultés d’ordre pra
tique” surgiraient si l’on per
mettait au diaconat laïc de re
naître. La principale serait que 
quantité d’hommes opteraient 
pour le diaconat et une femme, 
plutôt que pour la prêtrise et 
le célibat.

Selon le cardinal Spellman, 
“le nombre croissant de laï
ques engagés” dans l’église ca

tholique rend inutile l’irtitiative 
de rétablir le diaconat laïque 
à perpétuité. Le prélat a re
connu que le diaconat laïque 
existait dans les premiers 
temps de l’Eglise. On en parle 
même dans le Nouveau Testa
ment. Mais, a-t-il dit, avant de 
le faire renaître, les pères con
ciliaires feraient bien de voir 
quelles ont été les raisons qui 
ont fait qu’on l’a aboli il y a 
des siècles.

—Tout ce qui est ancien n’est 
pas nécessairement bon”, s’est 
écrié l’archevêque dont l’inter
vention a été vigoureusement 
appuyée par deux cardinaux 
italiens, également de menta
lité conservatrice, le cardinal 
Ernesto Ruffini, archevêque de 
Palerme en Sicile, et le cardi
nal Antonio Bacci, membre de 
Ja Curie.
Voir LE CARDINAL en page 2

par Jacques LAFRENIERE

Les 3,800 débardeurs 
des ports de Montréal, 
Québec et Trois-Rivières 
ont quitté le travail ce 
matin pour appuyer leurs 
revendications.

La grève a débuté à mi
nuit dans les ports de 
Québec et de Trois-Riviè
res. A Montréal, l’Associa
tion internationale des dé
bardeurs a permis que 
soit terminé le charge
ment ou le déchargement 
des navires. Selon la po
lice du port, les derniers 
débardeurs ont cessé leur 
travail vers 12 h. 20 ce 
matin.
Le médiateur nommé par le 

ministre fédéral du Travail, 
a rencontré ce matin, à 10 h., 
au Reine-Elisabeth, les deux 
parties, comme il l’avait an
noncé ce matin, après une 
longue séance de négociation. 
Le juge René Lippé n’a pas 
voulu faire de commentaires 
sur les pourparlers en cours. 
Mais il semble que son inter
vention sera bientôt couronnée

Martineau 
comparaîtra 
le premier
Le conseiller législatif Gé- 

raid Martineau sera le pre
mier à subir son enquête pré
liminaire. La date de ta compa
rution a été fixée au 8 octobre 
et M. Martineau devra répon
dre à 11 chefs d'accusation.

Les autres personnes contre 
lesquelles le gouvernement in
tente des poursuites de fraude 
subirent leur enquête plus tard 
au cours du mois. MM. Antonio 
Talbot et Arthur Bouchard le 
24 octobre, M. Alfred Hardy le 
1S octobre et M. Joseph-De

rie succès, car on apprend de 
source syndicale, que la partie 
patronale a déjà commencé à 
faire certaines concessions.

De toute façon, le gouverne
ment fédéral est prêt à “pren
dre les mesures nécessaires” 
pour écourter la grève, si le 
juge Lippé échoue dans sa ten
tative d’amener les parties à un 
accord. Le ministre du Travail, 
M. Allen MacEachan, a fait 
une déclaration en ce sens, hier, 
aux Comunes.

Les barricades
Pour la première fois dans 

son histoire, le port de Montréal

a été barricadé. En effet, 
d’après une entente entre le 
syndicat et le Conseil des ports 
nationaux, il a été convenu que 
des barricades seraient érigées 
à toutes les entrées du port, 
sauf trois.

Cette mesure a pour but d’évi
ter d’abord que des grévistes 
pénètrent dans le port, et aussi 
d’empêcher que des briseurs de 
grève ne s’introduisent dans 
les lieux.

Les corps policiers du port 
et de la ville de Montréal n’ont 
signalé aucun incident grave 
ce matin. Les policiers contrô
lent les allées et venues de

27 navires sont 
immobilisés

par Denis MASSE

A 10 h. ce matin, 27 navires, 
côtiers et océaniques, étaient 
paralysés par la grève des dé
bardeurs dans les trois ports 
de Montréal, Trois-Rivières et 
Québec.

L’arrêt de travail de quelque 
3.800 débardeurs dans les trois 
ports menaçait d’affecter en
core une longue caravane de 
navires s’avançant dans le 
golfe en direction de ces ports.

Un premier navire russe de
vait jeter l’ancre au large de 
Longue-Pointe ce matin; il ne 
bougera pas tant que durera la 
grève des débardeurs. Battant 
pavillon soviétique, le “Bresh- 
tau” est le premier transport 
de blé à être affecté par la 
grève.

On prévoit que de nombreux 
navires s'arrêteront à Lanoraie 
en fin de semaine au lieu de 
continuer leur route jusqu'à 
Montréal où il leur est impossi
ble d’accoster faute de lama- 
neurs. Les lamaneurs sont 
chargés rie l’amarrage des na
vire el ce travail est accompli 
à Montréal par les débardeurs.

Le nombre des navires tou
chés par la grève se répartit

comme suit : à Montréal, 13 
acéaniques et 8 navires côtiers; 
à Trois-Rivières, deux océani
ques et à Québec, deux océani
ques et deux navires côtiers.
.Deux paquebots, le “Carma- 

nia”, de la ligne Cunard et
Voir NAVIRES en page 2

Flora dévaste 
le sud d'Haïti
SAN JUAN, Porto Rico. 

(UPI) — L'ouragan Flora s'est 
attaqué ce matin à la région 
sud-orientale de Cuba, où sa 
trouve la base navale améri
caine de Guantanamo, après 
avoir frappé Haïti.

La tempête a dévasté la pé
ninsule de Tiburon, région mon
tagneuse du sud d'Haïti, Les 
communications par téléphone 
et télégraphe sont rompues 
avec ce pays. Les renseigne
ments sur les dégâts causés 
par l'ouragan sont donc encore 
très sommaires.

Voir FLORA en page 2

Prague libère cinq 
évêques catholiques

PRAGUE. (AFP) - L’agence 
de nouvelles "CETERA" a con
firmé, hier, que le gouverne
ment tchécoslovaque a pris la 
décision de libérer de leur inter
nement l’archevêque Joseph Be- 
ran, primat de Tchécoslovaquie, 
et l’évéque Karel Skoupy.

D’autre part, le président de 
la République tchécoslovaque a 
accordé l’amnistie et a libéré 
trois autres évêques : NNSS 
Jan Vojtassak, Stanislav Zela 
et Ladislav Hlari.

Cette nouvelle, inattendue 
pour la plupart des gens, a été 
saluée avec satisfaction au Va
tican, qui a aussitôt laissé en

tendre qu’il se pourrait que le 
prélat vienne à Rome partici
per au concile oecuménique.

On croit savoir que la décision 
du gouvernement de Prague 
semble être l’aboutissement de 
contacts secrets qui ont eu limi 
çes derniers temps. Ce qui per
mettrait de croire qu’un accord 
est à la base de celte libération 
et que par conséquent l'arche
vêque de Prague et les quatre 
autres membres de l’épiscopat 
tchécoslovaque devraient re
trouver leur statut

L'attitude du gouvernement 
tchécoslovaque contraste avec 
les nouvelles venant de Poiogne

où, depuis la première phase du 
concile qui avait été caractéri
sée par les bonnes dispositions 
du pape Jean XXIII à l’égard 
du monde de l’Europe orientale, 
la situation de l’Eglise, loin d'é
voluer dans un sens favorable, 
semble avoir empiré.

On a appris, en effet ces 
jours-ci que 25 évéques se sont 
vus refuser leurs passeports.

Mgr Joseph Beran, dont on a 
parlé sous le pontificat de Jean 
XXIII comme un des trois pré
lats que le défunt pontife avait 
réservés comme cardinaux “in 
petto”, est né le 29 décemtre 

Voir EVEQUES tn page 2

SHERBROOKE, (par J.-V.D.) 
— Poursuivant sereinement sa 
tournée d’information en faveur 
du bill 80, c’est dans un territoi
re hostile, dans un diocèse répu
té pour son opposition au minis
tère de l’Education que s’est 
aventuré hier M. Paul Gérin- 
Lajoie. Troisième journée de 
sa visite dans les Cantons de 
l’Est, le ministre de la Jeu
nesse a dù affronter dans le 
même après-midi les questions 
souvent ambiguës des étudiants 
de l’Université de Sherbrooke et 
celles, tout empreintes de gra
vité académique, des proles- 
seurs d’une institution qui fut 
fondée ii y a moins de dix ans 
par l’un des adversaires les 
plus farouches du projet de loi, 
Son Exc. Mgr Georges Cabana.

Si dans l'ensemble la tournée 
du ministre a été couronnée 
de succès elle perd aujourd’hui 
un peu de sa vigueur. Ainsi, à 
Sherbrooke même, moins de 
400 personnes se sont déplacées 
hier soir pour l’entendre à l'au
ditorium St-Charles.

Son auditoire était plus nom
breux le midi dans la cafétéria 
de l'Université, et plus attentif 
dans l'auditorium de l’Universi
té Bishop, où M, Gérin-Lajoie 
a également pris la parole.

Fin de la tournât
Le ministre a donc décidé 

de mettre fin à sa campagne, 
qui se terminera à la mi-octo
bre à Montréal une fois qu’il 
aura rencontré notamment les 
groupements juifs et protes
tants de la métropole. On ne 
cache pas que la décision du ca
binet de reporter du 9 au 25 no
vembre l'importante conféren
ce fédérale-provinciale sur la 
fiscalité risque de fausser la 
stratégie du ministre. En ef
fet. M. Lesage a laissé entendre 
que cette conférence pourrait

Voir BILL 60 en page 2

ceux qui vont dans le port : 
les ouvriers qui ne sont pas 
membres du syndicat en grève 
et les routiers qui transportent 
le ravitaillement des navires 
accostés. Les autres doivent 
avoir de bonnes raisons et 
d’abord obtenir un laissez-pas-

Voir LE PORT en page 2

Il meurt en 
sauvant le 
policier qui 

l'avait arrêté
Un camionneur, M. Lucien 

Beauvais, 50 ans, de St-Cons- 
tant, est mort hier, peu après 
avoir été arrêté par un policier 
auquel il devait sauver la vie.

Selon des policiers de La 
Salle, M. Beauvais venait d’ef
fectuer un virage interdit lors
qu'une auto-patrouille l’obligea 
à immobiliser son véhicule sur 
le pont Honoré-Mercier.

Il se tenait debout entre son 
lourd camion et l’automobile 
des agents Maurice Marsolais 
et Gaétan St-Denis lorsqu’un au
tre camion ne put freiner à 
temps et heurta violemment le 
véhicule de M. Beauvais.

Coincé entre son camion el; 
l'auto des policiers, M. Beau
vais a été écrasé, niais il a 
eu le temps de repousser l’agent 
St-Denis qui aurait pu connaître 
le même sort.

— “Il a pensé à moi avant 
de penser à sauver sa propre 
vie,” a déclaré peu après le 
constable de 24 ans qui n’a 
subi que des blessures superfn 
cielles à un bras et à une 
jambe.

M. Beauvais devait mourir 
peu après son admission à l'hô
pital Général de La Salle,

M. Ross Buchanan. 27 ans, de 
Howick, le conducteur du 
deuxième camion, se tira in
demne de cet accident.

VOULEZ-VOUS ACHETER CETTE EGLISE ? - C'est Fancier*, 
ne cathédral* des Ukrainiens orthodoxes, ru* Delorimier, 
abandonné* l'année dernièra car alla était trop petit*. Depuis 
une semaine, «lia est à vendre, au pis aMer. â louer.
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Valachi sera interrogé par la Gendarmerie royale

LE PRESIDENT DE LA SUCCURSALEj/o ae l'Association internationale des 
débardeurs (CTC), M. Paul Asselin, (à gauche) s’entretient avec le vice-pré
sident du Conseil du district de l’Atlantic, M. Gérard Tremblay.

LE PORT
* SUITE DE LA PACE 1

ser. La mesure s’applique éga
lement aux journalistes.

Le conflit
Les débardeurs ont décidé de 

se mettre en grève pour obtenir 
une augmentation de salaire et 
des améliorations aux condi
tions de travail et au fonds de 
retraite.

Ils demandent que leurs sa
laire soit haussé de 35 cents 
l’heure, plus 10 cents en béné-

••

Le juge RENE LIPPE
fices marginaux, en l’espace de 
deux ans. Quant aux condi
tions de travail, les débardeurs 
désirent que les armateurs fas
sent au moins quelques conces
sions sur un ou deux des cinq 
points litigieux, quitte à étu
dier les autres plus tard.

La Fédération des armateurs 
et les cinq succursales du syn
dicat impliqué dans ce conflit, 
ont rejeté la semaine dernière 
les recommandations d’une 
commission de conciliation pré
sidée par le juge Robert La- 
fleur, de Montréal. Le juge La- 
fleur recommandait notamment 
une augmentation horaire de 22 
cents échelonnée sur deux ans, 
y compris 3 cents en bénéfices 
sociaux.

Un porte-parole du syndicat 
a déclaré ce matin que la Fédé
ration des armateurs du Canada 
avait offert une augmentation 
de 25 cents l’heure au cours des 
pourparlers devant le juge 
Lippé. Le président du comité 
de négociation de la Fédération, 
M. E. M. Strang, a démenti 
cette informaiton.

gion touchée par le port de 
Montréal. Or, les débardeurs 
ont manutentionné l’an dernier 
21.785,000 tonnes de marchandi
ses dans le havre montréalais.
A raison de 260 jours de tra
vail, on en arrive à une perte 
de $400,000 par jour.

Déjà, trois paquebots tran
satlantiques transportant près 
de 2,000 passagers ont négligé 
de venir à Montréal cette se
maine, pour faire demi-tour à 
Québec dans le but inavoué 
mais assez évident d’éviter de 
séjourner inutilement dans les 
ports du St-Laurent.

Travail contra la montre
Certains armateurs faisaient 

diligence hier soir pour ache
ver le chargement de leurs 
navires dans le port de Mont
réal et précipiter leur départ 
avant que la grève n’éclate.

Trois ou quatre cargos ont 
levé l’ancre dans la nuit em
portant vers l’étranger des car
gaisons chèrement disputées. 
Une équipe de débardeurs a 
poussé la galanterie jusqu’à 
compléter un chargement qui • 
s’est terminé à 12 h. 20, soit 20 
minutes après la mise en vi
gueur de la grève.'

Pour peu qu’elle se prolonge, 
la grève des débardeurs dans 
les trois principaux ports du 
St-Laurent entravera sérieuse
ment la livraison des 238 mil
lions de boisseaux de céréales 
achetés par la Russie il y a 
trois semaines. Déjà, la ferme
ture de la Voie maritime et la 
formation des glaces à la sur
face du fleuve à la mi-décem
bre, faisaient craindre de ne 
pouvoir remplir la commande 
soviétique dans le délai prévu.

doit, n’ayant pas elle-même 
ses propres experts, s’en re
mettre à une institution pri
vée (connue sous le nom de 
syndicat), qui agit pour elle.

Tout cela fait penser au 
petit commerçant qui se pré
sente chez un gérant de ban
que pour lui demander un 
emprunt.

On veut savoir pourquoi il 
emprunte, quel est son carac
tère, quels sont ses revenus, 
s’il sait gérer ses affaires, s’il 
désire de l’argent pour des 
projets qui ne tiennent pas 
debout, puis on fait une pe
tite enquête pour apprendre 
ce qu’on dit généralement du 
commerce en question et du 
commerçant lui-même.

Tout cela est normal. C’est 
un cas de routine.

Dans le cas d’un gouverne- 
•f ;t qui désire
W- ' forte somme

NAVIRES
SUITE DE LA PAGE 1

T’Homeric’’, des Home Lines, 
encore amarrés à Québec, se 
dirigeront en mer avec leurs 
passagers mais sans cargaison.

Pour Montréal seulement, on 
calcule que l'arrêt de travail 
dans le port peut coûter $400,- 
000 par jour à la région métro
politaine.

Une étude savante menée ré
cemment à Philadelphie sert 
de point de comparaison pour 
établir à $5 la tonne les profits 
réalisés par la manutention des 
marchandises dans toute la ré-

DEMOCRATIE
SUITE DE LA PAGE 1

encore, quelque chose ne tour
ne pas rond.

Il n’est pas facile au pro
fane de savoir comment un 
emprunt est effectué ni de 
découvrir les circonstances 
qui influent sur une opération 
gardée secrète jusqu’au mo
ment où elle est lancée.

De plus, si le peuple est 
appelé à payer les frais des 
mauvais calculs que peuvent 
faire certaines personnes dans 
une opération de ce genre, la 
plus grande partie de la popu
lation n’est pas en mesure de 
s’en rendre compte.

Tout cela est essentielle
ment mystérieux, sauf pour 
les quelques personnes qui 
connaissent à fond les opéra
tions financières.

Mais lorsqu’on sonde les 
spécialistes, une bonne partie 
du mystère disparait.

Nous avons expliqué, hier, 
que le ministère des Finances 
n’a pas les experts indispen
sables à la surveillance des 
meilleurs intérêts de la pro
vince. C’est là une faiblesse 
qui remonte bien loin dans 
l’histoire du Québec, faiblesse 
qui existe d'ailleurs dans 
d'autres provinces.

Mais le fait central, la pre
mière réalité dont nous infor
ment les spécialistes, c’est 
que la province, lorsqu’elle 
désire emprunter de l’argent,

Le différend des Grands Lacs

Le gouvernement ne semble pas 
pressé de passer aux actes
par Jean CHARPENTIER

OTTAWA. — La répugnance 
du gouvernement à passer de 
la parole aux actes dans l'affai
re des Grands Lacs est de plus

en plus évidente à Ottawa où 
les efforts, de dernière heure 
succèdent aux tentatives ulti
mes en vue d’un règlement 
"privé” du différend.

A trois reprises déjà, le 
ministre du Travail, M. Mac- 
Eachen, a refusé l'occasion qui 
lui était offerte de saisir les 
Communes de son projet de

"Un certain séparatisme" 
est nécessaire - Johnson

au moins spécifier .qu'il existe 
des communautés non-catholi
ques qui prêchent l'évangile du 
Christ et qui pratiquent quel
ques-uns des grands sacre
ments, a conclu l’archevêque.

*>

"CANADIANA"
Grand assortiment à prix raisonnables
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emprunter 
... ... te d’eff„ent,

Vopération est infinviir7^ plus 
complexe, car l’aJ'’WtW0' 
vient pas d’une^ 
mais de plusieurs Chines ae 
compagnies et de milliers de 
gens à l’aise qui ont de gros
ses sommes à prêter.

Ces gens font confiance à 
des maisons de courtiers en 
valeurs mobilières qui elles, 
à leur tour, font partie d’un 
syndicat.

■Le gouvernement ne peut 
négocier avec tout ce monde, 
expliquer à chacun tous les 
détails de sa situation finan
cière. Il négocie avec une 
maison qui, elle, tâte le pouls 
du monde de la finance et 
tente d’en arriver à un taux 
d’intérêt qui intéressera suffi
samment les prêteurs d’argent 
pour assurer le succès de 
l’emprunt.

Beaucoup d’éléments en
trent en ligne de compte 
quand il s’agit d’évaluer ce 
qui intéressera le marché de 
l’argent.

Nous ne pouvons les men
tionner tous d’un seul coup. 
Toutefois, un de ses facteurs 
est le “climat politique” de 
l’Etat qui tente d’obtenir de 
l’argent.

Il faut parler, en premier 
lieu, de ce fameux “climat 
politique” car. en sondant un 
peu le milieu de la finance, 
ces deux mots sont revenus 
à la surface plus souvent qu’à 
leur tour.

“Vous comprenez, avec tout 
ce tapage indépendantiste,1 les 
bombes du FLQ et le climat 
politique actuel, quand un 
gouvernement veut emprunter 
plusieurs millions pour 25 
ans, il doit faire quelque cho
se pour aguicher les institu
tions prêteuses ... Enfin, les 
prêteurs se posent des ques
tions ...”

Voilà le genre de réponses 
aux questions que l’on pose 
sur le taux d’intérêt du der
nier emprunt de la province.

Mais il faudrait être bien 
naïf pour croire que c’est là 
toute la vérité, ou même ta 
plus grande partie de la vé
rité. La preuve, c’est qu’à six 
pour cent, les obligations du 
gouvernement se sont littéra
lement enlevées dans un en
thousiasme peu commun. Au 
point qu’à peine deux heu
res après leur mise en mar
ché, ces obligations se ven
daient déjà plus cher qu’elles 
n’avaient été payées.

Ce n’est pas là l’attitude de 
gens qui tremblent à cause 
du “climat politique”. C’est 
plutôt le geste de gens qui se 
hâtent de conclure une bonne 
affaire. A 5.7 pour cent, on a 
peur ! A 6 pour cent, on est 
brave !

Il faut donc, de toute évi
dence, scruter plus profondé
ment pour tenter de compren
dre toute cette affaire.

Il faut scruter l'attitude des 
grandes maisons de finance, 
anglo-saxonnes en meiorité, vis- 
à-vis la politique du gouverne
ment actuel. Il faut scruter 
le mécanisme .auquel le gou
vernement recourt pour fair# 
ses emprunts. Il faut savoir 
aussi si on s'adresse à un 
marché trop restreint, un peu 
gâté, et se demander si un 
marché plus vaste ne serait 
pas plus avantageux.

C'est ce dont nous vous en
tretiendrons ces prochains {ours.

(Tous droit» réservé»)

par Jacques PIGEON
Après avoir affirmé que "le 

fédéralisme canadien n’existe 
plus, à toutes fins pratiques”, 
M. Daniel Johnson a soutenu 
“qu’un certain séparatisme” est 
nécessaire. Il faut d’abord, a-t- 
il dit, renoncer à l’impossible 
unité si nous voulons parvenir 
à l’union.

Aux membres du club Riche
lieu-Montréal, le chef de l’oppo
sition et de l’Union nationale 
a rappelé que le séparatisme, 
à son avis, n’est pas la seule 
ni la meilleure solution, “bien 
qu’il ne faille, pour aucune 
considération, l’écarter au dé
part”.

Le chef de l’Union nationale 
prononçait une conférence qui 
semblait être un résumé des 
positions officielles de l’UN sur 
la cause du biculturalisme : une 
sorte de grande charte natio
naliste.

Au cours de cette conférence, 
exempte de toute allusion poli
tique et intitulée : “Pour un 
Québec libre dans un Canada 
nouveau”, le député de Bagot 
a fait part des constatations les 
plus significatives qu’il ait rap
portées de son voyage dans 
l’Ouest canadien, l’été dernier.

Il a déclaré que les habitants 
des autres provinces se pré
occupent de refaire la Constitu
tion, mais dans une optique bien 
différente de la nôtre. “Nous, 
qui sommes de culture fran
çaise, nous voulons refaire la 
Constitution pour éviter d’être 
engloutis dans le grand tout 
canadien. Nos partenaires veu
lent refaire la Constitution pour 
éviter d’être eux-mêmes en
gloutis dans le grand tout amé
ricain”. 1

Nous voulons, a-t-il dit, un 
Québec fort et libre disposant 
librAm-}» de tops les instru

ments politiques et fiscaux qui 
lui sont nécessaires comme res
ponsable d’une culture parti
culière. Nos compatriotes, par 
contre, veulent un Canada fort 
et uni pour résister aux sé
ductions de l’américanisme.

Feu le fédéralisme
Pour M. Johnson, le fédéra

lisme canadien n’existe plus.
Il n’en reste que les formes 
extérieures et le vocabulaire. 
“Au Canada, nous avons une 
constitution qui n’a jamais été 
abolie officiellement, mais qui 
est devenue lettre morte, puis
que le gouvernement central a 
cessé de s’y conformer”.

Ce n’est donc plus la Consti
tution, mais la volonté d’Ottawa 
qui est la loi suprême du pays. 
C’est de la volonté d’Ottawa 
que dépendent désormais les 
pouvoirs des provinces. Celles- 
ci se trouvent dépouillées des 
pouvoirs exclusifs ou souverains 
qui leur avaient été attribués 
en 1867.

La grand* erraur
“La grande erreur, ce fut de 

couler toutes les provinces dans 
le même moule constitutionnel, 
comme si chacune devait être 
semblable aux autres et évoluer 
dans P même sens”.

Le député de Bagot ajoute 
qu’après 96 ans nous sommes 
toujours attachés au même ba
teau, mais nous ramons en 
sens contraire. La Confédéra
tion actuelle repose sur une 
“gigantesque méprise”.

Harmonisation
M. Johnson pose ensuite la 

question • Je séparatisme doit- 
il aller jusqu’à l’indépendance 
totale du Québec? “Ce n’est 
pas la seule ni la meilleure so
lution, bien qu’il ne faille pas 
l’écarter au départ”.

"Il doit sûrement être possi
ble d’établir des structures com

munes pour gérer nos intérêts 
communs”... mais “cela sup
pose qu’il y aura au sommet 
un organe au sein duquel les 
deux nations pourront coopérer 
sur un pied d’égalité”.

Et d’après le chef de l’Union 
nationale, cet organe “pourrait 
être un Sénat électif transformé 
en Chambre des nationalités. 
Cela, a-t-il dit, suppose que les 
pouvoirs des orovinces ne seront 
plus coulés dans un moule uni
que, mais accordés aux respon
sabilités de chacune".

Tout au long de mon voyage 
dans l’Ouest, a ajouté le chef 
de l’U.N., j’ai dit à nos com
patriotes que pour éviter la 
“séparation totale, il faut un 
Québec libre dans un Cànada 
nouveau, un Canada résolument 
à “deux nations".

M. Johnson croit donc qu’à 
une charte des droits de l’hom
me doit s'ajouter une charte 
des droits nationaux, “garan
tissant une égale protection à 
la population anglaise du Qué
bec et aux populations françai
ses des autres provinces qui 
ne devraient, en aucune façon, 
être considérées comme des 
minorités ordinaires”.

Puis en terminant, le chef de 
l’U.N. a cité ceci du philosophe 
Arnold Toynbee : Les deux peu
ples du monde qui ont le plus 
de chances de durer jusqu’à la 
fin de l’histoire sont : les Chi
nois et les Canadiens français.

“Indépendant ou non, conclut 
M. Johnson, il y aura toujours 
l’Etat du Québec. Mais il n’y 
aura bientôt plus de Canada si 
l’on ne se résout fermement 
et à brève échéance, à en faire 
un pays anglais-français, un 
Canada nouveau parce que vé
ritablement à “deux nations”.

BILL 60

LE CARDINAL
SUITE DE LA PAGE 1

Le cardinal Ruffini a même 
demandé qu’on fasse disparaî
tre complètement la proposition 
des documents officiels, attendu 
qu’elle met en danger le prin
cipe même du célibat ecclé
siastique. Le cardinal Bacci 
appuie cette demande.

Le culte marial
Il n’y a pas eu d’autres in

terventions sur la question au
jourd’hui. Cependant, un autre 
prélat américain a fait écho 
à une intervention faite par un 
archevêque d’Amérique latine 
en marge du culte marial. Il a 
déploré les nombreuses dévia
tions “blasphématoires” qu’en
traînait ce culte. Il a dit qu’il 
fallait inclure le schéma sur la 
Vierge dans celui de “de 
ecclesia” de manière à ne pas 
accorder une importance exa
gérée à la question et encou
rager, par le fait même, les 
déviations déjà trop nom
breuses-

Mgr Baudoux intervient
S’inquiétant de l’exclusivisme 

catholique, l’archevêque de St- 
Boniface au Manitoba, Mgr 
Maurice Baudoux, s’est élevé 
avec vigueur contre le silence 
dont font preuve les documents j 
officiels en ce qui concerne les 
pratiques existantes dans les 
églises autres que l'église ca
tholique.

De la manière que ces docu
ments sont rédigés, a dit l’ar
chevêque, on pourrait croire 
que l’église catholique est d’avis 
que le véritable épanouisse
ment chrétien n'est possible 
que pour ceux qui en sont les 
fidèles, et non pour ceux ratta
chés aux autres cultes organi
sés. Les documents devraient 
♦-----------------------------------------

SUITE DE LA PAGE 1
durer longtemps, et l’on craint 
dans ces conditions qu’il ne soit 
impossible de glisser un session 
spéciale pour T’adoption du bill 
60 entre le terme des entretiens 
d’Ottawa et le congé des fêtes.

Si les étudiants et les profes
seurs de l’Université de Sher
brooke n’ont pas dissimulé leur 
opposition au bill, en posant des 
questions telles qu'à un jeune 
homme qui l’interrogeait d’une 
manière ambiguë le ministre ne 
put s’empêcher de répondre 
qu’il "était sûrement le porte- 
parole de certains milieux”, 
ceux de l’Université Bishop ont 
affiché une attitude flegmati
quement résignée, se contenant 
de se rassurer le mieux possible 
auprès du ministre qui leur ex- 
quiquait que le projet de loi ne 
porterait pas atteinte à la li
berté académique des univer
sités. Mais alors que les inter
locuteurs de langue française 
posaient des questions souvent 
très éloignées du problème vé
ritable que soulève le bill 60, 
ceux de langue anglaise s’en 
sont pour la plupart tenus au 
principe même du bill.
M. Carrier Fortin appuie la bill

Hier soir à l’auditorium St- 
Charles le ministre du Travail 
M. Carrier Fortin qui présen
tait le ministre à l’auditoire a 
ajouté son nom à la liste des 
six ou sept ministres qui ont dé
jà donné leur appui personnel 
au Bill 60. Mais c’est avec beau
coup de difficulté que M. Gé- 
rin-Lajoie a réussi enfin à sus
citer l'intérêt de la salle, com
posée en bonne partie de reli
gieuses.

Une bien faible partie des 
quelque 400 instituteurs de la 
ville qui avaient déclenché une 
grève-éclair mardi étaient pré
sents. Quant aux séminaristes, 
leur recteur, Mgr Gérard Mar
chand leur interdit d’assister à 
l’assemblée, ceux de Philo II
exceptés.
Devant chaque auditoire, le 

ministre a réaffirmé sa posi
tion quant à l’autorité minis
térielle qui doit relier toute 
l’action du ministère de l’Edu
cation à la sanction populaire.
“Il est grand temps qu’on place 
l’administration publique là où 
elle doit se trouver”, a-t-il dit, 
signalant que la consultation 
était essentielle, mais c’est au 
gouvernement civil à prendre 
les décisions militaires, et non ^ 
aux généraux, sans quoi ce sera 
la dictature et le corporatis
me”. “Mais il faut, a-t-il pour
suivi, que la loi assure des 
rouages pour la consultation — 
ces rouages sont le Conseil su
périeur de l’éducation — et 
une fois en possession de ces 
conseils, c’est au ministre de 
décider”.

Demain il visite Magog et 
Thetford Mines.
❖

mise en tutelle des syndicats 
maritimes, projet qui devait 
être appliqué "dès la reprise 
de la session”, affirmait la 
semaine dernière le premier 
ministre.

Lundi, il aurait pu invoquer 
la raison d’urgence pour dépo
ser immédiatement son projet 
de loi. Ce n’est que mercredi 
qu'il annonça son intention de 
ce faire et là encore il aurait 
pu réclamer l’unanimité de la 
Chambre, qui n’aurait pas refu
sé, pour en discuter sur le 
champ. Hier enfin, alors que 
tous s'attendaient à ce que le 
projet de loi fut enfin proposé, 
il invoqua des efforts de der
nière minute pour différer une 
fois de plus l’application de la 
mesure promise, laquelle, a-t-il 
précisé, “comporte d’importan
tes ramifications internationa
les.”

Les efforts de dernière mi
nute désignaient les entretiens 
qu’a eus hier à Ottawa le sous- 
secrétaire américain au Tra
vail, M. Reynolds, avec les 
autorités canadiennes.

Sur cç, le député conserva
teur d’Ontario et ancien mi
nistre du Travail, M. Starr a 
laissé entendre que le gouver
nement laissait les Américains 
régler le conflit à leur façon. 
De son côté, le chef néo-démo
crate, M. Douglas, a suggéré 
qu’Ottawa faisait pression sur 
le CTC pour que celui-ci ac
cepte une tutelle privée sous 
l’égide de la centrale FAT-COI.

M. MacEachen démentit Tune 
et l’autre allégation, affirmant 
qu’au contraire Ottawa avait 
fait preuve de "détermination” 
dans cette affaire dès le dé
but, tout en consultant le CTC 
dans un esprit “responsable”.

U a ajouté qu’il appartenait 
au CTC et au gouvernement 
de juger de l’efficacité d’une 
tutelle privée. Quant au rôle 
exact de l’émissaire améri
cain, M. Reynolds, dans les 
présentes négociations, il a dé
claré que le secrétaire améri
cain au Travail et son adjoint 
ont offert leurs bons offices

De notre dernière édition d'hier
WASHINGTON. (PC) — 

Le secrétariat de la Jus
tice des Etats-Unis a ac
cepté que Joseph Valachi, 
membre de la pègre deve
nu dénonciateur, soit in
terrogé nar la Gendarme
rie royale ainsi que par 
la Commission de police 
d’Ontario, dès que le sous- 
comité d’enquets sénato
rial n’aura plus besoin de 
lui.

Cette décision a été annoncée 
à la suite d’une rencontre entre 
les membres de la Commission 
de police ontarienne, le sous- 
secrétaire à la Justice, M. Her
bert Miller, et M. William 
Hundley, directeur de la divi
sion du crime organisé.

Le juge Bruce Macdonald, de 
Toronto, président de la Com
mission de police, s’est dit en
chanté des décisions qui ont 
été prises et qu’en raison de 
l’accord en ce qui concerne 
Valachi, il ne lui sera pas né
cessaire de conférer avec le 
procureur-général, M. Robert 
Kennedy.

M. Hundley a expliqué aux 
journalistes que Valachi, qui 
est présentement interrogé par 
un sous-comité sénatorial au 
sujet des agissements d’un syn
dicat de la pègre connu sous 
le nom de Cosa Nostra, pourra 
être interviewer par les auto
rités judiciaires canadiennes 
probablement à Washington 
dès qu’il sera disponible.

Par ailleurs, le secrétarlate 
de la Justice se propose de

faire parvenir aux autorité* po
licières canadiennes un résumé 
des témoignages de Valachi.

EVEQUES
SUITE DE LA PAGE 1

188». Recteur du Grand sémi
naire de Prague et professeur 
de théologie morale à l'Univer
sité de la même ville en 1939,
il fut arrêté par les nazis en 
1943, en raison de son opposition 
à l’occupation hitlérienne. En
tériné d’abord à Pankrak, puis 
à Dachau, il fut libéré à l'arri
vée des troupes américaines.

En 1946, le pape le nomma ar
chevêque de Prague, en rempla
cement du cardinal Kaspar, 
mort en 1941. Mais à la suite des 
événements de 1948, qui amenè
rent les communistes au pou
voir, Mgr Beran entra en con
flit avec les autorités locales. 
Et, en 1949, ayant refusé d ap
prouver les “Comités d’action 
catholique”, condamnés par le 
Saint-Siège, il fut envoyé en re
sidence forcée d’abord à Rods- 
mital, puis à Krusek. Pendant 
longtemps, on ignora, d’ailleurs, 
le lieu de sa résidence.

GORDON
SUITE DE LA PAGE 1

devenu le symbole de la fran
cophobie anglo-saxone dans 
l’administration publique.

D’autre part, des chefs syn
dicaux du CN, de la fraternité 
des cheminots et des syndicats 
de cheminots envoyaient mer
credi au premier ministre des 
télégrammes réclamant le re
nouvellement du mandat de M. 
Gordon qui est échu lundi der
nier.

“privément” le *pour régler 
conflit.

Enfin, il a répété pour la 
nième fois que si les pour
parlers en cours devaient 
échouer, le gouvernement pro
cédera “sans hésiter” à la mise 
en tutelle des syndicats.

Séance d'urgence?
OTTAWA. (PC) - L’ex-mi

nistre du Travail Michael Starr 
a tenté, ce matin, d’amener un 
débat sur l’urgent problème de 
la grève des débardeurs. M. 
Starr voulait ajourner le débat 
en rours pour que le Chambre 
étudie les mesures à prendre. 
Il a rappelé que cette grève 
peut causer de sérieuses ré
percussions sur notre écono
mie vu qu’elle retarde l’envoi 
du blé à la Russie.

Région» d* Montré»!, Ottawa, Lau- 
ronttda», St-Maurlc», Québec et Can
ton» do l'E»t : nébulosité légère, 
dégagement au cours de la matinée 
ou au début de l'après-midi. Frais. 
Vent du nord-ouest de 20 mlllea, de
venant léger ce soir. Maximum à 
Montréal. Ottawa. Québec, Sher
brooke et Ste-Agathe SS; à La Tuque 
90.

Aperçu pour demain : générale
ment ensolelUé, plus chaud.

R*elons du Lac Salnt-Jaan, Baie 
Comoau ot Sopt-lios : nuageux avec 
période» ensoleiUées. Dégagement 
tarn dans la journée. Frais. Vent du 
nord-oueat de 20 à 30 mille», deve
nant léger ce »olr. Maximum h Chi
coutimi, Bate Comeau et Sept Ile» SO.

Aperçu pou, demain ; nébulosité 
légère, plu» chaud.

Région» do Oaspé ot Rimouskl : gé
néralement nuageux avec quelques 
averse» légère» dan» la matinée. Dé
gagement tard dan» la journée. 
Frais. Vent du nord-ouest de 20 à 
30 milles, devenant léger dans la 
soirée. Maximum à Rivlère-du-Loup, 
Mont-Joli et Gaspé 50.

Aperçu pour demain ; nébulosité 
tard dans la journée, plus chaud.

Régions d'Abitibi »t Pontisc-Témii- 
camingu* : nuageux, puis dégage
ment au cours de la matinée. Frais.
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En 1954, un ouragan qui avait 
déferlé sur la même région en 
Haïti avait fait 1,000 morts.

Flora a perdu quelque peu d* 
sa puissance au cours des der
nières heures. La vélocité maxi
male de ses vents a été réduite 
de 140 à 115 milles à l'heur* 
au cours du passage dans la 
massif de la Mette, chaîne de 
montagnes qui s'élève à 8,000 
pieds d'altitude, en Haïti.

Alerte à Cuba
A Cuba, l'alerte est donnée 

sur toute la cite orientale, 
dans la province d'Orient*.

L'ouragar se dirigerait en
suite vers Ses Bahamas en pas
sant près da la grand# île 
d'Inague. La Floride est hors 
de danger si Flora suit la tra
jectoire habituelle. Toutefois, 
en 1954, Haial, un ouragan du 
type de Flora, fit un crochet 
imprévu et fonça sur Sa Caro
line du Nord après avoir passé 
en Haiti.

LA PEPINIERE OU VOUS 
APPROVISIONNER EN 
PLANTS DE QUALITE

Quel enfant tu fais ! Dix- 
huit ans et tu te laisses impres
sionner par une idylle ! Idylle, 
mon vieux, ça commence com
me idiot et ça finit comme
imbécile.

Maurice DONNAY, 
Le Geste.

ARBRES 
ET ARBUSTES 

TOUJOURS VERTS 
OIGNONS 

HOLLANDAIS 
ARTICLES 

DE JARDINAGE

Nous svons en main le plus beau at vas!» choix du Canada d» plants 
de pépinière résistants et de qualité - tous cultivés au Canada.
Vous constaterez également que les Sheridan Nurseries sont toujours 
disposées è vous aider de leurs précieux conseils sur la plantation, 
la culture et l'émondage. Vene» en automobile - nous serons 
heureux de vous fournir tous les articles da jardinage dont vous 
pouvez avoir besoin,

SHERIDAN OFFRI AUSSI UN SERVICE COMPLET Ot JARDINISTES 
PRIX ESTIMATIFS GRATUITS

SHERIDAN NURSERIES
• •••• ■ " - ’ ' i

6S0, Montée-da-liesse, St-Laurent, P.Q. 

TIE. VENTES 744-2451 

JAR0INS. 744-2929

ISIS CBEWOHS St US K MSStES

8 SUPERBES MODELES
CAPITAL QUALITY HOMES

BELOEIL
AGISSEZ MAINTENANT ! Premier arrivé, premier servi.

Le boni de $500 sera payé par Capital Quality Homes 
(Quebec) Ltd. lors de la signature de l'acte de vente.

Léger comptant — Un hypothèque N.H.A.

A côté du club de golf - Centre d'achats et écoles.

Beloeil, à côté duTournez à gauche à la rue lechasteur, à 
club de golf et voyez nos représentants.

CAPITAL QUALITY 
861-5906

HOMES
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Ne pas confondre gratuité scolaire et 
services auxiliaires de l'université"

- Paul GERIN-LAJOIE
SHERBROOKE. - L’intérêt 

que suscite le boycottage de la 
cafétéria de l’Université de 
Montréal chez les étudiants de 
Sherbrooke a incité M. Paul 
Gérin-Lajoie à faire une pre
mière déclaration publique à 
propos de ce conflit pour le rè
glement duquel le ministre de 
la Jeunesse a déjà dépéché 
hier, dans la métropole, un re
présentant et non un média
teur, a-t-il précisé.

M. Paul Gérin-Lajoie a fait 
observer aux étudiants qui l’in
terrogeaient que leurs camara
des de Montréal ont confondu 
Ja gratuité scolaire et les ser
vices auxiliaires de l’universi
té. “La gratuité scolaire ne 
couvre que les frais de scolari
té, le prix des cours, mais non 
celui des repas”, a expliqué 
1® ministre, qui a exprimé 
l’opinion que ces services auxi
liaires ne sont pas destinés à 
être subventionnés. “Une café
téria doit subvenir à ses pro
pres besoins. Quant au prix des 
repas, cela touche les frais de 
subsistance de l’étudiant, non

Ijs frais de scolarité”, a-t-il 
répété.

Le ministre devait cependant 
ajouter quelques minutes plus 
tard : “Le véritable problème 
n’est pas la gratuité scolaire. 
On pourrait étendre celle-ci au

niveau universitaire dès demain 
qu’on ne changerait pas grand 
chose. Le vrai problème, c’est 
celui des frais de subsistance 
et rien ne sert de régler le pro
blème de la gratuité scolaire 
si nous ne pouvons offrir de

solutions au problème des frais 
de subsistance”.

Il ne s’est trouvé aucun étu
diant dans la cafétéria de l’Uni
versité de Sherbrooke pour de
mander à M. Gérin-Lajoie si le 
pré-salaire ne serait pas la

solution envisagée par le gou
vernement pour soulager l’étu
diant universitaire des frais de 
subsistance dont il se plaint 
aujourd’hui de la cherté. Le 
ministre, de son côté, n’a pas 
précisé davantage,

Le ministère de la Jeunesse ne se considère 
pas comme engagé à l'Université de "
par Jacques MONNIER

Le ministère de la Jeu
nesse ne se considère pas 
comme engagé dans le dif
férend qui met aux prises 
l’AGEUM et l’Université 
de Montréal à propos de 
la hausse du prix des re
pas à la cafétéria de cette 
institution.

Pour l’instant, il ne peut 
donc être question d’une 
véritable médiation gou
vernementale entre les 
parties:

C’est ce que M. J.-M. 
Martin, directeur du Ser
vice provincial de l’ensei
gnement supérieur, a ex
pliqué au cours d’une en
trevue accordée de 10 h. 
hier matin à 1 h. 15 hier 
après-midi au comité exé
cutif de l’association gé
nérale des étudiants.

Ces derniers ont exposé 
le problème de la hausse 
du prix des repas tandis 
que M. Martin a expliqué 
la position des autorités 
provinciales.

Les entretiens ont eu 
lieu dans la Vieille capita
le, à la connaissance de 
Mgr Irénée Lussier, rec
teur de l’Université de 
Montréal.
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TROIS CONTRIBUABLES seulement ont assisté à 
une assemblée publique spéciale du conseil de la 
Cité de Verdun hier matin. Le maire G. O’Reilly 
l’avait convoquée pour que le conseil occepte offi
ciellement le rapport du ministère des Affaires 
municipales à la suite de l’enquête de MM. Jean 
Saurault et Gilles Gauvin. On se rappelle que le 
rapport réfute toutes les accusations de la Ligue des

propriétaires et affirme que la cité de Verdun est 
très bien administrée. Seul l’échevin Jacques Les
sard a voté contre la motion. Il a tenté de s’expliquer, 
mais le maire a mis fin à ses propos en ajournant la 
séance au 15 octobre. La grande partie de la séance 
d’hier matin a été consacrée à la lecture, dans les 
deux langues, du rapport.

(photo J.-Y. I.étourneau, LA PRESSE)

les étudiants
Le Conseil du travail de Mont

réal a donné son appui/à l’As
sociation générale des étudiants 
de l’Université de Montréal 
“dans ses revendications légi
times et dans sa lutte pour 
obtenir la pleine reconnaissan
ce de ses droits comme syndi
cat bona fide”.

Les délégués, réunis hier soir 
en assemblée régulière, ont par 
ailleurs condamné les autorités 
de l’Université de Montréal 
“pour leur outrecuidance en
vers les représentants de l’AG 
EUM en les traitaht comme de 
simples écoliers délinquants”.

Le CTM soutient que l’Uni-

Malgré l'interdiction du bu
reau des gouverneurs, les étu
diants de l'Université de Mont
réal se sont fait servir des re
pas au Centre social, aujour
d'hui. Ils ont réussi à faire 
passer sur le campus environ 
500 repas, qu'ils avaient ca
mouflés dans des automobiles 
privées, et qu'ils ont apportés 
au Centre social par l'entrée 
de service. Pendant ce temps, 
les policiers privés de l'Univer
sité gardaient l'entrée princi
pale du Centre, sur la rue 
Maplewood.

Ouverture des soumissions pour 
l aménagement de l'île N.-Dame

INAUGURATION DE L'EXPOSITION DE VIEUX MEUBLES CANADIENS — Le
ministre des Affaires culturelles de la province de Québec a participé hier 
soir à l’inauguration d’une exposition de vieux meubles canadiens. L’exposition, 
organisée par le service des Parcs de la ville de Montréal en collaboration avec 
le gouvernement de la province, se terminera le 30 octobre. De gauche à droi
te, M. Paul-Emile Sauvageau, maire suppléant représentant le maire Jean Dra
peau, M. Georges-Emile Lapalme, ministre des Affaires culturelles, et Mme 
Lapalme.

Le comité exécutif a procédé 
hier à l’ouverture de soumis- 

.sions publiques en prévision du 
début prochain des travaux de 
construction et d’aménagement 
de l’ile Notre-Dame, la secon
de des deux îles qui, en 1967, 
constitueront l’emplacement de 
l’Exposition universelle et in
ternationale.

La compagnie Miron Limitée 
a demandé $764,150 pour cons
truire deux batardeaux tempo
raires et réaliser la construc
tion de 3,000 pieds de digue 
permanente. Le second soumis
sionnaire, la compagnie Mc
Namara (Quebec) Ltd., a sou
mis un prix de $1,450,000. Com
me le veut l’habitude, les deux 
soumissions ont été expédiées 
au bureau du directeur du ser
vice des Travaux publics, M. 
Lucien L’Allier, qui fera par
venir rapport et recommanda
tions aux membres du comité 
exécutif dans quelques jours.

Ce premier appel d’offres vise 
principalement des travaux 
préparatoires aux travaux de 
construction proprement dits, 
à [’exception des 3,000 pieds de 
digue.

Les deux batardeaux auront 
une longueur totale de 4,409 
pieds. Ils serviront à détourner 
le cours du St-Laurent vers le 
port de Montréal et à assécher

une partie du lit du fleuve, en
tre l’île Verte et la Voie mari
time du St-Laurent.

On demandera la semaine 
prochaine de nouvelles soumis
sions afin de pomper l’eau qui 
se trouvera emprisonnée par 
les batardeaux et aussi afin 
d’entreprendre le plus vite pos
sible la construction des 4.500 
autres pieds de digue que né

cessitera l’aménagement de 
l’île Notre-Dame.

Les soumissions ouvertes hier 
prévoyaient également la cons
truction d’une voie d’accès en
tre la digue de la Voie mariti
me et la petite île Moffat. C’est 
de là que proviendra tout le 
matériel nécessaire à la cons
truction de la digue perma
nente. Sherbrooke;f$itrage etLes navires font du "slalom” à pas d'arrêt de travaill’entrée de la Voie maritime SHERBROOKE. — Les 447 

instituteurs laïcs de la Commis
sion des écoles catholiques de 
Sherbrooke sont, retournés en 
classe aujourd’hui, contraire
ment à ce qu’ils avaient laissé 
entendre. Par ailleurs, le pré
sident de la Commission, M. 
François Thibeault, a confirmé 
qu’il soumettrait le différend à 
l’arbitrage. En cas de conflit 
entre une commission scolaire 
et un syndicat d’instituteurs, 
l’arbitrage devient obligatoire 
lorsqu’une des deux parties en 
fait la demande.

Les instituteurs ont quitté 
leurs classes mercredi, dans 
l’espoir de débloquer l’impas
se dans laquelle étaient parve
nues les négociations. Ils ont 
posé ce geste contre la volon
té de leur exécutif, qui aurait 
préféré la solution de l’arbitra
ge. Hier, les instituteurs sont 
retournés en classe, tout en 
laissant entendre qu’ils cesse
raient de nouveau le travail 
aujourd’hui, si la convention 
n’était pas signée dans Ajour
née.

La Commission scolaire a ren
contré l’exécutif du syndicat, 
hier soir, mais aucune entente 
n’a pu être conclue. C’est à 
la suite de cette rencontre que 
le président de la Commission 
a décidé de recourir à l’arbi
trage.

Les instituteurs demandent 
une hausse de salaire et une 
caisse de congés en maladie 
récupérables et monnayaoles.

VETEMENTS et EQUIPEMENTS 
de SKI '62-'63

versité de Montréal exige, en 
haussant le prix des repas, que 
les étudiants eux-mêmes com
blent le déficit de la cafétéria. 
Il trouve que la hausse des 
frais de scolarité de $75 cette 
année et cette augmentation des 
prix des repas grèvent sérieu
sement “le maigre budget de 
la grande majorité des étu
diants”.

On n’a pas été tendre Dour le 
recteur de l’université, Mgr Iré
née Lussier. Le vice-président 
du conseil, M. Jean-Paul Mé
nard, s’est dit révolté de voir le 
recteur “utiliser la formule la 
plus odieuse d’oppression” en 
refusant aux étudiants l’accès 
du Centre social pour déguster 
les repas que ces derniers pou
vaient se procurer d’un restau
rant de Montréal au prix de 65 
cents.

Il a ajouté que, s’il le fallait, 
les travailleurs de Montréal de
vraient se rendre à l’université 
pour “ouvrir les portes du Cen
tre social”.

Voir LE CTM en page 12

dant que l’on enfouit sous 
la surface un tuyau de 42 
pouces de diamètre qui 
véhiculera sur l’île Ronde 
les matières graveleuses 
nécessaires à son rem
plissage.

Ces mesures de pré
caution ne sont que tem
poraires et il semble que 
les navigateurs retrouve
ront leur voie d’accès 
dans toute sa largeur 
d’ici deux ou trois jours.

Depuis hier soir, les na- et naviguer forcément au 
vires "empruntant la Voie ralenti au large de Lon- 
maritime du St-Laurent gueuii. 
doivent se plier à un La voie d’accès au cor- 
“slalom” entre les bouées ridor des Grands Lacs a
___________________■ 0 été rétrécie à 300 pieds au

lieu des 700 pieds ordi
naires et aucun comman
dant de vaisseau n’est au
torisé à y passer à moins 
d’avoir obtenu l’assenti
ment du maître du port.

Des bouées spéciales 
balisent le passage pen-

L'enseignement du 1er au 17 oct.

de l'anglais ANDRE JAC
La CECM n'a 10,730 rue Millen - 381-8051Le préféré de tous

GATEAU au CHOCOLAT
R B I

v5V SPECIAL
CETTE _ ___ _

SEMAINE

BSa

rien décidé
La question de l'enseigne

ment de l'anglais dès la pre
mière année du cours primaire 
n'a pas été abordée à la séan
ce régulière de la Commission 
des écoles catholiques de Mont
réal, hier après-midi. Elle ne 
figurait pas à l'ordre du jour. 
On n'a donné aucune explica
tion. On sait qu'au début de la 
semaine les journaux avaient 
fait état de la rumeur selon la
quelle la CECM aurait décidé 
de contremander son expérien
ce d'enseignement de l'anglais 
dans 20 classes de première 
année, à cause des nombreuses 
protestations qu'on lui avait 
faites.

rCE «jrotra et mm

inscriptionsmm IL’agent Emile Lachance, âgé 
de 37 ans, du détachement de la 
PP à Ste-Anne-de-Beaupré, ren
trait à la maison après sa jour
née de travail lorsque son auto 
est entrée en collision avec une 
autre voiture, près de Bois- 
chatel.

Sous la violence du choc, 
l’autre automobile, conduite par 
M. Roland Lortie, âgé de 49 
ans, de L'Ange-Gardien, est 
allée s’arrêter contre le garde- 
fou métallique qui borde la 
route. Le conducteur demeura 
emprisonné dans son véhicule 
qui était la proie des flammes. 
L’incendie serait vraisembla
blement dû à l’éventrement du 
réservoir à essence.

Hold-up dans deux 
magasins de chaussures
Deux magasins de chaussu

res ont reçu, hier, la visite de 
voleurs armés.

Deux hommes armés se sont 
présentés, vers 9 h. hier soir, 
à une succursale de Yellow 
Sample Shoe Stores, au 4755 
ouest rue Notre-Dame, et ils 
Voir FAITS DIVERS an page 12

Hold-up de $952.68 
dans une épicerie

Trois adolescents armés ont 
perpétré un vol, vers 9 h. hier 
soir, à l’épicerie Metro située au 
2019 rue Aylwin, à l’angle de la 
rue Rouen.

Ils ont obligé le propriétaire, 
M. Honoré Gaudreault, à leur 
remettre le contenu de la cais
se, soit une somme de $952.68.

Le trio a pris la fuite à pied. 
Le quartier général de la poli
ce a aussitôt lancé l’opération 
“Pierre” pour capturer les jeu
nes bandits, mais ees derniers 
ont quand même réussi à tra
verser le barrage d’autos-pa
trouilles.

Policier tué à Québec
QUEBEC. (PC) - Une col

lision d’automobiles a coûté la 
vie à un agent de la Sûreté pro
vinciale, et l’autre chauffeur 
impliqué dans l’accident a 
trouvé la mort dans les 
débris enflammés de son véhi
cule, hier après-midi, sur le 
boulevard Ste-Anne, à une di
zaine de milles à l’est de Qué
bec.

En vente à la pâtisserie RBI Richstone de votre voisinage

Duhamel 
restera 
en prison Obtenez exactement ce que votre médecin 

prescrit! Cueillette et livraison des pres
criptions jour et nuit sans frais additionnels.

VL 5-7251
CIGARETTES A la suite d’une nouvelle re

quête de la Couronne, que re
présentait Me Gérard Laga- 
nière, le juge Armand Sylves
tre a annulé, hier midi, le cau
tionnement de $20,000 qu’avait 
déjà fourni Armand Duhamel 
pour retrouver sa liberté pro
visoire. Le résidant de Notre- 
comptable de banque qui a été 
le principal témoin à charge 
depuis le début de son pro
cès, mardi.

Alors qu’il réclamait un nou
vel ajournement à demain ma
tin, et l’émission d’un mandat 
d’amener contre cette femme. 
Me Laganière a déclaré une 
fois de plus que la justice se
rait bien mieux servie si le 
prévenu réintégrait les cellu
les en attendant la fin de toute 
l’affaire.

Le procureur de Duhamel ne 
s’opposa pas au mandat d’ame
ner contre le témoin absent, 
déclarant au contraire que 
la défense elle-même voulait 
qu’elle soit présente en cour

Mais il s’opposa à la réincar
cération de l’accusé en soute
nant que rien n’avait été mis 
devant la cour pour motiver 

•une telle décision.
A la suite d’un ajournement 

de quelques minutes, le juge 
Sylvestre revenait finalement 
en cour et rendait la décision 
suivante :

"Après avoir suivi attentive
ment la preuve faite devant moi 
jusqu’à maintenant, je dois dire 
que celle-ci se résume surtout 
au témoignage du comptable 
Gagné, que je considère comme 
un parfait honnête homme. Il 
a même admis devant moi sa 
turpitude dans certains cas. 
Pour la bonne conduite de ce 
procès, donc, j’ordonne que le 
prévenu soit confiné aux cellu
les jusqu'à la fin de celui-ci".
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OU FILTRE Aliments fuis...
POUR LA FETE

D'ACTIONS DE GRACES!

ET OBTENEZ UN BREVET DE 
7e, 9e, lie, 12e ANNÉE

Noa élevas sont admis aux examani officiels du Départe
ment de l'Instruction publique et le dipldme officiel est 
remis à tous ceux qui réusiiteent ces examens.

SECONDAIRE : to i Ile (foutes les options). Notre cours scientifique 
donne accès aux universités et eux div-rses institutions supérieures 
dans tout le Canada.
Le cours commercial prépare avantageusement nos élève» au travail 
de secrétariat.
LES MATHEMATIQUES sont l’objet d'une attention très particulière. 
A cet effet l'Institut Champlain a adopté une méthode nouvelle 
d’enseignement.
Les cours de mathématiques sont donnés sous forme dite 'pro
grammée". Cette méthode qui fut l'objet d'importants articles dans 
plusieurs revues américaines donne de* résultats qui dépassent 
toutes les espérances.

IJIj Outremont achète 
J j des motocyclettes

Joignez l'utile à l'agréable...

Le
Parker 

45
Le tout dernier modèle de stylo Parker avec 
cartouche d’encre à supercapacité. Choix 
de 7 pointes en or — de U plus fine à la 
plus grosse — pour s'adapter à votre écri
ture personnelle. Modèle affiné distinctif, 
en 5 couleurs différentes. SC95 

PRIX PILON

le stylo à cartouche 

avec pointes en or 
de 14 carats

Les automobilistes qui consi
dèrent certaines artères de la 
ville d’Outremont comme des 
pistes de course n’ont qu’à bien 
se tenir puisque les autorités 
municipales ont décidé de faire 
l’acquisition de deux motocy
clettes qui seront mises en ser
vice dans un avenir très rap
proché.

Les deux policiers qui les 
monteront seront tout particu- 

! lièrement chargés de s’occuper 
de la circulation. Aux heures 
de pointe, ils verront à éviter 

i les embouteillages et dans l’in- 
! tervalle. ils patrouilleront tout 

particulièrement la région des 
! avenues Rockland - Davaar - 
; McEachran. où plusieurs auto

mobilistes roulent souvent à 
grande allure.

i Les policiers toutefois auront 
plus un rôle préventif que pu- 

i nitif, puisque leur seule pré
sence, espère le conseil, inci*

•a les automobilistes à ralen
tir.

Le service de la police sera 
également pourvu, dans un ave
nir plus ou moins rapproché, 
d’auto-patrouilles additionnel
les. Le conseil étudie présente
ment laquelle de deux solutions 
serait préférable : acheter de 
nouveaux véhicules ou en louer.

Lors de la dernière réunion 
du conseil, mercredi soir, on 
s’est plaint qu’alors que Ville 
Mont-Royal” se clôturait" afin 
de se protéger de la circulation 
de l’extérieur. Outremont “ou
vrait" de plus en plus ses rues, 
ce qui aurait pour effet de 
diminuer la valeur immobilière 
de certaines propriétés, en plus 
d’ètre “un danger pour les en
fants”.

Verra-t-on un jour une clôtu
re municipale entourant Ou

tremont 7

L'instruction INSTITUT D’ENSEIGNEMENT 
SECONDAIRE

! CHAMPLAIN
I 5435, rue Angers, Montréal 20
| Veuillez m'envoyer le proipec- 
I lut gratuit

I D Brevet de 7e année 
| □ Brevet de 8e année 
| Q] Brevet de 9e année 
I G Brevet de 10e année 

-I O Brevet de lie année 
|QBrevet de 12e année 
I NOM .............................................

est encore votre

meilleure
sécurité

BISCUITS C0CKTEL ANGLAIS
Thé» ef café» importé», crevettes pour cocktail, «eucisse cocktail, filot» 
d'enchoi», pâté de foie, «neboi» roule», gelée de gave, caille fumée, «aumon 
fumé, filet» d'aipadon, huîtrt» fumée», oignon» cocktail, petit» cornichon» 
cocktail, centei rouge» avec tige», variété de fromage», etc.

EAU TONIQUE SCHWEPPEAutres modèles, prix jusqu'à Sf 5.00
| n nu ïïeee» iMtêTî?iiMeiant m tut m «mi» / *; traite», avocat», manguo», papaya», limette», figue» verte» fraîche», rtitln, 

poires Bartlett, prunes, nectsrines, pommegr*nates, etc.
ADRESSE

HUITRES FRAICHES en ECAILLES ou en VRAC

à I)M€MME IFmls Mme
1221 OUEST, STE-CATHERiNEle Pr. P. 3
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Un homme tue par erreur une 
femme qu'il ne connaît pas

Héroïne: arrestations et importante saisie à Paris
GUELPH, Ont. (PC et UPI) 

— Un homme de 29 ans, 
Franklin Joseph Kostal, a été 
accusé, hier, du meurtre d'une 
femme dont il ignorait même 
jusqu'à l’existence.

Mme Isabelle Matthews, âgée 
de 31 ans et mère de deux jeu
nes filles, a été tuée, au cours 
de la nuit de mercredi, dans 
une automobile en stationne
ment en face de son domicile. 
L’homme qui discutait avec elle 
a été blessé ; il se nomme 
Ronald Ford et il a 28 ans. 
Une amie de Mme Matthews, 
Mme Mary Teider, de Tim
mins a également subi des 
blessures, en se rendant en au
tomobile sur les lieux de l’at
tentat en compagnie dç son 
époux.

Franklin Joseph Kostal est 
accusé de meurtre et de tenta
tives de meurtre. Il demeurera 
en prison jusqu’à lundi, alors 
qu’il comparaîtra en cour.

Il s’agit en effet d’une erreur

d'identité. La police a révélé 
que, quelques moments avant 
l’attentat, un homme portant 
une arme à feu est entré dans 
une maison à quelques pas du 
domicile de Mme Matthews. 
Il a alors demandé à parler à 
Mme William Kostal, une veu
ve, mère de sept enfants, 
âgés d’un an à 14 ans.

On lui répondit que Mme 
Kostal était allée jouer aux 
ouilles. L’homme s’approcha 
alors de l’automobile dans la
quelle se trouvait Mme Mat

thews et M Ford et tira a 
travers la vitre, atteignant la 
dame dans le dos et M. Ford 
au bras. Quelques instants 
après, les Teider arrivaient, 
Kostal tira alors dans leu* di
rection. Les deux blessés se 
portent beaucoup mieux au
jourd'hui.

La police a dit que l'accusé 
est le beau-frère de Mme Kos
tal. Une femme a signalé 
qu’après le meurtre elle avait 
entendu un homme crier : "Je 
me suis trompé de femme !"

Une cité verticale 
de $100 millions 
à R.-des-Prairies?

HYDRO-OUEBEC
SOUMISSION no B-222

Des soumissions cachetées doi
vent être adressées en quatre 
exemplaires aux soussignés, 21e 
étage, 75 ouest, boul. Dorchester, 
Montréal, à temps pour être 
reçues ou livrées au plus tard à 
10:30 A.M. heure normale de 
l'Est, le jeudi 7 novembre 1963, 
relativement à

la fourniture des pylônes de 
suspension (0° et 5* d'angle) 
en acier galvanisé pour la 
1ère ligne à 735 kV Manicoua- 
gan-Boucherville, section 
Manicouagan-Saguenay.

Chaque soumission doit être ac
compagnée d'une garantie sous 
forme de chèque certifié payable 
à l'Hydro-Québec pour un mon
tant de $50,000. Ce chèque est 
confisqué si la soumission est 
retirée après l'ouverture des sou
missions. Au moment de l'adju
dication du contrat, ce chèque est 
remis au soumissionnaire, à 
moins qu'il ne soit l'adjudicataire. 
Dans ce dernier cas, le chèque 
est conservé jusqu'à ce qu'il soit 
remplacé par un bon de garantie 
d'exécution.
On doit examiner les plans, devis 
et autres formules de soumission 
au bureau de

l'ingénieur en chef.
Division des projets 
techniques,
HYDRO-QUEBEC 
14e étage,
75 ouest, boul. Dorchester, 
Montréal;

et en obtenir copie contre un 
dépôt de $50. sous forme de chè
que certifié ou de mandat payable 
à l’Hydro-Québec. Ce montant 
n’est remboursé qu’aux soumis
sionnaires qui ont présenté une 
soumission en bonne et due forme. 
Tous les matériaux utilisés dans 
la fabrication des pylônes en acier 
compris dans cette soumission 
doivent être des produits manu
facturés au Canada et seuls les 
individus, firmes, compagnies et 
corporations qui fabriquent au) 
Canada les produits requis par 
ce document sont invités à pré
senter des soumissions. Seuls 
sont admis à soumissionner ceux 
qui ont obtenu les documents de 
soumission directement de l’Hy- 
dro-Québec. Les soumissions doi
vent être envoyées sous enveloppe 
fournie à cet effet et sur laquelle 
doit être indiquée lisiblement la 
mention "Soumission No B-222". 
L'Hydro-Québec ne s’engage à 
accepter ni la plus basse soumis
sion ni aucune des autres.

Les co-secrétaires 
B. LAÇASSE • W. E. JOHNSON 

Montréal, le 1er octobre 1963.

Le notaire Yves Gauthier, 
candidat au siège no 1 et M. 
Lucien Normandin, candidat au 
siège no 2 de Rivière-des-Prai- 
ries, ont ouvert leur campagne 
électorale mercredi soir en pro
mettant à leurs concitoyens la 
construction d’un grand centre 
domiciliaire de 4,800 unités de 
logements répartis dans six 
édifices de 40, 60 et 80 étages 
et qui sera connu sous le nom 
de “Cité verticale”.

Le notaire Gauthier a affirmé 
à ses électeurs que ce projet 
de $100,000,000 sera réalisé par 
l’entreprise privée dans le 
quartier Rivière - des - Prairies, 
en bordure de la rivière.

“C’est un projet auquel je 
travaille depuis quelques an
nées", a dit M. Gauthier, “et 
qui sera une source de revenus 
considérables pour la ville de 
Montréal, donc un élément qui 
aidera à ne pas augmenter les 
taxes et même possiblement à 
les réduire”.

M. Gauthier a expliqué qu’il 
ne s’agit pas de maisons d’ap
partements ordinaires, mais 
d’une véritable cité où tous les 
occupants de logements seront 
propriétaires. Chaque unité sera 
vendue de $16,000 à $26,000. 
Elle comprendra un salon et 
salle à manger, une cuisine et 
un espace pour le lavage, une 
salle de bain, une galerie fer
mée et un endroit à débarras.

25% des logements auront une 
chambre à coucher, 30% 2 
chambres, 40% trois chambres 
et 5% quatre chambres.

Enfin, chaque propriétaire de 
logement aura son garage au 
sous-sol. Les six unités domici
liaires de la “Cité verticale” 
seront érigées sur un terrain 
de 1,400,000 pieds qui permet
tra, toujours selon M. Gauthier, 
de pourvoir à l’aménagement 
de parcs, de terrains de jeux, à 
la construction d’une église 
pour cette ville de 20,000 âmes, 
et à tous les autres services 
communautaires.

PARIS. (AFP» - Un homme 
potrant deux lourdes valises a 
été arrêté devant la gare de 
Lyon à Paris : Il avait dans les 
mains pour un milliard d’an
ciens francs d’héroïne. ($2,000,- 
000).

Cette discrète arrestation — 
l’homme s’est laissé emmener 
sans résister — était le couron
nement d’une enquête ouverte il 
y a plus d’un an. Le porteur 
d’héroïne. Mathieu Frances- 
chi. 60 ans, ancien navigateur, 
était attendu depuis la veille 
par la police.

Mardi dernier, à Marseille, 
les spécialistes de la répression 
du trafic des stupéfiants 
avaient appris que deux trafi
quants bien connus, qu’ils sur
veillaient, Paul Stéfani, 57 ans, 
co-gérant de l’hôtel Chambord, 
et Toussaint Carbuccia, 65 ans, 
avaient réservé une couchette 
dans le train Marseille-Paris. 
Les enquêteurs, cinq minutes 
avant le départ du train, se 
sont assurés de l’identité de 
l’occupant de la couchette. 
C’était Mathieu Franceschi, 
dont ils ont aussitôt donné le 
signalement à leurs collègues 
de Paris afin qu’ils lui réser
vent “bon accueil” dans la ca
pitale.

Franceschi, en débarquant a 
Paris, paraissait soucieux, in

quiet. A la station de taxis, 
Franceschi confia ses précieux 
bagages à un porteur qui l’ac
compagna hors de l’enceinte 
de la gare. C’est là que, sans 
attendre l’arrivée de complices 
qui auraient pu bouleverser

leurs plans, les policiers ont 
arrêté "l’homme aux valises”. 
Au même moment, à Marseil
le, Stéfani et Carbuccia étaient 
également appréhendés.

Cette arrestation constitue la 
mise au jour d’une chaîne

d’écoulement de la drogue des
tinée au marché américain.

Commentant cette arrestation, 
les policiers ont donné quelques 
précisions sur l’étendue des cir
cuits de distribution de la dro
gue. Les trafiquants achètent la

marchandise en Turquie.
Cette opération est généra

lement réalisée au Liban, des 
chimistes italiens et français 
se chargent ensuite de trans
former cette matière en héroï
ne pure, sans perte de poids.

Elle est achetée par les Inter- 
médiaires américains. A vrai 
dire, les consommateurs n’achè
tent qu’une poudre contenant 
de 10 à 20% d’héroïne, le reste 
est de la lactose, du bicarbo
nate ou de la levure . ..

Nouvelle hausse 
du prix du sucre

Trois des plus importantes 
raffineries de sucre de Mont
réal annoncent une autre aug
mentation, cette fois de 65 
cents le sac de cent livres. Le 
prix de ce dernier est désor
mais fixé à $14.75 le sac.

C’est la troisième augmenta
tion cette semaine. Depuis le 
début de l’année le prix du 
sucre a changé 76 fois.

LE CTM
SUITE DE LA PAGE 3

Un étudiant, M. Guy Ber
trand, directeur du Quartier 
Latin, avait été invité à venir 
expliquer aux délégués toute 
cette question litigieuse.

Finalement, le CTM a décidé 
d’envoyer un télégramme au 
ministre de la Jeunesse, M. 
Paul Gérin-Lajoie, pour lui de
mander d’insister auprès des 
autorités de l’Université pour 
que les étudiants aient libre ac
cès aux salles du Centre social.

TERRAIN INDUSTRIEL
150 x 700, route 11, à 20 minutes du centre de 
Montréal, nivelage, irrigation et remplissage complétés, 
facilités de voie d'évitement si désiré, idéal pour motel 
ou cour à bois.

ECRIRE A CASE 9312, LA PRESSE

OPPORTUNITE
Diitributeur équipement agricole et industriel deni U province de 
Québec offre une position stable pour homme de service compétent. 
Connaissance de l'hydraulique nécessaire.
De préférence bilingue. — Salaire selon les qualifications. — Plan 
généreux d'assurance et pension. — Age préféré 28 à 35 cnt,

ECRIRE CASE 9310, LA PRESSE

GRANT’S STANDFAST 
SCOTCH WHISKY
... racés et corsés, presque parfaits, 

les whiskies écossais de Grant ont du corps, 
avec toute trace d’âpreté enlevée...

SCOTCH D’ECOSSE 
DE GRANT

LE MEILLEUR QUI SOIT

SUITE DE LA PAGE 3
obligé l’employé, M. Yvon Me- 
rette, à leur remettre l’argent 
en caisse.

Les deux inconnus ont pris la 
fuite avec une somme de $345.

Un bandit a perpétré un vol 
à la pointe du revolver au mon
tant de $100, vers 4 h. 35 hier 
après-midi, dans une succursa
le de “City Shoe Stores Inc.” si
tuée au 156 est, rue Ste-Catheri- 
ne.

Lorsque le suspect a fait ir
ruption dans l’établissement, 
il s’est trouvé en présence de 
trois témoins et du gérant du 
magasin, M. Claude Thibault.

“Donne-moi l’argent !”, a-t-il 
ordonné à ce dernier. M. Thi
bault lui remit l’argent du tiroir- 
caisse, après quoi le bandit, 
tirant un coup de revolver au 
plafond, invita fortement les 
personnes présentes à ne pas le 
suivre. Il a pris la fuite à pied.

Un couple de voleurs
Un homme et une femme ont 

perpétré, vers 8 h. 45 hier soir, 
un vol à main armée au maga
sin de robes “Yvonne’s Dress 
Shop”, au 1486 ouest, rue Ste- 
Catherine.

Le couple de voleurs a pris 
la fuite avec une somme d’en
viron $100.

Une vendeuse de l’établisse
ment a été malmenée par 
l’homme, qui tenait un revolver 
et un couteau. Elle n’a toutefois 
pas subi de blessures graves.

Frères détenus à la suite 
d'un vol ,

Deux frères, âgés de 19 et 
14 ans, sont actuellement dé
tenus pour interrogatoire par 
la police de Montréal, à la suite 
d’un vol commis tôt aujourd’hui 
dans une épicerie du nord de 
la métropole.

Le vol consistait en argent et 
en cigarettes pour une valeur 
totale de $9.50.

La police fut appelée à se 
rendre, vers 1 h. ce matin, à 
l’épicerie Herbert Grocery Sto
re, située au 9786 St-Hubert, 
lorsqu’un passant déclara avoir 
vu deux adolescents à l’inté
rieur du magasin.

A l’arrivée de la police toute
fois, les jeunes garçons avaient 
déjà pris la fuite. Une heure 
plus tard, une auto-patrouille 
repérait un adolescent suspect 
sur la rue et l’appréhendait 
pour l’interroger. Un autre 
était cueilli plus tard à son 
domicile de la rue St-Hubert.

Hold-up dans 
un garage

Un bandit a perpétré un vol à 
main armée, vers 4 h. 20 ce 
matni, dans une station de ser
vice Shell, sise à l’angle des 
rues Drake et Church. Le pré
posé au service a remis à 
l’apache une somme d’environ 
$50. Le gunman a par la suite 
pris ta fuite à pied, rue St- 
Patrick.

La Sûreté municipale interro
ge présentement un suspect en 
rapport avec ce vol. L’individu 
a été appréhendé peu de temps 
après le vol à l’angle des rues 
St-Rémi et St-Ambroise par l’au
to-patrouille 13-10.

Evadé capturé
QUEBEC. (PC» — Raymond 

Denault, 24 ans, l’un des trois 
prisonniers qui s’étaient évadés 
de Sherbrooke, vendredi der
nier, a été repris par la police 
aujourd’hui alors qu’il se pro
menait dans la basse ville de 
Québec.

Il était le deuxième évadé à 
être capturé par la police. Ray
mond Lemire, 33 ans. avait été 
repris à Sherbrooke quelques 
heures seulement après son 
évasion.

On recherche encore cepen
dant un adolescent de 16 ans. 
Une jeune fille a aussi été ap
préhendée aujourd’hui en com
pagnie de Denault et sera accu

sée de possession illégale d’un 
revolver.

Denault et Lemire étaient en 
prison en attendant leur procès 
sous l’accusation de tentative de 
vol dans une laiterie de Sher
brooke.

Objets volés retrouvés
La police, qui avait appréhen

dé une jeune femme de 25 ans 
soupçonnée de vol à l’étalage 
hier, à la Plaza St-Hubert, a 
été conduite à perquisitionner 
à son domicile de la rue Hoche- 
laga où $10,000 de marchandises 
volées ont été retrouvées.

La police a déclaré que le 
butin était constitué d’environ 
3,000 colliers de qualité moyen
ne, 200 paires de gants, plu
sieurs paquets de bas de nylon, 
des douzaines de chandails, et 
diverses autres marchandises.

La jeune femme devait com
paraître en cour aujourd’hui 
sous six accusations de vol à 
l’étalage. Les commerçants de 
la Plaza ont été appelés à iden
tifier la marchandise volée trou
vée au domicile de la rue Ho- 
chelaga.

Cambriolages
Au cours des principaux cam

briolages qu’ils ont commis la 
nuit dernière, des malfaiteurs 
ont fait main basse sur plus de 
$7,000 de marchandises. A la 
Martin Steel, 2915, est, rue 
Sherbrooke, ils ont raflé des 
machines de bureau et de l’ou
tillage d’une valeur de $3,500 ; 
à l’épicerie Maihot. 2500, rue 
Bellechasse, $1,250 de victuail
les ; à la Distributeurs, 417, rue 
St-Pierre, ch. 51, des chandails 
d’une valeur de $1,600 ; et dans 
le logis de M. Z. Szabo, 4597, rue 
Jeanne-Mance, $1,125 d’articles 
de ménage et de bijoux.

Deux hit and run;
suspect appréhendé

Un individu de 36 ans doit 
comparaître en cour ce matin 
pour répondre à deux accusa
tions de “hit and run”. Le sus
pect a été appréhendé vers 8 
h. hier soir par les agents 
Jean-Pierre Bisaillon et Claude 
Gendron, de l’auto-patrouille 
9-1.

L’individu a été arrêté peu 
de temps après avoir heurté 
une voiture à l’angle des rues 
Windsor et Wellington et avoir 
négligé de s’arrêter par la sui
te. Les agents Bisaillon et Gen
dron qui s’étaient rendus sur 
les lieux pour prendre le rap
port de l’accident ont constaté 
d’après le numéro de la plaque 
que leur donna le conducteur de 
l’auto heurtée, que le fuyard 
était déjà recherché pour un 
autre hit and run.

C’est alors que l’on vit passer 
lentement sur les lieux la voitu
re dont il était question. L’agent 
Gendron réussit à saisir le con
ducteur par le cou, mais celui- 
ci démarra en trombe, trinant 
le policier sur une distance d’en
viron 50 pieds.

L’agent Bisaillon de son côté, 
bondit dans sa voiture et prit le 
fuyard en chasse. Il réussit à 
l’intercepter à l’angle des rues 
William et Ann.
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La TV automatique est 
aujourd’hui une réalité!
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Impressionnante démonstration du ‘contraste automatique’ de Philips. L’oeil électronique réagit I la lumière d’une flamme 
d’allumette: instantanément - et automatiquement-le téléviseur Monitron 500 de Philips règle les contrastes de l’image.

La TV Monitron 5001964 de Philips 
a T’oeil ouvert’ sur l’éclairage du salon

Le nouveau ‘contraste automatique’ règle le contraste selon l’éclairage de la pièce

Le ‘contraste automatique’
de Philips est une des ‘cinq 
caractéristiques d'avant-garde’ 
susceptibles de révolutionner vos 
habitudes de téléspectateur! Un 
minuscule oeil électronique, situé

sur la partie supérieure du tableau 
de commande mesure l’intensité 
lumineuse de la pièce et régie 
automatiquement sur elle le con
traste de l’image. Des que change 
l’éclairage, le ‘contraste automa-
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C193-LE SYMPHONIQUE Combiné TV/Stéréo doté de six haut-parleurs 
Novo Sonic à double cône. Levier de repérage empêchant le glissement 
de l’aiguille. Elément de syntonisation FM/AM avec CAF. FM/Multiplex 
avec voyant lumineux et signal automatique. Noyer suédois et noyer 
pâle ; noyer lustré et acajou.

tique’ modifie le contraste lumi
neux. Toutefois, si vous préférez 
régler vous-même ic contraste, 
vous n’avez qu’à fermer le ‘con
traste automatique’ et à utiliser 
le bouton normal de réglage. 
Pour contrôler le fonctionnement 
de ce dispositif, placez votre main 
ou une flamme d’allumette devant 
l’oeil électronique: vous consta
terez le changement immédiat de 
contraste sur l’écran.
Demandez à votre marchand 
autorisé de téléviseurs Philips de 
vous donner une démonstration 
des autres ’caractéristiques 
d’avant-garde’ que possède la télé
vision automatique d’aujourd’hui. 
11 y a d’abord le dispositif ‘ Memo- 
matic’ qui vous permet de régler 
exactement—et une fois pour 
toutes—la réception sur chaque 
canal.
Il y a ensuite le stabilisateur 
‘Monitronic’ du circuit. Ce ‘cer
veau électronique’ de Philips em
pêche le rétrécissement et la dé
formation' de l’image—plaie des 
téléviseurs dépourvus du Moni

tron, tîh dispositif exclusif à 
Philips.
La quatrième ‘caractéristique 
d’avant-garde’ est le blocage ‘ Visi- 
matic de l'image qui supprime 
définitivement le réglage hori
zontal et vertical de l’image: il 
s’agit d’un dispositif qui ‘ver
rouille’ effectivement l’image, 
quelle que soit la force de l’inter
férence.
Enfin il y a le réglage de lumino
sité ‘Optimatic’ qui élimine une 
cause fréquente d’irritation pour 
le téléspectateur. Lorsqu’une 
scène se passe la nuit, le circuit 
‘Optimatic’ réagit à la baisse de 
luminosité et règle les ’noirs’ de 
sorte que chaque détail ressort 
parfaitement, même dans les 
scènes les plus obscures.
Le véritable son ‘haute fidé
lité'—jusqu’ici réservé aux com
binés stéréo de prix élevé—est un 
élément standard de tous les télé
viseurs Monitron 500 1964 de 
Philips. Des épreuves de labora
toire ont établi que le spectre 
sonore du Monitron 500 s’éten

dait de 25 à 25,000 cycles.—Ren
seignez-vous aussi sur le nouveau 
bouton pour le coupage du son, 
exclusif à Philips.

Le marchand autorisé de télé
viseurs Philips se fera un plaisir 
de vous donner une démonstra
tion des nombreuses caractéri
stiques qui font des récepteurs 
Monitron 500 de Philips les pre
miers téléviseurs vraiment auto
matiques. Il vous montrera aussi 
les modèles Monitron 300—des 
téléviseurs de prix abordable, 
possédant la qualité traditionnelle 
des appareils Philips. Passez le 
voir bientôt.

Pour la première 
fois au Canada: 

garantie de 2 ans 
sur la lampe-écran

Cette remarquable garantie—la 
première du genre dans le domaine 
de la télévision—vous protège contre 
le brûlage prématuré de la lampe* 
écran et fait,des récepteurs Philipsjes 
téléviseurs les plus sûrs qui soient!

La~V Monitron 500 de Philips — uniquement chez les marchands autorisés de Philips.

C193 LE SYMPHONIQUE rtC93 LE BRIDGEPORT
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C73 LE BRIARWOOO

PHILIPS
Philips Appliances Ltd. Division des appareils récréatifs, 5800, chemin de la Côte-de-Liesse, Montréal 5, Qué.

PHILIPS

❖

Distribué par MELCHERS DISTILLERIES LIMITED

OFFREZ-VOUS LE LUXE DE CE RAVISSANT JUPON-COMBINAISON
Pour $9.00* seulement, ce jupon-combinaison Harvey Woods vous offre confort et élégance. 

Magnifiquement confectionné en doux Tricot Satinette de Du Pont, il est délicatement

rehaussé d’nne exclusive dentelle de Ban-Lon d un joli rose français. Offert dans un

choix complet de tailles—très petite, petite, moyenne et grande-il convient

à toutes les silhouettes. Il est présenté dans les plus jolies teintes

d’automne. En vente dans tous les magasins de

X
jolie lingerie féminine.

"Prix de détail suggérés

N, \

ANNONCE

Si VOTRE DENTIER
bouge

FASTEETH. une poudre amélioré*. 
t saupoudrer sur votre dentier (haut 
et bas), le maintiendra plus solide
ment en place, évitant les déplace
ments latéraux ou horizon tau». Ns 
forme ni pâte, ni gomme, ne laisse 
aucun goût. FASTEETH est une for
mula alkaline (non acide). Ne sûrtt 
pu dans la bouche.-assainit l’ha
leine. FASTEETH à tous le* comp- 
toUa de produite pharmaceutique*

X V

%. mm,
vémmmte

Jupon à la taille assorti,
en rose français, $6.00;* 

la petite culotte: $3.00*
Chemise de nuit courte,

de nouvelle coupe droite, assortie: $11.00*
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EATON
once a sa source

Samedi 
chez EatonwiïtâK7>>r< ■!;■X&J?'

VENTE

D’ETOLES

DE VISON

SPECIAL SAMEDI

14.55 par mois (24 mensualités)

LAISSEZ-VOUS TENTER 
par une étole de vison pour 
toutes les manifestations 
mondaines auxquelles vous 
serez conviées, en profitant 
de cette offre exceptionnel
le EATON. Choisissez votre 
étole parmi 5 modèles et 
teintes de vison, dont les 
peaux sont entières ou al
longées :

VISONS PASTEL, “DAWN”, “PEARL”, SAPHIR “GUN- 

METAL”, SAUVAGE OU D’ELEVAGE FONCES.

Souvenez-vous de l'immuable garantie Eaton : "Argent remis si la marchandise

ne satisfait pas"
EATON - SALON DI IA FOURRURE (RAYON 248) TROISIEME ETAGE

Solde de
24 seulement ! Somptueuses 
jaquettes de vison chinois
Teint brun — plusieurs modèles 

un seul illustré

Spécial samedi

bien au-dessous du habituel !
Modèles populaires, pour homme, et jeune. „en,

chacun

PRIX DE SOLDE

Vaste assortiment de chape 
de feutre de fourrure pour I 
tomne et l'hiver. Tous prov 
nent de séries plus coûteu 
Choix de couleurs en voc 
Pointures 6% à 7h dans le 
mais pas toutes les point» 
dans chaque modèle ou « 
leur, alors HATEZ-VOUS I

.... ,Pa* de commandes 
téléphoniques ni postales, s.v.i
ARTICLES POUR hommes (PAVnw an,

10.05 par moi» (Il m»n«u»litâ«)

U lu*», l'élégant», la beauté du vi*on thinoi» 
modèles différent»: toi châle, col *oul«v4 
ou col rond (illustré). Poche» bi»i»é«* 
•t parement» eux menche*. Taille» 10 è 20 
dan» le lot. Samedi, profite» de cette offre 
ipéciale pour faire l'acquisition de cet article 
rêvé, eu-dessous du prix habituel.

PAS DE VERSEMENT COMPTANT
sur les echet» par Plan budgétaire. (Seule le 
lata de venta est oeyabl» au moment de

QUANTITES LIMITEES

Pas de commandes téléphoniques 
ni postales, s.v.p.

JEWELLERS LTD

re«
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Selon les Métallos, Gaspé Copper Mines doit assumer 
seule la responsabilité de la grève de. . . . . . . . . . . .

Grève des chauffeurs et mécaniciens 
de locomotives du Pacifique Canadien ?
Un des principaux dirigeants 

de la Fraternité des chauffeurs 
et mécaniciens de locomotives, 
M. Clarence J. Allen, a déclaré 
hier que le transport de grain, 
occasionné par la commande 
de l’URSS, pourrait bien être 
interrompu sur les lignes du 
Pacifique Canadien, à cause 
d’un différend entre la compa
gnie et ses employés.

M. Allen a précisé que le 
niveau de mécontentement exis
tant partout à travers le pays 
est tel que les employés du 
Pacifique pourraient bien son
ger à déclarer la grève.

La différend serait créé par 
l’interprétation que la compa
gnie donne à une clause de la 
convention collective de travail 
pour priver, selon le syndicat, 
les chauffeurs du sixième de 
leurs revenus.

Le problème des 1,000 chauf
feurs de Diesel a été résolu 
en juin 1958 après deux grèves, 
alors que le Pacifique Cana
dien signait une entente accor
dant aux chauffeurs le droit de 
travailler six jours par semai
ne dans les cours de triage.

En 1961 la compagnie a ré
duit, arbitrairement selon le 
syndicat, la semaine de travail 
des chauffeurs dans les cours 
de triage, à cinq jours, à St- 
Jean et à McAdam, au Nou
veau-Brunswick, réduisant ainsi 
leur salaire de 16 et deux tiers 
pour cent.

D'avril 1961 au 28 juin der
nier des pourparlers ont eu 
lieu sur le sujet. Le professeur 
Bora Laskin. de l’Université de 
Toronto, qui agissait comme 
arbitre a rejeté une décision

antérieure sur laquelle la com
pagnie s'appuyait.

M. Laskin en est arrivé à la 
conclusion que les négociations 
de 1958, qui avait résolu le dif
férend au sujet des chauffeurs 
de Diesel, constituaient une ga
rantie que la semaine de tra
vail serait de six jours pour les 
chauffeurs des cours de triage, 
là où les conditions le permet
traient.

Les deux décisions, la pre
mière et celle qui la renversait, 
constituaient des causes types. 
La première se rapportait à la 
Eastern Lines et la seconde à 
la Western Lines. La compa
gnie, note M. Allen, a choisi 
d’appliquer à travers tout le 
pays la première décision qui 
favorisait ses positions.

Lorsque la décision de M.

Laskin a été connue, la compa
gnie a refusé de la reconnaître, 
sauf pour deux cas particuliers, 
en Saskatchewan. De cette fa
çon le Canadien Pacifique n’ap
pliquait, selon le syndicat, la 
décision qu’à deux hommes, 
refusant d'en étendre la portée 
à tous les chauffeurs de loco
motives.

Le syndicat estime que dans 
ces conditions la compagnie 
laisse croire qu’elle honorera 
la décision de M. Laskin tout 
en rejetant sa vraie significa
tion. "Elle se moque du systè
me d’arbitrage et sa conduite 
est une menace à la continua
tion des bonnes relations patro- 
nales-ouvrières,” déclare M. 
Allen.

Octroi d'un
Armes nucléaiæs contrat do

Pearson, en refusant de soumettre démolition 
l'accord, insulte le Parlement

- Douglas
OTTAWA. (PC' - Le chef 

néo-démocrate, M. T. C. Dou
glas a accusé jeudi le gouver
nement de s’être rendu eotipa- 
ble d’affront au Parlement en 
refusant de soumettre son ac
cord nucléaire avec les Etats- 
Unis à la ratification du parle
ment.

Il affirma aux Communes que 
le gouvernement usait d’un 
pur subterfuge en soutenant 
qu’il fallait tenir l’accord se
cret pour des raisons de sé
curité.

M. Douglas estime que l’en
tente équivaut à une reddition 
partielle de la souveraineté na
tionale dans des conditions dont 
le parlement n’a aucune con
naissance.

Le refus du gouvernement de 
laisser voter les Communes 
constitue un affront au parle
ment ; c’est un acte destiné à 
engager le peuple canadien à 
une ligne de conduite sans l’ap
probation de ses représentants.

Le ministre des Affaires ex
térieures ,M .Martin, répondit 
que les Communes avaient, de 
fait, voté sur la politique nu
cléaire du gouvernement lors
qu’elles avaient rejeté, le prin
temps dernier, la motion de 
non-confiance du parti néo
démocrate critiquant la déci
sion d’acquérir des ogives nu
cléaires.

Sécurité politique ?
M. Martin ajouta que ce 

n’est pas le gouvernement qui 
a refusé de publier l’accord 
nucléaire d’août dernier avec 
les Etats-Unis. Les Communes 
ont voté mercredi contre la 
motion du chef de l’opposition,
M. Diefenbaker, demandant la 
publication du traité.

M. Diefenbaker protesta en 
disant que le sceau du secret 
du gouvernement reposait sur 
la sécurité politique du gouver
nement. Il rappelle que le pre
mier ministre Pearson a re
poussé sa demande que l’on dé
pose sur la table les parties de 
l’accord qui ne violeraient point 
la sécurité.

M. Martin répliqua que le fait 
de publier ces passages cons
tituerait tout autant une révé
lation que la publication de tout 
îe document.

Le débat sur la question nu
cléaire fut provoqué par la de
mande du gouvernement que 
l’on prenne le vote sur les cré
dit^ intérimaires destinés à 
payer les comptes d’octobre et 
de novembre. Cette demande 
est une formalité nécessaire I 
parce que seulement une faible J 
partie de tout le programme j 
des dépenses a été approuvée, j 

La motion concernant les cré
dits provisoires permettait aux 
députés de parler de n’importe 
quel sujet.

Arrogance

M. Heward Grafftey, député 
conservateur de Brome-Missis- 
quoi, déclencha l’attaque pour | 
son parti par une incrimination j 
générale du gouvernement qu’il | 
accusa d’arrogance dictatoriale, j 

M. Réal Caouette, chef du i 
nouveau Ralliement des Crédi- 
tistes. préconisa le versement | 
de $100 à tout sujet canadien, 
article d’un programme rejeté 
par le parti officiel du crédit j 
social, dont M. Caouette et 12 
autres députés créditistes du j 
Québec se sont récemment sé- j 
parés.

M. Caouette prétendit que ce , 
cadeau de $1,800.000,000 aurait 
une répercussion dynamique 
sur l’économie et créerait un 
crédit basé sur la richesse du 
Canada.

M. Douglas juge un pur gas
pillage l’achat d’ogives nucléai
res pour les missiles anti-avions 
Bomarc et autres fusées por
teuses pour les forces armées 
canadiennes.

L’accord du 16 août fut con
clu avec les Etats-Unis à un 
moment où toute la situation 
internationale avait changé. Le 
traité interdisant les essais nu
cléaires fut le premier pas dans 
la voie d’un rapprochement en
tre les Etats-Unis et l’Uuion 
soviétique.

ANNONCE

Il aurait été plus logique 
d’acquérir ces ogives durant 
les années 50. ,

Nouveau rôle
“Cela n’a pas de sens dans 

les années 60”, a dit M. Doug
las. Déjà le ministre de la Dé
fense, M. Hellyer, et ses con
seillers semblent se rallier au 
nouveau concept du rôle mili
taire du Canada, la contribu
tion d’une armée aéroportée 
mobile qui servirait sous 
l’OTAN ou les Nations unies.

Mais le chef néo-démocrate 
s’en prend surtout au refus du 
gouvernement de faire approu
ver l’accord par le parlement.

Il voit là un pur subterfuge 
de la part de M. Pearson que 
de prétendre que puisqu’il ne 
s’agit pas d’un traité, sa ratifi
cation est superflue.

Il cite un passage d’un livre 
de M. Pearson "Diplomatie à 
1ère nucléaire”, dans lequel le 
premier ministre disait qu’au
cun Etat démocratique ne pou
vait tolérer d’engagements se
crets à l’insu du peuple et _.is 
l’approbation de la législature.

"Il n’y a pas un mot là-de
dans au sujet de traités”, dé
clare M. Douglas en brandis
sant le livre. ’ . .

Le Canada a été engage a J 
tenir un rôle de partenaire ju
nior dans un complexe nuclé
aire avec des armes nucléaires 
sur lesquelles il n’a pas le con
trôle complet.

Le parlement ne sait quelle 
façon de procéder a été établie 
pour l’emploi de ces armes. Il 
ne sait si la décision sera prise 
par les commandants en rase 
campagne ou collectivement 
par le président des Etats-Unis 
et le premier ministre.

Echec
M. Grafftey déclare que le 

plan de progrès économique 
Pearson a complètement échoué 
parce que le gouvernement s’est 
abstenu de coopérer avec les 
gouvernements provinciaux et 
municipaux et de les consulter.

“L’attitude Pearson-Gordon- 
LaMarsh doit cesser,” dit-il.

Pour la première fois dans 
l’histoire, un ministère a été 
critiqué par ses propres dé
putés pour avoir perdu contact 
non seulement avec le peuple 
mais avec ses propres députés.

Le budget Gordon a pataugé 
parce que le ministre des Fi- 
«

nances n’a pas consulté les 
fonctionnaires supérieurs. Le 
programme des crédits aux mu
nicipalités a connu des difficul
tés parce que les provinces et 
les municipalités n’ont pas été 
consultées.

Au Royal Victoria

Cours sur la 
chirurgie 
de la main

Du 7 au 11 octobre auront 
lieu, à l’hôtel Royal Victoria, 
des cours pratiques de chirur
gie de la main, cours que don
neront six spécialistes, y com
pris le Docteur R. Tubiana, de 
Paris, et le Dr C. Verdan, de 
Lausanne. Aux conférences par 
ces spécialistes s’ajouteront 
des démonstrations par des 
chirurgiens de l’hôpital.

Les inscriptions dés post
gradués seron ouvertes à 8 
heures du matin, lundi 7 oc-

Le comité exécutif a accordé 
au plus bas soumissionnaire, la 
compagnie Ruscivan Demoli
tion Enr., le contrat de démo
lition du Jardin de l’Enfance, 
du Pensionnat St-Alexis et 
d’une autre propriété de moin
dre importance de la Commu
nauté des Soeurs de la Charité 
de la Providence, dans le sec
teur St-Denis, de Montigny, St- 
Hubert et Ste-Catherine.

On sait oue la ville de Mont
réal a décidé d’acheter au coût 
de $4,200,000 deux quadrilatères 
presque complets, propriétés de 
la communauté, afin de pouvoir 
construire plus librement la 
station de métro Berri-de Mon
tigny.

La ville devra débourser en
core $5,894 pour faire dé
molir une partie des édifices 
construits sur ces terrains, tan
dis que pour sa part, le budget 
du métro sera amputé d’un nou
veau $8,000. Cette dernière som
me sera consacrée à des tra
vaux de disjonction de services 
publics, d’inspection et de nivel
lement.

tobre, au bureau du Post-Gra
duate Board.

Cours et conférences porte
ront sur tous les aspects de 
la chirurgie de la main, avec 
démonstrations de diverses 
techniques. Déjà, près d’une 
centaine de chirurgiens sont 
inscrits, qui viendront de toute 
l’Amérique du Nord et même 
d’Europe et d’Hawaii.

Non seulement les Métallur
gistes unis d’Amérique (CTC) 
demandent-ils à la Cour supé
rieure de rejeter l’action en 
dommages au montant de 
$5,278,692 intentée par la Gas
pé Coppec Mines Limited, mais 
encore ils soutiennent que c’est 
la compagnie qui a prévu, vou
lu et provoqué la grève de 
Murdochville, survenue le 10 
mars 1957 et qui s’est poursui
vie jusqu’au 5 octobre.

C’est en substance ce qu’af
firment les procureurs du syn
dicat dans leur plaidoirie de 
2.051 pages déposée mercredi 
devant le juge Antoine La- 
courcière, de la Cour supérieu
re, à Québec.

L’année dernière, la compa
gnie, par l’entremise de ses 
procureurs, avait remis à la 
Cour supérieure le résumé de 
sa plaidoirie. Elle accusait le 
syndicat d’avoir déclenché et 
soutenu une grève illégale. En 
conséquence elle réclamait la 
somme de $5,278,692 pour la 
dédommagner.

Les procureurs sont M. Gas
ton Poullot, pour la compagnie 
et Guy Merril - Désaulniers, 
pour le syndicat. Ils ont comme 
conseillers MM. Jean Marti
neau, pour la partie patronale 
et Louis-Philippe Pigeon, pour 
la partie syndicale.

Le procès s’est tenu à Qué
bec devant le juge Antoine 
Lacourcière du 26 septembre 
1960 au 6 février 1962 . 355 té
moins ont défilé à la barre et 
794 exibits ont été déposés. La 
compagnie aura droit de ré
pondre à la plaidoirie syndi
cale.

Le syndicat nie toute respon
sabilité au sujet de la grève 
et soumet que, même s’il de
vait être tenu pour responsa
ble, la preuve démontre que 
la grève s’est avérée profita
ble pour la compagnie.

Selon le syndicat, cette situa
tion s’explique par le fait qu’en 
1956 et 1957 le prix du cuivre

a fait une chute de plus de 50% 
et que la compagnie devait, de 
toute façon, attendre l’arrivée 
de nouvelles machineries, arri
vée qui a drôlement coïncidé 
avec la fin de la grève. De 
plus, le syndicat prétend que, 
par suite de la grève, la com
pagnie a pu reporter à quel
ques mois, l’épuisement de son 
minerai à haute teneur de cui
vre le vendant ainsi à un bien 
meilleur prix que si la grève 
n’avait pas eu lieu.

Le syndicat estime "de fa
çon conservatrice" que non 
seulement la compagnie n’a 
pas perdu $5,278,692 par suite 
de la grève mais encore qu’elle 
a réalisé des gains de l’ordre 
de $338,750. Selon le syndicat, 
la compagnie aurait prévu cette 
situation et, en provoquant une 
grève, aujait voulu faire d’une 
pierre deux coups : suspendre 
la production en un moment où 
il était plus rentable de ne pas 
produire et se débarrasser du 
syndicat.

Les Métallos insistent en ef
fet sur le fait que la grève de 
Murdochville, déclenchée le 10 
mars 1957 par le congédiement 
du président du syndicat, M. 
Théo. Gagné, a été non seule
ment prévue mais voulue et 
provoquée par la compagnie. 
Les arguments invoqués par le 
syndicat à cette fin se résu
ment comme suit :

1. La grève fut le résultat 
logique et inévitable de la cam
pagne antisyndicale menée par 
la compagnie. Elle fut, comme 
telle, désirée par Gaspé Copper.

2. La compagnie a tout fait 
pour maintenir illégalement la 
grève à Murdochville dans le 
but d’atteindre ses fins et, plus 
particulièrement dans le but de 
détruire le syndicat local 4881 
des Métallurgistes unis d’Amé
rique.

3. La compagnie a prouvé la 
participation de ses propres té
moins aux actes criminels

qu’elle reproche au syndicat et 
elle n’a pas réussi à prouver 
la participation des représen
tants du syndicat aux mêmes 
actes.

4. — La compagnie a tenté 
sans succès de prouver l’exis
tence à Murdochville d’un rè
gne de la terreur pendant la 
grève et n’ayant pu prouver 
l’existence d’un tel règne de la 
terreur, toute sa preuve sur la 
violence et les méfaits ne peut 
être considérée par la Cour 
dans l’appréciation des dom
mages.

5— La compagnie a démon
tré qu’elle a été en état de 
commencer ses opérations, 
quand elle a désiré le faire, 
et graduellement qu’elle a 
augmenté sa production, sui
vant ses desseins et ses 
besoins, subordonnés à l’arri
vée de la machinerie indispen
sable, dont elle avait besoin en 
raison des nouvelles méthodes 
de production qu’elle suivait.

6— Le syndicat a démontré 
que la compagnie avait refu
sé, à la fin de la grève, d’em
baucher et de reprendre un 
nombre considérable d’em
ployés en raison de son désir

de briser toute organisation 
syndicale chez elle, ce refus 
dépendant de l’arrivée de sa 
machinerie nouvelle, nécessai
re au fonctionnement de ses 
nouvelles méthodes de produc
tion.

Le syndicat a aussi démon
tré qu’en retardant la marche 
normale de ses opérations, la 
compagnie pouvait ainsi atten
dre l’augmentation du prix du 
cuivre pour ccouler sa produc
tion.

7— Les événements qui se 
sont déroulés à Murdochville, 
du mois de mai 1956 au début 
de l’année 1958, démontrent 
hors de tout doute que la com
pagnie a pu atteindre tous les 
objectifs qu’elle s’était propo
sés dès la formation par ses 
employés du syndicat local 
4881 des Métallos. En effet, 
tous ces événements démon
trent que le plan qu’elle s’était 
tracé dès le mois de juillet 
et le mois d’août 1956, a été 
suivi à la lettre.

Par ses procédures dilatoires 
du mois d’août 1956, elle a em
pêché provisoirement les em
ployés d’obtenir un certificat 
de reconnaissance syndicale.

Par sa provocation do grève 
illégale à Murdochville, elle a 
empêché définitivement l’asso
ciation de ses employés d’ob
tenir un certificat de recon
naissance syndicale. Par la pro
vocation de la grève, elle a été 
à même de réparer les erreurs 
qu’elle avait commises au point 
de vue de méthode de produc
tion et qui la conduisaient à 
une catastrophe, déclare le mé
moire du syndicat.

Par sa victoire du mois 
d’octobre 1958. elle a pu non 
seulement se défaire d’un syn
dicat local mais elle a pu en 
même temps écraser chez ses 
employés toute volonté de vou
loir constituer un syndicat 
libre.

8—Le syndicat prétend que 
les pratiques suivies par la 
compagnie dans tous les évé
nements qui se sont déroulés 
à Murdochville au cours des 
années 1956, 1957 et subsé
quemment, constituent un abus 
de droit et aussi un abus de 
l’usage du système judiciaire 
et des principes régissant le 
bon ordre dans la société, 
dont les Tribunaux sont les 
gardiens.
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ATTENDEZ
Vous voudrez vivre dans le Village de Demain 

comportant les merveilles d'aujourd'hui.

Voyez La Presse demain 
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h carnet
DE RA YMOND GUERIN

CONSERVATION
On a trouvé, au Wyoming, lot 

rostot d'un Indion qui, d'après do 
savantt calculs par la méthode du 
radiecarbone, a vécu vort l'an Ô78.

Et prosquo toutes ses dents 
étaient encore intactes.

Et alors, jet dentistes ? On n'en 
avait donc pas besoin ?

• • •

BEAUCOUP DE LECTURE

Admirez, ci-dessus, l'un de mes 
confrères à la rédaction de LA 
PRESSE : Jacques Lafreniére, chro
niqueur syndical. Je dis : "admirez", 
car il va lui falloir une fichue dose de 
patience pour lire tous les dossiers 
qui s'empilent devant lui !

Vous voyez ces dossiers ? Ils ont tous rapport à 
la grève de Murdochville, de triste mémoire, qui dura 
pendant six mois en 1957 (de mars à octobre). Comme 
conséquence de cette grève, il y a eu un long procès 
— long de près de un an: la Gaspé Copper Mines 
réclamait du syndicat des Métallurgistes unis d’Amérique 
une somme de $5,156,207 en comprensation des dommages 
qu’elle aurait subis durant le conflit. Le jugement ? 
On ne le connaîtra peut-être pas avant le début de l’année 
prochaine.

De toute façon, vous apercevez ci-haut deux piles 
de documents qui découlent du procès. La plus petite 
pile, c’est le mémoire de la Gaspé Copper Mines (4 
volumes, 825 pages) ; la plus volumineuse, c’est le 
mémoire des métallos, qui a été rendu public vendredi 
soir dernier (10 volumes, 2,051 pages). Jacques
Lafreniére doit tout lire ça, sans compter la “réplique” 
qu’adressera probablement la compagnie au syndicat.

Oui, le confrère est méritant.
(Je ne parle pas de l’exemplaire de LA PRESSE 

qu’il a devant lui. C’est également d’une lecture 
substantielle. Mais sans comparaison, tout de même),

• • •
LE TEMPS

Un autre d* me* collègue*, 
l'éditorjaliste Alfred Ayotte, s'en est 
pris l'autre jour, avec une juste 
colère, aux prévisions imprévisibles
de la météo.

“Est-ce que vraiment Dorval ne peut prévoir le 
temps qu’il fera le lendemain, ou si le défaut est 
simplement, dans la transmission des messages météo
rologiques aux postes de radio tonnait-il. Et il 
grondait enfin : ,r- ^

“Le public, qui paye, a le droit de savoir. Où 
est le mal ?” 1

D’accord avec Alfred Ayotte. Pour ma part, ce qui 
me désarçonne le plus au sujet de la météo, c’est quand 
j’entends à la radio un bulletin comme celui-ci :

"... Dorval prévoit des averses pour aujourd’hui. 
Demain sera ensoleillé. Peu de changement dans la 
température".

• • •
A GRANBY

Je parlais de grève. Il en est une 
qui se poursuit è Granby — celle des 
employés de la "Voix de l'Est". Et 
ce soir, à 7 h., sur la rue principale, 
les grévistes recevront un encoura
geant appui de la part de tous les 
groupements de la région qui sont 
affiliés à la Confédération des syndi
cats nationaux.

Ce geste de solidarité sera posé 
non seulement par les travailleurs de 
Granby, mais aussi par ceux de 
Farnham, St-Hyacinthe, S t • J e a n, 
Waterloo, etc. Des allocutions seront 
prononcées par Marcel Pépin, secré
taire générai de là CSN, et par Robert 
Sauvé, représentant régional. C'est le 
Conseil central de Granby qui a pris 
la décision de cette manifestation.

DES MOTS

On saura lundi qui des créditistes 
auront la préséance aux Communes
par Jean CHARPENTIER

OTTAWA — La querelle cré
ditiste des places aux Commu
nes sera tranchée lundi, en 
dépit des efforts de l’aile mi
noritaire et thompsoniste du 
parti en vue de différer le rè
glement de la question.

C’est M. Gilles Grégoire qui, 
seul représentant de l’aile 
caouettiste au sein du comité 
des privilèges et élections a 
obtenu hier que ce dernier éta
blisse dès demain l’ordre de 
préséance des tiers partis aux 
Communes.

Il était appuyé en cela par 
MM. Knowles, et Brewin, du 
Nouveau parti.

Si le groupe créditiste dissi
dent obtient la reconnaissance 
officielle de la Chambre, l’or
dre de préséance sera le sui
vant: NPD, caouettistes, thomp- 
sonistes. Mais pour le moment, 
il est toujours : Crédit-social, 
NPD.

M. Brewin a fait valoir pour 
sa part qu’il était urgent d’en 
venir à un règlement d’ici la 
motion de subside de lundi, la
quelle accorde aux partis d’op
position le droit de présenter 
deux motions de censure par 
ordre de préséance. Or, le Nou
veau parti, comme on sait, 
compte profiter de l’occasion 
pour déposer une motion de 
censure antinucléaire.

Par contre, M. Girouard, 
thompsoniste de Labelle, a

Les caouettistes 
font de 
l'obstruction

OTTAWA. (PC) - Le député 
créditiste de Lapointe, M. Gilles 
Grégoire, a déclaré carrément 
hier aux Communes que te 
groupe de 13 députés dont il 
fait partie bloquera les projets 
de loi du gouvernement tant que 
la Chambre n'aura pas tranché 
le débat sur les partis minori
taires.

Les Communes semblaient 
prêtes à adopter une proposition 
pour assurer le paiement des 
dépenses courantes du gouver
nement pour octobre et novem
bre, lorsque M. Grégoire a fait 
cette surprenante déclaration 
un peu avant l'ajournement de 
10 heures hier soir.

Le leader du gouvernement à 
la chambre, M. Pickersgill a 
répondu que le bill sur les dé
penses courantes sera remis sur 
le tapis aujourd'hui, précisant 
que le premier devoir du Parle
ment était le contrôle, des dé
penses publiques.

objecté que l’importance de la 
quesCon à l’étude urim-> s<n 
urgente en ce qu’elle met en 
quesuen toute la iradition par
lementaire.

Avant de .,e prononcer, le 
convié, à son avis, devrait en
tendre des témoins tels que 
par exemple ie conseiller juri
dique de la Chambre, M. Oli
vier, et le directeur des élec
tions. M. Casttmguay.

De son côté, M. Bert Leboe, 
thompsoniste de Cariboo, affir
ma qu’il ne s’agisrait pas, con
trairement au désir de M. Gré
goire de constater le décès 
d’1 n parti, mais bien de déter
miner le droit dec députés de 
former de nouveaux partis en
tre deux élections.

Ce point de vue fut repris 
par le conservateur de Has
ting s-Frontenac, M Webb, qui 
vit dans la reconnaissance offi

cielle du groupe caouettiste le 
danger d’une prolifération illi
mitée des partis “comme en 
Europe”, a-t-il ajouté, où les 
par'is se font et se défont du 
jour au lendemain.”

Sur ce, le député de Lapointe 
déclara que les thompsonistes 
évcquaient un homme s’enlisant 
dans des sables mouvants et 
qui, bien que sachant sa fin 
inévitable, s’obstine désespéré
ment a conserver la tête à la 
surface.

Une motion fut finalement 
mise aux voix, émanant de M. 
Brewin et visant au règlement 
de la question si possible dès 
ce midin. Elle fut adoptée par 
12 voix contre 7.

Cependant, devant l’impossibi
lité dr réunir les membres au- 
jeurd hui, le president du co - 
mité, M. Alexis Caron a fixé 
à iund' matin la réunion en 
quest'on.

Le ministre Cournoyer vante l'esprit civique 
et ta "rare compréhension” de H. fuller...

Caoueffe remet sur le tapis la ] 
question du dividende national !

OTTAWA. (PC) - Le chef du 
Ralliement des créditistes du 
Québec, M. Réal Caouette, a 
profité hier aux Communes du 
débat sur les crédits provisoires 
pour remettre sur le tapis la 
question du dividende national, 
qu’il a réclamé pour tous les 
Canadiens.

Lors de la rupture du Rallie
ment avec le parti du Crédit 
social, il avait accusé le chef 
national, M. Robert Thompson, 
d’avoir écarté ce principe

essentiel de la doctrine crédi
tiste intégrale.

Demandant au gouvernement 
et au Parlement de faire l’essai 
pendant deux ans seulement de

ces propositions créditistes pour 
la relance de l’économie, M. 
Caouette a de nouveau proposé 
la distribution de $100 à chaque 
citoyen canadien”.

“Une famille de dix aurait 
reçu $1,000, une de cinq $500, 
une seule personne $100. On 
aurait ainsi mis en circulation, 
au Canada, une somme de 
$1,800,000.000. Ceci aurait per
mis à 80 pour cent des citoyens 
hypothéqués par* les compa
gnies de finance, aujourd’hui, 
d’acquitter leurs dettes”.

M. Caouette a dit qu’il s’agis
sait de “crédit basé sur la 
richesse du Canada et non de 
l’extravagance, pas une allo
cation illimitée”.

Il a aussi suggéré que Ton 
augmente les allocations fami
liales selon l’indice du coût de 
la vie.

M. Caouette a enfin réclamé 
une réduction de l’impôt sur le 
revenu des particuliers, en 
citant comme exemple à suivre 
la récente suggestion du prési
dent Kennedy aux Etats-Unis 
pour une diminution de cet 
impôt dans le but d’augmenter 
le pouvoir d’achat.

Il note que lorsque le con
sommateur achète plus, le gou
vernement perçoit de toute 
façon les taxes indirectes qui 
sont incluses dans le prix des 
marchandises.

par Maurict LAPERRIERE
Le ministre des Trans

ports et Communications 
de la province, M. Gérard 
Cournoyer, a versé un ioup- 
çon de baume sur une 
blessure qui se cicatrise à 
peine en affirmant, lors de 
l'inauguration officielle de 
la nouvelle usine de pro
duits pétrochimiques de 
Varennes, hier après-midi,
“que le climat actuel d'in
vestissements est tel que 
la compagnie Shawinigan

La réaction de 
René Lévesque

Après avoir rapidement 
pris connaissance du texte 
de l'allocution de son collé- 
gue Cournoyer, M. René 
Lévesque, rejoint hier soir, 
a paru manifester une vive 
désapprobation. Mais il s'est 
refusé à commenter les 
propos louangeurs du minis
tre des Transports pour le 
"civisme" que le président 
de la Shawinigan Chemicals 
(et de l'ancienne Shawini
gan W & P) aurait manifesté 
dans l'affaire de la nationa
lisation de l'électricité.

Chemicals est en mesure 
d’apporter une large con
tribution au développement 
économique de la provin
ce.”

, “Nous avons toutes les 
raisons de croire, a-t-il ajou
té, qu’en séparant les actifs 
de l’industrie chimique et 
ceu% de l’industrie hydro
électrique, le gouvernement 
du Québec a permis à Sha
winigan Chemicals de mon
trer la vraie mesure de ses 
possibilités.”

Le ministre a précisé 
qu’au moment de la natio
nalisation, il “existait chez 
Shawinigan Chemicals un 
dynamisme qui n’était plus 
compatible avec l’industrie 
électrique".

Passant complaisamment 
l'éponge sur un épisode qui, 
en janvier dernier, blessa 
profondément les milieux 
gouvernementaux, M. Cour» 
noyer a décrit les transac
tions secrètes entre la Sha
winigan Chemicals et la 
B,A. OU comme une "allian
ce naturelle". L'usine de Va

rennes, o-f-il dit, "est Issue 
de l'union de ciltt compa
gnie d* produits chimiques 
traditionnels et de la com
pagnie do pétrole British 
American Oil.

M. Cournoyer était l’hôte 
de M. J. A. Fuller, prési
dent du Conseil, et de M. 
H. S. Sutherland, président 
de Shawinigan Chemicals 
Limited.

Parlant comme un chi
rurgien qui s'efforce de 
convaincre le convalescent 
de l’heureuse issue de 
l’opération, M. Cournoyer 
a soutenu qu’en dissociant 
les' actifs de Shawinigan 
Chemicals de ceux de Sha
winigan Water and Power, 
le gouvernement du Québec 
a tout simplement consacré 
une siuation qui devenait 
à chaque jour de plus en 
plus évidente. A ses dé
buts, Shawinigan Chemicals 
pouvait être une filiale 
de Shawinigan Water and 
Power tuais la croissance 
de l’industrie chimique 
était telle que la filiale 
prenait de l’envergure. Il 
existait chez Shawinigan 
Chemicals un dynamisme 
qui n’était plus compatible 
avec l’industrie hydro-élec
trique.

“Les dirigeants de Sha
winigan Chemicals libérés 
de tous liens avec des 
sociétés hydro-électriques, 
pourront faire valoir leur 
esprit d'entreprise et leur 
dynamisme au travail”, a-t- 
il dit.

Passant du français à 
l’anglais pour être bien 
compris de ses hôtes et 
aussi des autres, le minis
tre eut des propos pleins 
d'aménité pour M. J. A. 
Fuller.

"Je veux, dit-il, rendre 
hommage à l'esprit civique, 
à la largeur de vue, à la 
prévoyance et à la sagesse 
du président de cette com
pagnie, M. J. A. fuller et 
ses associés."

Rappelant les chemine
ments qui ont conduit à la 
nationalisation de l’électri
cité dans le Québec, M. 
Cournoyer a souligné que 
M. Fuller était au nombre 
des personnes appelées à 
débattre la question.

"Grâce on grande partie 
à la compréhension do M. 
Fuller, qui a su évoluer las

motifs supérieurs qui ont 
inspiré le gouvernement du 
Québec dans sas décisions, 
les transactions se sont dé
roulées dans une atmosphè
re de compréhension rare
ment atteinte dans de telles 
circonstances."

En terminant, le minis
tre a réclamé fMr les 
Camdietis français la place

au groupe majoritaire foute 
la place qu’il peut mériter 
dans les fonctions d'admi
nistration et de direction. 
Ceci nécessite une com
préhension plus complète 
entre les deux groupes et 
une planification qui pré
voie la préparation des nô
tres aux fonctions aux
quelles ils aspirent.

:;ï :;,i.
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QUAND UN MINISTRE SE FAIT CHIMISTE. — Le 
ministre des Transports et Communications de la pro
vince de Québec, M. Gérard Cournoyer, présidait, hier 
après-midi, l'inauguration officielle de la nouvelle usine 
de produits pétrochimiques de la société Shawinigan 
Chemicals Limited, à Varennes. Versant quelques gouttes 
d'un mystérieux liquide dans une éprouvette, il fit surgir 
dans un vase placé au-dessous un liquide rouge en ébuli- 
tion. Il venait de poser le geste symbolique inaugurant 
l'usine. Il était accompagné de M. Ronald Hall, gérant 
de division de la société.

qu’ils méritent dans les 
postes administratifs des 
compagnies industrielles.

“Notre gouvernement, dit- 
il, s’est donné comme l’un 
des principaux objectifs 
l’avancement économique 
du groupe ethnique cana- 
dien-français. C’est le de
voir, et je crois, l’intérêt 
de l’industrie d’aller dans 
le même sens en donnant

(photo LA PRESSE)

"L’esprit de l’intérêt gé
néral que l’on a déjà cons
taté chez les dirigeants de 
Shawinigan Chemicals nous 
permet d’espérer et de 
croire que cette usine de 
Varennes verra l’éclosion 
non seulement d’un suc
cès industriel mais encore 
d’un avancement économi
que substantiel pour les 
Canadiens français qui y 
joueront un rôle.”
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("Socialisme, socialisation et christianisme“)
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Affrontement Lévesque-Angers sur les "principes”
Près de 700 personnes, te

nues en haleine par un feu 
roulant de réparties mordantes 
et d’exposés de doctrines poli
tiques, économiques et sociales 
aussi éloignées les unes des au
tres que les deux pôles, ont as
sisté hier soir à une double pri
se de bec cocasse entre M. 
François-Albert Angers, écono
miste bien connu, et M. René 
Lévesque, ministre des Riches
ses naturelles, d’une part et 
entre M. Angers, toujours, et 
une partie de l’auditoire, d’au
tre part.

Cette passe d’armes dont le 
ton est demeuré malgré tout

serein, s’est déroulée à l’occa
sion d’un colloque de la revue 
“Maintenant”, animé par M. 
Philippe Garigue, doyen de la 
faculté des Sciences sociales de 
l’Université de Montréal, sur le 
sujet : “Socialisme, socialisa
tion et christianisme”.

Outre MM. Lévesque et An
gers, les autres participants 
étaient M. Michel Chartrand, vi
ce-président du Parti socialiste 
du Québec, et le R.P. Gilles Bé
langer, dominicain, qui a lu le 
texte de l’abbé Gérard Dion, 
sociologue de l’Université La
val,, retenu à Québec.

René Lévesque:
"Je travaille pour des 
mesures socialistes,

! non pour une doctrine
La Presse Associée nous racontait récemment # 

l’anecdote d’un automobiliste qui fut appréhendé par J 
un policier, à Covington, au Kentucky, pour excès de § 
vitesse. 11 lui fallut produire ses papiers, et l’agent y lut 2 
que l’automobiliste devait porter des lunettes chaque S 
fois qu’il était au volant. J

“Pourquoi ne portez-vous pas de lunettes?” § 
s’enquit le policier, S

"Pas nécessaire. J’ai des ‘contacts’ répondit le • 
conducteur.

“Je me fiche des influences que vous avez en § 
bail! lieu. Pourquoi ne portez-vous pas de lunettes ?” i

£•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••
L'abbé Gérard Dion:

"L'Etat doit diriger 
mais d'une façon qui 
soit démocratique'

“Je travaille pour des mesu
res socialistes. Mais le socia
lisme, comme doctrine absolue, 
c’est complètement ridicule”. 
M. René Lévesque qui, ayant 
cité Jean XXIII comme 
l’avaient fait tous les autres 
participants au colloque, ajouta 
que les mesures socialistes 
qu’on devaient s’efforcer d’ap
pliquer maintenant étaient les 
quatre suivantes:

• “ Premièrement, une édu
cation accessible à tous 
selon le talent et les 
efforts et non selon la 
fortune des parents ou la 
richesse des régions :

• “ Deuxièmement, établir 
un système de sécurité 
sociale concernant parti
culièrement la vieillesse,

et nous touchons là au 
problème des pensions ;

• “ Troisièmement, la Santé. 
On doit assurer le droit 
absolu qu’a tout homme 
de recevoir pour lui des 
soins médicaux et phar
maceutiques.

• “ Quatrièmement, on doit 
assurer Ite droit au travail 
et on doit déployer des 
efforts acharnés pour don
ner à celui qui veut 
travailler un salaire con
venable.”

Ayant d’abord défini le socia
lisme comme “la mise en 
commun de fonctions que les 
individus ne peuvent remplir 
eux-mêmes, même lorsqu'ils
Voir LEVESQUE en page 19

Tout a commencé lorsque, au 
cours de la discussion publi
que qui a suivi les exposés des 
conférenciers, quelqu'un dans 
la salle demanda à M. Angers 
s’il s'était opposé au bill 60 
en sa qualité de chrétien ou 
comme anti-socialiste.

M. Angers : “Les deux, mon
sieur. Je me suis opposé au 
bill 60 parce que je suis con
vaincu qu’il, est possible de 1 
trouver une structure intermé
diaire qui pourrait remplacer 
un ministre de l’Education.”

M. Lévesque, qui bouillait 
d’impatience de répliquer, fon
ça dans la discussion et pro
voqua pour ainsi dire M. An
gers en duel, pour le grand 
plaisir de l'auditoiçe.

M. Lévesque : “Il y a une 
rigidité totale dans l’opinion de 
M. Angers sur le bill 60. Il est 
plus catholique que le pape et 
veut tirer toute la couverte de 
son bord. M. Angers semble 
vouloir réduire le christianisme 
à la seule doctrine de l’Eglise.
Il invoque sans cesse des 
grandes définitions absolues et 
de grands principes éternels, 
comme l’Etat ne doit pas inter-

, m m
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Pierre GODIN
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Michel LAPALME
Photos: Yves BEAUCHAMP

contre le fait d’ouvrir les por
tes de la formation supérieure 
aux étudiants talentueux mais 
démunis de ressources financiè
res.

“Vous avez dit que vous étiez 
opposé à la gratuité scolaire”, 
a répliqué celui qui avait posé 
la question.

“C’est pas la même chose, 
cela”, répondit M. Angers. 
Etre contre la gratuité scolaire 
totale, ce n’est pas être opposé 
à ce que celui qui a du talent 
puisse faire des études univer
sitaires !”

Voir PRINCIPES en page 19

François-Albert Angers:
"Il faut se défendre 
contre l'Etat pour 
garder sa liberté"

•y..:-

CHARTRAND: "Il crève aux yeux qu'un nombre impressionnant 
de salauds inquiètent le peuple, en situation politique, par 
la religion".

#/

“H n’y a pas de doute 
qu’avec le développement des 
liens sociaux, avec cette ten
dance universelle vers l’uni- 
fication. avec la multiplicité 
des groupements qui n’ont pas 
pour but immédiat le bien gé
néral et qui prennent une im
portance grandissante, il est 
indispensable d’avoir un prin
cipe coordonnateur. L’interven
tion de l’Etat est rendue plus 
nécessaire."

C’est l'abbé Gérard Dion 
qui. par T intermediaire du 
pore Gilles Bélanger, faisait 
parvenir ces propos aux par
ticipants du colloque.

"La conception de l’Etat- 
gendarme est définitivement 
révolue, dit ie père Bélanger. 
Le rôle de l’Etat est de diriger, 
de surveiller, de coordonner et 
de suppléer si nécessaire.

“B ne doit pas absorber inu
tilement ce qui peut être ac

compli d’une façon satisfaisan
te pour le bien de tous II 
doit diriger, mais diriger d une 
manière démocratique.

“Voilà pourquoi cette inter
vention de l’Etat doit s’accom
pagner d’une conscience aiguë 
du bien commun tant chez les 
dirigeants politiques que chez 
tous les citoyens.

“Plus s'agrandit le champ de 
l’intervention de l'Etat, plus est 
necessaire la présence des 
groupements intermédiaires 
jouissant d'une autonomie ré
elle, poursuivant leurs objec
tifs dans la concorde pour le 
bien de tous et agissant d’une 
manière efficace.

“Ces groupements doivent se 
présenter sous la forme de 
véritables communautés et 
fournir à l'Etat une collabora
tion que celui-ci aura favori
sée.” V

LEVESQUE : "Là socialism* comm* doctrin* absolu*, c'*st 
complètement ridicule".

venir, l’initiative privée est sa
crée, etc. et c’est final !”

M. Angers : “Il y a le prin
cipe de la subsidiarité de l’Etat 
en matière d’éducation. II ne 
s’agit pas de tirer la couverte 
d’un bord ou de l’autre. II y a 
un principe et il faut l’appli
quer. Si on peut trouver une 
autre solution différente pour 
régler la question du bill 60...”

M. Lévesque : “C’est une opi
nion. ça ce n’est pas un princi
pe éternel !”

M. Angers : “C’est un princi
pe. cela compte les principes.”

M. Lévesque : “Arrêtez donc 
de toujours invoquer le pape, 
puis l’Eglise .. .”

M. Angers : “J’ai droit à 
mon opinion, comme vous.”

Une fois qu’il eut croisé 
ainsi le fer avec M. Lévesque, 
M. Angers dut affronter plu
sieurs questions de l’auditoire 
dont une en particulier qui pro
voque un second échange ver
bal entre lui-même et la foule, 
qui n’était pas tellement tolé
rante.

Un étudiant lui demanda 
pourquoi, dans la revue de 
“l’Action nationale”, il s’était 
opposé à la gratuité scolaire et 
donc au fait de permettre à 
celui qui a du talent mais nas 
d’argent d’aller à l’université.

M. Angers expliqua qu’il 
n’avait jamais écrit qu’il était

“L’Etat constitue un danger 
pour les personnes contre le
quel elles doivent se défendre 
pour conserver leur liberté. On 
doit s’inquiéter des interven
tions* étatiques. La doctrine de 
l’Eglise montre que l’Etat doit 
se garder d’envahir le terrain 
des personnes. Cela veut dire 
que la vie économique est de 
soi l’affaire des personnes et 
de leurs associations libres et 
non de l’Etat.”

Voilà l’essentiel de la thèse 
exposée par M. François-Albert 
Angers, professeur aux Hautes 
Etudes Commerciales, alors 
qu’il s'appliquait à faire les 
distinctions entre les mots so
cialisme, socialisation et chris
tianisme.

Pour M. Angers, le mot chris
tianisme est clair si on l’entend 
dans le sens de catholicisme ou 
de doctrine de l’Eglise fondée 
sur la liberté des personnes en 
tant que personne. Le christia
nisme est caractérisé par une 
défense de la liberté person
nelle et de l’initiative privée 
intégrée dans un Etat dont le 
rôle est subsidiaire.

Pour M. Angers, le socialis
me en tant que doctrine poli
tique est donc contraire au 
christianisme en ce sens qu’il 
pose que l’initiative économi
que relève de la société, qu’il 
insiste toujours sur l’incapaci

té de l’individu à remplir ses 
fonctions et a tendance à re
monter à la société en général 
pour trouver remède aux pro
blèmes.

Quant au mot socialisation, 
c’est selon lui le mot par ex
cellence qui aujourd'hui prête 
à équivoque parce qu'on l’em
ploie comme désignant le fait 
qu'une certaine doctrine — le 
socialisme — est à se réaliser. 
Pour M. Angers, le mot socia
lisation doit être pris dans un 
sens sociologique, c’est-à-dire 
en tant que rationalisation des 
relations sociales et non orien
tation vers le socialisme.

En ce sens, dit-il, la socia
lisation existe depuis le début 
des sociétés. La division du 
travail, la répartition des tâ
ches, la société par action, par 
exemple, en sont des formes.

Pour le directeur de l’Action 
nationale, le plus important 
c’est de savoir où l’on va et 
quels moyens il faut prendre 
pour y arriver. Car dit-il, Tor
dre de la fin est important.

Et les moyens de M. Angers, 
ce sont les corps intermédiai
res. L’Etat n’est pas une fin 
mais un moyen qui doit servir 
au développement des corps 
intermédiaires. C’est par la 
multiplication de ces corps, 
ajoute-t-il, que Ton arrivera à 
décharger l’Etat dont la. véri
table fin est politique.

Michel Chartrand:
"Je suis fatigué de 
voir un gouvernement 
qui ne gouverne pas"
“II va falloir décider un jour 

qui va gouverner. Je suis fati
gué de voir un gouvernement 
qui ne gouverne pas ! Nous du 
Parti socialiste du Québec, nous 
ne voulons pas voir un Etat 
contrôlé par les monopoles et 
les cartels. Nous voulons voir 
le pouvoir politique dominer le 
pouvoir économique. Il est es
sentiel pour l’Etat de dominer.”

Pour Michel Chartrand. vice- 
président du PSQ. qui définis
sait ainsi la position de son 
groupement en ce qui regarde 
le socialisme, l'Etat doit passer 
du rôle de spectateur, d'arbitre 
ou même d’honnête gérant au 
rôle de dirigeant.

“Notre socialisme est une 
pensée politique économique et 
sociale, inspirée par des valeurs 
comme la justice, la liberté, 
le personnalisme et profondé
ment imprégnée du sens de la 
fraternité humaine. Qu’on cesse 
par conséquent de raisonner 
à notre égard comme les an-

ANGERS : “La doctrine de l’Eglise montre que l’Etat doit se garder d'envahir
le terrain des personnes.”

ciens complices de Duplessis 
raisonnent quand ils voient 
apparaître l’ombre de l’oreille 
de quiconque menace la cathé
drale du Stock Exchange.”

Mais nous ne croyons pas au 
droit divin des propriétaires de 
ces morceaux d’Etat qu’on ap
pelle les grand capitaux. Nous 
ne pensons pas que l’Etat puis
se réellement, et longtemps gou
verner quand subsiste à côté de 
lui un pouvoir qui lui est supé
rieur par les moyens, l'influence 
indirecte pour ne pas dire in
due, la possession des instru
ments de propagande, le pou
voir financier de paralyser 
l’Etat.

Comme parti, nous pensons 
que le socialisme est absolu
ment indispensable aux Cana
diens français du Québec pour 
se réaliser comme peuple. II 
n’est pas moral qu'un peuple 
entier soit l’employé d’un autre, 
qu’il soit soumis à ses déci
sions, qu’il attende de lui sa 
vie.

La socialisation dans notre 
esprit va loin. Quand un peuple 
est tout entier dans une condi
tion d’exclus de la vie sociale 
la plus haute, c’est-à-dire celle 
où Ton dirige, où Ton gouverne, 
où l’on invente, je me demande 
comment on peut parler pour 
lui de socialisation sans lui 
donner l'activité sociale la plus 
ample. Pour les Canadiens 
français, la socialisation suppo
se le socialisme ou bien c'est 
que Ton se paye de mots.

Expliquant la position de son 
parti relativement au christia
nisme, M. Chartrand a déclaré 
que la politique chez nous a 
pour effet d'inquiéter la reli
gion. “H crève les yeux, a-t-il 
dit, qu’un nombre impression-
Voir CHARTRAND en page 19
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Dans le cadre de"n, " française
Un trouvère, un menuet
le Petit Trianon, et autres scènes ! 
qui dans des vitrines, " la France
fpar M.B.) — Depuis son 

arrivée le 11 septembre, Mme 
Jeannine Hétreau, de Paris, 
s’affaire dans un petit atelier 
de fortune qu’on lui a aména
gé rue Union. Elle vit presque 
à une autre époque, occupée à 
habiller des mannequins repré
sentant des personnages des 
derniers siècles en remontant 
jusqu’au 15e. Elle les habille 
de façon authentique avec les 
belles étoffes à la mode du 
temps: du velours, de la soie, 
du brocart. Attendri, on exa
mine les moindres détails: les 
rubans brochés, les corsages 
en dentelle, les robes à panier, 
les fontanges, les souliers à ta
lon rouges, les fines bottes de 
cuir souple, les robes à panier. 
Tout est neuf et ne fait pas du 
tout musée: on est presque por
té à regretter l’apparat de jadis.

Les 18 mannequins dans de 
si beaux atours orneront à par
tir du 12 octobre les vitrines 
d’un grand magasin qui con
tribuera ainsi à rappeler aux 
passants la grande quinzaine 
de l’Exposition française, au 
Palais du Commerce. Comme 
son mari, Mme Hétreau est dé
corateur; tous deux travaillent 
souvent pour le Comité des 
foires et exposition à l’étran
ger au ministère du Commerce 
à Paris.

On avait demandé à Mme 
Hétreau des maquettes pour des 
vitrines de magasins. Ce qu’elle 
fit. La maison Morgan accepta 
les maquettes mais à une con
dition : c’est qu’elle viendrait 
à Montréal pour les réaliser. 
Elle se mit à l'oeuvre à Paris, 
courant les magasins pour réu
nir tous les matériaux, allant 
même chez les antiquaires 
pour y trouver... de vérita
bles trouvailles. Il fallut aussi

penser aux mannequins avec le 
geste voulu, la position désirée.

Arrièra-pian

Les fonds de scène, des gra
vures superbes ont été agran
dies par la caméra et on ver
ra... ce qu’on verra. Les 
sept scènes représentent: un 
trouvère incliné devant une 
belle dame, une scène de rue 
sous Louis XIII, une scène du 
Malade imaginaire sous Louis
XIV, un bal paré sous Louis
XV, une fête au Petit Trianon, 
les Galeries du Palais Royal à 
l’époque des merveilleuses, puis 
l’inauguration de l’Opéra en 
1875.

Toujours avec son mari, Mme 
Hétreau fait parfois des cos
tumes de théâtre; elle s’occupe 
de vitrines du point de vue 
artistique plutôt que commer
cial, elle dessine à l’occasion 
des modèles pour assiettes de 
porcelaine, pour écharpes. 
“Enfin ce qu’on me demande, 
et je fais ce métier depuis 20 
ans.’’ Peu de décoration inté
rieure dans le sens que nous

donnons ici à ce mot, “sauf 
s’il s’agit d’un intérieur fan
taisiste."

Nous l’avons vu à l’oeuvre 
dans son atelier du moment : 
“Vous voyez, j’ajuste tout sur 
le mannequin, je drape, je col
le, je cogne à l’occasion, car 
les clous tiennent bien des 
choses en place. Je fais beau
coup de présentation à l’étran
ger”, dit-elle, "de travail d’ex
position”. Elle fut à Lima, en 
Turquie, en Suisse, à Londres, 
à Bruxelles bien sûr; aujour
d’hui c’est Montréal ou d’ail
leurs elle faisait une première 
visite en 1954, pour le même mo
tif : L’Exposition française qui 
promet beaucoup cette année.

“Nous avons deux filles, Ma
rie, 20 ans, qui fait les Beaux- 
Arts est présentement avec 
nous; Sylvie termine sa philo 
cette année et elle rêve de 
théâtre.”

Des sept tableaux que Mme 
Hétreau est en voie de monter, 
quatre seront dans les vitrines, 
rue Ste-Catherine. Les trois 
autres seront au deuxième 
étage des robes.

’es*»

Mme Jeannine Hétreau, décorateur, prêtée par la France pour réaliser quelques 
scènes de la vie parisienne des derniers siècles, dans le cadre de l’Exposition 
française. Ces scènes seront évoquées grâce à des mannequins habillés par Mme 
Hétreau à la mode du temps et que l’on pourra voir aux vitrines d’un magasin 
de l’ouest pendant la quinzaine de l’expo. Ici, nous voyons une belle dame de la 
fin du Moyen Age qui, sur la maquette, reçoit les hommages d’un trouyère.

Photo Paul-Henri Talbot. LA PRESSE

Le Dr Donovan explique 
“Medico” devant les 
auxiliaires d’hôpitaux

‘L’association internationale 
des dames auxiliaires des hô
pitaux” tenait hier une assem
blée, à la résidence de sa pré
sidente, Mme Cecil McDougall.

Ce mouvement fait partie de 
l’association “Care of Canada” 
lequel comprend également, de
puis 1962, le service de “Me
dico".

“Medico”, mouvement non 
gouvernemental, apolitique et à 
but non lucratif, fut fondé en 
1958 par les docteurs Torn 
Dooley et Comanduras. La rai
son d’être de ce groupement, 
qui groupe docteurs, infirmiè
res et techniciens, est de venir 
en aide aux pays qui en font la 
demande. Cette aide se traduit 
soit par l’ouverture d’école 
d’entraînement, d’hôpital ou en
core par des soins, médica
ments équipement de toutes 
sortes.

L’occasion nous était fournie, 
hier, à la réunion des “dames 
auxiliaires” de rencontrer le 
docteur Richard Donovan, spé
cialiste en médecine interne 
qui revient d’un stage de plus 
d’un an en Afghanistan.

Invité par le gouvernement 
afghan, et appuyé par le mi
nistère de la Santé du pays, 
le docteur Donovan, accompa
gné de trois autres médecins, 
s’est employé à introduire dans 
un hôpital des plus primitifs, 
des moyens de pratique et d’o
pération plus évolués.

Le travail à faire y était im
mense. Quelques vieux méde
cins de l’endroit étaient récal
citrants à ces techniques nou
velles importées mais les plus 
jeunes, ainsi que les patients 
(la plupart atteint de tubercu
lose, typhus ou de bronchite 
chronique) accueillirent le Dr 
Donovan avec enthousiasme.

Ce même hôpital où travail
lait le Dr Donovan a reçu 
récemment $100,000 de médi
caments offerts par le service 
“Medico”.

L'éducation sexuelle 
pour prévenir 
l'avortement

ONTARIO (PC) — "L'édu
cation sexuelle chez les filles 
devrait se faire vers l'âge de 
13 ou 14 ans" déclare le Dr 
Robert Kinch, professeur en 
obstétrique à l'université "Wes
tern Ontario". "Da cette fa
çon, continue-t-il, peut-être y 
aurait-il moins d'avortement".

Selon le professeur, au mo
ment où les jeunes filles attei
gnent l'âge de 16 ans, il est 
déjà trop tard.

Les chiffres nous apprennent

qu'en Ontario, 1/5 des femmes 
qui meurent à la suita d'une 
grossesse sont victimes de 
l'avortement.

Ces cas sa ratreuvant sur
tout chez les jeunes filles vi
vant dans des conditions éco
nomiques ou sociales difficiles 
ou encore chez re$ femmes 
mariées qui ont déjà six en
fants alors qu'elle pourrait à 
peine en faire vivre deux.

Le "prêt-à-porter" 
des maisons 
célèbres

PARIS. (AFP) — M. Jean

Pour mettre fin à une querelle

Deux adolescentes 
changent de toit!

PANTALON REVERSIBLE — Un pantalon de ski jumelle, 
c'est-à-dire réversible, est maintenant disponible sur le mar
ché. Ce vêtement, de création canadienne, détient un brevet 
mondial et est le seul du genre. Entièrement réversible, ex
tensible sur tous les sens, il est fabriqué de nylon. Ce pan
talon unique est fait dans une gamme de sept couleurs combi
nées, rouge, or, brun, vert, bleu, gris et quadrillé noir et 
blanc. Le revers est noir. Entièrement à l'épreuve de I eau 
et de la poussière, le pantalon est fabriqué dans les gran
deurs petit, meyen et grand pour les adultes, et dans les 
tailles d'enfants et d'adolescentes.

ARGENT CANADIEN ACCEPTE AU PAIR
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VANCOUVER (PC) - Deux 
f a m i 11 e s de Vancouver ont 
échangé leurs enfants.

Le tout a commencé lorsque 
les soeurs Lynn et Elaine Jonas- 
son ne semblaient plus pouvoir 
s’entendre et cassaient les oreil
les de leurs parents avec leurs 
querelles incessantes.

Elaine, âgée de 15 ans, ca
dette d’une année de sa soeur 
Lynn, discuta du problème avec 
sa meilleure amie Linda Stroh- 
meier, âgée de 15 ans, alors 
que les deux adolescentes reve
naient de l’école. Linda admit 
qu’elle aussi ne s’entendait guè
re avec sa soeur aînée, Carol, 
âgée de 17 ans.

Elles ont donc trouvé une so
lution.

Elaine irait habiter chez son 
amie Linda tandis que Carol 
irait habiter avec Lynn.
Les parents approuvèrent 

l’idée.
“Tout semble fonctionner à 

merveille”, a dit Mme G. W- 
Jonasson. “L’échange dure déjà

depuis une semaine et les qua
tre jeunes filles semblent plus 
heureuses.

“Ne croyez pas que je veux 
me débarrasser d’Elaine. Je 
l'aime beaucoup, mais si elle 
veut habiter avec son amie, je 
ne la garderai certainement pas 
sous mes jupes.”

Mme Jonasson a ajouté 
qu’elle connaît Mme J- Stroh- 
meir depuis 18 ans et “que nos 
idées sur l’éducation des en
fants coïncident”.

“Nous continuerons d’assumer 
la responsabilité pour les plus 
jeunes de nos filles, même si 
elles n’habitent pas avec nous. 
Nous nous occuperons des pro
blèmes scolaires et nous leur 
fournirons les vêtements.”

Les quatre adolescentes sont 
enchantées de l’idée.

“Nous maintiendrons l’entente 
jusqu’à Noël, et si tout va bien, 
nous la poursuivrons jusqu’à la 
fin de l’année scolaire”, ont- 
elles dit.

Complément du livre de cuisine

“La santé sans pilules”
par François* KAYLER

Le titre du dernier livre, “La 
santé sans pilules” (1), que 
viennent de publier les Edi
tions du Jour, prête un peu à 
confusion. Raymond Guérin 
dans son Carnet se demandait 
si l’ouvrage avait été “sanc* 
tionné par le Collège de» phar
maciens” ; ce n’était là qu’une 
boutade. Ce livre n’est pas un 
réquisitoire contre l’usage des 
pilules. Le docteur Gérald Cor- 
riveau, l’un des auteurs, re
connaît évidemment que les 
médicaments sont nécessaires 
dans le traitement des mala
dies, mais que l’on peut éviter 
d’avoir recours à ces drogues 
en évitant d’être malade. Et 
comment cela ? En ayant un 
bon régime alimentaire. Ce li
vre est donc, en fait, un guide 
d’hygiène alimentaire.

Rédigé par un médecin et 
par un diététicien, l’ouvrage est 
des plus sérieux. Le docteur 
Corriveau est convaincu que le 
rôle du régime alimentaire est 
prépondérant dans la préven
tion et dans la guérison des 
maladies. Il déplore que cet 
aspect de la question soit sou
vent, sinon négligé, du moins 
pas assez pris au sérieux par 
les médecins traitants. D’un 
autre côté, le public ignore à 
peu près tout de la diététique. 
Devant cette situation, les au
teurs ont voulu présenter un 
ouvrage de vulgarisation qui 
soit simple, pratique et en mê
me temps scientifique. Ce qui 
revient à dire que la maîtresse 
de maison, sur qui repose la

santé de sa famille puisque 
c’est elle qui prépare les re
pas, pourra consulter son mé
decin sur certains des points 
de ce livre qui ne lui seront 
pas clairs.

A côté du livro do eu i si no
complément indispensable

M. Berrols s’est occupé de la 
rédaction de cet ouvrage, du 
côté diététique. Il voudrait le 
voir dans tous les foyers, à côté 
du livre de cuisine dont il est le 
complément indispensable. Pour 
lui, l’important est “adapter 
l’alimentation au mode de vie 
actuel. Le modernisme et la 
surexcitation que nous connais
sons entraînent des maladies de 
surcharge et, partant, le vieillis
sement”. Nous ne pouvons évi
demment espérer vivre cent ans 
(certains affirment que l’hom
me est fait pour mourir cente
naire) mais on peut tout de mê
me espérer prolonger son exis
tence de quelques années. De 
grands malades l’ont fait, grâce 
à un régime approprié. On peut, 
à tout le moins, vivre pleine
ment ses soixante ou soixante- 
dix ans, sans souffrir de maux 
aussi nombreux que variés.

“La santé sans pilules” est 
divisé en deux parties. La pre
mière est consacrée aux prin
cipes généraux d’une bonne ali
mentation saine et équilibrée. 
Elle donne également l’exposé 
de la méthode préconisée par 
les auteurs et permet à chacun 
de se placer dans une catégorie 
qu’il retrouvera dans la seconde 
partie de l’ouvrage, pour établir 
ses rations et ses menus.

La deuxième partie expose les 
“mille et une manières de com
poser les repas pour rester en 
santé et éviter ces maux cou
rants à notre époque : l’obésité, 
l’impuissance sexuelle, la haute 
pression, les troubles du foie, la 
constipation, les hémorroïdes”. 
Un deuxième volume est en pré
paration qui permettra d’éviter: 
les troubles circulatoires, le dia
bète, les troubles cardiaques, 
les rhumatismes et les ulcères.

Pour ceux que le calcul des 
calories obsède ce livre offre la 
tranquillité. Ce travail prélimi
naire a été fait par les auteurs 
dans l’élaboration de leurs me
nus.

M a 1 a d e s ou bien-portants, 
adeptes de l’alimentation natu
relles ou non, chacun puisera da 
précieux renseignements dans 
cet ouvrage rédigé avec clarté 
et concision.
CD—L» santé sans pilules 

Editions du Jour.

Bosson, secrétaire général du 
centre national du commerce 
extérieur, et M. Louis Lave- 
nant, sous-directeur des textiles 
et de l’habillement au minis
tère de l’Industrie, représen
tant M. Michel Maurice-Boka- 
novski, ont présidé hier à Paris 
l’avant-première de la collec
tion de prêt-à-porter, créa
tions oui seront présentées aux 
Etats-Unis, au cours de la se
maine française de San Fran
cisco du 18 au 26 octobre.

Cette collection, réalisée par 
la société Marie Carine, groupe 
35 modèles de prêt-à-porter des 
maisons Jeanne Lanvin, Jac
ques Heim, Jean Dessès et Guy 
Laroche.

Ces modèles, exécutés dans 
des tissus de haute couture 
adaptés à la technique de la 
grande production, seront dif
fusés aux Etats-Unis par la 
chaîne de magasins Magnin.”

Enfant prodige
SELKIRK. (PC) — Il est très 

rare de rencontrer, chez une ai
lette de 12 ans, autant de talent 
pour le piano que pour le vio
lon. Le fait est encore plus 
surprenant quand on sait que 
cette même enfant donne des 
leçons à des élèves à peine plus 
jeunes qu’elle.

C’est pourtant le cas de Caro
line Rose Gadiel qui joue du 
piano depuis l’âge de trois ans.

Mme Gadiel a constaté le ta
lent de sa fille lorsqu’elle-mê- 
me donnait des leçons de pia
no : Caroline suivait avec inté
rêt tous les cours. Elle décida 
donc de lui enseigner quelques 
pièces.

Cette année, la petite fille 
passait ses examens au conser
vatoire royal de musique de 
Toronto.

Megan Lloyd offrira 
"The Minister" au 
public montréalais

Il y a “the Church Affair”, 
“The Minister”, et beaucoup 
d’autres pièces de théâtre, si
gnées Megan Lloyd. Cette dra
maturge que nous rencontrions 
récemment a fondé une troupe 
“The United Players” et se pro
duit généralement dans les sal
les paroissiales de la métro
pole.

Pour la première fois, Mme 
Lloyd offrira au public mont
réalais “The Minister”, au

Mme Megan LLOYD
coeur même de la ville, à la 
Boutique d’Opéra, le 30 no
vembre et le 1er décembre, à 
8 h. 30 du soir.

Parmi les invités qui ont ac
cepté d’assister à la première, 
on mentionne ’ le maire Jean 
Drapeau, M. Jérôme T. Gas- 
part, consul des Etats-Unis, et 
Mme Gaspard, M. T. H. Price, 
président de la St. David’s So
ciety de Montréal, et Mme

Price, ainsi que le révérend 
B B. Brown et le Dr Lyla
Brown.

“ The Minister ” est une co
médie dramatique qui tourne 
autour d’une histoire vécue un 
peu dans la veine de “Peyton 
Place”, nous confie Mme Lloyd. 
Cette dernière, qui, avant de 
commencer à écrire pour le 
théâtre, a étudié et enseigné 
la danse, s’est toujours inté
ressée activement d’oeuvres et 
d’activités paroissiales. “Cette 
pièce “The Minister”, écrite en 
1957, fut pour moi un défi. Le 
défi de révéler des choses qui 
se passent dans le milieu des 
“bonnes oeuvres”, sans pour 
autant minimiser le mérite de 
tous ceux qui s’en occupent.”

Dès sa tendre enfance, Me
gan Lloyd noircissait du pa
pier, “J’ai écrit une multitude 
de poèmes dont plusieurs ont 
été publiés dans diverses re
vues. Mais j’ai été toujours 
fortement intéressée au 
théâtre.”

Si bien qu’un beau jour, elle * 
orienta son talent vers cette 
forme d’art. Avec son mari, 
Santo Gullotta, qu’elle rencon
tra à New York, elle fonda la 
troupe des United Players.

Mme Lloyd a étudié la danse 
avec Fred Lecoin et au studio 
Fred Astair, à New York.

“ The Minister ” a déjà été 
joué sept fois dans Tes écoles 
secondaires et les paroisses de 
Montréal. Après la première à 
La Boutique d’Opéra, Mme 
Lloyd nourrit l’ambition de pré
senter sa pièce dans la métro
pole américaine, où elle a de 
nombreux amis parmi la co
lonie artistique.

Miss France 
d'Amérique 

à Paris
PARIS. (CNW) - Un* jeun* 

femme ou teint bronzé par lo 
soleil californien a attiré plu
sieurs regards à son arrivé* à 
l'aéroport d'Orly, samedi der
nier.

Vivian* Laforgue, 22 ans, qui 
a déjà été animatrice de la 
radio-télédiffusion français* à 
Strasbourg et qui vient d'être 
choisi* Miss Franco d'Améri
que, est descendue du Boeing 
d'Air-France qui, grâce au nou
veau vol sans escale, lui avait 
fait franchir d'un seul coup 
d'aile les 5,250 milles qui sépa
rent Los Angeles de Paris.

Mlle Laforgue connaît bien 
cette ligne, la plus longua sans 
ascale du réseau d'AIr France, 
puisqu'elle est un* des hôtesses 
d'accueil de la compagnie fran
çaise à l'aéroport de Los Ange
les.

Alsacienne d'origine, bien que 
née à Périgueux où sa famille 
s'était réfugiée pendant la guer
re, Miss France-Amérique 1963 
a retrouvé ses parents qui habi
tent Strasbourg. Mais elle visi
tera également Paris, qu'elle 
ne connaît pas bien, et la Côte 
d'Azur, que l'on a souvent com
parée à la Californie.

L'économie du pays 
dans les mains 
des jeunes

LONDRES. (AP) - Un socio
logue rapporte, après enquête, 
que 5,500,000 jeunes britanni
ques dépensent $3,000,000,000 
par année.

Le budget total de ces dépen
ses représente encore plus que 
ce qu'il en coûte au gouverne
ment du pays pour l'adminis
tration de l'aviation et de la 
marine.
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SON POUVOIR 
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SURPASSE TOUT!

90 MINUTES SEULEMENT 
DE MONTRÉAL

PAR LA NOUVELLE AUTOROUTE DES ADIRONDACK 
À PARTIR DE CHAMPLAIN. SORTIE 9N.
Une journée entière de plaisir pour toute la famille! L’un 
de» spectacle» le» plu» grandiose» de l'est du continent! 
Venez explorer les gorges sculptées au cœur de la pierre, 
admirer l'arc-en-ciel des chutes Rainbow et sauter es 
rapides à bord d’une grande embarcation confortable!

• NOUVCAU MUSÉE AUTOMOBILE
Très anciennes voitures magnifiquement 
resta'îréee — Collection Walter Church.

• PISCINE OLYMPIQUE
• PISTE DE “KARTING ' EN U

Passionnantes petites auto* de course 
sur vraie piste miniature!

• CAFtmiA MODCKNC
• BOUTIQUE DE CADEAUX SOUVENIRS
• TC Alt A IN DE HQUi-NIQUES
• STATIONNEMENT GRATUIT

argent'canadien accepté au pair

Partie de cartes
La partie de cartes organisée 

par les dames associées des 
soeurs missionnaires de l’im
maculée Conception aura iieu 
le lundi 7 octobre prochain, à 
2h.30, à leur couvent, 314 Che
min Sainte-Catherine. Cordiale 
invitation.

Partie de cartes
Une partie de cartes, orga

nisée par les Dames de Sainte- 
Anne de la paroisse Saint- 
Enfant-Jésus du Mile-End, aura 
lieu le 7 octobre prochain, à 
2 h., à la salle des Franciscai
nes missionnaires de Marie, 
située au 120 est, rue Laurier.

St-Alphons* d'Youvill#
Les religieuses et les mem

bres du Conseil de l’amicale de 
l’école secondaire St-Alphonse 
d’Youville invitent toutes les 
anciennes à la réunion qui aura 
lieu le samedi 19 octobre pro
chain, à 2 h. 30, à l’école même 
située au 500 boulevard Créma- 
zie. Pour tous renseignements, 
composer DU. 8-0387.

Corde de l'amitié 
Le Cercle de l’amitié Evelyne 

Masson, de l’Alliance canadien
ne, organise chaque dimanche 
une excursion à l’intention des 
personnes seules. Pour tous ren
seignements, composer MU. 4- 
3099 (entre 1 h. et 10 h.).

Gâtez-vous...
ce jupon en

Ce vêtement est délicieusement féminin. Lignes harmonieuses et élégantes.
Beauté chatoyante et facile d'entretien faite en satinette de nylon Du Pont, rehaussée 

d'une délicate dentelle en Ban-Lon* “Rose française”. Allure gracieuse, votre allure.

Jupon proportionné, environ $9 00; 

robe de nuit courte assortie, environ $11.00; 

demi-jupon, environ $6.00 ; culotte, environ $3.00

Ravissantes teintes automnales

f

KHarvey
Woods

CANADAPONT
•Marque déposée

» t » t
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Dupont-El Lévesque-Pagé
1er GALA A MONTREAL- 

NORD — Le premier Gala mu
sical organisé par le corps de 
clairons et tambours féminin 
"les Sénoritas de Montréal- 
Nord", aura lieu le samedi 12 
octobre, dans la salle de l’école 
secondaire Pie IX, 10919 Ga- 
riépy, une rue à l’ouest du bou
levard Pie IX, entre Martial et 
Monselet. Les artistes invités 
seront trois des meilleurs corps 
de la province : les Vies de 
Montréal, corps senior les Em
pereurs de Saint-Léonard, corps 
junior les Majorettes de Ri- 
vière-des-Prairies, et autres. 
Pour renseignements, composez 
DA. 2-9727.

A LA CHAMBRE DE COM
MERCE DE MONTREAL —
Son Exc. M. Pierre Dupuy, 
commissaire général de l’Ex
position universelle de Montréal 
1967 sera le conférencier invi
té au premier déjeuner-cause
rie de la Chambre de Com
merce de Montréal. Ce déjeu
ner aura lieu, le mardi, 15 
octobre, à midi trente à l'hô
tel Mont-Royal.

Au "VERSALLE GROUP” -
Une toile à l’huile, représentant 
des fleurs, et peinte par Mme 
Marguerite Payne du “Versalle 
Group”, a été présenté au 
"Verdun Soroptomist Club” au 
bénéfice du projet pour les da
mes âgées. Le tirage de cette 
oeuvre, aura lieu le samedi 19 
octobre, le dernier jour de l’ex
position et vente des toiles en
cadrées ou non, par les mem
bres de ce groupe, au Centre 
récréatif de Verdun situé au 
417 de la rue de l’église, à Ver
dun, les 17, 18 et 19 octobre, de 
2 h. 30 à 4 h. 30 p.m., et le soir, 
de 7 h. à 10 h-

A l’église Saint-Raphaël d’Outremont, décorée 
de glaïeuls et de pompons roses et blancs, le R.P. 
Gerard Labrosse, bénissait récemment le mariage 
de Mlle Hélène-Louise Dupont, fille de M. et de 
Mme J.-Arthur Dupont, de Ville Mont-Royal, avec 
M. Jacques Elie, fils de M. et de Mme Gaston Elie, 
de Westmount. MM. Dupont et Elie étaient les 
témoins de leurs enfants. M. Pierre Garceau agis
sait comme garçon d’honneur, tandis que MM. Marc- 
André Elie, Claude Dupont, Guy Boileau et André 
Saint-Cyr plaçaient les invités.

A l’église Saint-Viateur d’Outremont, décorée 
de massifs de chrysanthèmes blancs et de bougies, 
Mgr Léonard Leger bénissait récemment le ma
riage de Mlle Suzanne Lévesque, fille de M. et de 
Mme J.-Louis Lévesque, d’Outremont, avec M. 
Renaud Pagé, fils de M. et de Mme Laval-Pagé, de 
Sherbrooke. La messe a été célébrée par le R.P. 
Clément Cormier. MM. J.-Louis Lévesque et Laval- 
Pagé étaient les témoins de leurs enfants. M. Mau
rice Robida agissait comme garçon d’honneur 
tandis que MM. Alphonse Lavoie, Louis Allard, 
Pierre-Louis Lévesque, Loic Pagé, Serge Pagé, 
Ronald Marcoux et Denis Bouchard plaçaient les 
invités.

Durant la messe un programme de chant fut 
exécuté par Yoland et Thérèse Guérard. Mme Ar
mand Gratton touchait l’orgue.

I

LA MOISSON POUR LES PETITS — Le comité 
féminin du club Richelieu-Verdun organisait ces 
jours derniers un dîner spectacle au bénéfice de ses 
protégés, à l’hôtel Reine Elisabeth. Sur la photo pri
se à cette occasion, nous remarquons, assises : Mmes 
Georges O’Reilly et Clément Daignault, présidente

du comité féminin; debout, dans l’ordre habituel : 
M. P. E. Sauvageau, pro-maire et représentant Me 
Jean Drapeau, M. Marcel Girard, président du club 
Richelieu Verdun et M. Georges O’Reilly, maire 
de Verdun et représentant M. Jean Lesage, ce 
soir-là.

photo La PRESSE
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Leurs exc. le gouverneur gé
néral et Mme Vanier, accom
pagnés de Mme Louis Berger, 
dame d’honneur, et du lieute
nant Roger Nantel, m.r.c., aide 
de camp de service, sont de re
tour à Ottawa à la suite de leur 
visite annuelle à Québec où 
leurs exc. étaient en résidence 
à la citadelle depuis le 4 sep
tembre.

M. ET MME JACQUES ELIE (HELENE-LOUISE DUPONT)

Au bras de son père, la ma- à jupes cloches, garnies, à l’en- 
riée portait une robe blanche colure et aux manches, de biais 
en broderie de Saint-Gall, à froncé. Elles tenaient chacune 
gros motifs, entièrement mon- une rose rose pâle, 
tés à la main sur fourreau en Mme Dupont, mère de la
poult-de-soie rose; ce modèle mariée, avait choisi une robe 
à col évasé et à jupe cloche, en mousseline deux tons, vert 
avait une traîne qui partait du et bleu à encolure drapée, sous 
dos pour se terminer en ovale, un manteau de salin vert. Elle 
Son voile était rose, en tulle était coiffée d’im chapeau en 
illusion, et elle tenait une énor- mousseline drapée.
me rose rouge à longue tige, ... , , , ___ ..
faite de plusieurs roses réunies m® 16’ Rî?r U h rî
en une seule. P°rta1/ utne \obc “. br0Cart

Mlle Marie Couturier, dame dans les tons de vert e or avec
... ,, „ _ veste garni de vison, et un cha-d honneur, Mmes Guy Boileau, 6 , „ , , _

. . . peau en tulle de nuance harmo-soeur de la manee et Jacques *. .
ni soc*

Dupont, belle-soeur de la ma
riée, demoiselles d’honneur, A l’issue de la cérémonie re
portaient des robes de style ligieuse, une réception grou-
romantique, en soie Magenta, pait les invités dans la salle

Le Dr Alexander Brott est
présentement à Vancouver où il M et Mme RENAUD PAGE (SUZANNE LEVESQUE)
dirige un concert, y inclus une 
de ses compositions. Il est l’in
vité du Dr et Mme C. A. Rally. Au bras de son père, la ma-

- riée portait une création cana
dienne en velours italien blanc, 
de style moyen-âge, à décolleté 
bateau et à manches longues 
avec effet de corselet se termi
nant en un drapé au dos de la 
jupe et grande .traîne de cour 
partant de la taille. Une petite 
coiffure faite de cordes de ve
lours blanc, maintenait un long 
voile en souffle de soie blanc, 
entièrement rebrodé de motifs 
de dentelle. Elle tenait une 

| énorme rose rose.
Mlle Marie Simard, dame 

I d’honneur, Mlles Céline Simard,
I Louise Laverdure et Mme Joce-
■ lyne Robida, demoiselles d’hon- 
I neur, portaient des robes de 
I même style que celle de la 
I mariée, bleu émail, à décolleté 
I bateau, manches trois-quarts 
I et double jupe formant petite 
I traîne, et des béguins de ve- 
I lours. La dame d’honneur tenait 
I une cascade de roses rose pâ- 
I le, et les demoiselles d’honneur 
I des cascades de roses d’un ton 
I plus soutenu.

Mme J.-Louis Lévesque, mè- 
I re de la mariée, avait choisi 
I une création canadienne, robe 
I en drap de soie rose cendré à 
I mouvement drapé, le corsage 
I formant demi-cape et se ter- 
I minant par un long panneau 
I doublé de rose plus soutenu et 
I bordé de zibeline. Elle était 
I coiffée d’un petit chapeau de 
I zibeline incrusté sur fond de 
I même tissu que celui de la 
I robe. Des orchidées cymbé- 
! diums étaient piquées sur son 

I sac.
Mme Laval Pagé, mère du 

I marié, portait une robe en sa- 
I tin duchesse italien, de teinte 
I bronze, dont le corsage était
■ en guipure de Saint-Gall, de 
B teinte mastic et un turban de 

I même tissu que celui de la 
l| robe, garni de plumes françai- 

I ses de teinte harmonisée.
A l’issue de la cérémonie re- 

I ligieuse, une réception groupait 
I les invités dans la salle de bal 
l| de l’hôtel Reine Elisabeth dé- 
I corée pour la circonstance de 
I fleurs blanches et de feuillage.

■ Le nouveau couple partit en- 
I suite pour un voyage aux Ber-

■ mudes. Pour voyager, Mme 
I Pagé portait un ensemble rouge 
I airelle. Manteau aux découpes 
I soulignées de piqûres et à col

d’ocelot sur une robe de ligne 
semi-princesse en lainage. Un 
chapeau genre tyrolien, en 
même fourrure que le col du 
manteau et des accessoires 
noirs.

Parmi les invités venus de 
l’extérieur, on remarquait; Mgr 
Léonard Léger, le R. P.. Clé
ment Cormier, M. le juge et 
Mme Adrien Cormier, M. et 
Mme Armand Cormier, de 
Moncton, N.B., M. et Mme Ber
nard Stein, de Durham, C.N., 
M. et Mme John J. Mooney, 
de Toronto, Ont., M. Conrad N. 
Hilton, de Beverly Hills, Calif., 
Dr et Mme Wermer O’Stein, 
de Kitchener, Ont., R. P. J.- 
Paul Page, de Oklahoma, et M. 
Roger J. Verhulst, de Bruxelles, 
Belgique.

BAL "GAIETE DES ARTS" — Le comité des pa 
trons pour le bal “Gaieté des Arts” qui sera le pre
mier bal à la Place des Arts, se réunissait récent 
ment. Sur la photo, prise à cette occasion, nous re

marquons, dans l’ordre habituel: Mmes Gerald 
Bronfman, Arnold Heckle, André Marcil et Keith 
Hutchison, OBE. Cette manifestation aura lieu le 
samedi 19 octobre.

Versailles de l’hôtel Windsor, 
d’où le jeune couple partit en 
voyage à destination de Lon
dres, Angleterre où M. Elie 
poursuivra ses études. Pour 
voyager, Mme Elie portait un 
manteau rouge à taille haute, 
marqué d’une ceinture, sur-une 
robe de lainage beige rosé et 
une toque de vison.

Faire-part
BIRKS

Le samedi 19 octobre, dans 

la plus stricte intimité, aura 

lieu le mariage de Yolande 

Bélanger, i.l., fille du Dr et 

de Mme J.-E. Bélanger, 

décédés, de Lauzon, avec le 

Dr L.-A. Frénette, de Grand’- 

Mère. Pas de faire-part.

Lavez-les à l'aide d'un détergent 

Servez-vous même d'un agent de blanchiment 200.00 150.00 200.00

ILS NE JAUNIRONT JAMAIS

/r*,

£00.0025.00 400.00100.00

Gaines et soutiens-gorge "Living

PLAYTEX
IES DEUX SONT :

CONFECTIONNES DE SPANDEX 

STRETCH-EVER, L'ETONNANT 

TISSU ELASTIQUE QUI GARDE 

SA FORME PRESQUE INDEFINIMENT!

SOUTIEN GORGE LIVING* de PLAYTEX
Type bandeau à devant entrecroisé, do» plon
geant, demeurent profond, assurant control* 
parfait et liberté de mouvement. En blanc. 
Bonnet» A, 32-36; B, 32-38;
C, 32-40

D, 32-40

LES DIAMANTS BIRKS!Aussi, modèle long, en blanc, 
bonnets B et C, £1 ÛC 
34-40 LA MEILLEURE VALEUR AU CANADA
NOUVELLE GAINE CULOTTE 
living*
En blanc. Tailles Q C 
P.M.G.

La haute valeur des diamants Birks résulte du fait que nous 
achetons directement des diamantaires des centres mondiaux. 
Les bagues de fiançailles Birks sont de fabrication et de 
modèles exclusifs; elles sont créées dans nos propres ateliers. 
La couleur, la taille et la pureté des diamants Birks sont 
inspectées scientifiquement.
Le poids est un facteur de moindre importance : nous le consi
dérons seulement lorsque la qualité du diamant a été prouvée.

A L'INAUGURATION DE L’HOTEL MONTREAL AEROPORT 
HILTON — C'est vendredi soir dernier qu'un grand bal inaugu
rait officiellement cet hôtel. Les bénéfices de cette soirée ont 
été versés à l'Association pour les enfants arriérés. Sur la 
photo Mlle Suzanne O'Connell, fille de M. Herbert O'Connell, 
de Montréal, ouvra le bal avec M. Conrad N. Hilton, président 
de la Corporation des hôtels Hilton.

Aussi type gaine
en blenc,
Teille» P.M.G.

Egalement type 
gaine en blanc. 
Taille XG.

Servet les plus délicieux

RéceptionsBEIGNETS
54 VARIETES

Mr. Doughnuts

Conditions faciles de paiement :

Dix pour cent comptant; le solde et un 
léger supplément pour les frais de service 
sont payables en dix mois.

Un étui en argent Sterling et un certificat 
d’assurance sont offerts gracieusement avec 
les bjgr.es illustrées.

Marque
déposée

54 VARIETES
Hikari Hamilton recevait der

nièrement à sa résidence de la 
rue Peel, les membres du comi
té de l'Association des profes
seurs de musique du Québec. 
Parmi les invités, on remar
quait: Madeleine Provost, Daph
né Sandercoek, Rose Goldblatt, 
Maurice Valentine, Mme A. Ca- 
ron-Legris, Ann Rosen et Jean
ne DaousL

COFFEE SHOPS INC.

CHOMEDEY
enregistrés ^ American Gem Society

PHILLIPS • COEVAL • nCCJLAND
élS, BOUl. LABEUR

Reifmân:/' Il y a un magasin Reitmon près de chez voue 
Tous Jet magasins Reifmoi» (ont ouverts lord lot Jeudi» »l vendredis soir

LA DOUZAINE
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changement radical dans son

Menacé d'être congédié, 
un chien gardera son emploi
Une grave décision a été 

prise, hier, par le comité exé
cutif. Un chien qui était 
»nertacé de perdre son emploi, 
demeurera au service de la 
ville de Montréal.

Les membres du comité

GRANDE MARQUE 
FRANÇAISE

SOUTIEN-GORCE, LINGERIE 

MAILLOTS DE SAINS

Importante publicité 
chercha pour totalité CANADA

dietributeur impertataur exclusif
ayant réseau distribution

Ecrire 1ère lettre avec référances 
i HAVAS, 17, rue Vivienne, Paris 

Ne 9108 r

exécutif en sont venus à la 
conclusion que le chien berger 
allemand “Donder”, surnom
mé “Dixy”, demeurera atta
ché au Service de la police, 
plus précisément à l'escouade 
canine.

pu même coup, les commis
saires ont rescindé une réso
lution adoptée le 25 juillet 
dernier et par laquelle ils 
acceptaient que le chien soit 
remis au Service des achats 
et magasins, qui devait en 
disposer, parce que la bête ne 
semblait plus apte à accom
plir la tâche qu’on en atten
dait.

Puis la bête a été gardée 
sous la surveillance des ma
nieurs de chiens pour le comp
te du Service des achats et 
magasins en attendant un pre
neur. On a alors noté un

comportement. Et si bien que 
‘‘Dixy” a surmonté son état 
de nervosité et peut mainte
nant être transporté en véhi
cule sans en subir le moindre 
inconvénient, en plus de se 
faire remarquer par son flair 
perspicace au point de contri
buer à dépister et à faire ap
préhender cinq individus.

De plus, un nouvel examen 
subi dans une clinique atteste 
que ‘‘Dixy’’ est présentement 
en parfait état.

Il est possible, a-t-on souli
gné, que “Dixy” rende des 
services pendant quelques an
nées. De là la nouvelle réso
lution adoptée par le comité 
exécutif,

■Tfk
La prudence toujours

Lorsque vous changez un pe
tit bébé, mettez hors de sa por
tée toutes les épingles de sûre
té. Il ne faut jamais mettre d’ar
ticles en matières plastique 
mince à la portée d’un petit 
enfant. Il pourrait s’en couvrir 
et s'étouffer dans un rien de 
temps.

CELLE QUI AIDE 
LES CANADIENS A S’ASSURER 

LA TRANQUILLITÉ D’ESPRIT

L’EXCELSIOR

QUATRE SUCCURSALES A MONTREAL

Radiologistes 
en congrès à 
Montréal mardi

Plus de 1,500 radiologistes se 
rassembleront la semaine pro
chaine à l’hôtel Reine-Elisa
beth pour le 64e congrès annuel 
de l’American Roentgen Ray So- 
cie‘y C’est la plus ancienne 
société de radiologie aux Etats- 
Unis, ayant été fondée quatre 
années seulement après la dé
couverte des layons X par le 
physicien allemand Roentgen.

Le congrès s’ouvrira mardi, 
8 octobre, et durera jusqu’au II. 
On y présentera une cinquan
taine de communications.

L°s principaux thèmes seront 
le diagnostic et le traitement 
du cancer par les rayons X, et 
aussi le diagnostic des anoma
lies du coeur et du système 
circulatoire.

Signalons en particulier qu’un 
radiologiste de l’hôpita' Notre- 
Dame y exposera pour la pre
mière fois dans une réunion 
scientifique à Montréal le sys
tème, mis au point par cet 
hôpital, qui permet l’opération 
de l’hypophyse avec l’appoint 
de la radiographie avec télévi
sion en circuit fermé.

A noter aussi que mardi soir, 
à 8 h. 15, dans la grande salle 
de bal le Dr Robert McWhir- 
ter, de l’Université d’Edim
bourg, donnera une conférence 
spéciale sur les traitements ra
dicaux du cancer du sein.

Etre ignorant de son ignoran
ce est la maladie de l’ignorant.

A. B. ALCOTT, 
Conversation de table

hil 1 IU

DOTTAWA
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1 **> 1 ti i»

Caouetto pari* ae patronage
Real Caouette, leader du 

groupe dissident du Crédit so
cial, a dit aux Communes hier 
que le candidat libéral défait 
dans son comté aux élections 
fédérales, fait du patronage.

Il a souligné que le candidat 
en question a donné des appli
cations pour des soumissions à 
trois personnes, disant à chacu
ne de proposer un prix diffé
rent. Il s’agissait de peinturer 
des boites aux lettres. M. 
Caouette a identifié les per
sonnes en question comme étant 
MM. Georges Thibeault. un pa
ient du candidat, J.-H. Thi
beault et Marcel Pépin.

Le» soumissions étaient éle
vées, mais apparemment quand 
on a réclamé de secondes sou
missions, le service de Poste? 
n’en a reçu aucune. M. Caouet
te a dit que les premières sou
missions étaient de $352 et plus, 
alors que le coût approximatif 
du travail était d’environ 
$200.

Pearson et le drapeau
Le premier ministre Pearson 

a dit hier que le gouvernement 
tiendra sa promesse -de dési
gner un drapeau national d’ici 
deux anfe. Il répondait au dé
puté créditiste du Lac St-Jean, 
M. Marcel Lessard. M Pearson 
a dit qu’il ne sera peut-être 
pas nécessaire de former un 
comité de la Chambre pour 
étudier la question.

Les employés fédéraux
Le gouvernement du Canada 

avait 338,534 personnes à son

emploi au 31 mai, cette année. 
Ce chiffre inclut tous les em
ployés des compagnies et ser
vices de la Couronne. Il re
présente une hausse de 7,648, 
comparativement à avril de la 
même année, mais une diminu
tion de 6,995 sur le mois de 
mai 1962.

Les employés en question ont 
gagné $133,137,000 pendant le 
mois de mai 1963, comparative
ment à $129,115,000 en avril et 
à $130,,36.000 en mai 1962.
Des millions pour los loteries
Le projet de loi touchant 

l’établissement de loteries pro
vinciales a été remis en ques
tion aux Communes hier. Mais, 
il a été renvoyé “aux fleurs” 
lorsque les députés eurent dis
cuté pendant une heure. Mais 
tous les orateurs se sont mon
trés d’accord: le gouvernement 
fédéral devrait prendre une 
décision favorable.

Le député de Montréal-Dol
lard, M. Guy Rouleau s’est dit 
assuré que le gouvernement 
actuel amendera le code cri
minel pour permettre aux pro
vinces d’établir des loteries si 
elles le désirent.

C’est Louis-Joseph Pigeon qui 
s’était fait le parrain du bill, 
proposant les loteries comme un 
moyen d’aider financièrement 
les universités et les hôpitaux.

Les orateurs ont fait ressortir 
que chaque année des millions 
de dollars quittent le Canada 
pour profiter à des organisa
tions de loteries étrangères.

A l'élection de dimanche

75 policiers patrouilleront les rues 
de Rivière-des-Prairies

La FNEUC ne veut pas de 
la police sur le campus
EDMONTON. (PC) — La Fé

dération nationale des étudiants 
des universités canadiennes a 
voté en comité, hier, une réso
lution demandant au gouverne
ment fédéral de définir sa poli
tique de sécurité en ce qui 
concerne les enquêtes effec
tuées sur le compte de particu
liers. Le comité soumettra une 
résolution à l’assemblée géné
rale aujourd’hui, demandant 
que si le gouvernement n’a pas 
clairement défini ses positions

LE VERMOUTH MARTINI EXTRA DRY IMPORTÉ EST 
LE SECRET DES MARTINIS ET DES GIBSONS TRÈS 
SECS. LE VERMOUTH MARTINI EXTRA DRY IM
PORTÉ EST DÉLICIEUX “ON THE ROCKS”, AVEC UN 
ZESTE DE CITRON. LE VERMOUTH MARTINI EXTRA 
DRY IMPORTÉ, MÊLÉ AVEC DU TONIC WATER, 
EST
LEV
LES
SECî
POR
ZES1
DRY
EST
LEV

GOÛTEZ IA DIFFÉRENCE 
DU VERMOUTH MARTINI 

EXTRA DRY

La plupart des 
vermouths secs ne 
sont pas tout à fait 
aussi secs que le 
Martini Extra Dry. 
Leur arôme est plus 
fort... leur goût un 
peu plus mordant, 
et ils coûtent à peu 
près le même prix. 
On peut aussi en 
préparer des martinis 
et des gibsons ... 
et il y a des gens 
qui les préfèrent.

Le Martini Extra Dry 
est un vermouth plus 
léger, plus limpide, 
plus sec. C’est donc 
un ingrédient plus 
subtil des 
cocktails. Il ne
jure jamais 
Beaucoup plus de 
martinis et de gibsons 
sont préparés avec 
le vermouth Martini 
Extra Dry parce 
que plus de 
le préfèrent.

oa

IT DESALTERANT. 
IORY IMPORTÉ EST 
3ES GIBSONS TRÈS 
41 EXTRA DRY IM- 
E ROCKS”, AVEC UN 
ITH MARTINI EXTRA 
DU TONIC WATER, 
IT DJBHALTÉRANT.

RTÉ EST 
TRÈS 
Y IM- 

ECUN 
XTRA 
TER, 

RANT. 
TÉ EST 
S TRÈS 
RY IM- 

,VEC UN 
I EXTRA 
WATER, 

DÉSALTÉRANT.

IENBREF IIdequebecI
L'U.N. gardera son nom

QUEBEC. - M. Fernand Gi
rard, secrétaire général de 
l’Union Nationale a démenti 
catégoriquement hier un bruit 
d’après lequel M. Daniel John
son et ses lieutenants projette
raient d’organiser à Montréal 
un grand congrès où des délé
gués de toutes les régions de 
la province examineraient la 
possibilité de rebaptiser le par
ti.

— “Il n’en est pas du tout 
question. C’est un bobard !” 
s’est exclamé M. Girard à qui 
l’on faisait part de la rumeur.

Construction de cinq ponts
Le ministère des Travaux Pu

blics annonce le commencement 
de la construction de cinq ponts 
qui coûteront au total $240,985 
et qui devront être tous termi
nés pour l’automne 1964 :

1— un pont sur la Saint-Jac
ques le long de la Route no 3 
entre Brassardville e Laprai- 
rie — ($98,105);

2— un pont sur le ruisseau 
Lanthier à l’Ascension — 
($47,663);

3— un pont sur la Kazabazua 
dans les cantons Alleyn et 
Cawood (Pontiac) — ($34,930);

4— un pont sur le ruisseau 
Portage le long de la route no 
63 dans le canton Clermont 
(Abitibi-Ouest) — ($33,928);

5— un pont sur l’Amyot le long 
de la route no 12 (Saint-Hyacin
the) - ($27,357);

ANNONCE

Quelque 75 policiers patrouil
leront les rues du quartier Ri
vière-des-Prairies, dimanche, 
afin d’assurer les électeurs 
d’une journée électorale par
faitement calme, a annoncé hier 
le directeur Robert de la poli
ce de Montréal.

“Nous verrons, a dit M. Ro
bert, à ce que l’élection de di
manche se déroule de la même 
façon que la dernière élection 
municipale générale.” Il a pré
cisé que les policiers qui seront 
en devoir ce jour-là ont reçu 
les mêmes instructions que lors 
de la dernière élection et que 
rien ne serait ménagé rfin que 
“pour une fois les électeurs de 
Rivière-des-Prairies exercent 
leur droit de vote en toute li
berté”.

Le directeur de la police à 
Montréal a expliqué que, d’ici le 
jour de l’élection, une protec
tion accrue sera accordée non

La carie dentaire
La carie dentaire est une ma

ladie qui, au Canada, est pres
que aussi fréquente que le rhu
me et qui fait ses ravages aussi 
bien chez les enfants de trois 
ans que chez les adultes. C’est 
pour cette raison qu’il faut con
duire les enfants de trois ans 
chez le dentiste, qui prendra 
les mesures nécessaires pour 
leur assurer une bonne denti
tion permanente. En enseignant 
aux enfants à se brosser les 
dents immédiatement après 
avoir mangé, on amoindrit la 
menace de la carie. ,

seulement aux candidats, mais 
aussi à toute la population. C’est 
ainsi que la patrouille régulière 
sera considérablement renfor
cée.

Enfin, M. Robert a voulu pré
venir les troubles-fête : "Au
cun cautionnement ne sera ac
cordé avant la comparution de
vant le tribunal de tout indi
vidu arrêté pour délit criminel 
et particulièrement pour la pos
session d’armes”.

PROFESSIONNEL 
5V% - CHAUFFE

Situé au 30 rua Flaury oueit, 
pria bout. St-Lauran». loyar rai
sonnable. Reide-chau.se» — 
lar, bas, grande cour, gazon-
néo.

Téléphoner à : FE. 4-0146

La Plume rouge
La campagne de souscriptions 

de la Plume rouge avait at
teint, hier midi, 57.8% de son 
objectif de $2,305,000, soit la 
somme de $1,332,901.10.

Qui a tué “la petite 
fleur bleue”?

Où sont les idylles d’antan, les 
aveux passionnés, les querelles 
d’amoureux, prétextes à de si 
délicieuses réconciliations? Le 
romanesque est mort: quels en 
sont les responsables? Lisez 
dans SÉLECTION du Reader’s 
Digest d’octobre comment les 
sociologues et les écrivains 
d’avant-garde ont tué l’amour 
sentimental pour ne nous lais
ser que des aventures sans poé
sie et souvent sans joie. Acheté* 
Sélection aujouid’huii

MECANICIEN D'ENTRETIEN
Gradué de l'école technique ou des arts et métiers 
requis par une importante entreprise de boîtes de 
carton ondulé.
Le postulant devra posséder quelques notions de 
machinerie et de soudure au gaz et à l'arc. Consentir 
i travailler à des heures alternatives.
Aux candidats qualifiés la compagnie offre une po
sition stable, un salaire intéressant en plus des béné
fices marginaux courants.
Les personnes intéressées et répondant aux exigences 
de la tâche peuvent s'adresser au

Bureau du personnel 
STANDARD PAPER BOX 
MANUFACTURING LTD.
6235 RUE HUTCHISON

d’ici le 15 novembre, les étu
diants prennent les mesures 
qui s’imposent en manifestant 
à Ottawa.

David Casey, de l’Université 
d’Ottawa, proposeur de la mo
tion, a déclaré que l’expérien
ce prouve que de telles démons
trations, groupant quelque 1,500 
personnes, si elles se dérou
lent sans désordre, ont un effet 
psychologique considérable.

Casey se fait fort avec les 
associations étudiantes de l’Uni
versité d’Ottawa, de l’Universi
té Carleton et du collège St. 
Patrick, d’Ottawa, de réunir les 
effectifs nécessaires, qui sui
vront néanmoins les directives 
de l’exécutif national à la 
FNEUC.

La FNEUC a toutefois rejeté 
une résolution qui aurait obligé 
les professeurs à déclarer for
mellement aux étudiants s’ils 
ont l’intention ou non de divul
guer des renseignements sur les 
activités et les opinions politi
ques de leurs élèves, alléguant 
qu’elle aurait pour effet de nui
re aux bonnes relations qui 
existent entre professeurs et 
étudiants.

Etes-vous 
“à la pêche* 
aux idées originales 
de décoration?

Procurez-vous, ~
chez les marchands Armstrong, 
cette nouvelle brochure remplie d’idées 
sur la rénovation domiciliaire.
ELLE EST GRATUITE!
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“Rendez votre foyer plus confortable" est une brochure que tout bricoleur doit garder à 

portée de la main. Cet ouvrage préparé par Armstrong est un chef-d’oeuvre dans le domaine 
de la décoration intérieure. Il montre comment augmenter l’espace habitable de la maison en 
utilisant le grenier, le sous-sol, le garage, etc.

Vous trouverez dans cette brochure des idées originales, pratiques et de réalisation peu coû
teuse, qui stimuleront vos capacités créatrices. Toutes ces idées sont illustrées par de magnifiques 
photos en couleurs. “Rendez votre foyer plus confortable" est offert gratuitement par le 
marchand Armstrong de votre localité. Rendez-vous aujourd’hui même à son magasin pour 
vous procurer un exemplaire de la brochure.

f&M

Vous pouvez utiliser votre Mettez-vous à l'oeuvre dans le sous-sol ! 
grenier! Transformez-te en Pourquoi ne pas en faire une salle de sé- 
une pièce habitable. Cette jour ou une salle de jeu? “Rendez votre 
brochure de décoration foyer plus confortable” vous donne des idées 
Armstrong vous indique à ce sujet, avec des illustrations en couleurs, 
comment y parvenir.

Avez-vous examiné votre garage? 
Vous pouvezy ajouter une galerie ou un 
appentis—les poutres nécessaires sont 
déjà en place. Faites-le vous-méme 
avec la brochure pour vous guider.

I rvlill •

couvre-planchers de — (Armstrong

VISITEZ CES MARCHANDS ARMSTRONG:

Spécialiste eifTevetwlem de 

plomhets (Armstrong

ANDRE BENOIT
1301 est, rue Mt-Royal 

LA. 6-3793

m

FLORTEX LINOLEUM INC.
3651 est, rue Ontario 

' 525-2541
Centra d'achats Place Verseille 

7273 est, rue Sherbrooke — 352-0410

V' VpêÏÏlliïtrî?*fevfîein3iil dê* "TT 
pion<hett Armstrong

CELINAS
FLOOR COVERING

2563 rue Notre-Dame 
Lachine — 637-5765

6920 rue St-Hubert 
274-3563

'i " Spécialiste en revêtement de'' 

planchers (Armstrong__

MARCEL MASSE Enrg.
4051 est, rue Ste-Catherine 

LA. 6-7757

> • Spécioh^te en revêtement de'* 
planthm Armstrong

MARQUEZ
ITEE

6370 rue St-Hubert 
CR. 4-2571

Spécialiste en reyêtement de
piomhèfrrAtm strong

J.-P. M0RENCY Ltée
2205 est, rue Beaubien 

RA. 8-4544

■Jgforest

Spénoliste èn. revêtement dé ' ■
planchers Armstrong

MARQUEZ
ITEE

Centre d’achats Normandie 
FE. 1-3113

la publicité dans

6415 rue Saint-Hubert 
angle Beaubien 

274-7651

Prcfite à ses lecteurs 
et annonceurs

v SWjiolist» en revêtement de 
pionihers -Armstrong

RIVERSIDE 
FLOOR COVERING

1138 rue Victoria 
St-Lambert - 671-7289

'* Spécialiste en revêtement de" 
planchers Armstrong

ROUNDS INC.
5808 ouest, rue Sherbrooke 

486-9873

* * » %.ê *• * •m-m- -%
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T OU 21 MARS 
AU

BW ' 20 AVRIL
Le charme, souvent — et heu

reusement pour ceux qui n’ont 
que leur talent ! — est insuffi
sant pour forger une réussite. 
Pourtant, pour certains sujets 
— vous notamment — il peut 
puissamment aider : n’en abu
sez pas...

nu 21 AVRIL 
MU
20 MAI

TAUREAU
Attendez-vous, aujourd'hui ou 

demain, à recevoir une offre 
que votre intérêt commandera 
d’accepter, mais que votre at
tachement aux traditions vous 
conseillera peut-être de refuser: 
choisissez la voix de la raison, 

ou 21 MAI 
AU

___  21 JUIN
GEMEAUX

Que vous importent les es
poirs déçus quand vous avez 
tout l’avenir devant vous ... 
et quel avenir ! Oubliez donc 
définitivement vos ressenti
ments et essayez de ne plus 
penser qu’au bonheur présent.

ou 22 JUIN 
AU
22 JUILLET

CANCER
Quelques petits nuages mena

çants côté sentimental, mais 
votre diplomatie devrait avoir 
facilement raison des opposi
tions, d’où qu’elles viennent. 
N’attendez pas demain pour 
présenter votre "cahier de do
léances”.

DU 23 JUILLET 
AU
23 AOUT

LION
Vous comptez beaucoup trop 

sur de vieilles amitiés pour vous 
tirer d’affaires le cas échéant. 
Agissez plus souvent isolément 
et vous découvrirez alors des 
occasions plus nombreuses de 
vous imposer dans vôtre tra
vail. Vie sentimentale bien pro
tégée.

DU 24 AOUT 
AU
22 SEPTEMBRE

VIERGE
Le travail devra passer au

jourd’hui avant votre grand dé
sir de vous reposer. Votre ciel 
sentimental est merveilleuse
ment clair et la journée sera 
probablement, dans ce domai
ne, débordante de joies, surtout 
familiales d’ailleurs.

DU 23 SEPTEMBRE

*LT* 23 OCTOBRE
BALANCE , ,

Visiblement, vous avez actuel
lement tendance à vous endor
mir quand vous auriez juste
ment besoin de toute votre 
clairvoyance pour venir à bout 
d’une affaire où il vous serait 
pourtant possible de briller.

DU 24 OCTOBRE 
\H AUM* 22 NOVEMBRE

.SCORPION
Prenez conscience de votre 

valeur professionnelle et réa
gissez rapidement. Préparez- 
vous à réaliser rapidement ce 
que l’on attend de vous. Ne de
mandez pas à l’être aimé de 
vous aider si vous pouvez réus
sir sans aide extérieure.

DU 23 NOVEMBRE 
AU

_____ 21 OECEMBRE
SAGITTAIRE

On se moquera probablement 
de vous — très gentiment d’ail
leurs — si vous faites état de 
jalousies anciennes. Essayez 
donc de profiter du bonheur 
présent et oubliez vos anciens 
griefs. Bonne ambiance pour 
les affaires traitées le matin.

OU 22 DECEMBRE 
AU

_ _ _ _ _ _ _ _  _ 20 JANVIER
CAPRICORNE'

Vous aurez aujourd’hui une 
chance sentimentale exception
nelle : ouvrez les yeux et évi
tez les paroles en l’air. Si vous 
devez acheter à crédit, ne le 
faites pas avant midi, mais exi
gez des conditions écrites.

I DU 21 JANVIER
AU

._ _ _ _ _ _ _ I^W 19 FEVRIER
VERSEAU

Ne ralentissez pas votre ef
fort pour l’instant, même si le 
besoin de repos se fait sentir. 
On a besoin de votre présence 
et il est certain qu’on ne vous 
pardonnerait pas un abandon 
actuellement : c’est peut-être 
cela la rançon du succès !

DU 20 FEVRIER
;au
20 MARS

POISSONS
N’acceptez pas que votre in

timité soit troublée — gâchée 
même — par la présence d’a
mis qui, en vérité, se moque
ront peut-être de vous après 
coup. Vous aurez parfaitement 
raison si vous décidez de partir 
en voyage pour fuir les impor
tuns.

%

MAL
DE
GORGE
à saveur de fruit

SOULAGEMENT 
SOUS FORME DE 
GOMME À MÂCHER
rtntm mus u coter 1 too 10tu

Code suret 
adopté pendant 
les essais

“Opération ZITO” — tel est le 
code secret adopté par les spécia
listes BP pendant les nombreux 
mois nécessaires à la mise au point 
d’une invention pétrolière de pre
mière importance pour les auto^ 
mobilistes canadiens. Pourquoi 
“ZITO” ? En grec ancien, le mot 
ZITO signifie: “Puisse-t-il vivre 
longtemps!” et convenait donc 
particulièrement bien pour dési
gner le minutieux programme de 
recherches et d’essais qui va per
mettre à BP de lancer très pro
chainement sur le marché québé
cois la •première huile à moteur 
'*longue durit”: la nouvelle huile 
MULTIMIL BP qui surclasse les 
spécifications d’espacement maxi
mum des vidanges établies pour 
les nouveaux modèles de voitures.

Pour qui? Pour vous, Monsieur...pour 
vous aussi, Madame...et pour tous les 
automobilistes du Québec.

Pourquoi en quatre? Pourquoi 
pas en six, en huit, en dix, en douze? 
Parce que recherches techniques et 
essais pratiques ont donné un résultat 
catégorique.- il faut quatre gazolines 
pour répondre à toutes les exigences 
des quelque 148 marques de voitures 
immatriculées dans la belle province.

BP a donc mis au point deux 
SUPERS intermédiaires pour être en 
mesure de satisfaire tous ses clients en 
offrant quatre qualités de carburant, 
quatre indices d’octane, quatre 
degrés de puissance, quatre prix... 
quatre gazolines à énergie maximum:
3 SUPERS + 1 REGULAR.

Dorénavant chaque automobiliste 
peut obtenir à coup sûr la puissance 
économique maximum de son moteur

—vous, Monsieur... et vous aussi, 
Madame.

BP s’est scientifiquement fendu en 
quatre à votre intention. Profitez-en! 

PUISSANCE SUR MESURE...PRIX SUR MESURE

}
 SUPER ROUGE . . . la SUPER à Indice d'octane élevé

toujours en vente à l'enseigne BP.

SUPER BLANCHE . , 2< de moins au gallon que la ROUGE
SUPER BLEUE.... 4< de moins que la ROUGE et seule

ment H de plus que la REGULAR.
REGULAR................... la REGULAR de toute confiance

toujours en vente à l'enseigne BP.

Votre détaillant BP vous aidera à déterminer celle qui vous
assure une puissance économique maximum.

4 gazolines à énergie maximum
BP CANADA LTD

La polite mise à contribution...

Essais concluants de la première
MONTRÉAL — (Bulletin 

spécial) — Pour une fois, les 
rôle» ont été renversés et, pen
dant six mois, c’est la police qui 
s’est refusée à divulguer toute 
information. En effet, depuis 
février dernier, nos plus fins 
limiers sont en possession d'un, 
secret qu’ils ont jalousement 
gardé tout en le véhiculant nuit 
et jour à bord de leurs voitures 
de patrouille.

Ce secret: la nouvelle huile à 
moteur MULTIMIL BP, for
mulée par BP Canada Limited 
pour répondre aux sévères exi
gences d’espacement maximum 
des vidanges spécifiées pour les 
nouveaux modèles de voitures.

Pendant six mois et par tous 
les temps (du froid rigoureux 
de février dernier à la chaleur 
accablante de cet été) 20 voi
tures de police lubrifiées avec

la nouvelle huile MULTIMIL 
BP ont couvert plus de 200,000 
milles en subissant de minu
tieux contrôles hebdomadaires 
dont les résultats ont été stupé
fiants. Par exemple: une voiture 
de patrouille ayant parcouru 
en moyenne plus de 1,000 milles 
par semaine pendant plus de 
20 semaines (en ville, avec 
arrêts et démarrages constants! 
n’a eu besoin que d’un seul 
changement d'huile.

Formule spéciale 
peur le Canada

Un porte-parole de BP Ca
nada déclare: “Sans cette der
nière série d’essais, nous aurions 
pu mettre notre huile MULTI
MIL en marché dès le mois de 
février. MULTIMIL (formule 
de base) avait déjà fait ses 
preuves en Europe sur plus de

2,000,000 milles, en hiver et en 
été — sans parler, bien enten
du, des essais en laboratoire et 
au banc. Mais nous voulions 
être certains de pouvoir comp
ter sur la qualité d’une huile 
parfaitement adaptée aux va
riations extrêmes que présente 
le climat canadien.

Et il ajoute: “Les autres 
compagnies pétrolières ne man
queront pas de lancer d’autres 
huiles à moteur "longue durée”. 
Cependant, au risque de perdre 
la chance d'arriver les premiers, 
nous avons tenu à faire honneur 
à la réputation que BP s’est 
méritée pour la conscience ap
portée à ses recherches. Nous 
avons préféré offrir la meilleure 
huile plutôt que la première... 
mais il semble bien que nous 
réussirons à offrir les deux à 
la fois!”

oot rg 
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«* partir de minuit 
ce noir

LES ENFANTS NES CE 
JOUR seront générale
ment très influençables et 
on devra donc veiller tout 
particulièrement au choix 
judicieux de leurs fré-

Suentations, surtout pen- 
ant l’adolescence. 11 s 
brilleront surtout dans les 

arts et techniques où ils 
parviendront à se créer 
une situation enviable, 
beaucoup plus par leur ta
lent d’orateurs que par 
leurs qualités intrinsè
ques.

ON SE FEND EN QUATRE

huile "longue durée”
L’huile à moteur MULTI

MIL BP est un lubrifiant mul
tigrade “quatre JÜsons” dont 
la qualité supérieure dépasse 
les sévères exigences MS pour 
les nouveaux modèles de voi
tures. Et comme ces exigences 
tendent de plus en plus à espa
cer l’entretien périodique du 
moteur, l’huile MULTIMILest 
additionnée d’ingrédients dé
tergents destinés à maintenir 
en suspension toutes particules 
nocives pendant une plus lon
gue période de temps.

lubrifiant SAE 5W/30
En formulant MULTIMIL 

selon les spécifications d'une 
huile SAE 5W/30, les spécia
listes de BP Canada ont sur
classé toutes les exigences nor
males de nos conditions de route

en hiver comme en été. Tout en 
assurant la protection complète 
des organes moteurs par tem
pérature élevée, MULTIMIL 
possède tous les avantages 
d’une huile fluide à très basse 
température. Résultats: dé
marrage facilité en toutes sai
sons, diminution de l’usure, 
propreté du moteur — et, par 
conséquent, consommation ré
duite de carburant.

L’huile MULTIMIL coûte- 
t-elle plus cher que les huiles 
à moteur de première qua
lité actuellement sur le mar
ché? Oui, répond BP Canada, 
puisqu’elle est meilleure! Mais 
comme elle permet de couvrir 
de nombreux milles supplé
mentaires entre chaque vidan
ge, les frais demeurent prati
quement identiques à longue 
échéance — et peuvent même

au Canada
s’avérer inférieurs pour cer
tains nouveaux modèles.

L’huile MULTIMIL est-elle 
recommandée pour les voitures 
de fabrication antérieure à 
1961? Elle ne peut que leur 
être favorable, mais comme les 
iabricants spécifient des vi
danges beaucoup plus rappro
chées pour les anciens modèles, 
un lubrifiant "longue durée” 
n’est pas indispensable. Une 
bonne huile multigrade de 
première qualité est plus éco
nomique tout en assurant la 
protection désirée.

La nouvelle huile MULTI
MIL BP est-elle présentement 
en vente? Pas encore — mais 
dès la première semaine de sep
tembre, les détaillants BP se
ront tous en mesure de fournir 
MULTIMIL aux automobi
listes.
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Rég. 1.99 k 2.99
SIMPSON

OUVERT JEUDI ET VENDREDI SOIRS JUSQU'A 9 H. - OUVERT SAMEDI 9 H. A.M. A 5 H. 30 P.M. - LE SERVICE TELEPHONIQUE OUVERT DES
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VOTRE
MÉDECIN
VOUS PARLE
KtOIGI tOUS LIS AUSPICES OU COLLEGE 
OES MEDECINS ET CHIRURGIENS DE LA 
PROVINCE DE OUÈBEC

OUVERT CE SOIR JUSQU'À 9h. - SAMEDI 9h. a.m. À 5h. 30 p.m

"pmPAP."smog ,Le §
facteur 
de maladie 
et de mortalité

Dr Wilfrid (.«Blond, M.D.
O brouillard épais qui, au 

début de décembre 1962, para
lysa la circulation sur les voies 
maritimes, força les avions de 
transport à rester au sol et 
ralentit même le trafic sur les 
routes et dans les rues des 
villes, ne se limita pas dans ses 
effets à de simples pertes de 
temps, ni â des pertes maté
rielles pour le commerce. Il 
produisit, on le sait, des mil
liers de morts en Grande-Bre
tagne et plus particulièrement 
dans les villes les plus indus
trialisées de l’Angleterre.

Au meilleur de notre connais
sance, ce brouillard du mois de 
décembre 1962 n’a pas eu des 
effets aussi délétères sur les 
gens de notre région ; ou du 
moins une action mortelle aussi 
rapide que le "smog” qui en
veloppa la ville de Londres par 
exemple.

Cette différence d’action s’ex
plique : il y a brouillards et 
brouillards, comme “il y a fa
gots et fagots” ; et il y a aussi 
brouillard et “smog”. Le brouil
lard n'a en lui-même rien qui 
vaille de bon, mais il est quand 
même, dans la plupart des cas 
du moins, un phénomène natu
rel; alors que le "smog”, lui, 
est la résultante de la compli
cation d’un brouillard météori
que par l’addition de substan
ces toxiques, infectieuses, en 
provenance d’activités humai
nes.

Le "smog”, à Los Angeles, 
Californie, aussi bien qu’à Lon
dres, Angleterre, est la rançon 
de l’industrialisation.

A l’origine des brouillards il 
y a la condensation de la va
peur d’eau de l’atmosphère au
tour de corpuscules flottant 
dans l’air : en particulier les 
grains de chlorure de sodium 
ou de sel au dessus de la mer, 
les poussières en provenance du 
sol, soulevées par les vents qui 
les amènent parfois à de très 
grandes .hauteurs d’où elles re
tombent ensuite par temps cal
me. L’atmosphère au dessus des 
villes industrielles, avec leurs 
fumées (usines, circulation au
tomobile, etc.) et leurs nom
breuses poussières de toutes 
sortes, est particulièrement fa
vorable à la formation des 
brouillards.

La formation de brouillards 
au-dessus des villes se trouve 
encore favorisée par des fac
teurs d numidité, de tempéra
ture locales. Outre qu’ils rédui
sent plus que de moitié parfois 
l'éclairement et les autres bene
fices que nous devons norma
lement retirer de la lumière 
solaire, les brouillards intercep
tent particulièrement les rayons 
ultra-violets du spectre solaire; 
ils favorisent le rachitisme et 
réduisent la ration d’air pur 
dont nous avons besoin, en em
pêchant les gaz délétères, sul- 
tureux, carboniques et autres, 
dont toute ville est grande pro
ductrice, de se dissiper au rytn- 
me sounaitalile.

La nocivité intrinsèque d’un 
brouillard provient du lait qu'il 
devient, â i occasion, le support 
de produits emmiques et aussi 
de microbes de mort. Ces deux 
groupes d’eiéments noeds se 
soutiennent mutuellement, en 
certains cas; les nncroorgams- 
mes vivants assurant le noyau 
de condensation des gouttelettes 
minuscules tl un brouillard, en 
meme temps que ces microbes 
s’imprégnent de gaz divers, dits 
“gaz aliments", assurant la sur
vie de ces mêmes microbes en 
suspension dans l’air.

Le brouillard a joué un rôle 
considérante dans les épidémies 
meurtrières ue pneumonie et 
autres maladies des voies respi
ratoires qui ont sévi en Angle
terre durant les divers de 1946 
a 1951, et plus particulièrement 
en 1952.

On a pu voir dans les jour
naux que durant l epidemic de 
decemure 1962, les trouoies res
piratoires sont ailes, uans leur 
gravite, jusqu à des morts par 
asphyxie.

il y a donc un mal des 
brouillards, et plus particuliè
rement du "smog”, fared ce
pendant à la peste qui frappait 
les betes, le "smog" n atteint 
pas tout le monoe; ou, du 
moins, il ne frappe pas toutes 
Jes personnes avec les memes 
résultats. — 11 est donc aussi 
possible d’établir, sinon des ré
gies précises, au moins oes 
indications particulières aux 
individus, quant à la façon 
de réduire l’action nocive du 
“smog" et autres brouillards 
sur leur état de santé. — C est 
ce qu’il sera tenté de faire dans 
un prochain article.

........................................ -R—-

Essais d'une 
locomotive 

télécommandée
BONN. — Les Chemins de 

fer fédéraux expérimentent ac
tuellement, à la gare de triage 
de Mannheim, une locomotive 
télécommandée. C’est le chef 
de centre qui opère à la place 
du mécanicien et contrôle la 
manoeuvre de la machine sur 
la “butte” par un système de 
radio-commandes. Grâce à ce
lui-ci, il dispose exactement de 
la même gamme de vitesses 
que le mécanicien, qui. lui, ne 
demeure à bord que pour sur
veiller le fonctionnement des 
appareils et reprendre les com
mandes lorsque la locomotive 
sort du rayon de portée de 
l'émetteur.

SAMEDI et LUNDI
2 DERNIERS JOURS

POUR GAGNER UNE

LINCOLN CONTINENTAL 1964
PENDANT LA VENTE 91e ANNIVERSAIRE

SIMPSON

FAITES VOS ACHATS 
CHEZ SIMPSON

Chaque facture (ou bon fac-similé) déposé avant 
l'heure de fermeture du magasin, lundi soir, 7 
octobre, vous rend éligible au tirage. Plus vous 
avez de factures, plus vos chances sont grandes 
de gagner la magnifique Lincoln Continental 
1964.
Lundi soir.., ayez les règles du concours à portée 
de la main et syntonisez les postes CJAD et 
CKVL entre 7 h. 35 et 7 h. 45 p.m. Vous pourriez 
gagner une superbe voiture 1964.

REGLE ETABLIE DE LA VENTE 
91e ANNIVERSAIRE

Rabais 20% à 50%
Chaque article vous est offert avec au moins un 
rabais de 20% sur son prix régulier. Beaucoup 
d'articles vous permettent des économies allant 
jusqu'i 50%. Il s'agit de marchandises neuves, de 
première qualité, achetées spécialement en pré
vision do cette vente. Economisez alors qu'il est 
encore temps, durant la Vente 91ème Anniver
saire SIMPSON.

En vente samedi matin à 9 h. j usqu'à

DEMAIN MATIN
Venez chez Simpson dès l'ouverture 
des portes pour profiter des aubai
nes offertes ... N'oubliez pas que 
pour certains articles les quantités 
sont limitées. Soyez donc parmi les 
premiers pour avoir meilleur choix I 
Pas de commandes postales ou 
téléphoniques sur ces spéciaux.

épuisement du stock

VEUILLEZ NOTER: Nous nous réservons le droit de limiter les quantités pour chaque client

POUR DAMES
CHAPEAUX POUR DAMES. Cloches, boîtes, fédoras et 
autres modèles. Noir, beige, brun, rouge dans ^59 

groupe. Rég. 4.98 à 6.98 - Ch. Æm

SIMPSON - CHAPEAUX POUR DAMES (777), AU SOUS-SOt

SOLDE ! SACS A MAIN, plastique résistant, pochettes, sacs 
classiques ou tout-aller. Noir, brun, marine,

NOTES PRATIQUES. Boîte de 12 cartes pour 
ments, billets, etc. Motif rose.

Orig. 69* — Boîte 
SIMPSON - PAPETERIE (768) AU REZ-OE CHAUSSEE

remercie-

29e
CLASSEUR POUR DOSSIERS, 12 seulement. 2 casiers format 
lettre, tiroir double pour cartes 3 x 5 et 4 x 5. 2 comparti
ments réglables. Voûte de sûreté, Dim. “f A50 
30Vi" à 32" x 17". Rég. 119.50 - Ch. #5*

SIMPSON ACCESSOIRES DE BUREAU (704) AU REZ-DE-CHAUSSEE

rouge. Rég. 2.99 - Ch.
SIMPSON - SACS A MAIW (775), AU SOUS-SOL ’

BLOUSES EN "TETRON", POUR DAMES, peu ou pas
de repassage. Jolie broderie, manches courtes. Blanc, 
bleu. Tailles 12 à 18. QO€

Orig. 2.98 - Ch. OO

SIMPSON - BIOUSES (709) AU REZ-DE-CHAUSSEE

POUR ENFANTS

PULLOVERS ORLON* POUR FILLETTES, encolure ronde, 
manches longues. Rouge, vert, blanc, brun, 4 98 
7 à 12 dans le groupe. Rég. 2.98 — Ch. JL

VETEMENTS POUR FIUETTES (782) AU SOUS-SOl

COUPE-VENT POUR GARÇONS - 100 seulement ! Chaude 
doublure kssha. Brun, marine, loden dans le grou- $ 4 
pe. Ages 3-4-5. Ch. JL

SIMPSON - VETEMENTS POUR ENFANTS (744) AU DEUXIEME

FAMEUX SOUTIEN-GORGE COURTS "JEZENET" - 70 seu- 
ment ! Bonnets en Invicinet pour support ferme. Avec ou 
sans bretelle. Blanc. A, 32; C,32, 34 et 36 4 99
dans le groupe. Orig. $8 — Ch. X

SIMPSON - CORSETS (7B5), AU SOUS-SOl

SOUTIEN-GORGE COURTS EN COTON, bonnets à 4 sec
tions, piqûres circulaires. Blanc et noir dans le groupe. 
A. 32 à 36; B, 32 à 40; C, 32 à 44 dans le groupe (non 
dans chaque modèle ou couleur).

Rég. 1.99-Ch.
SIMPSON - CORSETS (78S), AU ÎOUSSOl

VESTES AUTOMNE ET HIVER POUR DAMES - 50 seule
ment ! Vestes de ski, d'auto, dans un vaste choix de tissus. 
Chaudes doublures. Tailles P.M.G. îjtbJ

Rég. 16.98 à 19.98 - Ch. O

SIMPSON - VETEMENTS SPORT POUR DAMES (734), AU TROISIEME

RABAIS CONSIDERABLE SUR SOUTIEN-GORGE DE COU- 
LtUK, marquisette nylon brodée, quelques bonnets légère
ment coussines. Turquoise. A, 32, et B, 32.
Quelques C dans le groupe. Orig. 5.99 — Ch. w57

SIMPSON - CORSETS (741), AU QUATRIEME

SOULIERS ECHANTILLONS POUR DAMES, 200 paires. Point. 
4B et 5B seulement. Souliers haute qualité se vendant à 
des prix beaucoup plus élevés. Vaste choix de ^99 
modèles, de cuirs, de talons. Pai. m

SIMPSON - CHAUSSURES POUR DAMES (721) AU DEUXIEME

CHAPEAUX ËN MOHAIR POUR DAMES, 36 seulement.
Doux, chauds, flatteurs. Vaste choix de couleurs. 029

Rég. 7.98 - Ch. Æm

SIMPSON - CHAPEAUX POUR DAMES (730) AU TROISIEME

RABAIS 54% A 77% SUR COLIFICHETS BLANCS, cols, plas
trons en piqué ou nylon blanc. C

Rég. 1.29 è 2.59 - Ch. 57 %7

SIMPSON - COLIFICHETS (709) AU REZ-DE-CHAUSSEE

Vi PRIX ET MOINS I SOUTIEN-GORGE "LOVABLE" mo
dèles transformables et sans bretelles en Lycra*, nylon, 
dentelle. 30 AA à 38 C dans le groupe. $4

Orig. $2 et $3 - Ch. X
* Marque déposée DuPont

SIMPSON - MENUS ARTICLES (710) AU REZ-DE-CHAUSSEE

MATELAS POUR LIT D'ENFANT. 85 seulement
régulier avec panneau de maintien. t

Rég. 12.98 - Ch. «
SIMPSON - MEUBLES POUR ENFANTS (7S9) AU CINQUIEME

Modèle
099 POUR LE FOYER

LITS POUR ENFANTS, 75 seulement. Côtés s'abaissant, 
motifs enfantins. Boules de couleur. Fini 1 Q99 
blanc ou naturel. Rég. 29.98 - Ch. X 57

SIMPSON - MEUBLES POUR ENFANTS (7S9) AU CINQUIEME

RABAIS SUR TAPIS COTON, forme ovale. Peluche coton 
lavable. Motif "clé" sur bordure. Envers latex. 24 x 36 po. 
Blanc, ton or, vert. 2"

3"
LITS POUR ENFANTS, 10 seulement. Sommier planche 
maintien, côtés s'abaissant. Naturel seule- 1 /|99 
ment. Rég. 24.99 - Ch. XHF

SIMPSON - MEUBLES POUR ENFANTS (759) AU CINQUIEME

Rég. 4.98 - Ch.
27 x 28 po. Beige, rose, blanc.

Rég. 6.98 - Ch.
SIMPSON - TAPIS (750) AU QUATRIEME

*2
PYJAMAS EN COTON, Vi prix I Pyjamas, style classique. 
Tons unis bleu ou peche. failles P.AA.G- 4

Rég. 3.99 - Ch. X

SIMPSON - LINGERIE (742), AU QUATRIEME

MANTEAUX SANS FOURRURE POUR DAMES Vi prix !
24 seulement — Modèle en tweed tout laine à dessins en 
diagonales. Tailles 8 à 14. 4

Rég. 39.98 - Ch. Xv

SIMPSON - MANTEAUX POUR DAMES (778), AU SOUS-SOl

RABAIS SUR
neutre. Taille

coutil haute 
36.

Orig $8 — Ch.
SIMPSON - CORSETS (785), AU SOUS-SOl

CORSELETTES,
moyenne, 34 à

qualité, ton

2"

MANTEAUX SPORT POUR DAMES - 50 seulement ! Tissus 
variés-, suedine, tissu laminés, tweed, lous avec doublure 
matelassée. Brun, rouge, vert. Tailles 8 à 16 4 /f 99
dans le groupe. Reg. 29.98 à $35 — Ch. X*T

SIMPSON - MANTEAUX POUR OAMES (731), AU TROISIEME

MANTEAUX "SALON VENDOME" POUR DAMES - 50 seu
lement ! Manteaux très légers de tissus importés: tweeds 
bouclés et mohair. Rouge, bleu, jaune. Tailles 8 à 16 dans
le groupe. Rég. 89.98 à 139.98 49".69"

SIMPSON

Ch. à
SALON VENDOME (731), AU TROISIEME

SOLDE! ROBES ELEGANTES, 100 seulement. Vaste choix 
de modèles, de tissus, de nuances. Tailles pour dames et 
tailles fortes. "798

Rég. 16.98 à $25 - Ch. f

SIMPSON - ROBES POUR DAMES (734), AU TROISIEME

CHANDAILS "TAILLE JUNIOR". Quantité limitée ! Angora, 
fourrure mixte, tricot gonflant, quelques tricots gon
flants en Orion*, modèles classiques en Ban-Lon** dans 
le groupe. Noir, rouille, bleu, blanc, mauve, gris. Tailles 
7 à 15 dans le groupe. ^99

Rég 5.98 à 7.98 - Ch. Æm
•Fibre acrylique DuPon*
••Marque cenadienne déposée.

SIMPSON - TAIUES "JUNIOR" (735). AU TROISIEME

ENS. CRAYONS POUR LE BRIDGE, 75 seulement. 4 dans
boîte-cadeau. v Æ QC

Orig. 1.29 - Ens. *1*57
SIMPSON - PAPETERIE (748) AU REZ-DE-CHAUSSEE

ENSEMBLE "ESPACE" DE CHERAMY, moins que Vi prix I
Cologne 3 on, et poudre de beauté 6 1/6 on. sur 
base plastique. Rég. 4.50 — Ens.

SIMPSON - ARTICLES DE TOILETTE (759) AU CINQUIEME

\
JERSEY FINI SUEDE UNI, moins que Vi prix I Fabrication 
canadienne. Idéal pour robes d'hiver, robes d'intérieur. 
Ton or et quelques imprimés. Largeur 52 po.

Rég. 2.98 - Ver. 5757
SIMPSON - TISSUS (727) AU QUATRIEME

SPACIEUX SACS A MAIN EN CUIR SOUPLE, prix ! Dou
blure lavable. Compartiments à glissière à l'in- ^99 
térieur. Noir seulement. Rég. 15.98 - Ch. f

SIMPSON - SACS A MAIN (702) AU REZ-DE-CHAUSSEE

FUSEAUX EXTENSIBLES, POUR DAMES, 60 paires seu
lement. Nylon/viscose mixte, tissure côtelée. Sous-pied. 
Noir, vert, rouille. Tailles 9 à 15 dans le groupe. Ç99

Rég. 14.98 - Ch. <3

SIMPSON - TAILLES "JUNIOR" (733) AU TROISIEME

SOLDE ! SOULIERS OXFORD EN VERITABLE CUIR POUR 
GARDE-MALADE. Blanc. Semelle silencieuse en caout
chouc. Trépointe Goodyear, talon de marche. Point. 51/î 
à 9Vi, largeurs N, M. et W. £*99

Rég. 9.98 - Pai. W
SIMPSON - CHAUSSURES POUR DAMES (721) AU DEUXIEME

SOUTIEN-GORGE DE MATERNITE, marque connue. Entière
ment élasticisé, agrafes sur le devant. Convient aussi aux 
personnes âgées ou souffrant d'arthrite. Blanc. A, 32-36; 
B, 32-38; C, 34-40 dans le groupe.

Rég. 3.95 - Ch.
D, 34-40

Rég. 4.95 — Ch.
SIMPSON - CORSETS (78S) AU SOUS-SOl %

PARDESSUS POUR JEUNES GENTS, 40 seulement. Tissus, 
modèles, nuances en vogue. Manufacturier connu. Tailles 
35 à 40 dans le groupe. $4

Rég. 18.98 à $25 - Ch. XU

SIMPSON - VETEMENTS POUR GARÇONS (714) AU DEUXIEME

MAILLOTS-T ORLON*/LAINE POUR GARÇONS, 142 seule
ment. Manches longues, col tenant, devant 2 boutons. 
Inaltérables. Tailles 10 à 14. Marines, rouille, bleu, 
gris dans le groupe.

Rég. 3.98 - Ch.
•Fibre acrylique DuPenJ

SIMPSON - ACCESSOIRES POUR GARÇONS (715), AU DEUXIEME

SOULIERS DE TOILETTE POUR JEUNES FILLES, talons plats 
dans le groupe, pointe fuselée. Cuir noir ou ^99 
brun. Point. 4’/2 à 9. Rég. 6.98 — Pai. 4t7

SIMPSON - SOULIERS POUR ENFANTS (722), AU DEUXIEME

SOLDE ! VETEMENTS POUR BEBES ET ENFANTS, échantil
lons de manufacturier connu. Costumes, blouses, robes, 
2-pièces. Plusieurs de genre unique. Ages 2 et 5 ans 
dans le groupe. QQf ^$99

Rég. 1.98 à 5.98 57^ * Æm

SIMPSON - VETEMENTS POUR ENFANTS (744), AU DEUXIEME

IMPERMEABLES PLASTIQUE EPAIS POUR GARÇONS, noir. 
8 à 16 ans. 4 99

Rég. 3.99 — Ens. X
SIMPSON - VETEMENTS POUR GARÇONS (714), AU DEUXIEME

CASQUETTES AUTOMNE, HIVER, POUR GARÇONS, tissus 
et modèles divers. Rebelle au vent. Rabats. Gris, bleu, 
vert, brun. Point. 6!A à 7. $ 4

Rég. 1.99 à 2.59 - Ch. X
ACCESSOIRES POUR GARÇONS (715) AU DEUXIEME

TAMPONS POLISSEURS LAINE D'AGNEAU, pour polisseuse 
Hoover Premier. F Ae

Rég. 98< — Pai. 5757
SIMPSON - ARTICLES MENAGERS (755) AU CINQUIEME

CADRE CHENE BRUT, 300 seulement. Vi prix. Moulure 
2V2 po., prête à recevoir fini. Dimensions diverses — 8" x 
10" à 20" x 24" dans le groupe.

Rég. 1.89 à 3.99 574#' , à X
SIMPSON - MATERIEL D'ARTISTES (704), AU REZ-DE-CHAUSSEE

CARREAUX CAOUTCHOUC, 160 cartons seulement ! Nuan
ces marbrées. Env. 8V2 x 8V2 po. 4

' Rég. 23* - Ch. X Æm
n

52

SIMPSON - TAPIS (750) AU QUATRIEME

COUVERTURE DE LAINE, 50 seulement. Pure laine 
d'Angleterre, bordure satin. Rose, bleu, vert, £*99 
ton or, 72" x 84". Rég. 14.98 - Ch. O

SIMPSON - TOILES (751) AU QUATRIEME

ABAT-JOUR. Modèle contemporain, colonial, provincial 
italien dans le groupe. Rayures, imprimés, tons unis - 
"Fibreglas", tissu, shangtung. Dimensions QQ^ 
diverses. Rég. 1.98 à 12.98 — Ch. 57^7

SIMPSON - LAMPES (754) AU QUATRIEME

MITAINES ET GANTS EN LAINE POUR ENFANTS, confec
tion canadienne. Première qualité. 100% laine, motif 
jacquard ou tricot uni. Nuances diverses. £*£*£ 
P., M. et G. Rég. 1.39 - Pai. OO

SIMPSON - GANTS POUR OAMES (70S), AU REZ-DE-CHAUSSEE

J99

2«

POUR HOMMES
ROBES DE CHAMBRE EN TISSU EPONGE A RAYURES 
POUR HOMMES ET JEUNES GENS. Quantité limitée. Pour 
le loisir ou l'après-bam. Lavables. Vin, vert, bleu. Æ 98 
P.M.G. et TG. Rég. 12.99 - Ch.

SIMPSON - VETEMENTS POUR HOMME (7W) AU SOUS-SOL

CINE "MAMIYA" 35 MM, OBJECTIF SIMPLE REFLEX, objec
tif d'une grande précision F2.8. Avec lampe-éclair, étui et 
cuir. - £50^

Rég. 99.95 - Ch. 057

SIMPSON - APPAREILS PHOTOGRAPHIOU

ENSEMBLE STYLO ET PORTE-MINE WATERMAN, 40 seule-
ment. Pointe or 14 k., remplissage par levier. Porte- 
mine assorti. Noir. Rég. 5.89 — Ens. O

SIMPSON - PAPETERIE (76S), AU REZ-DE-CHAUSSEE

ANE EN PELUCHE POUR PYJAMA - 100 seulement I
Orange, nez rouge; boucle et chapeau. Env. 16 po. hau
teur. Glissière 5Va po. *%99

Rég. 4.98 — Ch. Æm

SIMPSON - JOUETS (759), AU CINQUIEME

PISTOLET MINIATURE ET 500 AMORCES, 200 seulement.
Boulet amovible pour recevoir amorces. 3'/4 x M ftC

ch.

CHAISES ALUMINIUM 5 POSITIONS - 30 seulement ! Soli
de construction, pieds pliants. Sangles vertes. Æ 99

Rég. 9.99 - Ch.

SIMPSON - MEUBLES (749) AU SIXIEME

PEINTURE LATEX "HARMONY HOUSE", Vi prix, 80 pintes 
seulement ! Première qualité. Nuances disconti- £* 
nuées. Pour l'intérieur. Rég. 1.49 — Pin. 057

SIMPSON - PEINTURE (722) AU SOUS-SOL

SOLDE I LAMPES DE BUREAU Vi PRIX, 100 seulement.
Solde du manufacturier. Tiges flexibles en laiton ; abat- 
jour plastique ou laiton. 025

Rég. 4.50 — Ch. Æm

SIMPSON - ACCESSOIRES ELECTRIOUES (795) AU SOUS-SOl

RADIATEUR A L'HUILE "RADIANT" PORTATIF, brûle 1
gai. d'huile en 52 heures. Avec nettoie-mè-che, remonte- 
mèche, tuyau central, réservoir à l'huile, etc. ^A98

Rég. 39.98 - Ch. Æm&

SIMPSON - PLOMBERIE ET CHAUFFAGE (771) AU SOUS-SOL

2 po. Poignée ivoire. Rég. 98*
SIMPSON - JOUETS (7S9), AU CINQUIEME

CHANDAILS POUR GARÇONS ET FILLETTES, cardigans, 
pullovers dans le groupe. Quelques tricots gonflants. 
Echantillons, stock régulier, quelques imparfaits. Nuances 
diverses. 4 è 6x. 99

Solde ! Téléviseurs et stéréos
Rabais importants. Venez tôt

Téléviseurs 23 po.
Orig PRIX

1 sIG.E. modèle 36T31 ........... 319.98 219.98
1 si Philco modèle 4884 ..........  369.98 2 99.98
1 si Westinghouse modèle K4200 359.98 199.98
Stéréos

Ori9 PRIX

1 si Chisholm modèle 1484 .... 349.98 2 29.98 
1 si Silvertone modèle 18340 .. 299.98 2 19.98 
1 si Fleetwood modèle S 0236 299.98 21 9.98

Nombreux autres non mentionnés 
SIMPSON, RADIO T V. (770) AU CINQUIEME 

• ......

HEURES D'AFFAIRES : 9 H. AJM. A 5 H. 30 P.M. - b tituKti A.m. — VI. 27221

%- \



NOUVELLES INTERNATIONALES • NOUVELLES INTERNATIONALES • NOUVELLES INTERNATIONALES
CAHIER No 3 / PAGES 23-36 LA PRESSE

V

ANNONCES CLASSEES / BANDES DESSINEES / INFORMATIONS GENERALES

MONTREAL, VENDREDI 4 OCTOBRE 1963 - 79e ANNEE - No 297

' ■"* ' > **'

*** ' ~

%,
Al

L« MAQUIS ALGERIEN PREND FORME — Dans 
les montagnes de la Kabylie, fief du chef de l’oppo
sition Ait Ahmed, ces maquisards, sous les ordres 
du colonel Mohamed Ou El Hadj, limogé par le

V ' ■■>»*, '
président algérien pour insubordination, attendent 
le moment propice pour livrer bataille aux troupes 
gouvernementales. Ils veulent soustraire le pays à 
“la dictature de Ben Bella”.

Accord prochain 
la mise en orbite

interdisant 
d'armes-H

NEW YORK. (AFP, Reuter) 
— Les discussions des ministres 
des Affaires étrangères des 
Etats-Unis, de Grande-Breta
gne et d’URSS au sujet des

“possibilités d effectuer de nou- 
vc’ es avances dans le domaine 
du désarmement r.’ont pas été 
concluantes”, indique une dé
claration conjointe lue à 1 a

presse à l’issue du dernier en
tretien Rusk-Home-Gromyko qui 
a eu lieu hier soir au siège 
de la délégation britannique à 
l’ONU

INFORMATIONS DU CONCILE "VATICAN II"
DE D)

Cette année...

Les Pères du concile possèdent 
de meilleurs instruments de travail

par Marcel ADAM
exclusif à LA PRESS!

ROME — Autant les travaux de la première 
session du Concile traînaient en longueur, au
tant les délibérations de la deuxième session 
semblent vouloir progresser avec célérité.

Ce rythme nouveau est dû à deux facteurs 
principaux : d’abord te règlement qui, après 
avoir été rodé l’an dernier, a été remanié par 
Jean XXflI et Paul VI afin d’assurer une mar
che raisonnable des travaux et de garantir aux 
pères leur liberté d’intervention.

Ensuite les pères conciliaires travailleront 
sur des textes mieux articulés et équilibrés que 
ceux de l’an dernier et de plus, les ayant reçus 
plus tôt, ils peuvent mieux préparer leurs in
terventions.

Ne pouvant s’inspirer d’aucun concile d’une 
pareille ampleur, le règlement avait été prépa
ré d’une façon empirique et il a donc fallu le 
modifier à plusieurs reprises durant la premiè
re session. Mais il contient encore de graves 
lacunes qui ont été la cause de tant de piétine
ments et de pertes de temps que beaucoup 
de pctes se sont, sérieusement demandé si le 
concile ne finirait pas en queue de poisson, tel
lement les présences diminuaient à mesure 
que le concile s'acheminait vers son terme.

Le rôle des modérateurs
Ainsi, cette année, le Conseil de la présidence 

a été porté à treize membres <au lieu de dix); 
il reste pourtant, des doutes, chez les délégués, 
sur les difficultés que pourrait soulever l'ap
plication du règlement. L’an dernier, ce sont 
les membres de ce conseil qui présidaient au 
retour des congrégations générales; cette an
née, c'est à quatre modérateurs que revient la 
lâche de diriger et d’organiser, d’examiner les 
observations et propositions venant de l’Assem
blée et de décider de teur transmission aux 
commissions compétentes. On sait que le concile 
compte dix commissions qui ont pour mission 
d’introduire un schéma avec les amendements 
proposés par lès pères du concile.

Les “modérateurs” ont remplacé le secréta
riat pour les affaires extraordinaires, qui n’avait 
pas fait la preuve de son utilité l’an dernier. Il 
est bon de souligner que parmi les modérateurs 
on compte le cardinal Agagianian, le modéré 
(c'est le cas de le dire), et les cardinaux Doepf- 
ner, Lercaro et Suenens de tendances libérales.

Les schémas
Quant aux schémas, ils n’ont presque plus 

rien de commun avec ceux de l'an dernier. Au 
début de la première session, il y avait soixante 
et dix schémas — ou projets de lois, de cons
titution — à la disposition des pères. On croyait 
qu'après trois ans de préparatifs ils constitue
raient d’excellents instruments de travail.

Il fallut vite déchanter. L’étude des cinq 
schémas portant sur la liturgie, les sources de 
la révélation, les communications, l'unité des 
chrétiens et l’Eglise démontra amplement que 
les textes, à l’exception du premier, étaient 
rétrogrades, scolastiques et polémiques, dénués 
d’esprit oecuménique, fermés à la recherche 
scientifique et dépourvus de souffle pastoral.

De plus, on y décelait un manque de coordi
nation évident, puisque des matières qui auraient 
dû constituer un seul schéma étaient divisées en 
deux ou trois textes, sans parler de manque de 
collaboration entre les commission préparatoires 
qui avaient travaillé en vase clos et refusaient 
souvent de tenir compte des amendements 
proposés par la Commission centrale formée par 
lé pape pour reviser leur travail.

C’est pourquoi le cardinal Léger a pu dire 
avec raison, à son retour à Montréal : “Tout 
est à faire". Et c’est effectivement ce qui s’est 
produit avec la constitution de la commission 
de coordination qui a fait refondre tout le travail 
préparatoire en vingt schémas, selon l'esprit 
pastoral et oecuménique que Jean XXHI a 
voulu donner au concile.

L» Concile ne finirait qu'en 1965
On peut donc prévoir que cette session-ci sera

plus fructueuse et présentera un bilan plus 
substantiel. On se rend compte déjà du 
changement : le deuxième jour de la session un 
premier vote était pris sur le schéma “de
Ecclesia” — sur l'Eglise — et les pères déci- . ,
daient presque unanimement de garder le texte et lord Home, incuque-t-on de 
soumis afin de l’étudier article par article. 'în,,r''‘3

La déclaration précise cepen
dant qu’il a été convenu “que 
1 e s discussions se poursui
vraient par les voies disponi
bles’ . Elle ajoute que “l’accord 
de politique”, qui s’est révélé 
sur la question de la mise 
sur orbite d’armes nucléaires 
pourrait prendre “une forme 
appropriée dans'un proche ave
nir”.

('I irdique de source améri
caine compétente qu’un accord 
sur l'interdiction de la mise 
sur orbite d’armes nucléai
res pourrait prendre la forme 
d’u n e déclaration conjointe 
américano-soviétique qui serait 
ouverte à l’adhésion d'autres 
pays. Il n’est pas exclu qu’une 
telle déclaration puisse être an
noncée lors de la visite à la 
Maison Blanche, jeudi prochain, 
de M. Gromyko.

La dernière réunion triparti
te a été consacrée en fait à une 
revue générale de l’ensemble 
des sujets abordés au cours de 
la série d’entretiens qui, en 
marge et à l’occasion de l’As
semblée générale de l’ONU, ont 
reuni MM. Rusk et Gromyko

Après le schéma sur l’Eglise, dont l’étude se 
poursuivra durant un bon mois, viendront dans 
l'ordre les schémas sur la liturgie (que plusieurs 
pères voudraient inclure dans le texte sur 
l'Eglise), les évêques et le gouvernement des 
diocèses. L'apostolat des laïcs et l’oecuménisme.

Cette session ne pourra évidemment épuiser 
tout le programme du concile, et le Pape a 
annoncé dimanche ia tenue d’une autre session, 
alors que les observateurs prévoient que le 
concile ne prendra pas fin avant 1965.

2,300 présences
Cette année les présences sont sensiblement 

les mêmes que l’an dernier au début de la 
session, atteignant un chiffre quotidien d’environ 
2,300 dans lequel sont compris les 75 nouveaux 
évêques. Pour ce qui est des experts mis à la 
disposition des pères, pour consultation, ils 
étaient environ trois cents au cours de la der
nière session et ce chiffre ne sera pas dépassé, 
a-t-on annoncé.

Nous remarquons deux autres motifs d’encou
ragement cette année, tout d'abord le nombre 
accru des observateurs non-catholiques au Con
cile : d’une trentaine qu’ils étaient l’an dernier, 
ils sont passés à cinquante. Et voilà que malgré 
le malheureux boycott de l’Eglise grecque 
orthodoxe, un certain nombre d’Èglises ortho
doxes pourraient bientôt être représentées au 
concile à l’issue de la conférence de Rhodes, 
où il a été décidé que ces Eglises agiraient 
librement. Il y a aussi l’heureuse décision de 
Paul VI d’inviter au concile des auditeurs 
laïques catholiques, qui démontre que le concile 
entend se pencher sur le problème du laïcat. 
Ils sont au nombre de dix dont trois Italiens, 
deux Français, un Belge, un Américain, un 
Espagnol, un Polonais, un Hollandais et repré
sentent des grands organismes catholiques inter
nationaux. Ces auditeurs n’ont pas le droit de 
demander la parole, mais ils peuvent y être 
appelés par les modérateurs ou par les prési
dents des commissions.

En prenant cette décision, le pape a comblé 
une lacune qui avait été amèrement déplorée 
l'an dernier; alors que des observateurs non- 
catholiques étaient venus au concile, la grande 
masse des laïcs catholiques ne comptait aucun 
représentant avant l’invitation faite en dernière 
heure à Jean Guitton.

L'information : progrès seulement
Enfin, au chapitre de (’information, il y a 

aussi lieu de se réjouir, même si le bureau de 
presse du concile est encore loin d’avoir atteint 
la qualité et l’efficacité de celui du congrès de 
“Foi et constitution” tenu à Montréal, l’été 
dernier.

A toutes fins pratiques, le secret n’existe plus, 
excepté pour le contenu des schémas et les 
travaux des Commissions. Un comité du concile 
a été formé et confié à la présidence de l’Amé
ricain, Mgr O’Connor, qui est assisté d’un secré
taire, Mgr Vallaind et d’une dizaine d’autres 
évêques de diverses nationalités. Ce comité s’est 
fixé pour but de veiller à la rédaction des 
communiqués officiels, d’organiser des confé
rences de presse, de fournir de la documenta
tion aux divers centres nationaux et d’entretenir 
des rapports avec les journalistes accrédités.

Les prêtres qui rédigent les communiqués en 
dix langues peuvent, cette année, assister aux 
délibérations; leurs textes sont meilleurs que 
ceux de l’an dernier, mais ils sont encore trop 
vagues. Toutefois, après chaque congrégation, 
un prêtre du comité de presse révèle aux 
journalistes ce que leur cachait le communiqué 
officiel. Pourquoi simplifier quand il est si facile 
de compliquer?

La Kabylie repousse l'offre 
compromis de Ben Bella

MICHELET, Kabylie. (Reuter) — “Ben Bella 
doit s’en aller”, a affirmé, hier, M. Hoeine Ait 
Ahmed .répondant en anglais aux questions de 
journalistes dans un hôtel de Michelet.

Interrogé sur l’appel lancé, hier, par M. Ben 
Bella, M. Ait Ahmed a indiqué qu’il n’avait pas 
encore étudié le texte de cet appel, mais que de , 
toutes manières cela ne pourrait que changer “les 
moyens et non les objectifs du mouvement d'oppo
sition.”

Ces objectifs, a-t-il dit, c’est un changement 
de régime.

Le Honduras 
férule de l'armée
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M. Ait Ahmed a qualifié M. 
Ben Bella de “mégalomane du 
pouvoir” et déclaré qu’il avait 
réorganisé le FLN de manière 
à en faire un instrument de son 
pouvoir personnel.

Il a également accusé le pré
sident de ia République algé
rienne de “duplicité et de four
berie”. "Ben Bella, a-t-il dit, 
ne peut employer la force, par
ce que s’il le fait, il perdra”.

M. Ait Ahmed a affirmé que 
le Front des forces socialistes 
avait étendu son influence sur 
tout le pays, mais a refusé de 
préciser l’importance de ses ef
fectifs actuellement en Kaby
lie.

Interrogé sur la possibilité 
d’une solution de compromis, 
M. Ait Ahmed a indiqué qu’il 
préférait ne pas aborder, lui- 
même la question. Le problè
me, a-t-il dit, est de changer 
la situation politique, la rela
tion des forces en présence, 
après quoi l’on verra.

Retour au fascisme
Si après cela, des assurances 

sont données qu'il n’y aura pas 
de retour au fascisme “nous 
pourrons envisager une solu
tion”.

"En l’état actuel du rapport 
des forces, il n’y a pas de com
promis possible, puisque Ben 
Bella pense que la seule solu
tion est de se rallier honora
blement à son autorité et d’ac
cepter de hautes fonctions au 
sein du gouvernement ou du 
bureau politique.

“11 ne s’agit pas d’une ques
tion de personnes, mais d’une 
question de systèmes.”

Selon M. Ait Ahmed, M. Ben 
Bella ne sera pas en mesure

d’écraser le mouvement, s’il 
emploie la force, il y aura ré
sistance militaire, mais diffé
rente de l'an dernier où l’on a 
eu recours aux méthodes mili
taires classiques.”

M. Ait Ahmed a indiqué par 
ailleurs que la politique de Ben 
Bella et le chaos social avaient 
engendré du mécontentement 
dans tout le pays. Ben Bella, a 
ajouté M. Ait. Ahmed, est un 
démagogue qui ne tient pas 
compte des conséquences éco
nomiques de sa pseudo-politi
que socialiste.

Par ailleurs définissant les 
objectifs du Front des forces 
socialistes, un membre militai
re de l’opposition a déclaré : 
“Notre objectif immédiat est 
d’arrêter le fascisme, de met
tre un terme au pouvoir per
sonnel. Nous sommes résolus 
à arrêter ce processus par 
tous les moyens.”

Selon lui le FFS dispose d’un 
maquis dans la région d’Alger.

M. Joao Goulart 
veut l'état de 
siège au Brésil

BRASILIA. (UPI) — Le pré
sident Joao Goulart est arrivé 
aujourd'hui à Brasilia avec la 
ferme intention de demander au 
Congrès d'imposer l'état de 
siège au Brésil.

Le chef de l'Etat n'a iustifié 
jusqu'ici cette mesure que par 
“la nécessité de pacifier la 
nation". Le mois dernier, les 
autorités ont rapidement répri
mé un soulèvement militaire 
très circonscrit à Brasilia.
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TEGUCIGALPA. (Reuter. 
AFP, UPI) — Le colonel Osval- 
do Lopez Arellano, chef des for
ces armées et leader du coup 
d’Etat qui a renversé le prési
dent Ramon Villeda Morales 
parce qu’il aurait été “trop 
mou” envers le communisme, 
gouverne aujourd’hui le pays 
par décret après avoir dissous 
le Congrès et proclamé l’état 
de siège.

Mandaté par l’armée comme 
nouveau chef de la nation, le 
col. Lopez Arellano a suspendu 
toute activité politique et il a 
demandé à tous les fonction
naires de l’Etat de reprendre 
immédiatement le travail II a 
aussi décrété le couvre-feu de 
6 heures du soir à 6 heures du 
matin.

Le président Villeda Morales, 
qui devait se retirer après les 
élections prévues pour le 13 oc
tobre, a été exiic à Costa Rica 
avec M. Modesto Rodas Alva
rado, candidat à la présidence 
qui avait l’appui du parti libé
ral de M. Morales.

Selon l’agence United Press 
International, certains éléments 
fidèles au président déposé con
tinueraient la résistance. Des 
unités de l’armée et de l’avia
tion résisteraient dans les capi
tales provinciales de Santa Bar
bara et Santa Rosa de Copan, 
dans le nord-ouest du pays. 
Quinze civils auraient été tues 

et six soldats blessés durant le 
coup d’Etat, mais on possède 
peu de détails sur les combats. 
Des porte-parole du départe
ment d’Etat à Washington ont 
dit que 120 personnes ont été 
tuées ou blessées à Tegucigal
pa et en d’autres endroits.

L’agence UPI mentionne 60 
morts dans les combats entre

les militaires et les membres 
de la garde civile loyaux à 
Villeda Morales.

Motifs invoqués
Bien que les chefs rebelles 

aient affirmé que le coup d’Etat 
n’avait aucune implication po
litique et qu’il visait unique
ment à éliminer la garde civi
le, qualifiée d’”armée politi
que”, et à mettre fin à l’infil
tration communiste, les obser
vateurs sont d’avis que le coup 
militaire a manifestement été 
déclenché pour contrecarrer 
les élections présidentielles du 
13 octobre.

Les militaires craignaient 
l’élection de M. Modesto Ro
das Avarado, avocat de 43 ans, 
que le parti libéral du président 
Morales avait choisi comme 
candidat à la présidence. Au

cours de son mardat de cinq 
ans comme président du Con
grès, M. Avarado avait tenté 
de subordonner l’armée au 
pouvoir civil, ce que l’armée 
ne lui a jamais pardonné.

L’armée dénonce l’absence 
de conditions favorables à des 
élections libres et affirme que 
le gouvernement a armé une 
milice politique chargée d’ap
puyer le candidat gouverne
mental Rodas Avarado.

A Washington, on a annoncé 
que les relations diplomati
ques entre les Etats-Unis et le 
Honduras ont été automatique
ment suspendues à la suite du 
coup d'Etat. Il en est de mê
me de l'aide économique amé
ricaine à ce pays d'Amérique 
centrale. Le Venezuela, de son 
côté, a rompu ses relations di
plomatiques avec le Honduras.
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source américaine.
Par les sujets abordés au 

cours de cette dernière réunion, 
on signale la question de l'inter
diction de la mise sur orbite 
d'armes nucléaires, les pactes 
de non-agression, ia réduction 
des budgets militaires, l’instal
lation de postas d’observation 
dans le cadre de la prévention 
des attaques par surprise, la 
création de zones dénucléari
sées, la question de la nondis- 
sém>nation des armes atomi • 
ques et, brièvement, les pro
blèmes allemands dans leur en
semble.

L’athmosphère des conversa
tions a été, comme précédem
ment, détendue. Chacun des 
trois ministres a pris la parole 
pendant une durée sensiblement 
égale.

Le traité de Moscou 
sera en vigueur 
dès le 10 octobre
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Le Labour taxera la richesse
SCARBOROUGH, Angleterre. (PA) — Le parti travailliste, 

dont le congrès s'est terminé aujourd'hui, s'est prononcé en 
faveur de l'imposition d'une taxe sur la richesse advenant la 
prise du pouvoir par le Labour. Cette taxe s'appliquerait aux 
profits de capitaux, c'est-à-dire, aux profits découlant de ia 
spéculation sur les actions ou autres valeurs.

★ ★ ★

L'Italie expulse deux Hongrois
ROME. (Reuter) — Le ministère des Affaires étrangères 

a confirmé aujourd’hui que deux diplomates hongrois ont été 
expulsés d’Italie à la mi-septembre pour avoir fait de l’espion 
nage. 11 s’agit du lieutenant-colonel Jozsef Banka, attaché mili
taire adjoint, et de M. Andor Ajtai, attaché de presse. La 
nouvelle avait d’abord été révélée par un journal de Bologne, 
“Il Resto Del Carlino”.

★ ★ ★

La Keeler, “une dépravée"
LONDRES. (AFP) — Témoignant hier à la deuxième jour

née du procès de Christine Keeler, accusée de parjure en 
rapport avec la condamnation d'un de ses anciens amants pour 
voies de fait, celui-ci. Lucky Gordon, a affirmé que la jolie fille 
était une dépravée "capable de coucher avec 15 ou 18 hommes 
à la fois". Il a aussi déclaré qu'il avait voulu l'empêcher de 
se faire avorter d'un enfant dont il se prétendait le père.

★ ★ ★

Compromis racial à Cambridge
CAMBRIDGE, Maryland. (PA) — La ségrégation raciale 

qui a fait tant de ravages à Cambridge ces derniers temps est 
en voie de disparaître du fait que la plupart des restaurateurs 
ont décidé de servir les Noirs pourvu que ces derniers cessent 
toute manifestation durant un an.

Les Noirs sont prêts à accepter cette condition.
★ ★ ★

Le PC du Venezuela s'insurge
CARACAS. (PA) — Dans un communiqué distribué aux 

journaux et aux membres du Congrès, à Caracas, le parti 
communiste du Venezuela réclame la création d'un front 
populaire pour lutter contre le "régime militaire" du prési
dent Betancourt. La Cour suprême a maintenu, hier, par 
trois voix à deux, le décret présidentiel par lequel le parti 
communiste et le Mouvement de la gauche révolutionnaire 
(castriste) sont suspendus comme partis politiques.

LA PANTHERE DE SAIGON 
— La décision des Etats-Unis 
de mettre fin, en 1965, à leur 
aide militaire au Sud-Vietnam 
déçoit Mme Ngo Dinh Nhu. 
Elle l'a souligné au cours 
d'une conférence de presse te
nue, hier, à l'ambassade de 
son pays à Paris. Mme Nhu 
doit se rendre aux Etats-Unis,

le 7 octobre, pour défendre la 
cause de son beau-frère, le 
président sud-vietnamien Ngo 
Dinh Diem. "Je suis persua
dée, a-t-elle dit hier, que la 
masse du peuple américain est 
prête à continuer à soutenir 
mon pays." Elle a ajouté que 
la guerre avec les Vietcongs,

worn

H

"réduite à des actes de pira
terie", pourrait fort bien avoir 
pris fin en 1965. Au sujet de la 
réunification du Vietnam sug
gérée récemment par le pré
sident de Gaulle, elle a eu cet
te réponse un tantinet fémini
ne: "Avant de tendre la main 
à l'ennemi, U faut d'abord le 
vaincre".

ILONDRES. (AFP) - Le trai
té de Moscou sur l’arrêt partiel i| 
des essais nucléaires entrera en ij 
vigueur le 10 octobre prochain, 1 
annonce le Foreign Office. Ce i§ 
jour-là, la Grande-Bretagne, les f 
Etats-Unis et l’Union soviétique, 
puissances qui ont été les trois i 
premiers signataires du traité, || 
échangeront dans leurs capita- f 
les respectives les instruments § 
de ratification de cet accord. I 

Jusqu’à présent une centaine 1 
de pays ont signé ie traité à 
Londres, Washington ou Mos-

La marche du nationalisme
CUBA : Castro s'empare d'une nouvelle tranche des 

terres arables —
ALGERIE : les employés s'approprient une grande société 

de transport —
MAROC : mesures pour enlever tout le commerce aux 

étrangers.

V;S

COU.
LA HAVANE. <PA) - Le gou

vernement cubain a ordonné

La France aura définitivement 
évacué Bizerte le 15 octobre
TUNIS. (AFP, Reuter) — Le 

président Habib Bourguiba a 
annoncé aujourd’hui que le pro
blème de Bizerte sera défini
tivement résolu d’ici le 15 octo
bre, l’évacuation de la base 
française devant être terminée 
à cette date.

Dans le discours qu’il a pro
noncé devant l'Assemblée na
tionale tunisienne, M. Bourgui
ba a déclaré que ce résultat est 
une victoire du peuple tunisien 
et de son régime. “Cette solu
tion, a-t-il dit, si elle ne vient 
pas d une manière spectaculai
re, n’en apporte pas moins la 
fin des séquelles du colonialis
me. Elle sera fèlee comme tel
le. La coopération avec la 
France n’en sera que plus soli
de. Elle ira Je l’avant dans un 
climci de confiance et d'amitié 
réciproque.”

Le président tunisien a évo
qué les longues et diffic iles né
gociations qui oit été menées 
par son gouvv x'nt depuis 
1956 et qui ont été jalonnées

d’épreuves de force.
Et le président a conclu son 

exposé en disant: “Nous pou
vons désormais nous consacrer 
entièrement à notre oeuvre 
d’édification, en comptant bien 
sur l’aide de la France.”

Ï1 a rappelé que la Tunisie 
est le seul pays en Afrique à 
avoir obtenu l’évacuation de 
toutes les bases étrangères et 
il y voit un “événement im
portant pour l'Afrique”. Il a 
aussi remercié les pays amis 
qui ont aidé la Tunisie pen
dant “la bataille de l’évacua
tion”, en particulier la RAU 
et le président Nasser.

A Paris, on fait preuve de 
discrétion et aucun commen
taire officiel n'a été fait pour 
le moment. On souligne fouir 
lois que la liquidation défir: 
tive de l'affaire de B< 
était convenue et prévu» r’ 
longtemps, le départ r 
sif des forces frar.çe 
base de Bi ene ayant <. 
cé depuis le printemps.

hier soir la nationalisation de 
toutes les terres de plus de 193 
acres. Le décret épargnera les 
propriétaires terriens qui ont 
maintenu la production à un 
niveau exceptionnellement éle
vé et qui ont montré leur bonne 
volonté à collaborer étroitement 
avec le gouvernement dans 
de production.

Jusqu’ici, le régime castris
te avait saisi toutes les terres 
de plus de 970 acres, ce qui 
couvrait environ 7,500,000 acres 
du territoire national. Le nou
veau décret mettra, au maxi
mum, 4,000.000 acres de plus 
sous l'autorité directe du gou
vernement. Il resterait 5.900,000 
acres, soit 34 pour-cent des ter
res arables, en possession d'in
térêts privés.

ALGER. (Reuttr) — L'un* 
des plus importantes sociétés 
de transport algériennes, la 
SATAC, Société algérienne des 
transports et autocars, a été 
nationalisé#, à l'initiative de ses 
employés. Ceux-ci ont occupé 

bftimerts et installations da 
” * f r soir. Aucun vé- 

r. * • ' !i aujourd'hui.

»{• .je du Irons- 
p.., d.s o,. g:urs et marchan

dises sur tout le territoire algé
rien. Sa nationalisation est le 
second exemple d'une telle me
sure décidée par les travail
leurs eux-mêmes. Le mois der
nier, une compagnie de trans
ports de Blida a été saisie par 
les employés dans des circons
tances semblables.

* * *

RABAT (Reuter) — “La na
tion africaine”, organe de l’Isti- 
qlal, écrit aujourd’hui que le 
gouvernement marocain étudie 
un projet de mesures destinées 
à “marocaniser” le commerce 
de l’importation et le commen
ce local. La mesure touche
rait surtout les quelque 18.000 
ressortissants français qui tra
vaillent encore dans des affai
res commerciales ou d’import- 
export au Maroc.

Le journal précise que les 
entreprises d’importation de
vront avoir un capital maro
cain à 100 pour-cent et que les 
licences d'importation ne se
ront accordées qu’aux citoyens 
marocains. Tout le commerce 
local, en particulier ie com
merce de détail de l’a’ime ’- 
tation, d» l'habillement e‘ <’ 
la c' e,- s1,aù ' 
cp 'c " a '() rs'
co... tree ' i
rail touché qu u 50 pour •

Je ne pouvais 
me décider
Avant de prendre une déci
sion, je pesais le pour et le 
contre si longtemps que l’oc
casion était passée lorsque je 
savais quoi faire.
A cause de cela, j’avais raté 
plusieurs chances d’avanee- 
cement, j'avais reculé devant 
des offres intéressantes. Je 
n'aimais pas mon emploi, 
mais je ne voulais pas chan
ger parce que j’avais peur 
de ne pas pouvoir m'adapter 
à un nouveau patron, de nou
veaux compagnons de tra
vail.
J’ai alors décidé de suivre 
le merveilleux cours de Per
fectionnement de l'Institut de 
Personnalité au Palais du 
commerce.
Maintenant, j’ai le goût de 
l'initiative, le désir de res
ponsabilités. J’ai appris à 
me tracer un plan de vie et à 
le suivre avec ténacité. J'ai 
vraiment confiance de pou
voir réussir, car je suis dé
cidé à vivre pleinement ma 
vie.
Cet exemple est typique. Si 
vous pensez que ce cours 
s’adresse seulement aux au
tres, vous vous trompez. Il 
aide toutes personnes (hom
mes ou femmes) de 18 à 75 
ans. Il s’adresse à vous, si 
vous avez l’ambition de vous 
améliorer sans cesse pour 
réussir de plus en plus.
Vous y découvrirez la joie de 
vivre pleinement votre vie 
en obtenant plus de mémoire, 
plus de confiance en soi, 
plus d'attitude positive, plus 
de détente, plus de succès, 
plus de bonheur familial, 
plus d’enthousiasme, plus 
d’entregent, plus de calme, 
plus de culture personnelle, 
plus d’esprit de décision, plus 
de persuasion par la parole. 
Vous y apprendrez à maîtri
ser la peur, la timidité, le 
trac.
Vous y comprendrez pourquoi 

• I ri-stiM de Personna- 
\, s d- me autant, si 

t, pour si long-

m;
temps : le fondateur, Jean- 
Guy Leboeuf, est un diplômé 
universitaire, dont l’unique 
profession est de diriger, 
depuis 1954, les cours qu’ont 
suivis plus de 5,000 gradués 
enthousiastes; il est l’auteur 
et l’éditeur du volume : “Ar
rêtez d’avoir peur ! et croyez 
au succès !” (2e édition, 20e 
mille); il est le directeur 
pour la 2e année consécutive 
des cours “Parole et Person
nalité” de la Chambre de 
commerce du district de 
Montréal et des coufs en 
“Relations Humaines”, de la 
Commission de Transport de 
Montréal.
Tout le monde peut le suivre 
parce que c’est un cours pra
tique de 15 semaines, un seul 
soir par semaine, ne nécessi
tant aucun travail à la mai
son, aucune lecture et au
cune écriture.
Ceux qui n'en ont pas besoin 
le suivent quand même, pour 
y trouver des idées nouvelles. 
Ceux qui pensent à 1964 le 
suivent tout de suite, parce 
qu'ils savent que l’avenir 
commence aujourd’hui.
Quel est le prix du cours ? 
C'est le prix du succès ; 
quelques sous par jour plus 
une attitude positive, des 
efforts sérieux, une collabo
ration sincère. La satisfac
tion est garantie.
Voilà pourquoi tout le monde 
fait confiance au cours de 
l’Institut de Personnalité.
Pourquoi ne pas consacrer 
seulement une soirée de vo
tre vie à en juger vous-même 
la méthode et les résultats ? 
Soyez des nôtres, venez assis
ter a une démonstration gra
tuite sans aucune obligation 
vendredi le 4 octobre ou mar
di le 8 octobre 1963 à 8 heu
res à l’Institut de Personna
lité au Palais du Commerce, 
suite 222; (entrez par 1600, 
rue Berri et prenez l'ascen
seur). Facilité de stationne
ment au 951 DeMontigny est. 
Pour obtenir plus de détails 
signalez 842 8188. MK. .

I !P
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240 AÜT0SA VENDRE

Volkswagen et. d. luxe. exceuen-
te condition, aubaine, doit vendre. 

8 edreeeer or îaiee, 489 8487 
VOLKSWAGEN I»ai Deluxe, à ven
DA 2 M70 *CUUer' 11 ■°00 mUlc<' *1-S0°

l9Mi d* *ux*' ra<ito pneue * neige. *850. CL. 4-8984.
VOLKSWAGEN 58 aubaine, tria pro
«/rStr.^TV>ropri4utr»» b“ mU1*

VOLKSWAGEN 1989, parfait ordre, 
_ Particulier, 387-4256.

VOLKSWAGEN 1955, radio, trèi bon- 
ne condition, aucune offre raison- 

7 MOT refu,ée' Albert Girouard, LA.

VOLKSWAGEN '83 de luxe, servi 1 
9 OIM*' *"* perle’ ,aut vendre-

VAUXHALL. station wa*on, 1960, avec
radio, bonne condition. *850. 271- 445d,

VAUXHALL 1960 sedan, peinture neu- 
. a9iu 5£‘* h11 *ro». Albert Girouard, LA. 7-3467. I
, VOUS DESIREZ UNI AUTO» !
Je peux vous financer, vous devez 
avoir un emploi stable. Spécial, Ford 
convertible 18«2. Information Paul 
Roy, RE. 9-4735.
I960 WÎLLYS station wagon 4wd, 

équipé avec winch, très bonne con
dition, *1895. 5235 Papineau.

4)A<| CAMIONS 
* A VENDRE

241A AUTOBUS

ACHETONS autoa usagées. Payons 
comptant. Jour, aoir, 819 Rachel eat, 

LA. 21196.
ACHETONS toutes marques de voitu

res quelle qu’en soit la condition.
334-3134.

Pourquoi perdre de t'areent»
Nous payons le plus haut prix en ville 
pour toua les modèles 1958 è 1962 
Aucun délai, noua payons immédiate
ment.

DELISLI AUTOMOBILE LTEI 
2111 SHERBROOKE EST, LA. 4-2*19
VOLKSWAGEN autobus, 1957, méca 

nisme neuf. WE. 7-9551 ou MO. 
9-3994. M. Canton.

242 AUTOS, CAMIONS 
DEMANDES

NOUS VOULONS VOTRE AUTO
Nous payons les plus hauts prix 
comptant pour autos propres, ou 
nous vendrons votre auto en 
consignation.

BLAIS AUTOMOBILE LTEE 
5490 BOUL. DECARIE 

HU. 9-8439
ACHETERIONS votre auto pour du 

comptant, modèles de 1958 à 1963 
seulement. 1887 Papineau. 729-1841.

f\EQUIPEMENT 
A NEIGE

ATTENTION ! Camion 1981, dompeur.
Ouvrage régulier, à l’heure ou à 

contrat si désiré. $2.500 comptant ou 
échangé ; balance facile. 382 des Lau- 
rentides. Pont-Vlau.
AV B AINE. Mercury 57, panel Va 

tonne, propre, mécanisme parfait, 
*350. Téléphone 676-5181.
BELL Telephone, trailer, *75., chas- 

seur, contracteur Station-Wagon, 
Pick-Up, H tonne. LA. 3-8264.
CAMION Chevrolet 57, 1 tonne, pick- 

up. 881 0070.

AUBAINE, charrue à neige de 8 pds, 
pour camion reversible. RI. 4-4295.

i CHARRUES à neige, camions, trac- 
| teurs, pelles, etc., etc. MO. 9-7145.

244 ACCESS0IRES D'AUTOS,
DE CAMIONS

SPECIAUX DE J JOURS
1957 Chevrolet 5 tonnes *1195
1962 Chevrolet Va tonne *1495
1962 M Econoline *1295
1961 Volkswagen pick-up $ 735
1960 G M C I tonne * 995
1959 G M C 44 tonne S 895
1959 International Va tonne S 895
1955 Ford Va tonne $ 395
1958 Austin Panel Va tonne * 295

Taxes et plaques incluses. 
Echange et termes acceptés 

Beaucoup d'autres è votre choix. 
RE. 1-7903-04

ACHETONS, vendons autos et ca
mions usagés, pièces de toutes 

sortes. Livraison gratuite. Caron Scrap 
lour : NO. 6-4449. Soir : NO. 1-1915.
PIECES D’AUTOS usagées de toutes 

sortes. Drouin Auto Parts, 8328 boul.i 
Omer-Qaucher, MO. 5 6537.

|2 PNEUS à neige grandeur 790 15, LA.I 3-5491.
500 PNEUS USAGES. $4 et PÏUS. POT- 

ties carrosserie et mécanique tou
tes sortes. G. C. Auto Parts, 22511 
Delorimier, LA. 5-0290.

CAMION Ford avec dompeuse, 1957, 
etc. Appeler après 5 hrs. 482-2666.

CAMION Chevrolet 2 tonnes, 1955, 
roues doubles, stake body, parfaite 

condition, aucun comptant, termes fa
ciles 2135 Masson, près Delorimier. 
524 6836.
CAMION accidenté "International” 

1955-56. pick-up V4 tonne, 288-3775, 
473 Prince-Arthur ouest.
CAMION 1 tonne panel 1958, très pro

pre. Bon ordre. *675. 389-9331.
CAMION Pheams 1960. cause cessation 

commerce. 374 Boul. des Laurenti- 
des. Pont-Vlau.
CAMION citerne capacité 700 gallons, 

DO. 6-6330.
CAMION Chevrolet citerne 1956, 3 

tonnes, réservoir de 600 gallons, 
tout équipé, *1,200. Rolland Bernier, 
8560 Boul. St-Michel.

CAMION GMC 59, four wheel-drive, 
V4 tonne, avec pelle à neige. DA. 

2-6989.
CAMION GMC 1956, peinture neuve 

*400. 10433 Pie IX.

O AA A REPARATIONS 
D'AUTOMOBILE

AUTOMOBILE, sablée, peinturée au!
complet, $47, débossage bas prix. 

Estimé gratuit. DA. 2-8019.
REPARATION GENERALE

Débossage, peinture, transmission, mo
teur reconditionné. Aucun comptant 
requis, *10 à *15 par mois. Ouvrage 
garanti. Informations : téléphonez 254- 
0561.

AUTOS, CAMIONS 
Jt*tJ a LOUER

TOUT GENRE de location d’autos, è 
courts termes, (jour, semaine, mois). > 

Appelez André Lauzon, Emergency Car! 
Rental. 256-9127.

246 REM0RQUES'ROULOTTES

CAMION GMC 1955, 1 tonne, 
propre, $400. 10433 Pie IX.

très

CAMION Volkswagen panel, 1959, aus 
si bas que $350. 10433 Pie IX.

CAMION GMC 1950, très honne con
dition, boite pour déménagements 

avec tarpaulin, 671-8233.
CAMION Ford '57, pick-up 4 cylindres.

352-6546.
CAMION Citerne, 2,000 gallons, trac

teur, remorque. 3,000 gallons. NA. 
5-5077.
1961 CHEVROLET pick-up 1 tonne, ra 

dio, ehaufferette, *300 comptant, ba
lance facile. DU. 1-1343.
CHEVROLET 1955, sedan de livraison 

$135, particulier. 391-1851. 
CHEVROLET 3 tonnes, moteur neuf, 

3 essieux, tandem. 1732 Darling 
255-3325. 524-7503.______ _________
CHEVROLET panel, 1958, très propre, 

aubaine. Le soir seulement. 381- 
4701.

241 CAMIONS 
A VENDRE

NOUVEAU — Maison routante de 20' 
de large — aussi choix complet de 
modèles 10’ de large jusqu’à 60’ de 
long.

Le Plus Gros Vendeur de Roulottes 
dans la Province

Armand Rémillard Ltée
sur la route 9B à 20 milles de 
Montréal — Saint-Jean. P.Q.

(sans frais interurbains)
Tél. 658-8292

SUCCURSALES à Québec — Hauterive 
Sept-IIes.

ASSORTIMENT COMPLET DE MAI
SONS MOBILES ET UNITES DOU
BLES — ECHANGE — TERMES 7 
ANS.

JACK MIGNAULT LTEE
10140 LAJEUNESSE, MONTREAL 

TEL. 387-7377
ROULOTTE DE VOYAGE, 

MAISON MOBILE,
QUALITE, SERVICE, SATISFACTION

Smith Shore Mobile 
Home

ST-BASILELE-GRAND

OL 3-6336
ACHETERAIS comptant, remorque mi

nimum 20 pds, bien isolée. Préfé
rence sera dohnée éclairage et chauf
fage propane. 669-6748.
REMORQUE "Glendette’’ 27 pieds, tout 

équipée, très propre. RA. 9-0220.

Camions citerne
CHEVROLET 1958, 1250 GAL.

DODGE 1959, 1750 GAL. 
CHEVROLET 1753, 1050 GAL.

Georges Robert Auto
5870 ST-LAURENT

CHEVROLET 1955, panel VS tonne 
très bon ordre, $100. S’adresser à 

5252 de Lorimter, soir
CHEVROLET 1957, 3 tonnesTdompeiê 

se. boîte de fer, très propre, *1,000 
CL. 5-5552.

REMORQUE pouvant transporter 251 
tonnes. CL. 5-6442.___ ___________ j

ROULOTTE DYKE'S, 15 PIEDS a' 
LOUER. APPELER DU. 11417.__

ROULOTTES de voyage et maisons 
mobiles à vendre prix d'aubaine. AJ 

Doré, St-Faustin, route 11. Tél. : 425- 
2263
ROULOTTE s’ouvrant formant magni

fique tente, 8 x 10, excellent cam
ping, chasse et pêche. 389-2535.

DIFFERENTIEL de camion G.M.C 
"Tandem” avec morceau de car 

rosserie. 676-7008.
DODGE Vi tonne pick up 1960—$875 
Chevrolet Va tonne Pick up 1959—*800 

389-1321 — 912S ST-LAURENT

DODGE 41, PICK UP, Va TONNE, COM
ME UN NEUF AVEC GARANTIE. 

M. GARAND, CR. 3-880*.
DODGÉ 1962. pick-up IA tonne, auto

matique, radio, caisse, un bijou, 
*1,800. RA. 7-7349.

ROULOTTE 
1963 Golden Falcon. 15 x 7, couche 
6 personnes. Tél. TU, 7-2252, Lano- 
raie. .

VENT! PIN DE SAISON
Neufs et usagés, très bon compte. 
Transport de roulotte^ toutes gran 
deurs. NA. 5-1500.

FARGO 1950, pick-up 
5691 Denormanville.

Va tonne, *75.

FARGO 1962,10 roues C. T. 700, C.C.W.
50,000 Ibs. en parfaite condition. 

Termes très convenables. Téléphone 
UN. 1-4125.

248 ENTREPOSAGE
D'AUTOS, MEUBLES

AUTO remisage d’hiver, assuré, $101 
et plus par mois. Garage Rockland. 

CR. 7-4108.

249 ASSURANCES

FORD 62 avec contrat de 2 ans pour 
livraison, salaire garanti, $200 et 

plus par semaine. Téléphoner à 387 
6577, cause autre commerce.__

FORD 1960. parfaite condition, 1 ton
ne. prendrais échange pour plus 

petit. 676-6261.
INTERNATIONAL dix roues avec 

dompeuse, 1957 Ford 5 tonnes avec 
dompeuse, 1960 International 4 ton
nes avec dompeuse 1959.

GEORGES ROBERT 
5870 ST-LAURENT ______

INTERNATIONAL plate-forme, Ï956. 
transmission auxiliaire, série 180, 5

tonnes, bijou, $1,500. 725-3194. _
JEEP avëc~ïôëder. très bon ordre, 

vendrais $1500. 663-1428.____ _
JEEP Wilïÿs, 4 WD, avec "Winch” 

très propre, bon marché^ 389-9331.
JEEPS, neufs et usagés, avec charrue 

à neige, winch et loader. Georges
Robert Auto. 5870__St-L»urent.______
PANEL 1959, Chevrolet. >A tonne, 

18,000 milles, 7234 Christophe-Co
lomb. 272-3623.

PARTICULIER, camion *4 de tonne
1957 avec boite. 276-1101. ^_____

2 PNEÜS, 1 tube, camion, 825x20, 10 
plis, presque neuf, le tout $75. DU.
7-9683.____________________
SPECIAL DELIVERY. Pontiac 53. en 

bon ordre. $75. VI. 5-2740._______
THAMES van 1961. très très propre.

une vraie chance î ! Spécial *675- ! 
Albert Girouard, 527-3467.
TOWING Dodge 1958. 1 tonne, équi

pement complet. Très bon ordre. 
Appeler, OR. 4 3594.
TO W ING ""(C hé v roïet 1962 équipé, aus

si Jeep Willis 1956, avec charrue & 
neige. 521-7955. après 6 hres. 256-
4302.______ ______________________
VOLKSWAGEN 1958, camion panel, 

*450. 3432 M«sson._Gara*e_Wulle. _
VOLKWAGEN Van 1960, peinture neu

ve, en bas du prix du gros. *675. 
A qui ta chance î 527-3467, Albert 
Girouard.

A.A.A. Assurance-auto à rabats, In
cendie 12 versements, LA. 6-5557 i 

soir : FE. 4-3001.
ALLSTATE, assurance automobile,, 

service rapide, termes.
9 A.M. A 8 P.M. — 735-07*4__

ASSURANCE générale, servloe 2i 
heures, termes, auto, vie, incendie,

TELEPHONE : 381-4444____ |
ASSURANCE automobile, feu, mé-1 

nage, financement 11 mois, service! 
24 heures. Giroux, RA. 9-4274.

250 VOYAGES - 
TRANSPORTS

COMPAGNON de voyage-aventure de
mandé pour Amérique du Sud, 25 à 

35 ans, libre. Ecrire case 262 La Pres
se. __________________________
DEPART lundi Californie, prendrais 

X ou 2 personnes. 279-9174, Gerry.
JEUNE homme, trentaine, bilingue, 

conduirait auto Miami. Pour person
ne respectable. Interurbain, 819-752- 
2892. ______
NEW YORK, voyage accompagné, par 

Mme Evelyn Masson des Voyages 
Bel Air. Départ 10 p.m, 11 octobre. 
Retour lundi soir. Jour VI. 4-8817.
Soir. MU. 4-3099._____ _
VOYAGÉ organisé pour New York, le 

11 au 14 octobre soir. Inf. 523-2283.

251 BICYCLETTES
MOTOCYCLETTES

A.J.S. 1958, 50 cc. bonne condition.
! LA. 6-8922.___________________ ,__
i BICYCLE de garçon, 24 pces, équipé, 

*30. 10,676 Iberville. DU. 9-0939.___
BÎCŸCLE pneus ballons. 26 pouces, 

pour filles, $15. MI. 5-9948
B.S.A. 650, 1959; *250. *8»Ô7OT.
ECHANGERAIS "Nash Métropolitain 

57, pour motocyclette bon ordre,
273-4883.____ .___________________
HARVEY Davidson, -74, 1955, parfaite 

condition. 666-4388,
HARLEY Davidson 74. 1957. avec side-

; car. Parfaite condition. WE. 3-9573.
VOLKSWAGEN Panel, 81. c orn m e HARLEY-DAVIDSON 1959, avec eide- 

neuf, particulier. Appeler; 669-6041. c8r. parfaite condition, comme neuf.
1 *650. UN, 8-1373, de 8 a.m. à 6 p.m.

241A
! seulement.

AUTOBUS

AUTOBUS scolaires neufs cl usages.
1962 GMC Bluebird 66P. 1960 GMC 

Bluebird 54P. 1960 International Blue
bird 55P. 1956 GMC, Superior 60P. 
1954 Chevrolet 49P. 1954 Ford 54P. 
1953 Chevrolet 49P. 1961 Austin 20P. 
Plusieurs autobus plus vieux. *250 et 
plus. Autobus neufs de tous modèles 
et marques. Shepherd Motors, Alexan-i 
drla, Ontario, (tél. 771 concession
naire Bluebird pour l'est de l'Onta
rio. _______________ ___________
AUTOBUS scolaire à vendre, tout 

équipe. Peugeot 1961. parfait ordre. 
*1.000. CL 9-4388
VOLKSWAGEN 195», autobus 12 pla

ces. *450. Sacrifiera 7830 Décarie. 
RE. 9-3693.
ACHETERAIS 50 AUTOS USAGEES, 

MODELE* 1*54 A 1*43. 154 30(1^
ACHÈTERAIS autos, 1955 à 1883, dé 

particuliers. Paierais comptant. LA.
4-4514, M Bourget.____________ _
ACHETERAIS 30 autos" usagers 19331, 

à 1962 comptant. 8243 Hoehelaga.
CL. 6-6096. __________
ACHETERAIS autos *ï camions pour I 

’•scrap". NO. 1 2832; soir, NO. 1-
1646.___________ ;__________________ !
ACHETERAIS automobiles, modèles 

1953 à 1963 2123 Ontario Est, LA. 
4-8823.
ACHETONS voitures de 1956 à 1963.

payons comptant. 6807 Delorimier 
RA. 8-3613,

252 MEDECINS
CHOQUETTE STANISLAS, Maladies 

vénériennes. syphilis, gonorrhee, 
analyse-sang. 2260 boulevard Pie IX,
CL. 5-9989__________________ * __
DOCTEUR HEBERT, Hôpitaux Paris, 

médecin général, 25 ans d expé
rience. vénérienne, peau, circoncision 
sans douleur. 3405 Saint-Denis, VI.
5-0302.__________________________
J. r, ROCHELEAV, maladies de la 

peau, génito-urinaires, maladies des 
organes. 3431 avenue Laval. 288-2424.
MELiLLtTi urinaires, peau. sang, glan

des. désordres psychosomatiques, 
sexuels (Impotence), nerveux, obésité,
circoncision. 134 ouest, Sherbrooke.
N." LEBEL, (PHYSIOTHERAPEUTE 

POUR TRAITEMENT PHYSIOTHE
RAPIE OA. 2-0755.

DESSINATEURS
D'EXPERIENCE EN ELECTRICITE

Doivent avoir su moins dix (10) années d'expérience dans lo 
domains dos moteurs contrôlas AC. 8 DC., systèmes do com
munication st d'instrumontatisn. Touts expérience dans l'équi- 
psment do transport serait un avantagt.

1st fonctions comprendront la préparation et l'exposé dos 
plans détaillés du diagramms schématique do It pote dot fils.

Los candidats bilingues surent lo préférence. Salaire selon 
habilsté.

Assurance groupe, pions d'hospitalisation et do pension.
Répondre on mentionnant l'Sgt, lo degré d'éducation, l'expé

rience.
CASE 9165 LA PRESSE

ON DEMANDE
Coordonnateur du comité 

de mise en valeur 
des pêcheries 1

l« Bureau d'Aménagement de l'Est du Québec, organisme privé 
chargé de l'élaboration d'un plan directeur de développement écono
mique et social pour le région-pilote du Bas St-Laurent, le Gespésie 
et des Iles de la Madeleine, demande un coordonnateur pour son 
comité de recherche de mise en valeur des pêcheries.

1) Qualifications requises :
Diplôme en pêcherie, diplôme en sciences humaines (économie, 

sociologie, géographie, etc ...), expérience en recherche, connaissance 
de première main de la région-pilote.

2) Description du poste ouvert ;
Coordonner la recherche du comité constitué de chercheurs du 

Service d'Aménagement, de cadres gouvernementaux sur le territoire, 
de représentants des associations de pêcherie, (Pêcheurs Unis, côo- 
pérative, etc...) et d'autres institutions s'occupant de pêche.
3) La durée du travail est de 2V2 ans. Le coordonnateur devra résider

è Mont-Joli. % *
Salaire; $7,000 — $9,000 selon la qualification

Prière de communiquer avec : FRANÇOIS POULIN
ECONOMISTE-AMENAGISTE 
C P, 1191, MONT-JOLI 
CO. MATANE, P.Q.

DE L'ARGENT 
POUR LES FETES !

Gagnez de l'argent facilement pour 
la saison des Fêles.. en vendant 
des obligations d'épargne du Cana
da à vos parents ou amis. Cotte 
offra s'adresse aux hommes ai aux 
femmes. Los obligations sont faciles 
à vendre et une commission géné
reuse est accordée. Pour plus do dé
tails, écrire à
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AVIS DE PETITION A LA 
LEGISLATURE DE QUEBEC

AVIS est par les présentes donné que 
Clifford Narcisse John Ouimet, indus
triel de le Cité et du District de 
Montréal, a'adreisera à 1a Législature 
de Québec à la prochaine session pour 
changer ton nom de Clifford Narcisse 
John Ouimet à celui de Clifford Paul 
Ouimet et pour qu'il puisse exercer 
ses droits civils tous ce dernier nom. 

Martineau, Walker, Allison, 
Beaulieu, Tetley & Phelan 
Procureurs du pétitionnaire, 

Montréal, ce ISème jour de septembre 
1963.

ê INTERESSANT ENCAN
LUNDI A 10 A.HI. ê

Grande collection de draperies et lingerie. Beaux fauteuils 
et sofas rembourrés. Meubles de chambre et de salle à 
manger. Crédence, chesterfields, sofas, divans studio, fau
teuils de repos, fauteuils divers, lits continentaux Sheraton, 
et autres, coffre en cèdre, garde-robes, chiffonniers, bureaux, 
tables de passage, à café, à étagères, de bout et de téléphone, 
téléviseurs, secrétaires à devant cascade, lampes de table 
et de parquet, radios, mobiliers de cuisine, réfrigérateur, 
poêles à gaz, aspirateurs, tables de coiffeuse, tapis, laises, 
miroirs, tableaux, machine à chèque, boîtes de vaisselle, 
porcelaine, coutellerie et verrerie, etc.

On peut examiner samedi 5 oct., entre 9 et 5.30 h.
Vente : lundi 7 oct., à partir de 10 a.m.

(à notre *alle d’encan du sous-sol, 721, rue l’Inspecteur 
une rue à l’ouest d’L’niversity)

FRASER BROS. LTD.
UN. 6-5751

fondée en 1880

CENTRES D'ACHATS IYANH0E CORPORATION
DEMANDE DE SOUMISSIONS

DEBLAIEMENT DE LA NEIGE 
1963- 1964

De* soumission* seront reçues au bureau de l'Administrateur, Ivanhoe 
Corporation, 7101 Chemin Côte-St-luc, Cité de Côte-St-luc, Québec, 
au plus tard le 12 octobre 1963, pour le déblaiement de le neige dan» les 
centres d'echats suivants :

CENTRE D'ACHATS COTE-ST-LUC 
Chemin Côte-St-luc, coin Coronation 

C6te*St"luc> Québec
CENTRE D'ACHATS DORVAL GARDENS 

Rond-point Derval, chemin de Dorval 
Dorval, Québec

CENTRE D'ACHATS VILLE JACQUES-CARTIER 
Chemin Chambly, coin Chemin Ste-Foy 

Ville Jacques-Cartier, Québec 
CENTRE D'ACHATS VAN HORNE 

Avenue Van Home, coin Victoria 
Montréal, Québec

CENTRE D'ACHATS WILDERTON 
Avenue Van Horne, coin Wilderton 

. Montréal, Québec ^
CENTRE D'ACHATS BEACONSFIELD 

Chemin St-Charles, au sud du boul. Métropolitain 
Beaconsfield, Québec 

CENTRE D'ACHATS PONT-VIAU 
Boul. des Laurentides, coin Patenaude 

Pont-Viau, Québec
Le» soumissionnaires sont priés de visiter les centres event de présenter 
leurs soumissions ou de demander des renseignements è ce sujet.
Ne sera pas nécessairement acceptée le soumission la moins élevée ni 
toute autre soumission.
Pour tous renseignements, s'adresser b Ivanhoe Corporation, 7101# Chemin 
Côte-St-Luc, Cité de Côte-St-Luc, Québec.

M. Rohrlick 
Administrateur

Province de Québec

COMMISSION DU SERVICE CIVIL

INFIRMIERE
($3,900-$4,700)

Prison des Femmes 
Rue FuSIum, Montréal

FONCTIONS : Sou-. l'autorité du médecin ou de l'infirmière en chef, 
s'occuper du traitement et de la médication des détenues malades,' 
tenir une fiche journalière pour chaque patiente; voir à l'entretien 
de la clinique et des instruments ; exercer toute autre fonction de 
même nature.
QUALITES REQUISES ; Posséder un diplôme d'infirmière licenciée et 
être membre de I Association des Infirmières de la province de Qué
bec ; de plus, étant donné le lieu du travail, I âge souhaitable est 
de 25 à 40 ans ; posséder une connaissance suffisante du français 
et de l'anglais.

- On s'inscrit à ce concours au moyen de la formule "demande 
d'emploi" de la Commission du Service Civil, 5C est, rue St-Joseph, 
Québec, ou 1454 de la Montagne, Montréal, les inscriptions seront 
acceptées jusqu'au 25 octobre 1963. Mentionner le numéro 63-576 
pour ce concours.

MONTEUR DE MOPS
Bon salaire, ouvrage è 
l'année.

IMPERIAL MOPS 
9850 St-Urbain

Province de Québec

COMMISSION DU SERVICE CIVIL

DES AGRONOMES
pour agir à titre d'évaluateur ou reviseur è

L'OFFICE DU CREDIT AGRICOLE DU QUEBEC
Traitement initial de $6,000 avec augmentations 

statutaires jusqu'à $7,000
FONCTIONS : Sous direction, être responsable de l'évaluation des 
fermes, de la préparation ou de la revision des rapports d'évaluation. 
Sur demande, représenter et agir au nom de l'Office du Crédit 
Agricole du Québec lors des ventes exécutées nar autorité de justice, 
compléter les rapports relatifs aux ventes partielles, servitudes et 
droits de passage ; exécuter au besoin tout autre travail connexe. 

QUALITES REQUISES ; Etre détenteur d'un diplôme en sciences agri
coles d'une université reconnue et environ (5) année* d'expérience 
dans le domaine strictement agricole. Bonne connaissance de l'orga
nisation de la f*rme, de l'expertise des sols, des productions végétale* 
et animales. Qualités personnelles appropriées.
N.B. Il y a quatre postes vacants, dont l'un comme agronome-reviseur 

à Québec et les trois autres comme agronome-évaluateur pour 
les régions du Bas Saint-Laurent, des Bois-Francs et de Rouyn. 
On s'inscrit è ce concours au moyen de la formule "demanda 

d'emploi' de la Commission du Service Civil, 50 est, rue St-Joseph, 
Québec ou 1454 de la Montagne, bureau 203, Montréal. Las candi
datures seront acceptées jusqu'au 18 octobr* 1963. Mentionnez ia 
numéro 63-572.

TARZAN

HYDRO-QUEBEC
SOUMISSION no B-223

Des soumissions cachetées doi
vent être adressées en quatre 
exemplaires aux soussignés, 21e 
étage, 75 ouest, boul. Dorchester, 
Montréal, à temps pour être 
reçues ou livrées au plus tard à 
10:30 A.M, heure normale de 
l’Est, le jeudi 7 novembre 1963, 
relativement à

(a fourniture des pylône* d* 
suspension (0° et 5* d'angle) 
en acier galvanisé pour la 
1ère ligne à 735 kV Manicoua- 
gan-Boucherville, section Sa- 
guenay-Lévis, et pour le rac
cordement à 735 kV Laurenti- 
des-Lévis.

Chaque soumission doit être 
accompagnée d'une garantie sous 
forme de chèque certifié payable 
à l'Hydro-Québec pour un mon 
tant de $50,000. Ce chèque est 
confisqué si ta soumission est r#' 
tirée après l'ouverture des sou
missions. Au moment de l'adju
dication du contrat, ce chèque est 
remis au soumissionnaire, è 
moins qu'il ne toit l'adjudicataire. 
Dans ce dernier cas, le chèque 
est conservé jusqu'à ce qu'il soit 
remplacé par un bon de garantie 
d'exécution.
On doit examiner les plans, devis 
et autres formules de soumission 
au bureau de

l'ingénieur en chef,
Division des projets 
techniques,
HYDRO-QUEBEC 
14e étage
75 ouest, boul. Dorchester, 
Montréal,

et en obtenir copie contre un 
dépôt de $50. sous forme de chè
que certifié ou de mandat paya
ble à l’Hydro-Québec. Ce mon
tant n’est remboursé qu’aux sou
missionnaires qui ont présenté 
une soumission en bonne et due 
forme. Tous les matériaux utilisés 
dans la fabrication des pylônes en 
acier compris dans cette soumis 
sion doivent être des produits 
manufacturés, au Canada et seuls 
les individus, firmes, compagnies 
et corporations qui fabriquent au 
Canada les produits requis par 
ce document sont invités à pré
senter des soumissions. Seuls sont 
admis à soumissionner ceux qui 
ont obtenu les documents de sou
mission directement de l’Hydro- 
Québec. Les soumissions doivent 
être envoyées sous enveloppe 
fournie à cet effet et sur laquelle 
doit être indiquée lisiblement la 
mention : "Soumission No B-223". 
L’Hydro-Québec ne s’engage à 
accepter ni la plus basse soumis
sion ni aucune des autres.

Les co secrétaires 
B. LAÇASSE - W. E. JOHNSON 

Montréal, le 1er octobre 1963.

Garçon I Conduis «• couple 
è Is (himbn 207 I

Uns chambra _ . 
pour M. .1 Mois J.0' /
Cl.yt.nl T"'/^ .T'S

Slgnos 1st,

“......> '

T*. •#* V i r* *H • **.(% OSOmM ^ c 
ton- mil, Un mal HsM* 5**0 to's *'»•

Que veux-tu dire 
"presque neuf" ?

Je ne m’en suis servi 
que pour meftre un 

point sur un i l

Il est 
presque neuf

veux-tu acheter ce 
crayon de 5 et* 

pour 4 cets ?

PILOTE TEMPETE
r DANS UNE GRANDE VILLE T QUE 5E CACHE-T-IL DERRIERE

COMME CELLE-CI. IL EST y TOUT CELA?POURQUOI TOUJOURS 
PRESQUE IMPOSSIBLE

JAI CONDUIT CHARLES Y ÛES POL/C/EPS£H 
JUSQU'AU SEUIL DE SA 1VOUVREL£DOOSŒHr, 

I50NJ. OÙ PEUT- IL U LA PECHEDE 
TRE ALLE??

SODS UNE /w - 

FÆEDEPtU/E. 
JACQUES PEN- 
TPEÀLA MA/SOM.

2ESQUE IMPOSSIBLE N DES MÉCANICIENS ET DES TECH 
’EMPÊCHER LES ENLÈ- 1NICIEN57QUI PEUT EN AVOIR

’^BESOIN?vEMENTS.

M
LE FANTOME

Laisse-I» crier ! Qui peut 
l'entendre ici ? Et ne m'appelle' 

jamais général, mais 
monsieur !

Idiot i Je t'ai 
dit pas de 

. violence !Qu'on mo conduise 
i Serge I Général, 

ii «riait !

mIIr
LE SURHOMME

ma ^

trouvait 
demande ?[

A-t-il évité de répondre i 

question perce qu'il ne tr 
pet d'eiibi ?_JLe. me le de

doit corriger une erreur dent un erticle L
ve sous prette. Veux-tu terminer 

reportage è rna place

Je pense è 
quelque chose

Réponds-moi, Clerk l Comment 
fait-il que cet lettres ont été tspéts 

sur te machine 7

LES CANADIENS

HYDRO-QUEBEC
SOUMISSION no B-224

Des soumissions cachetées doi
vent être adressées en quatre 
exemplaires aux soussignés, 21e 
étage, 75 ouest, boul. Dorchester, 
Montréal, à temps pour être re
çues ou livrées au plus tard à 
10:30 A.M. heure normale de 
l’Est, le jeudi 7 novembre 1963, 
relativement à

la fourniture des pylônes de 
suspension (0° et 5® d'angle) 
en acier galvanisé pour ia 
1ère ligne à 735 kV Mani- 

I couagan-Boucherville, section 
Lévis-Boucherville. 

jChaque soumission doit être ac
compagnée d'une garantie sous 
forme de chèque certifié payable 
à l'Hydro-Québec pour un mon
tant de $50,000. Ce chèque est con
fisqué si la soumission est retirée 
après l'ouverture des soumissions.'. 
Au moment de l'adjudication du 
contrat, ce chèque est remis au; 
soumissionnaire, à moins qu'il ne 
soit l'adjudicataire. Dans ce der
nier cas, le chèque est conservé 
jusqu'à ce qu'il soit remplacé par 
un bon de garantie d'exécution.
On doit examiner les plans, devis 
et autres formules de soumission 
au bureau de 

L'ingénieur en chef,
Division des projets 

techniques,
HYDRO-QUEBEC 
14e étage
75 ouest, boul. Dorchester, 
Montréal,

et en obtenir copie contre un 
dépôt de $50. sous forme de chè
que certifié ou de mandat payable 
à l’Hydro-Québec. Ce montant 
n’est remboursé qu’aux soumis
sionnaires qui ont présenté une 
soumission en bonne et due for
me. Tous les matériaux utilisés 
dans la fabrication des pylônes en 
acier compris dans cette soumis
sion doivent être des produits 
manufacturés au Canada et seuls 
les individus, firmes, compagnies 
et corporations qui fabriquent au 
Canada les produits requis par ce 
document sont invités à présenter 

ides soumissions. Seuls sont admis 
à soumissionner ceux qui ont 
lofctenu les documents de soumis
sion directement de l’Hydro-Qué
bec. Les soumissions doivent être ! 

jenvoyées sous enveloppe fournie > 
à cet effet et sur laquelle doit 
être indiquée lisiblement la men- 

! tion "Soumission No B-224."
] L'Hydro-Québec ne s’engage à 
accepter ni la plus basse soumis
sion ni aucune des autres.

Les co-secrétâires 
B. LAÇASSE - W. E. JOHNSON

Il Montréal, le 1er octobre 1963, 1

Jean cabot plante une cao/x> 
AVEC LES DRAPEAU* ANGLAIS 
6T ITALIEN. 

DE RETOUR EN ANGLETERRE,LES 
ANGLAIS L'APPELLENT "LE 
GRAND ANAIRAL.” * , k

HENRI VII LUI DONNEDlX LIVRES 
ET PROMET SIX BATEAUX 
POUR UN AUTRE VOVAGE.

LARRY BRANNON

LARRY,
J'AI A VOUS 
PARLER !

Quelle 
sffaire ! 
Rory me 
considère 
comme un 
salaud, au 
lieu d'un 
ami... H 
est jaloux 
et frustré.

coquette 'ÀJ Enfin» j'ai 
de femme l'a ^Créuisi» è le faire 
probablement y f rester è son 
poussé au ^ ‘ poste jusqu'à la 

point où il ne : fin de la 
peut plus semaine. Il va 

peut-être 
reprendre 
ses sens

penser sensément

VENDEURS
Bilingues et expérimentés demandés pour rem
plir poshions ouvertes dans magasin de ventes 
au détail de meubles et appareils électriques, 
salaire et commission, belle occasion et position 
établie pour personne compétante.
S'adresser au

3510 BOUL. ST-JOSEPH EST

MAISON à VENDRE
Boulevard d'Aut.uil, près d. l'égliso «t d. l'écolo, triplex sur grand 
terrain, chauffago «entrai, air climatisé, garage séparé, cuisine "Youngs
town" avec laveuse de vaisselle, four encastré, séchoir et lessiveuse 
automatiques, etc.

PAS D'AGENT

Téléphone après 7 h. p.m. DUpont 7-7082

REPRESENTANTS POUR ENTREPRISE 
EN PLEINE EXPANSION

Notre maison offre un bel avenir è des personnes intéressées i une 
carrière de représentants à plein temps, hommes ou femmes. 
Expérience de la vante directe très utile, les candidat* doivent 
être âgés de 30 è 40 ans et demeurer è Montréal ou dans la 
région. Ils doivent être prêts à subir des tests d'aptitude et, s'ils 
sont choisis, un entrainement basé sur des méthodes modernes 
et scientifique». Possibilité de promotions rapides aux personnes 
les plus dynamiques. Notre maison est la plus grosse du genre 
è Montréal et elle soutient son effort de vente d'une publicité 
énorme et répétée. Téléphonez è 254-7111 d. 10 h. a.m. è 9 h. p.m.

*

ESTIMATEUR EN MECANIQUE
Demandé par important manufacturier ds machineries pour sciaries. 
Excellente opportunité, emploi permanent. Qualifications requises : 
bilingue, diplômé de l'Institut Technique ou équivalent, minimum 
5 ans d’expérience, âge 25 i 35 ans. Ecrira i

F O R A N O LTEE,
7000 Parc, Montréal 

a/s Gérant du Personnel

INGENIEUR CIVIL
•demandé par-

FOUNDATION TESTING INC.
1275 Hodge, Montréal

Pour surveillance de route en construction

Tél. RI. 4-2347

CONTROLEUR
Une société établie depuis de longues années dans les Cantons 
de l'Est requiert les services d'un homme âgé de 28 i 40 ans, 
de préférence comptable agréé, pour prendre charge des 
services de la finance et de la comptabilité.

Le candidat choisi remplacera éventuellement le directeur 
financier actuel. Il devra être bilingue, evoir le capacité de 
diriger le personnel et être en mesure de traiter avec 
l'administration.

L* salair* est en fonction des qualifications.

Ecrire en donnant tous les détails pertinents quant â l'Ins
truction et à l'expérience i

Case 9309 La Presse
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MECANICIEN D'ENTRETIEN
Gradué da l'école technique ou des arts et métiers 
requis par une importante entreprise de boites de 
carton ondulé.
le postulant devra posséder quelques notions de machi
niste et de soudure au gaz et à l'arc et en plus consentir 
» travailler à des heures alternatives.
Aux candidats qualifiés la compagnie offre une posi
tion stable, un salaire intéressant en plus des bénéfices 
marginaux courants.
les personnes intéressées et répondant aux exigences 
de la tâche peuvent s'adresser au 

Bureau du personnel,
STANDARD PAPER BOX MANUFACTURING LTD., 
6235, rue HUTCHISON.

ADJOINT(E)
à l'Information Française
Agir i titre d'agent de li»i»on «uprè* de» journeux, revue», 
poete» de redio et télévision, et mettre è le di»position de ce» 
dernier» tou» le» renseignement» requi* touchent le» film» de 
l'office et les ectivités de l'office lui-même.
Perticiper è l'éleboretion et è l'exécution de campagne» de 
publicité. Rédiger de» communiqué» et de la documentation 
ayant pour but de renseigner le publie aur le» film» de l'office. 
Réponse à diverses demande» de renjeignement».
Prêter »on concours i l'occa»ion à de» visite» de l'office par 
de» groupe» et association». Organiser de» projections et de* 
première» de film.

QUALITES REQUISES

• Bonn» culture générale, de préférence un* formation uni
versitaire.

• Plusieurs année» d'expérience dans le journalisme ou un 
domaine connexe.

• Aptitude» à traiter avec le public.
• Aptitude» établies à la rédaction d'informations.
• Initiative, jugement, talents d'organisation.
Traitement de $6,300 è $6,960
le» candidat* devront «oumettre de» échantillons de leur 
travail. — Ecrire curriculum vitae :

OFFICE NATIONAL OU FILM,
Service du Personnel,
Cas» Postal* 6100, Montréal 3, P.Q.

GERANT
POUR

LOCATION D'AUTOMOBILES
FONCTION : Admini»trer le» opération» compléta» de location 

d'automobiles incluant record de performance, ven
te, etc...

QUALITE REQUISE : Bonne connaissance de l'industrie d'au to mo-
........................ bile» préférable mai» non obligatoire, connais

sance générale administrative, habileté è la vents, 
perionnalité, bilinguisme, etc...

Notre personnel »»t au courant de cette position. Toute» appli
cations aeront traitée» confidentiellement.

S.V.P. fournir curriculum vite* è

CASE POSTALE 9163 LA PRESSE

OCCASION DANS LA VENTE
UN IMPORTANT fabricant do matériaux do con*- 
truction ot produits connoxes a besoin d'un vondeur 
énergique ot enthousiaste pour un territoire établi 
avec résidence à 100 milles de Montréal.
IL SERAIT nettement avantageux d'avoir eu une 
expérience antérieure avec architectes, entrepre
neurs, quincailliers et marchands de bois de cons
truction.
SALAIRE intéressant, automobiie fournie par la 
compagnie et nombreux avantages sociaux ainsi 
que plan de pension. Excellentes occasions d'avan
cement,
LES candidats doivent être bilingues et âgés de 28 
à 40 ans.
REPONDRE par écrit de sa main seulement donnant 
tous les détails concernant expérience, instruction, 
revenus antérieurs etc.,
PRIERE d'ajouter une petite photo récente et numéro 
de téléphone.
ADRESSER A :

CASE: 9308 LA PRESSE

VILLE DE
DOLLARD-DES-ORMEAUX

SOVMISSIODIS
CONTRAT 61

De* soumission» scellée» dans des 
ÜRZS&SSS!. R°rt*n‘ l'inscription ••SOU
MISSIONS et adresse.» au soussigné. 
*er?nt,. JJSUM iuaqu à cinq heures 
P.M. <5:00 heure» P.M.). H.A.E., le 
15 octobre 190,1 pour lea travaux 
d égoûts et d’aqueduc aur la Montée 
St-Jean face aux Terre» 287 et 268.

Ne aeront considérée» que lea sou
missions préparées sur les formule» 
fournie* par les ingénieurs-conseil» 
J. A. Lalonde. L. Girouard et L. Le- 
tendre, On obtiendra ces formules de 
même que les plana et cahier» des 
£h*r*«* moyennant un dépôt de 
DIX DOLLARS <510.00) en s'adressant 

de» ingénieurs-conseils 
GIROUABD et LETXN- 

P,RE ■ 87<X>. avenue du Parc, Montréal 
il. ce montant aéra remboursé aux 
aounüisionnairea qui remettront lta 
Plan* et dévia dans lea six <*) Jour» 
^'suivront la date de réception des soumissions.

Chaque soumission sera accompa
gnée d un chèque visé, tiré aur une 
banque canadienne a charte et paya
ble a la Ville de Dollard-des-Ormeaux 
pour un montant égal à 10% du mon
tant total de la soumission.

La Ville ne s'engage à accepter ni 
•* P|u» ba»»e, ni aucune de» soumis- 
stons reçues sans encourir aucune 
obligation, ni aucun frai» d’aucune 
sorte envers 1* ou les soumissionnai- reo.
René Labrosse, C.A., C.G.A., F.C IS Secrétaire-trésorier. xv.i.s.
Hôtel de Ville.
203. boulevard Hymus.
Pointe-Claire. Qué.

AVIS
Avis est par les présentes donné, 

conformément à l’article 1571(d) du 
code civil, que Mercury Office Sup- 
plies Inc., dont le siège principal des 
affaires dans la province de Québec 
est situé dans la ville de Montréal, a 
transporté toutes ses créances et 
comptes aux livres actuels et futurs 
à LA BANQUE TORONTO-DOMINION, 
a titre de garantie, par acte portant 
ia ciate du 23e jour de septembre 
1963. et enregistré au Bureau d’En 
registrement de la Division d’Enre- 
gistrement de Montréal, le 30e jour 
de septembre 1963. sous le numéro 
1701019.

Ce 2e jour d’octobre 1963.
LA BANQUi TORONTO DOMINION

Bureau dt comptable» agréés 
demande

RECENTS DIPLOMES et 
COMPTABLES SENIORS

Faut être bilingue

735-3653
M. S. J. HARGOLESE

AGENT pour PIECES D’AUTOMOBILE
Homme bilingue pour rencontrer les 
revendeurs de spécialités en pièces 
d'automobile du Québec, à commis
sion. Aucun* objection peur los ligne* 
non concurrentes. Vouilloi écrire, men
tionnent fga, expérience et lignes ac
tualisa vendues, à

CASE 93*1, "LA PRESSE"

Requis immédiatement
TAILLEUR D'EXPERIENCE
Pour manufeeturier de 

rembourrage

DURABLE UPHOLSTERERS
LTEE

3055 Boul. L'Assomption 
Mtl.

255-7769

MACHINISTE
Pour service d'entretien d* ma
nufactura d» carton d» St-Uu- 
rent, pour réparer et entretenir 
machinerie. Entraînement néces
saire sera donné ; doit être bi
lingue et capable d'agir da son 
propre chef

pour rendex-vou»

Appeler M. Elliott, 
RI. 8-7971

DESSINATEUR
EXPERIMENTE

(hommi ou f*mmo) 
Demandé pour manufacture do 
robot ot votomonts «port dtxcal- 
lonto qualité pour damai ; axcal- 
tantôt condition» do travail. S'adrot- 
tor confidantiallomont chat :

NAT ttORDON INC.
423 rua Mayor, porto 600 

M. Nith

/foi A§^jj

T seul marchand de monuments a le 

droit d'arborer le sceau Rock of Ages a 
Montréal : TODORO & BIGRAS.

1 seul marchand peut vous garantir que 
le monument que vous avez commandé 

sera le seul du genre dans le cimetière ;

TODORO & BIGRAS

Qui veut le summum en qualité n'a 
qu'un choix : commander un monument

portant le SCEAU DE ROCK OF AGES 

CHEZ TODORO & BIGRAS.

Téléphontz aujourd'hui pour obtenir un» 
brochure gratuite ou peur que l'on aille voua 
chercher en automobile.

Todoro & Bigras
VF IIMITEE

MAURICE BOUCHER, présid.nt

6752 est, Sherbrooke, Cl 5r4076 — Rés. DU 7-940*

Situé en fee* d* cimetière d* l'Est

ALLARD («mm») — A Montrés!, I* 
3 ,oc'obr*. «S- è >'»*• d* 7» ans *»t décédé* Mme v«uv* Michel Al- 
i*rd. née Emma Hayeur. demeurant 
5*15 Drake. Lea funérailles auront 
lieu samedi le 5 courant. Le convoi 
funèbre partira de» talons 

Urgel Bourgic
. . 1735. rue de l’Eglise
à 7 h. 30 pour »* rendre A l'église 
■î* Llotilln» ou le earvu-e ma 
célébré i l h. et de là au cimetière 
de la COte-des-Neigea. lieu de la 
sepulture. Parents et amis sont 
pries d'y assister sans autre invita
tion.

BARANOWBKI (Caroline) — a Mont
réal. 1* 3 octobre 1963. à l'age de 
79 au», eat décédée Mme veuve Mi
chel Baranowakl, né* Caroline Pie- 
troska, demeurant à 47 Thorncrest, 
Dorval, mère d* Mme A. Kozieki 
(Lauretta) Mme W. Bronowski (Rita) 
Mme K. Uchac» (Julie) Mme R, 
Vtau (Wanda) Mme D. Stoklosa 
(Mary), Mme F. Lalght (Ann), Mme 
N. Çariglia (Rote). Mme O. Plante 
(Adéllne). Albert, William et Joseph. 
Le» funérailles auront lieu lundi le 
7 courant. Lo convoi funèbre partira 
des salons

Urgel Bourgie Ltée 
6259 boul. Monk 

à 9 h. 43. pour se rendre A l'église 
Notre-Dame-du-Perpétuel-Secoura où 
le service sera célébré à 10 hres, et 
de là àu cimetière de la Côte-dea- 
Neiges, Heu de la sépulture. Parent* 
et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

BAUDOUIN (Oscar) — A l’hôpital 
Général de St-Euatache, le 2 octo
bre 1963, A l'Age de 78 ans. est dé
cédé M. Oscar Baudouin, ingénieur 
civil et arpenteur géomètre de Qué
bec, époux d’Annette McAvoy, père 
de Fernand. Luc et Marc. Lui sur
vivent 8 petits-enfants. Les funé
railles auront lieu samedi le 5 cou
rant. Le convoi funèbre partira 

de sa demeure 
3546 ave Mardi 

Notre-Dame de Grâce 
à 8 hrs 30 pour ae rendre A l'église 
Nbtre-Dame-de-Gràce où le service 
sera célébré A 9 hrs et de là au 
cimetière de la COte-des-Neiges, Heu 
de la sépulture. Parents et amis 
sont priés d'y assister sans autre 
invitation.

BEAUCHAMP (Hélène) — A Ste-Thé- 
rèse de Blainville. le 1er octobre 
1963. A l’âge de 78 ans. est décédée 
Hélène Bourgeois, épouse de feu 
Aldas Beauchamp, demeurant à 
l’hospice Drapeau à Ste-Thérèse. Les 
funérailles auront lieu samedi le 5 
courant. Le convoi funèbre partira 
des salons

Armand Magnan Enrg..
61 rue Blainville ouest 

à 8 hrs 43 pour se rendre A l'église 
Ste-Thérèse. où le service sera cé
lébré à 9 hrs et de là au cimetière 
du même endroit, lieu de la sépul
ture. Parents et amis sont priés 
d'y assister sans autre Invitation.

Décès du détective 
Pat Yurkowski

Le sergent-détective Pat. Yur
kowski, 49 ans, de la Sûreté 
municipale, est décédé subite
ment hier après-midi peu après 
avoir terminé son travail et 
être retourné chez lui. Embau
ché comme policier le 1er octo
bre 1936, il était marié et père 
de plusieurs enfants.

Nécrologie
Mme RENE HOMIER

Est décédée subitement à 
Pointe-aux-Trembles, le 2 octo
bre, Brigitte Maher, épouse de 
M. René Homier, agent d’as
surances.

Elle laisse dans le deuil outre 
son époux, son frère et sa belle- 
soeur M. et Mme Charles-Au
guste Maher, d’Ottawa, son 
beau-frère et sa belle-soeur M. 
et Mme Emilien Roy, de Laval- 
des-Rapides ainsi que de nom
breux neveux et nièces.

Le service sera chanté le 5 
octobre à l’église Ste-Françoise- 
Romaine de Lachine, à 10 h. 30. 
La dépouille mortelle est expo
sée au 13025, rue Notre-Dame à 
Lachine.

LE MARECHAL 
PAUL KIGAREV

MOSCOU. <AFP) — Paul 
Kigarev, principal maréchal de 
l’Aviation militaire de l’URSS 
est décédé à l’âge de 64 ans, 
annonce l’agence Tass, qui 
ajoute que la nécrologie de ce 
grand soldat, publiée à Moscou, 
est signée par les maréchaux 
Rodio Malinovski, André Gret- 
chko, Serge Biriouzov, Ivan 
Konev et Constantin Rokos- 
sovski.

Commandant de l’aviation 
militaire du front d’Extrême- 
Orient, au cours de la deuxième 
guerre mondiale, le maréchal 
Kigarev avait été placé ensuite 
de 1949 à 1957, au poste de com
mandant en chef des forces aé
riennes de l’URSS. Il a été, de 
1957 à 1959, chef de la direction 
principale de l’aviation civile 
soviétique “Aeroflot”. Au cours 
des dernières années de sa vie 
il a été directeur de l’une des 
académies militaires.

• BAUVAIt (Lucien) — Accidentelle- 
-Constant. 1* 3 octobre 

1963, à 1 âge de 50 ans, est décédé 
M. Lucien Beauvais, epoux de Gil
bert® Fyfe. Lea funérailles auront 
lieu lundi le 7 courant. Lo convui 
funèbre partira de» salons 

Léon Poissant & Fil*
180 rue St-Pierre. St Constant 

pour se rendre à l’égliae St Cons
tant, où le service sera célébré à 
10 h., et de là au cimetière de 
St-Conatant, lieu de 1a sépulture. 
Parents et amis aunt priés d‘y as
sister sans autre invitation.

BINOIT (Armand) — A Montréal, le
2 octobre 1963, à l'âge de 63 ans, 
e»t décédé Armand Benoit, epoux 
de Rose-Anna Desjardins, demeu
rant 3424, des Erables. Les funé
railles auront lieu samedi le 5 
courant. La convoi funèbre partira 
dea salons

Bonnier. Duclos. Bonnier 
3303. rue Papineau 

à 9 hres 30. pour se rendre à 
l’église St-Robert-Bellarmln où le 
service sera célébré à 10 hres et 
de là au cimetière de Lengueuil, Heu 
de la sepulture. Parents et ami» 
sont priés d’y assister sans autre 
Invitation.

BENOIT (Roméo) — A Montréal, le
3 octobre 1963 à l'âge de 66 ans 
est décédé M. Roméo Benoit, époux 
de feu Marie-Anne Gosselin, de
meurant rue Ste-Rose, à Montréal. 
Les funérailles auront lieu lundi le 
7 courant. Le convoi funèbre par
tira dea salons

René Sanscartier 
4036 rue Bélairà 9 hrs pour se rendre à l’église 

Ste-Rosalie de Bagot. où le service 
sera célébré à 10 h. 30, et de là 
au cimetière du même endroit. Heu 
de la sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autre 
Invitation.

BISSONNETTC (Napoléon) — A Mont- 
tréal. le 2 octobre 1963. à l'âge de 
89 ans, est décédé Napoléon Bisson- 
nette. époux de feu Amanda Bro
deur. demeurant à 5720 avenue des 
Plaines. Les funéralUes auront Heu 
samedi le 5 courant. Le convoi fu
nèbre partira des salonq

de la Société Coopérative 
de Frais Funéraires 
4848 rue Papineau 

à 8 hrs 30, pour se rendre à l'église 
Notre-Dame-du-Foyer. où le service 
sera célébré à 9 hrs, et de là au 
cimetière de 1a COte-des-Neiges, lieu 
de la sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autre 
invitation.

BOUGIE (Maria) — A Fabreville, le 3 
octobre 1963, à l’àge de 79 ans. est 
décédée Marla Thibodeau, épouse de 
feu Uldège Bougie, demeurant chez 
sa nièce, Mme Léo Dubois, 64, 43e 
avenue, Fabreville. Les funérailles 
auront Heu samedi, le 5 courant. Le 
convoi funèbre partira des salons 

Alban Mallette,
3582 24e Rue,
Laval Ouest 

à 8 h. 30, pour se rendre à l'égUse 
St-Léopold. de Fabreville, où le 
service sera célébré à 9 h., et de là, 
au cimetière de la COte-des-Neiges. 
Heu de la sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autre 
invitation.

BRAULT (Parmèlla) — A St-Félix-de- 
Valois, le 1er octobre 1963, à l’âge 
de 92 ans, est décédée Mme Fran
çois-Xavier Brault, née Parmélia 
Gadoury, mère de la Révérende 
Soeur Luc de la Providence, des 
Soeurs Louise du Carmel et Marle- 
Azélus et Gabrielle des Sept-Dou- 
leurs. des Soeurs de la Providence. 
Les funéraiUes auront Heu samedi 
le 5 courant. Le convoi funèbre 
partira des salons

J.-A. Coutu Enrg.
219, rue Principale 

pour se rendre à l’église parois
siale de St-FéUx-de-Valois où le 
service sera célébré à 10 hrs. Pa
rents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

DECARIE (Léepeld) — A Montréal, le 
3 octobre 1963 à l'âge de 58 ans est 
decode Léopold Décarie fila de feu 
Reml Décade et de leu Mme Joseph 
(.burette, née Exllda Deslauriers et 
frère de Graziella (Mme Lucien 
Charette). Les funérailles auront 
lieu lundi le 7 courant. Le convoi 
funèbre partira des salons 

J. R. Deslaunem Ltée 
Î651 Chemin COte-des-Neiges 

*8.hrs 30 pour se rendre à l'église 
St-Henri ou le «erviee sera célébré 
à 0 hrs et de là au cimetière de 
Dorval, lieu de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

DESLAURIERS (Emlla) — A Montréal, 
le 2 octobre 196.1. à l'tge de 80 
ans, est décédé Emile Deslauriers, 
célibataire, demeurant 1431 FuUum. 
l.es funérailles auront lieu samedi 
le 5 courant. Le convoi funèbre 
partira des salons

J. A. Gauthier Enrg.
2521 rue Ste-Catherine Est 

à 8 hres 45, pour se rendre à 
1 église St-Vincent-de-Paul de Mont
réal où le service sera célébré à 
9 hres et de là au cimetière de la 
COte-des-Neiges, Ueu de la sépul
ture. Parents et amis sont priés 
dy assister sans autre Invitation.

DOMBROWSKI (Edouard) — A Mont- 
■réal, le 2 octobre 1963, à l’âge de 

79 ans, 9 mois, eat décédé M. 
Edouard Dombrowski. époux de 
Diana Langlois, demeurant au 1248B 
rue Plessis. Les funérailles auront 
lieu lundi, le 7 courant. Le convoi 
funèbre partira des salons

Georges Pelletier Ltée,
1575 rue Ste-Catherine est. 

à 8 h. 45, pour se rendre à l’église 
Ste-Brigide, où le service sera célé
bré à 9 h., et de là. au cimetière de 
1 Est, Ueu de 1a sépulture. Parents 
et anus sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

OOSTALER (Lucien) — A Montréal- 
Est. le 1er octobre 1963. à l’âge de 
77 ans est décédé Lucien Dostaler. 
epoux d’Isabelle Moreau, demeurant 
à 103A Grande Allée. Les funérail
les auront Ueu samedi le 5 courant. 
Le convoi funèbre partira des salons 

Bonneville et Gingras 
11,813 rue Notre-Dame Est 

à 8 h. pour se rendre à l’église St- 
Octave où le service sera célébré 
à 8 h. 30 et de là au cimetière de 
l'Est, Ueu de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

FORTIER (Anne-Marie) — Le 3 octo
bre 1963, à l’âge de 83 ans, 8 mois, 
est décédée Mme le juge Honorable 
H. A. Fortier, née Anne-Marie 
Major, demeurant à 63 rue Bou
cherville Hull, Québec. Elle laisse 
dans le deuil son mari et quatre 
fils Jacques, avocat (Ottawa), Ber
nard, médecin (Ottawa): Robert 
C.R., avocat (Hull): Pierre, C.A. 
(Hull) et quatre filles Mme Albert 
Leblanc (Madeleine), de Sherbrooke, 
Mme Charles de Salaberry (Claire) 
de Hull. Mlles Françoise et Hélène 
à la maison, un frère F. V. Major. 
C.R., (Hull), une soeur Mme Paul 
Rioux (CamiUe) de Ste-Adèle, Qué
bec. Les funérailles auront lieu 
samedi le 5 courant. Le convoi fu
nèbre partira des salons funéraires 

Gauthier
101, rue Notre-Dame, à HuU 

où le service sera célébré à 10 
hres A.M. Parents et amis sont 
pries d’y assister sans autre Invi
tation.

BRUNET (Hélène) — A Outremont, 
le 3 octobre 1963, est décédée Mme 
veuve Rodolphe Brunet née Hélène 
Hurteau. Les funérailles auront lieu 
lundi le 7 courant. Le convoi funè
bre partira des salons

de la Société Coopérative de 
Frais Funéraires,

4818 rue Papineau 
à 8 hrs 30 pour se rendre à l’égUse 
St-Vlateur d’Outremont où le servi 
ce sera célébré à 9 hrs et de là au 
cimetière de la Côte-des-Nelges, Ueu 
de la sépulture. Parents et amis sont
?iriés d'y assister sans autre invi- 
ation.

CADIEUX (Paul) — A Montréal, le 
3 octobre 1963, à l'âge de 68 ans. 
est décédé Paul Cadieux, autrefois 
surintendant de l'Hydro-Québec. 
époux de Rachel Blanchard. U laisse 
ses filles Denise, et Mme Guy Dubé 
(Luce), demeurant & 6286 St-Denis. 
Les funérailles auront Ueu lundi le 
7 courant. Le convoi funèbre partira 
de la résidence funéraire 

Magnus Poirier Inc.
6320 rue St-Denis , 

à 8 hrs 45, pour se rendre à léglise 
St-Edouard, où le service sera cé
lébré à 9 hrs, et de là au cimetière 
de Ste-Rose, Ueu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés d’y as
sister sans autre invitation.

CANTIN (Roslna) — A Montréal, le 
1er octobre 1963, à l'âge de 77 ans 
est décédée Mme veuve Rosina 
Cantin, née Rosina Harnols, épouse 
de feu Joseph Cantin, demeurant au 
7465 Cartier. Les funérailles auront 
lieu samedi, le 5 courant. Le convoi 
funèbre partira des salons 

Georges Brien Inc.,
2251 rue Jean-Talon est, 

pour se rendre à l'égUse St-Matthieu 
où le service sera célébré à 9 h., et 
de là. au cimetière de la Côte-des- 
Neigés, Heu de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

COTE (Bibiane) — A Montréal, le 3 
octobre 1963, à l’âge dé 46 ans, 
est décédée Bibiane Charron, épou
se du sergent-major Florian-Henri 
Côté, demeurant à 5554 St-Zotique, 
appt 3. Les funérailles auront lieu 
lundi le 7 courant. Le convoi funè
bre partira des salons

Les Services funéraire* 
Provinciaux, Inc..
7864 rue St-Denis, 

pour se rendre à l’égUse St-Denis- 
sur-Richelleu. où le service: sera 
célébré, et de là au cimetière du 
même endroit, Heu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés d’y as
sister sans autre invitation.

| REPRESENTANTS COMMERCIAUX
y NOTRE SUCCURSALE DE QUEBEC RECHERCHE DES REPRESENTANTS 

r COMMERCIAUX DISPONIBLES IMMEDIATEMENT.

► LES CANDIDATS DEVRONT ETRE AGES DE 23 A 35 ANS, BILIN-

► GUES, DIPLOMES D'ECOLE SECONDAIRE, DESIREUX DE PRO-
( GRESSER DANS LA VENTE.
►

L'EXPERIENCE DE LA VENTE INDUSTRIELLE ET DE LA SOUDURE 

> SERAIT UN AVANTAGE.p
; LES POSTULANTS OFFRANT DES POSSIBILITES SERONT CONVO- 

; QUES POUR ENTREVUE DANS LA SEMAINE DU 14 OCTOBRE, 1963.

I ECRIVEZ EN DONNANT UN RESUME DES QUALIFICATIONS, EX- 

J PERIENCE ET SALAIRE ACTUEL, A :

: CANADIAN LIQUID AIR LTD.

AIR LIQUIDE CANADA LTEE 
; 4935 rue Beaubien est, Montréal — Att’n. M. Dupont

1
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REPRÉSENTANT MÉDICAL
Une importante maison de produits pharmaceutiques 
a un territoire libre dans la région de Montréal et 
offre au candidat intéressé une carrière illimitée avec 
un entrainement continuel et une expérience variée.

14 POSITION
0 Négocier avec les médecins, dentistes, 

hôpitaux et pharmacies.

0 Salaire à discuter.
0 Dépenses payées.
0 Automobile fournie.
0 Avantages marginaux.

M LE CANDIDAT ~ M
• Age : 23 -32
0 Minimum : 2 ans d’université ou 

l’équivalent.
0 Expérience des ventes préférable mais non 

essentielle.
• Ambitieux et énergique.

Tout* râpante *»t coniiêeré* tomme confidentielle

ECRIRE CASE 9160 LA PRESSE
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LA PRESSE, MONTREAL, VENDREDI 4 OCTOBRE 1963 r/<
TURMEL (Melvins) — K Québec,

LACOMBE (Yvonne) — A Montréal, 
le 3 octobre 1963. à l’âge de 66 ans, 
est décédée Yvonne Robert, épouse 
de Gilbert Lacoinbe demeurant 6020. 
3e sve Rosemont. Les funérailles au
ront Ueu lundi le 7 courant. Le 
convoi funèbre partira de» salon» 

J. S. Vallée Ltée 
2548. rue Beaubien 

à 8 hrs 45 pour ae rendre à l’église 
St-Marc où le service sera célébré 
à 9 hrs et de là au cimetière de la 
Côte-des-Nelges. Ueu de la sépulture. 
Parent» et ami» sont prié* d’y a»- 
sister sans autre Invitation.

LACROIX (Antonio) — A Montreal, 
lé 1er octobre 1983. à l’âge de 62 
an», est décédé Antonio Lacroix, 
époux d» Marie-Anne Reld. épouse 
en 1ère noce» de Ernest Chenier, 
père d» Armand, d* Mme Roger 
Beauregard (Noëlla). Mme Roger 
Courval (Muguette). Les funérailles 
auront Heu samedi le 5 courant. Le 
convoi funèbre partira dea salons 

Roland Bisson Inc.
1415, rue Fleury est 

à 7 hres 45, pour se rendre à 
l’égliae St-Paul-de-la-Crolx où le 
service sera célébré à 8 hrea et 
de là au cimetière de l'Eat, Heu de 
la sépulture. Parents et amla sont 
priés d’y assister sans autre invi- 
taUon.

LE BLANC (Pierre) — A Montréal, le 
3 octobre 1963, à l’âge de 3 ans. est 
décédé Pierre Le Blanc, fils de M. 
Alonzo Le Blanc. La cérémonie des 
anges aura Ueu samedi, le 5 cou
rant. Le convoi funèbre partira 

de la demeure de ses parents,
777 boul. St-Antolne, 

à St-Antolne-des-Laurentides, 
pour se rendre à l’église paroissiale 
de St-Antoine-des-Laurentldes, où la 
cérémonie sera célébrée à 10 h. Pa
rents et amis sont priés d’y assister 
sans autre invitation. Direction 
Hervé Trudel & Fils.

POULIN (Jeieph Patrick) — A Mont
real. 1* 4 octobre 1963, k l'âge de 
42 ans. est décédé M. Joseph Pa
trick Poulin, ex-membre du Royal 
22e Régiment, membre do la Lé
gion canadienne, époux d'Anita 
Crevler. demeurant à 5275 de Le- 
naudière. tes funérailles auront 
lieu lundi le 7 courant. Le convoi 
funèbre partira des salons 

Georges Godtn.
518 rue Hache! est. 

pour se rendre à l’église Sl-Stanls- 
las-de-Koslka. où le service sera 
célébré et de là au cimetière de 
la Côte-dea-Nelge*. lieu de la aépul- 
ture. Parente et amis sont priés 
d’y assister sans autre Invitation

PROVOST (Anita) — A Verdun, le 1er 
octobre 1963. à l’âge de 38 ans. est 
décédée Mme Guy Provost, née Ani 
ta Rouaseau, demeurant au 129 
Gordon. Verdun. Lea funérailles au
ront Hou samedi, le 5 courant. Le 
convoi funèbre partira des salons 

Urgel Bourgie Ltée 
5551, rue Wellington 

à 10 hrs. pour se rendre à l’égUse 
Notre-Dame-des-Sept-Douleurs ou le 
service sera, célébré à 10 hrs 15, et 
de là au cimetière St-Phllippe. Pa
rents et amis sont priés d’y assister 
sans autre invitation.

QUESNEL (Antonia) — A Verdun, le 
2 octobre 1983. à l’âge de 71 ans, 
est décédée Mme Albert Quesnel 
née Antonis Nadeau, demeurant à 
3912 Newmarch. Les funérailles 
auront Ueu samedi le 5 courant. Le 
convoi funèbre partira des salens| 

L. Thériault, BÜ
512 rue de l’Eglise 

à 9 hrs 40 pour se rendre à l'église 
Nôtre-Dame-AuxUiatrice où le ser
vice sera célébré à 10 hrs et de làl 
au cimetière de la Côte-dés-Neiges 
lieu de la sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autreI 
invitation.

LEMONDE (Wllhèlmino) — A Mont
réal, le 2 octobre 1963, à l’âge de 
81 ans. est décédée Mme veuve 
Arthur Lemonde. née Wilhelmine 
Fréchette- mère de Raymond. Paul- 
Emile. Ernest. Léo, Gérard. Mme 
Renaud (Germaine), Mme David 
Rousse (Gabrielle), Mme Fernand 
Laberge (Lucienne), demeurant 7186 
Bordeaux. Les funérailles auront 
lieu samedi le 5 courant. Le convoi 
funèbre partira des salons 

René Sanscartier,
2573 rue Jean-Talon est, 

à 9.45 hres pour se rendre à 
l’égUse St-Barthélemy, où le service 
sera célébré à 10 heures et de là 
au cimetière de Chambly-Bassin, lieu 
de la sépulture. Parents et amis 
sont priés d'y assister sans autre 
invitation.

LEPINE (Victoria) — A Montréal. 1* 
1er octobre 1963 à l'âge de 69 ans, 
est décédée Mme veuve Adélard 
Lépine, née Victoria Demers, de 
meurant à 8944 Foucher. Les funé 
raüles auront Ueu samedi le 5 
courant. Le convoi funèbre partira 
des salons

Urgel Bourgie Ltée 
745 rue Crémazie est 

à 10 hres 45 pour se rendre à 
l’église St-Alphonse d’Youville, où 
le service sera célébré à 11 heures 
et de là au cimetière de la Côte- 
des-Nelges, beu de la sépulture. Pa
rents et amis sont priés d’y assister 
sans autre invitation.

RENAUD (Gabrielle) — A_ Montréal, 
le 4 octobre 1963. à l’âge de 44 
ans. est décédée Mme Octave Re 
naud, née Gabrielle Houde, demeu
rant à 5257 Esplanade. Les funé 
raUles auront Heu lundi le 7 cou
rant. Le convoi funèbre partira 
des salons i

de la Société Coopérative 
de Frais Funéraires 

4848 rue Papineau
pour se rendre à l’église St-Enfant- 
Jésus du Mlle-End, où le service 
sera célébré et de là au cimetière 
de la Côte-des-Neiges, Heu de la 
sépulture. Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre invitation.

1er octobre 1963, à l'âge de 62 ans, 
est décédée Mme Arthur Tunnel, 
née Melvin» Blanchit demeurant a 
562 ouest. St-VaUer. Lea funérailles 
auront lieu samedi le 5 courant. Le 
convoi funèbre partira dea salons 

Sylvio Marseau
270. rue Marie d» l'Incarnation 

à 7 b. 45 pour se rendre A l’église 
St-Malo où le service sere célébré 
à 8 h. et de là au cimetière do 
St-Charlea. Ueu de la sépulture. 
Parents et ami* sont prie» d’y assis
ter sans autre Invitation.

VIAU (Jeannine) — A St-lsidore La, 
prairie, le 2 octobre 1963, à l’âge 
de 45 ans. est décédée Mme Char* 
les-Auguste Viau, née Jeannine Tru
deau. Lea funérailles auront Ueu 
samedi le 5 courent. La convoi 
funèbre partira des salons 

Elle Prlmeau 
St-lsidore

pour ae rendre à l'égUse parois
siale. où le service sera célébré à 
10 hr», et de là au cimetière du 
même endroit, lieu do la sépulture. 
Parents et amla sont priés d'y 
assister sans autre invitation.

WEAKER (Ernest) — A Rigaud. le 3 
octobre 1968. à l’àge de 74 ans. est 
décédé M. Ernest Weaner. époux de 
feu Mar le-Jeanne Gauthier, demeu
rant à Blgaud chez son gendre. M. 
Joseph Vilandrle. Les funérailles 
auront lieu lundi le 7 courant. Le 
convoi funèbre partira des salons 

Aubry & Fils 
à Rigau 1

à 9 h. 45 pour se rendre à l’égUse 
Paroissiale où le service sera célébré 
à 10 h. et de là au cimetière de la 
Côte-des-Neigea Ueu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés d’y assis
ter sans autre invitation.

YURKOWSKI (Patrick) — Subitement 
à Montréal, le 3 octobre 1963. à 
l'âge de 47 ans, est décédé Patrick 
Yurkowski. sergent-détective de la 
Cité de Montréal, époux de Ann 
Kaldas demeurant à 10,455 Jeanne 
Mance. Les funérailles auront Heu 
lundi le 7 courant. Le convoi funè
bre partira des salons

Urgel Bourgie Ltée et 
Société Coopérative de 

Frais Funéraires 
400 est. boul. Hcnri-Bourassa 

à 8 hrs 45 pour se rendre à l'église 
St-André-Apôtre où lé service sera 
célébré à 9 hrs et de là au cime
tière de la Côte-des-Neiges, Heu de 
la sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre invi
tation.

MH

ROY-LEOOUX (Joséphine) — A Mont
réal, le 2 octobre 1963. à l’àge de 
74 ans est décédée Joséphine Le
tourneau, épouse en 1ères noces de 
feu Hervé Ledoux et en 2es noces 
de feu Honoré Roy, demeurant à 
2279 Delorimier, mère de Jeanne 
(Mme Laurent David). Thérèse 
(Mme Alfred Morrissette), Aurore 
(Mme Roland Langelier), Roger 
(époux de Irène Bibeau). Les funé
railles auront lieu samedi le 5 cou
rant. Le convoi funèbre partira des 
salons

A. Dallaire Inc.
2590 rue Rouen

à 9 h. pour se rendre â l'église 
St-Eusèbe-de-Verceil où le service 
sera célébré â 9 h. 30 et de là au 
cimetière de l’Est, Heu de la sépul
ture. Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre invitation.

GAUTHIER (Irène) — A Montréal, le 
2 octobre 1963, à l’âge dé 60 ans, 
est décédée Irène Charbonneau, 
épousé de Charles Gauthier, demeu
rant à 8130 De Gaspé. Les funé
railles auront Ueu samedi le 5 cou
rant. Le convoi funèbre partira 
des salons

A. Savaria
8078, rue Drolet, coin Jarry 

à 11 ines 15 pour sc rendre à 
l’église St-Vincent-Ferrier, ou ie 
service sera célébré à 11 hrs 30, 
et de là au cimetière de la Côte- 
des-Neiges, Heu de la sépulture. 
Paxents et amis sont priés d’y as
sister sans autre invitation.

GAUTHIER (Matilda) ~ A Montréal, 
ie 1er octobre 1963, à l’âge de 75 
ans 9 mois, est decedee Mme veuve 
Emile Gauthier, née Matilda Guérin, 
demeurant 2011 St-Germain. Les fu
nérailles auront Ueu samedi le 5 
courant. Le convoi funèbre partira 
des salons

T. Sansregret 
3198 rue Ontario est 

pour se rendre à l’égUse Nativité 
d’Hochelaga, où le service sera cè- 
léorè à 10 hrs, et de là au cimetière 
ae l’Est, Ueu de la sépulture. Pa 
rents et amis sont pries d'y assis
ter sans autre invitation.

GIRARO (Johnny) — A Montréal, le 
3 octobre 1963, à l’âge de 88 ans, 
est décédé M. Johnny Girard, epoux 
de AUce St-Cyr. ancien ingénieur 
oe sucrerie aux Etats-Unis, n laisse 
plusieurs enfants et petits-enfants et 
un frère, as. R. A. Girard, de 
Montréal. Les funéraiUes auront Ueu 
samedi le 5 courant. La convoi 
funèbre partira des salons 

Georges Vandelac Lté»
4340. rue St-Denis 

à 8 h. 45 pour se rendre à l’église 
Notre-Dame-du-Très-St-Sacrement ou 
le service sera célébré à 9 h. et 
de là au cimetière de la Côte-des- 
Neiges lieu de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

LUSSIER (Gérard) — A Montréal, le 
1er octobre 1963. à l’âge de 45 ans. 
est décédé Gérard Lussier, époux 
de Germaine Lussier, demeurant à 
685 Jollette, à Longueuil. Les funé
raiUes auront Heu samedi le 5 cou
rant. Le convoi funèbre partira des 
salons

E. Rajotte
3635. rue Hochelaga 

pour se rendre à l'égUse St-Georges. 
de Longueuil. où le service sera 
célébré à 10 h., et de là au cime
tière St-Georges, lieu de la sépul
ture. Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre invitation.

ST-JEAN (Robert) — A Montréal, le 
2 octobre 1963, à l'âge de 36 ans, 
est décédé M. Robert St-Jean du 
Royal 22e Régiment et du Régiment 
De La Chaudière en Hollande. Les 
funérailles auront Heu samedi le 5 
courant. Le convoi funèbre partira 
des salons

Georges Vandelac Ltée,
3340 rue St-Denis 

à 8 hrs 50 pour se rendre à l’égUse 
St-Jean-Baptiste, où le service sera 
célébré à 9 hrs et de là au cime
tière de Côte-des-Neiges, Heu de la 
sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre Invi
tation.

MARCHAND (Madeleine) — A Lachine 
le 3 octobre 1963, à l’âge de 23 
ans, est décédée Mme Jean-Paul 
Marchand, née Madeleine Lefebvre, 
demeurant à 130, 20ème Avenue. 
Les funéraiUes auront Heu lundi le 
7 courant. Le convoi funèbre partira 
dos salons , .

Raoul Bourgie Inc.
1345. rue Notre-Dame à Lachine 

à 8dires 15, pour se rendre à 1 egUse 
des Saints Anges où le service sera 
célébré à 8 hres 30, et de là au 
cimetière de Lachine, Ueu de la 
sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre invi
tation. _____

MARIANO (P«»qu»l) — A Montréal, le 
3 octobre 1963. à l'âge de 59 ans, 
est décédé M. Pasqual Mariano, fils 
de *eu Nicolas Mariano et de Angela 
Tata, demeurant au 7571 de Lanau- 
dière. Les funéraiUes auront Ueu 
lundi, le 7 courant. Le convoi funè
bre partira des salons

René Thériault Ltée.
1120 est. rue Jean-Talon, 

à 8 h. 45. pour se rendre à l’égUse 
Notre-Dame-de-la-Consolata, où le 
service sera célébré à 9 h., et de là, 
au cimetière de la Côte-des-Neiges, 
lieu de la sépulture. Parents et amis

ADOPTION
PIETRACUPA — M. et Mme Jean Pie 

tracupa (née Nina Rettino) annon
cent l'arrivée de leur fille choisie 
Suzanne, Léa. petite soeur à Vince.

m memonam
BOLDUC (Camille-Emile) — Une mes

se sera chantée pour le repos de 
son âme. Déjà, 3 ans de vie nous a 
séparés, mais là-haut nous serons 
réunis pour la vie. Ton épouse, Mme 
C.-E. Bolduc.

REMERCIEMENTS
POIRIER — Madame Jules Martel. 

Monsieur J.-Baptiste Puirier et les 
membres de la famlUe vous remer
cient cordialement, pour vos témoi
gnages de sympathie, à l’occasion 
du décès de Monsieur l’Abbé Bona- 
venture Poirier.

«

SEGUIN (Oésiré) — A Montréal, le 
2 octobre 1963. à l’àge de 87 ans 
est décédé Désiré, Camille Séguin, 
époux de Léonie Landes. Les funé
raiUes auront lieu samedi le 5 cou 
rant. Le convoi funèbre partira des 
salons

de l'Aide aux Vieux Couples 
7905 rue Sherbrooke Est 

à 10 h. pôur se rendre à l’église 
Ste-Louise-de-Marillac où le servi
ce sera célébré à 10 h. 15 et de là 
au cimetière de la Cote-des-Nelges, 
lieu de la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

PAGEAU — I.e 9 octobre, à 8.30 heu
res, à l'égUse St-Denis, sera chanté 
un service 1er anniversaire pour le 
repos de l’âme de M. Jean-Louis Pa 
geau. décédé le 9 octobre 1962. Re
commandé par son épouse. Parents 
et amis sont priés d’y assister.

sont prié* 
invitation.

d’y assister sans autre

GUAY (Emelie) — A Montréal, le 1er 
octobre 1963, à l’âge de 62 ans, 
est décédee Mme veuve Joseph 
Guay, nee Eraeüe Couet. Les funé 
rallies auront lieu samedi le 5 cou
rant. Le convoi funèbre partira des 
safons

Adolphe Lcmay Inc.
19 avenue Laurier est 

à 8.30 lires, pour se rendre à l’égli
se St-Georges, où ie service sera 
célébré à 9 hres, et de là au cime 
tière de Québec, lieu de la sépulture. 
Parents et amis sont priés d’y assis- 
ter sans autre invitation.

HETU (Ernestine) — A Montréal, le 
1er octobre 1963, à l’âge de 79 ans, 
est décédée Mme Joseph llétu, née 
Ernestine Mayer, demeurant 4711 
Papineau, Les funérailles auront 
Ueu samedi le 5 courant. Le convoi 
funèbre partira des salons 

Jos. Lussier & Fils 
4733 rue Papineau 

à 8 h. 45, pour se rendre à l'église 
St-Pierre-Claver, où le service sera 
célébré & 9 hres, et de là au cime
tière de la Côte-des-Neiges, Ueu de 
la sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre invi
tation.

HOMIER (Brigitte) — A Pte-aux-Trem- 
bles. le 2 octobre 1963. à l’âge de 
65 ans, est décédée Mme René Ho
mier, née Brigitte Maher, demeurant 
au 695 24ème avenue, appt 8, Pointe
au-Trembles, autrefois de Lachine. 
Les funérailles auront Ueu samedi 
le 5 courant. Le convoi funèbre 
partira des salons

Raoul Bourgie Inc..
1345 rue Notre-Dame, à Lachine 

à 10 hrs 15 pour se rendre à l’église 
Ste-Françoise-Romaine, 1850 St-An- 
toine, à Lachine, où le service sera 
célébré à 10 hrs 30 et de là au cime
tière de Lachine, Ueu de la sépul
ture. Parents et amis sont priés d’y 
assister sans autre incitation.

HUETTE (Florida) — A Montréal, le 
2 octobre 1963, à l’àge de 94 ans, 
est décédée Florida Lachapelle, 
épouse de feu Joseph Huette (autre
fois de St-Hyacinthe) et mère de 
Faute (Mme Georges Calver). Les 
funéraiUes auront Ueu samedi le 5 
courant. Le convoi funèbre partira 
des salons

J. R. Deslauriers Ltée 
5650 Chemin Côte-des-Neiges 

pour se rendre à l’égUse St-Pascal 
Baylon où le service sera célébré 
à 8 hres 30 et de là au cimetière 
de St-Hyacinthe, Ueu de la sépul 
ture. Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre invitation.

HUOT (Arthur) — A Pont-Vlau, le 4 
octobre 1963, à l'âge de 74 an», 
est décédé M. Arthur Huot, époux 
de feu Emella Dallaire, demeurant 
148, 3e rue, Pont-Vtau. Les funé
railles auront Heu lundi le 7 cou 
rant. Le convoi funèbre partira des 
salons

Urgel Bourgie Ltée 
400 rue Henri-Bourassa Est 

à 9 hres 30. pour se rendre à 
l’égUse St-GlUes, Pont-Vlau, où le 
service aéra célébré à 10 hres et 
de là au cimetière de St-Vlncent- 
de-Paul. Ueu de la sépulture. Pa 
rents et amis sont prié* d’y assis
ter sans autre invitaUon.

JOLICOEUR (Amédâe) — A Lachine, 
le 3 octobre 1963, à l’âge de 74 ans. 
est décédé Amédée Jollcoeur, époux 
de Elodis Mercure, demeurant à 
310. 13ème Avenue. Les funéraiUes 
auront lieu lundi le 7 courant. Le 
convoi funèbre partira des salons 

Raoul Bourgie Inc.
1345, rue Notre-Dame, à Lachine 
à 9 hres 15, pour se rendre à 
l’égUse des Saints Anges, où le 
service sera célébré à 9 hres 30. et 
de là au cimetière de Lachine, Heu 
de la sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autre 
invitation.

McLEAN (Jeanne) — A sa demeure 
280 avenue Woodland, Verdun, le 
1er octobre 1963. est décédée Jean
ne Blais, âgée de 68 ans, épouse 
bien-aimée de feu Orner McLean et 
mère de Margaret (Mme Gordon), 
Simone (Mme Monaghan), René et 
Roger. Exposée au salon mortuaire 

J.-F. Wilson & Sons.
5784 avenue Verdun.

Service en l’église Notre-Dame de 
Lourdes, vendredi. 4 octobre, à 9 
a.m. Inhumation au cimetière Côte 
des-Neiges.

MITCHELL (Anna) — A Montréal, le 
3 octobre 1963 à l’âge de 46 ans 
est décédée Mme Eugène Mitchell, 
née Anna Raclcot demeurant à 4148 
Châlcauguay. Les funérailles auront 
Heu lundi le 7 courant. Le convoi 
funèbre partira des salons 

Georges Godin 
518 rue Rachel est 

à f hrs 15 pour sa rendre à l’église 
St-Jean-Baptiste où le service sera 
célébré à 8 hrs 30 et de là au cime
tière de St-Zotique, co. Soulanges 
lieu de la sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autre in
vitation.

MONGRAIN (Gérard) — A Montréal 
le 2 octobre 1963, à l’âge de 55 ans 
est décédé Gérard Mongrain, époux 
d’Anita Champagne. Les funérailles 
auront lieu samedi le 5 courant. Le 
convoi funèbre partira des salons 

A. Dallaire Inc.
3254 rue Bellechasse 

coin lie avenue, Rosemont 
à 9 h. pour se rendre à l’église Ste- 
Françoise Cabrinl, de Rosemère. où 
le service sera célébré à 10 h. et de 
lâ au cimetière de Ste-Thérèse-de- 
Blainville, Heu de la sépulture. Pa
rent* et amis sont priés d’y assister 
sans autro invitation.

PELLETIER (Jean-Peul) — A Mont
réal, le 2 octobre 1963, à l’âge de 
45 ans, est décédé M. Jean-Paul 
PeUetier, époux de Lucienne Ber
geron. demeurant à 343 Meese. Le» 
funéraiUes auront lieu samedi le 5 
courant. Le convoi funèbre parti
ra des salons

J.-A. Langlois 
8628, rue Hochelaga 

à 9 hrs 30 pour se rendre à l’égUse 
St-Victor, où le service sera célébré 
à 10 hrs, et de là au cimetière de 
l’Est, Ueu de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

POIRAT (Jean) — A Montréal, le 3 
octobre 1963, est décédé M. Jean 
Poirat, demeurant 760 rue Laurier 
est. Les funérailles auront Ueu lundi 
le 7 courant. Le convoi funèbre 
partira des salons 
, René Sanscartier

4036 rue Bélair 
a 8 h. 45 pour se rendre à J’égUse 
Ste-Bernadette-Soubirous où le ser
vice sera célébré à 9 hrs et de là 
au cimetière de l’Est, lieu de la 
sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre Invi
tation.

SICARO (Zenophile) — A Montréal, le 
3 octobre 1963, à l’âge de 84 ans, 
est décédé Zenophile Sicard, autre
fois de St-Chrysostome. La dépouil
le morteUe est exposée au salon 

L. Thériault 
512, rue de l’Eglise 

Avis des funéraiUes plus taid.

STEEL (Alfred) — Subitement, à St- 
Jean, le 1er octobre 1963. à l’âge 
de 52 ans, est décédé M. Alfred 
Steel, époux d’Edna Labrèche et en 
1ère* noces d’AIdège Légaré. Les 
funérailles auront lieu samedi le 5 
courant. Ve convoi funèbre partira 
des salons

Oligny
110 rue St-Georges 

pour se rendre à l'église anglicane 
St-Joan, où le service sera célébré 
à 11 hrs. Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre invitation.

CE VALEUR
QUALITÉ ET DISTINCTION
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TETREAULT (Hectorine) — A Mont 
tréal, le 2 octobre 1963, à l’âge de 
85 ans, est décédée Mme Antony 
Tétreault. née Hectorine Le Blanc, 
Les funérailles auront Heu samedi 
le 5 courant. Le convoi funèbre 
partira des salons

Urgel Bourgie Ltée 
745 est, rue Crémazie 

à 7 hrs 45, pour se rendre à l’église 
St-Alphonse d'Youville, où le service 
sera célébré à 8 hrs, et de là au 
cimetière de la Côte-des-Neiges, Ueu 
de la sépulture. Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autre 
invitaUon.
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DOUBLE GAPANTIE pour chaque monument

OUVERT tous les jours de 9 hres a.m. â 9 hres p.m. 
Semedi et dimanche de I hre à 5 hres p.m.

Smith Bros.
memoRial Act Limited

FONOEE EN 1882 
MARCEL IAMARRE, vice-président

21 !«, pue BLEUE Y Vf. 3.«8»B
(Juste ou sud de Sherbrooke) 

Stationnement grotu/f, 0 l'arrière de notre 
bureaux, pour nos clients.,

LABELLE (Irma) — A Montréal, lé 
3 octobre 1963, à l’âge de 72 ans, 
est décédée Mme veuve Ernest Li
belle, née Irma Dessane. demeurant 
5454, 10e avenue, Rosemont. Le* 
funérailles auront Heu samedi le 
5 courant. Lé convoi funèbre partira 
des salons

J.A. Gul’bault Inc..
5359. llième avenue. Rosemont 

à 7 heures 45 pour se rendre à 
l’église Ste-Philomène, où le ser
vice sera célébré à 8 heures et 
de là au cimetière de la Côte-des- 
Neiges, Ueu de U sépulture. Parents 

, et amis sont priés d’y assister sans 
1 lutr» invitation.

La garantie d'un travail 
artistique est un monument par Sebostiono Aiello
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Un Rockefeller 
dans la métropole

Immeuble Faust 
Cie Ltée

La Banque Mercantile du Ca
nada, la plus jeune de nos institu
tions bancaires qui avait été établie 
au pays comme filiale de la Rotter- 
damsche Bank d’Amsterdam, vient de 
modifier ses cadres administratifs en 
vue de tenir compte de la participa
tion qu’une grande banque de New 
York a acquise dans cette institution.

L’événement est unique dans 
l’histoire bancaire canadienne, puis
que, pour la première fois, une 
banque canadienne, dont le siège 
social est situé dans la métropole, 
confie la direction de son conseil 
d'administration à un Américain. Au 
fait, c’est maintenant M. James S. 
Rockefeller, président de la First Na
tional City Bank, de New York, et 
membre de la fameuse famille Rocke
feller, qui dirigera l’institution cana
dienne avec le concours de deux col
laborateurs, MM. Robert MacFadden 
et Stewart B. Clifford, également de 
la First National City Bank.•

Même si elle est de fondation 
plutôt récente, la Banque Mercantile 
du Canada avait déjà fait sa marque 
dans les milieux financiers canadiens, 
notamment par le rôle qu’elle a tenu 
dans le projet de construction des 
futurs gratte-ciel du Carré Victoria 
où emménageront vers 1965 la Bour
se de Montréal et la Bourse Canadien
ne. Au strict point de vue commerce 
bancaire, l’institution n’a cependant 
pas connu l’expansion prévue par les 
fondateurs. Elle a même traversé des 
périodes fort difficiles qui expliquent, 
dans une large mesure, l’alliance 
qu’elle vient de conclure avec la 
grande banque de New York qui 
possède un réseau de succursales fort 
développé à l’étranger.

Lorsque ce projet d’association 
avait été annoncé, il y a quelques

mois, des banquiers canadiens sem
blaient alors d’avis qu’il serait finale
ment bloqué par le ministère fédéral 
des Finances, de qui relève le com
merce bancaire au Canada. On souli
gnait que ce nouveau développement 
allait à l’encontre des buts recher
chés par le ministre des Finances, 
M. Walter Gordon, qui, dans son dis
cours du budget, avait annoncé des 
mesures pour favoriser le rapatri
aient des entreprises canadiennes dé
tenues à l’étranger. Le gouvernement 
fédéral, aux termes de la Loi sur la 
banque, aurait pu empêcher la tran
saction si elle avait porté sur des 
actions de la Banque Mercantile dé
tenues au Canada, mais il ne pouvait 
s’objecter à une vente de titres qui 
étaient la propriété de la Rotterdam 
Bank et qui permet ainsi aux Améri
cains de s’introduire dans le com
merce bancaire canadien.

•
Le développement a été mal 

accueilli non seulement par les auto
rités fédérales mais encore par les 
banques canadiennes, notamment les- 
banques anglaises, qui auront à 
affronter une concurrence beaucoup 
plus forte maintenant dans les transac
tions relatives aux transferts de fonds 
que commande le commerce interna
tional. Devenant pour ainsi dire une 
filiale de la First National City Bank, 
la Banque Mercantile du Canada sera 
en mesure d’offrir des taux plus favo
rables aux exportateurs comme aux 
importateurs, parce qu’elle sera reliée 
au réseau de succursales le plus puis
sant au monde dans ce domaine. Dans 
un pays comme le nôtre où le com
merce extérieur revêt une impor
tance vitale, il est facile de compren
dre la signification véritable de cette 
nouvelle emprise américaine.

L’événement qui s’est déroulé 
sans bruit, sans aucune publicité, 
devrait faire réfléchir ceux qui 
rêvent d’un Québec indépendant. La 
haute finance ne suit certainement 
pas une évolution qui favorise la con
quête de notre indépndance écono
mique. Au contraire, elle amplifie les 
liens qui nous retiennent déjà.

par Jacques BERNIER
La Corporation de Toronto 

métropolitain s’apprête à 
emprunter une somme de 
$31,000,000 sur le marché cana
dien. Avec cette nouvelle émis
sion, le total des emprunts 
effectués par cet organisme 
depuis le début de l’année sera 
porté à $92,000,000. Il pourrait 
être intéressant de surveiller 
quelles seront les conditions 
imposées au Toronto métropoli
tain par les prêteurs, et parti
culièrement le taux d’intérêt 
demandé, peu de temps après 
l’emprunt de $75 millions effec
tué par la province de Québec 
à un taux de 6 pour cent. Les 
dirigeants de l’organisme ont 
déjà fait part de leur espoir 
d’obtenir le même taux que lors 
du dernier emprunt, soit 514 
pour cent.

* * *
Cet après-midi, à l'Hôtel 

de Ville de Montréal, Me 
Jean Drapeau désignera offi
ciellement la période du 4 
octobre au 10 octobre comme 
étant la "Semaine de la chaos-^

Reilmanr
(CANADA) LIMITED

DIVIDENDE Ns 16 
SUR ACTIONS CLASSE "A"

Avis est par la présente donne pue le 
dividende trimestriel régulier de 104 
l'action a été déclaré sur ies actions 
classe "A" de la compagnie payable le 
1er novembre 1963 au* actionnaires Im
matriculât à la fermeture des bureau* le 
15 octobre 1963.

DIVIDENDE No 57 
SUR ACTIONS ORDINAIRES

Avis est par la présente donné que le 
dividende trimestriel régulier de 10; 
l'action a été déclaré sui les actions 
ordinaires de la compagnie payable le 1er 
novembre 1963 eux actionnaires imma
triculés à la fermeture des bureaux le 15 
octobre 1963.
O ordre du conseil d'administration 

JACK REITMAN 
Secrétaire-trésorier 

Montréel, 27 septembre 1963

sure canadienne" à Montréal, 
et proclamera que cette ville 
deviendra, durant toute cette 
période, le Centre d'exposition 
de la chaussure au Canada. Le 
premier magistrat de (a mé
tropole canadienne fera cette 
proclamation peu avant l'ou
verture de la Foire canadienne 
du cuir et de la chaussure, qui 
se tiendra à Montréal du 6 au 9 
octobre. Le grand public pour
ra y visiter 280 salles d'échan
tillons où seront exposés chaque 
genre, chaque catégorie et 
chaque classification de chaus
sures fabriquées au pays.

* * *

Plusieurs ont salué la récente 
vente de blé canadien à la 
Russie comme étant une autre 
et importante manifestation de 
la volonté d’indépendance de 
notre pays par rapport à 
Washington. Au premier abord 
cette interprétation peut paraî
tre satisfaisante : mais elle se 
trouve considérablement affai
blie par le fait que les autorités 
de Washington n’ont pas pro
testé officiellement auprès d’Ot
tawa, en dépit de la politique 
traditionnelle des Etats-Unis 
désapprouvant tout commerce 
avec les pays communistes. 
D’autre part, certains commen
tateurs ont souligné le fait que 
cette transaction aiderait le 
président Kennedy à convaincre 
une fois pour toutes les extré
mistes de droite et les conser
vateurs que les Etats-Unis ne 
se compromettent nullement au 
point de vue politique en com
merçant avec le bloc soviéti
que, et qu’ils n’ont que des 
avantages à en retirer.

Cette interprétation explique
rait facilement pourquoi le 
chef de la Maison Blanche n’a 
pas soulevé d’objection devant 
la décision du Canada de ven
dre du blé à la Russie. Une 
telle concession des autorités 
de Washington, tout en béné-

La position de la balance HkM* la Firsl Nati0ttal CifyBank
paiements des Etats-Unis s’est II est inutile d'accroitre 
améliorée au lème trimestre liquidités monétaires mondiales
WASHINGTON. (AFP) - La Trésor a précisé que ce ré- " ■ wm W

M. B.L. BANNER, F.R.I., I.A.S.

M. Laurier (Larry) Faust, pré
sident des Immeubles Faust Cie 
Ltée, annonce la nomination de 
M. B. L. Banner, F.R.I., I.A.S., 
à la gérance de la Division com
merciale et industrielle au siège 
social de la compagnie au 6565 
boulevard Décarie, Montréal.

M. Banner s’est fait grande-

position de la balance améri
caine des paiements extérieurs 
s’est considérablement amélio
rée pendant le troisième trimes
tre de l’année, a indiqué jeudi 
M. Douglas Dillon, secrétaire 
américain au Trésor.

M. Dillon qui donnait une 
conférence de presse à la veille 
de la clôture de l’assemblée 
générale annuelle du Fonds 
monétaire international, qui a 
été essentiellement consacrée à 
la discussion» des problèmes de 
paiements entre nations, a dé
claré que les mesures prises 
en juillet par le gouvernement 
américain, avaient commencé 
à porter leurs fruits.

Selon les estimations provi
soires actuellement à la dispo
sition du Trésor, a indiqué M. 
Dillon, le déficit de la balance 
américaine pour le troisième 
trimestre 1963 sera réduit de 
près de moitié par rapport au 
déficit atteint pendant le se
cond trimestre. Le déficit amé-

ment valoir dans l’immeuble ces ricain se situerait actuellement

ficiant à la balance commer
ciale canadienne, permet au 
président Kennedy d’être un 
peu plus catégorique au cha
pitre de la taxe de 15 pour 
cent face aux revendications 
d’Ottawa, et d’amorcer une 
nouvelle phase des relations 
commerciales Etats-Unis-URSS.

* * *

Lors de l'assemblée générale 
annuelle des actionnaires de la 
compagnie New Brunswick Cold 
Storage tenue ces jours der
niers à St-Jean, au Nouveau- 
Brunswick, M. K. R. Ferry, de 
St-Jean, a été nommé prési
dent. M. Perry est surinten
dant de la division de Brown- 
ville du Canadien Pacifique 
Par la même occasion, M. 
J.-U. Braieau, de Montréal, 
vice-président et directeur gé
néral de la région de l'Atlanti
que au Canadien Pacifique, a 
été nommé vice-président de 
New Brunswick Cold Storage, 
et M. J. E. Harding, de St- 
Jean, a été nommé secrétaire- 
trésorier.

* * *
Les sociétés minières dont les 

noms suivent viennent de rece
voir leurs lettres-patentes du 
secrétariat de la province de 
Québec : Superior Silica Mining 
Ltd., avec un capital-action? de 
200,000 actions, à $1 au pair, et 
Iroquois Petroleum Co. Ltd., 
dont le capital-actions est de 
5,000,000 d’actions, d’une valeur 
au pair de $1 chacune.

Ne vous mettez pas en souci 
du lendemain, car le lendemain 
aura souci de lui-même ; à 
chaque jour suffi sa peine.

NOUV. TEST., St-Mathieu 
VI, 34

McFARLANE SON & HODGSON 
(LIMITED)

...—- i

10 dernières années, tant dans le 
secteur des ventes que dans celui 
de l’administration. I! compte 
aussi à son actif 8 ans comme 
chef de bureau, spécialiste en 
impôts cie corporations et comp
table. M. Banner est Compagnon 
"Fellow” de la "Canadian Insti
tute of Realtors”. Cette nomina
tion fait partie du programme des 
immeubles Faust de continuer .à 
donner à sa clientèle un service 
des plus efficaces. •

Bous du Trésor
Le taux d'intérêt 
hausse à 3.61 p.c.
OTTAWA. (PCf) - Les $115,- 

000,000 de bons du Trésor 
échéant dans 91 jours se sont 
vendus cette semaine à un prix 
moyen de $99,107 avec un ren
dement moyen de 3.61 pour 
cent en regard de $99.121 et 3.56 
pour cent la semaine dernière.

Les $35,000,000 de' bons 
échéant dans 182 jours se sont 
vendus à un prix moyen de 
$98.158 avec un rendement 
moyen de 3.76 pour cent en re
gard de $98.192 et 3.71 pour 
cent la semaine dernière.

D’autre part, un communiqué 
hebdomadaire de la Banque du 
Canada précise que les dépôts 
effectués par le gouvernement 
du Canada à cette institution 
au cours de la semaine ayant 
pris fin le 2 octobre ont accusé 
une baisse de $25,010,000, pour 
s'établir à $31,850,000.

Quant aux banques à charte, 
leurs dépôts ont diminué de 
$34,102,000 à $771,479,000, tandis 
que le total des billets en cir
culation a augmenté de $7,- 
437,000, à $2,202,467,000.

à un taux annuel entre 2,500,- 
000,000 et 3,500,000,000 de dol
lars. alors qu’il avait atteint le 
taux annuel de cinq milliards 
de dollars pendant le second 
trimestre.

Le secrétaire américain au

sultat constituait même un lé
ger progrès par rapport au 
troisième trimestre de l’année 
1962. “Nous espérons, a dit M. 
Dillon, que cette amélioration 
se poursuivra l’année prochai
ne et en 1965, et, qu’après 
avoir rétabli l’équilibre de nos 
paiements extérieurs, nous 
pourrons atteindre une position 
de léger surplus”.

Le ministre américain a at
tribué les résultats satisfai
sants escomptés pour le troi
sième trimestre à l’accroisse
ment du taux d’escompte et à 
l’annonce de la taxe sur les 
valeurs étrangères. Il a ajouté 
que si le besoin s’en faisait 
sentir, un nouvel accroissement 
du taux d’intérêt des capitaux 
à court terme pourrait être 
considéré.

Comme il l’avait fait dans 
son discours devant l’assemblée 
générale du fonds monétaire, 
M. Dillon a réaffirmé la déter
mination du gouvernement 
américain de poursuivre fer
mement ses effdtts pour corri
ger le déficit de ces paiements 
extérieurs tout en prenant 
garde à ce que cette politique 
nuise aussi peu que possible à 
l’économie de* autres pays.

La First National City Bank exprime dans sa dernière lettre mensuelle 
d’information l’opinion qu’un accroissement de liquidités monétaires interna
tionales ne se justifie pas, compte tenu des mécanismes prévus pour le finan
cement des échanges mondiaux. L’article que la aBnque new-yorkaise consacre 
à ce sujet coïncide avec la réunion du Fonds monétaire international où les 
discussions porteront en grande partie sur ce problème.

l’or et le refus de certains pays la responsabilité acceptée par 
d’accepter des devises étrange- les pays de maintenir en ordre 
res à la place du métal pré- leur balance des paiements, a 
deux. Il est vrai qu'il n’y a réussi à élever le commerce

Le système monétaire n'est 
pas près de changer en G.-B.

LONDRES (PCf) — D’ici 10 ans, les Canadiens 
pourront échanger leurs dollars contre une 
monnaie se calculant d’après le système décimal, 
presque partout dans le monde. Partout, sauf 
peut-être au Royaume-Uni où le plus petit chan
gement est difficile et lent à opérer.

La Grande-Bretagne a en effet accepté en 
principe il y a deux ans le système décimal pour 
sa monnaie, et, cet automne, une commission gou
vernementale a fait un rapport favorable à la divi
sion de la livre sterling en cent cents ou pennies.
Mais les membres de la corn- La République irlandaise se 

mission n’étaient pas tous d’ac- proposait d’attendre la Grande- 
cord sur cette modification. Bretagne pour modifier son 
Deux des six membres de cet système monétaire', mais il est 
organisme dirigé par lord Hais- possible qu’elle fasse mainte- 
bury se sont prononcés en nant cavalier seul.
faveur d’une unité valant 10 ___________________
shillings, suivant ainsi le systè
me adopté par l’Afrique du Sud 
et proposé par l’Australie et la 
Nouvelle-Zélande.

Pour sa part l’opinion publi
que britannique est divisée à ce 
sujet. En fait, certaines gens, 
notant que cette conversion se 
fera sur une période minimum 
de cinq ans et qu’elle coûtera 
environ 1000,000,000 de livres 
sterling, ne voient pas de rai
sons de changer.

“Les statistiques du com
merce mondial — qui s’est 
accru au cours des récentes 
années au rythme annuel de 
huit pour cent — ne démon
trent pas qu’il existe une pénu
rie de liquidités internationales, 
écrit la Banque. Les réserves 
actuelles des gouvernements • 
et des banques xcentraies en or 
et devises étrangères, procu
rées par un réseau perfectionné 
de sources de crédits interna
tionaux, sont plus élevées que 
jamais.

Ressources accrues
Le Fonds monétaire interna

tional, élément central du sys
tème financier créé par la 
Conférence de Bretton Woods 
en 1944, a vu ses ressources 
considérablement acc-ues en 
1959. L’année dernière, 10 im
portants pays industrialisés 
sont convenus de fournir des 
ressources supplémentaires des
tinées à remédier à une éven
tuelle insuffisance du système 
monétaire international”.

Après avoir rappelé que des 
inquiétudes se sont quand 
même fait jojur sur l’efficacité 
des institutions actuelles, la 
First National City Bank en
chaîna : “Le problème se con
centre sur les insuffisances de

pas et qu’il n’y aura jamais 
assez d’or pour financer le 
commerce mondial. Le crédit 
est facile à obtenir et n’a jamais 
été aussi efficace et commode. 
Il y en aura toujours assez pour 
financer l’expansion du com
merce mondial, mais jamais 
assez pour entretenir l’inflation 
mondiale”.

L’article évoque alors les ar
guments du récent rapport 
Brookings selon lequel le com
merce international dépend di
rectement du volume des li
quidités extérieures ainsi que 
les interventions précédentes du 
professeur Robert Triffin, du 
Chancelier de l’Echiquier, M. 
Reginald Maulding, et du chef 
du parti parti travailliste. M. 
Harold Wilson, en faveur d’une 
réforme du système monétaire 
international et d’un accroisse
ment des liquidités mondiales.

Tout en admettant que nous 
sommes sur un terrain inexplo
ré, écrit alors la banque new- 
yorkaise, il faut admettre que 
le système monétaire interna
tional tel qu’il s’est développé 
depuis la dernière guerre, avec 
la libération du commerce et

international à un’ niveau sans 
précédent”.

Résultats supérieurs
Les résultats ont été telle

ment supérieurs à ceux qui ont 
suivi la première guerre mon
diale que nous devrions hésiter 
à changer de cap. Cette évolu
tion n’est d’ailleurs pas ache
vée... Au milieu de tous les re
mous entourant le problème 
des liquidités internationales, 
on oublie parfois que le monde 
dispose d’une institution active, 
ayant des responsabilités spé
cifiques pour aider les pays 
ayant des difficultés de balance 
des paiements. Bien qu’il n’ait 
pas la qualité de créer de l’ar
gent le Fonds monétaire inter
national a d’abondantes res
sources dans ses coffres. Il se
rait utile, conclut la First Na
tional City Bank, de reviser les 
statuts du F.M.I. en vue de les 
adapter aux pratiques actuelles 
et aux besoins prévisibles, ain
si que de reviser les contribu
tions et les droits de vote. 
Mais le fonds existe et il a dé
montré sa valeur dans des cir
constances difficiles.

Conclusions d'une enquête du N.I.C.B,
La nouvelle , '* *, fiscale d'Ottawa 
a aiguillonné la recherche industrielle

Nominations à la 
Banque Mercantile
Le conseil d’administration 

de la Banque Mercantile du 
Canada annonce la nomination 
de James S. Rockefeller com
me son président. M. Rockefel
ler est président de la First 
National City Bank, New York.

Eli même temps, on annonce 
la nomination de MM. Robert 
P. MacFadden et Stewart B. 
Clifford comme membres du 
conseil d’administration et 
comme vice-président et vice- 
président exécutif respective
ment. M. MacFadden est un 
des vice-présidents de la First 
National City Bank, New York, 
chargé des affaires canadien
nes.

M. Clifford, qui a été adjoint 
au vice-président dans cette 
région, est nommé gérant gé
néral et administrateur en 
chef. M. Leslie W. Bond, an
cien gérant général, est nom
mé conseiller au gérant géné
ral. Il demeure membre du 
conseil d’administration.

Vice-président 
de Labatt

En 1696
Et comme tous les gouverne

ments britanniques méditent et 
pensent longuement chaque fois 
qu’il s’agit du système décimal, 
de nombreux Anglais craignent 
d’être esclaves de leur système 
monétaire pendant un certain 
temps. Les pessimistes font 
remarquer que le changement 
proposé actuellement l’a été 
pour la première fois par un 
architecte, sir Christopher 
Wren en 1696. En 1849, le gou
vernement accepta en principe 
le système décimal et on se 
mit à frapper le florin, d’une 
valeur de deux shillings ou d’un 
dizième de livre, comme pre
mière mesure dans ce sens. 
Mais tout s’arrêta là.

La France et les Etats-Unis 
ont le système monétaire déci
mai depuis 1790 et le Canada 
depuis 1857. Puis, en 1957, le 
système décimal fut adopté 
pour la roupie, en Inde. L’Afri
que du Sud apporta des modi
fications du même genre à sa 
monnaie en 1961. L’Australie 
doit prendre des mesures en 
1966 et la Nouvelle-Zélande en 
1967.

Diminution de la 
production d'or au 
Canada en juillet
OTTAWA. (PCf) — La pro

duction de l’or au Canada a 
été réduite en juillet de 8.3 
pour cent à 311,876 onces d’or 
fin, de 339,991 onces d’or fin 
produit durant le même mois 
l’année dernière, a annoncé 
aujourd’hui l’Office fédéral de 
la statistique.

On a enregistré une hausse 
cette année dans la production 
de l’or durant le mois de mai 
seulement. Durant la période 
qui a couru de janvier à juil
let, la baisse dans la produc
tion de l’or s’établit donc à 4.9 ... 
pour cent, et la production a 
atteint 2,321,298 onces d’or fin 
alors que durant la période 
correspondante l'an dernier, 
elle atteignait 2,440,129 onces.

Lg nouvelle politique canadienne de stimulant 
fiscal — qui alloue aux compagnies une exemption 
supplémentaire d’impôt sur le revenu sur leurs 
accroissement de dépenses de recherche — a 
aiguillonné chez nous la recherche et les efforts 
d'expansion.

La nouvelle législation, toutefois, a entraîné 
l’expansion des services de recherche existants 
plutôt qu’elle n’en a fait naître de nouveaux.
Telles sont les constatations pas encore eu beaucoup d’effet 

qui se dégagent d’une enquête dans la plupart des entrepri- 
publiée par le bureau canadien ses qui s'occupent déjà de re- 
du National Industrial Con- cherche sur une grande échelle 
ference Board à Montréal. *
L’enquête a porté sur 100 en
treprises industrielles au Ca
nada (dont les deux - tiers 
environ ont déjà leurs services 
de recherche et d’expansion); 
elle vise à savoir quels ont été 
les effets des dispositions de la 
loi de l’impôt sur le revenu de 
1962 qui permettent aux compa
gnies de déduire de leur 
revenu imposable 150 pour cent 
de l’augmentation de leurs dé
penses de recherche au Canada.
L’annéet 1961 serte de base.

Les stimulants fiscaux n’ont

ou dans celles dont l’ampleur 
des opérations n’a pas justifié 
jusqu’ici la création d’un ser
vice de recherche et d’expan
sion.

Mais plusieurs grandes entre-
Voir ENQUETE en page 43
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NOMINATION A LA 
BANQUE DE MONTREAL

BRINCO
annonce
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Province de Québec

COMMISSION DU SERVICE CIVIL

COMPTABLES-VERIFICATEURS
Classe IV $6,000-$7,000 
Classe V 6,500- 7,500
Classe VI 6,800- 8,000
Classe VII 7,600- 8,800

Pour la Commission des Valeurs Mobilières
Postes à combler à Montréal

FONCTIONS : Etudier le» demande» d'enregistrement de» courtiers, 
vendeur» et émetteur» de valeur» mobilière» j feire l'analyse de leur» 
état» financiersexaminer le» transactions de» courtier* et de» com
pagnies pour determiner si elles «ont conforme» aux exigence* de la 
loi de» Valeur» Mobilière» et de la loi de Courtage Immobilier; 
rédiger de» rapports et soumettre des recommandation» ; faite des 
enquête» lorsque requis.
QUALITE REQUISES : Etre membre en règle de l'Institut de* Comp
table* ^Agréés (c.a.) ou de l'Association o’es c.g.a. ou détenteur d'une 
licence en science» commerciale»; quelque» année» d'expérience dan» 
la pratiqua dt ra vérification professionnelle ; qualité» personnelle* 
appropriée» et état physique »a!isfai*ant ; bonne connaissance du 
français et de l'anglais.

S'inscrit» au moyen de la formule "demand» d'emploi" de la 
Commission du Service Civil dont les bureaux sont situés è 50 est, 
rue St-Joseph, Québec ou 1*54 de le Montagne, Montréal. Mentionner 
le numéro 63-575 pour ce concours et faire parvenir son inscription 
au plus tard la 16 octobre 1963.

GERARD TROTTIER

REPRESENTANT
bilingue pour manufacture d'arti
cles à surface abrasive. Vendra 
dans le Québec pour McAleer Ma
nufacturing Co. ltd.

Veuillez écrire, donnant précisions 
sur produits actuels et territoire, à

McAleer Mfg. Co. Ltd.

Case postale 39, Station N 
Toronto 14, Ont.
S.V.P. ne pas téléphoner

RAYOVAC

1*ak rnoO*
fcATTI*V

SON POUVOIR 
ECLATANT 

SURPASSE TOUT!

(CANADA) LIMITED 
CLASSE "A"
Dividende no 16

, Avi» **( ici donné que le dividende 
gÿW réEuher de I0C l'action a 
S** déclare sur les actions Classe 

A d5 la Compagnie, payable le 1er novembre 1963, aux actionnaires 
inscrits à la fermeture des bureaux 
le 15 octobre 1963.

ORDINAIRE 
Dividende no 57

Avis est ici donné que le dividende 
trimestriel régulier de 10é l'action a 
ete declare sur les actions ordinaires 
de la Compagnie, payable le 1er no
vembre 1963 aux actionnaires inscrits
bre* 1963netUrC deS bureau* le 15 octo- 

D’ordre du Conseil,
le secrétaire-trésorier

». ... JACK REITMANMontreal, le 27 septembre 1963

T. M. KIRKWOOD
M. Robert C. Denver, président^ président de John Labatt Li- 

de McFarlane Son & Hodg.son|mited> M j H Moore, annonce la 
Limited) est heureux de faire!nomjnatjon de M. T M Kirkwood

part de la nomination de mon 
sieur Gérard Trottier au poste 
d’assistant du gérant des ven 

tes. La longue association de 
monsieur Trottier avec MeFar- 
lane Son & Hodgson (Limited) 
lui a procuré une vaste expé
rience dans les papiers d’impri 
meric et les articles de bure?” 
ien gros. •

au poste de vice-président de la 
compagnie. M. Kirkwood est di
recteur général de La Brasserie 
Labatt Limitée, filiale de la com
pagnie dans le Québec. Citoyen 
du Québec il est entré à La Bras
serie Labatt en 1949 et était di
recteur général drs t entes depuis 
1955 lorsqu'il fi t nommé dirtc- 

jleur général celte année. •

Cherchez-vous une 
machine à dicter?

N’EN ACHETEZ 
PAS AVANT 

D’AVOIR 
ESSAYÉ LA

VOICEWRITER
Demandez au représentant Edison uns 
démonstration gratuite, sur les lieux d» 
travail, dt la machina qui représente lé 
progrès le plus marquant depuis l« 
premier enregistrement d'Edison.

PRIX A PARTIR DE 52(1.51
plus II taxe de vont* s’il y g ütu

nu-mu 409-8675
THOMAS A. EDISON INDUSTRIES 
2195, av. Regent, Montréal (P.Q.)

ou consultez les pages jaunes

LALLEMAND INC.
(autrefois désigné sous le nom de 
Fred A. Lallemand & Compagnie, 

Limitée)
Emission d'obligations $200,000, pre

mière hypothèque. Série "8", 5% 
datées du Ter juin 155*, échéant 
le 1er décembre 1044.

AVIS DE RACHAT TOTAL 
PAR ANTICIPATION 
au 1er décembre 1963

LAI.LEMAND INC., ci-après appelé 
"la compagnie”. DONNE PAR CES 
PRESENTES AVIS que par l’exercice 
des pouvoirs qui lui ont été attribués 

«x.., ci-ovrv» w».,. par (’“te de fiducie, hypothèque, 
“Ta compagnie”, DONNE PAR CESj*»*f et nantissement exécuté par la 

i PRESENTES AVIS que par l'exercice ! ';?,mp,aKnjÇ en. laveur de Trust Géné- 
I des pouvoirs qui lui ont été attribués rai du Canada, fiduciaire soussigné, 
ipar l’acte de fiducie, hypotheque, devant Me J.-L. Desjardins, notaire,
gage e nantissement exécuté par la ’’° ...............- -
(compagnie en faveur de Trust Gehé-

LALLEMAND INC.
(autrefois désigné sous I* nom de 
Fred A. Lallemand & Compagnie, 

Limitée)
Emission d’obligations $800,000, Pre

mière hypothèque Série "A", 3Vj%
__ 4% — 4 Va % — datées du 1er
décembre 1947 échéant du 1er dé
cembre 194» eu 1er décembre 1944 
inclusivement.

AVIS DE RACHAT TOTAL 
PAR ANTICIPATION 

au 1er décembre 1963
LALLEMAND INC., ci-après appelé

rai du Canada, fiduciaire soussigné 
devant Me J.-L. Desjardins notaire, 
le 29 Janvier 1948 et enregistré aux 
bureaux d’enregistrement de Montréal 
et de Laprairie - sous les numéros 
724-140 et 41 respectivement, la com
pagnie rachètera par anticipation, le 
1er décembre mil neuf cent «oixante- 

, trois 11963), ci-après désignée comme 
date de rachat, toutes les obligations 
en circulation échéant le premier dé 
cembre mil neuf cent soixante-quatre 
(1964), de son émission première hy
pothèque, Série "A". 3V4% — 4% — 
\Vi%, datées du premier dé«mbre 
(mil neuf cent quarante-sept (1947), au 
iprtx de CENT UN POUR CENT 
(101%) de leur valeur nominale avec 
en plus, l’intérêt couru Jusqu’4 la 
(date de rachat, sur présentation et 
remise desdites obligations, avec y 
attachés, tous les coupons d’intérêt 
échéant le premier décembre mil neuf 
cent soixante-trois (1963) et subsé- 

jquemment, à toutes succursale! au 
I Canada de La Banque Provinciale du 
(Canada, au choix du porteur.

Les détenteurs sont en conséquen
ce requis de présenter leurs obliga
tions pour paiement et rachat à la 
(date, aux endroits et de la manière 
(ci-dessus énoncé»,

AVIS est ed outre donné par la 
compagnie que cette dernière dépo
sera chez le fiduciaire, comme il est 
(mentionné dans ledit acte de fiducie. 
;à la date de rachat ou avant, tou» 
lies fonds nécessaires pour le rachat 
(des obligations susdites, aux prix et 
(conditions ci-dessus mentionnés, de 
sorte que. à ta suite de ce dépôt, les 

I obligations susdite» cesseront de por
ter intérêt en date du premier dé-

le 29 Janvier 1948 et enregistré aux 
bureaux d’enregistrement de Mont
réal et de Laprairie sous les numéros 
724.140 et 41 respectivement, et par 
1 acte de fiducie supplémentaire exé
cuté par la compagnie en faveur de 
Trust Général du Canada, fiduciaire 
soussigné, devant Me J.-A. Boivin, 
notaire, le 4 novembre 1954, et enre
gistré au bureaux d’enregistrement 
de Montréal, de Laprairie et de Qué
bec, sous les numéros 1,103,605, 45.126 
et 394,586 respectivement, la compa
gnie rachètera par anticipation, le 
premier décembre mil neuf cent 
soixante-trois (1963). ci-après désignée 
comme date de rachat, toutes les 
obligations en circulation de aon 
émission première hypothèque. Série 
“B”, 5%, datées du premier Juin 
1954, au prix de CENT UN POUR 
CENT (101%) de leur valeur nomi
nale avec, en plus, l’intérêt couru 
Jusqu'à la date de rachat, sur pré 
sentation et remise desdites obliga 
lions, avec y attachés, tous les cou
lions d’intérêt échéant le premier 
décembre 1963 et subséquemment, à 
toutes succursales au Canada de La 
Banque Provinciale du Canada, au 
choix du porteur.

Les détenteurs sont en conséquence 
requis de présenter leurs obligations 
pour paiement et rachat 4 la date, 
aux endroits et de la n anière ci- 
dessus énoncés.

AVIS est en outre donné par la 
compagnie que cette dernière dépo
sera chez le fiduciaire, comme il est 
mentionné dans ledit acte de fiducie, 
le ou avant la date de rachat, tous 
les fonds nécessaires pour le rachat 
des obligations susdites, aux prix et 
conditions ci-dessus mentionnés, de 
sorte que. à 1a suite de ce dépôt, les 
obligations susdites cesseront de 
porter intérêt en date du premier,1?11 „n«.uf .«»”* . *°)*»"t*-tr<>il décembre mil neuf rent sSixaôte-troU

• 1963), date fixée pour le rachat.
LALLEMAND INC. 

par: André Corbeil 
secrétaire.

TRUST GENERAL DU CANADA
iidvei’ ' e

B4 ouest, rue Notre Dame 
Montréal, P.Q.

(18631, date fixée pour le rachat
LALLEMAND INC. 

Par : André Co
see'-éi- lie.

|TRUST GENERAL DU CANADA
84 ouest, rue ,l).,me, 

Montréal. P.Q.

M. D. J. McPARLAND
L’Honorable Robert H. Win

ters, président du conseil d’ad
ministration de British New
foundland Corporation Limited, 
annonce la nomination de Mon
sieur D. J. McParland au poste 
de technicien conseil auprès 
du président de Brinco. M. 
McParland poursuivra ses 
fonctions d'ingénieur en chef de 
Rio Algom Mines Limited. Il est 
originaire de Noranda, P.Q. et 
membre de la Corporation des 
Ingénieurs Professionnels de 
Québec. “• •

ADMINISTRATEUR
DE

SHERWIN-WILLIAMS

Royale, de la Steel Company of 
Canada, de la Consolidated Mi- 

ing and Smelting Co. Ltd., de 
la Montreal Trust Company, 
aù’si que de plusieurs autres so
ciétés canadiennes. •

La nomination de M. J. O. F. 
Lamoureux comme surintendant 
de la division internationale de la 
Banque de Montréal, au siège 
social, à Montréal vient d'être 
annoncée par M. R. D. Muihol- 
land, vice-président et directeur 
général.

M. Lamoureux, qui assume les 
fonctions du regretté Eric J. 
Pulton, était gérant de la succur
sale de la banque dans l’édifice 
de l'Hydro-Québec, à Montréal, 
depuis sa création en avril 1962. 
Après avoir été attaché à di
verses succursales dans le Qué
bec, il a oéoupé le poste d’adjoint 
du représentant européen de la 
banque à Paris, et celui de surin
tendant adjoint à la division de 
Québec. —•

Nouveau directeur de T-E-L

M HUBERT G. WELSFORD
La Sherwin-Williams Company of 
Canada Limited, annonce l'élec
tion de M. Hubert G. Welsford à 
son conseil d’administration. M.
Welsford est président du con
seil de la Dominion Bridge Co.
Ltd., administrateur du Pacifi
que Canadien, de la Banque da et de Son Honneur le Lieute-

LE BRIG. JEAN-P. CARRIERE
Le Brigadier Jean-P. Carrière, 
E.D. & F ; Ing.-P., MEIC, FAS- 
CE, a été nommé membre du 
Conseil d’administration de Turn- 
bull Elevator Limited, lors d’une 
réunion du Conseil qui a eu lieu 
le 1er octobre. Le Brigadier Car
rière est vice-président exécutif 
et gérant général de Franki of 
Canada Limited, de Montréal. Il 
est bien connu au Canada, a cau
se des services distingués qu’il a 
rendus aux professions techniques 
et militaires. Dans l’armée, il fit 
du service outre-mer avec le 
Royal Canadian Engineers et fut 
aide de camp de Son Excellence 
le Gouverneur Général du Cana-

nant-Gouverneur du Québec. Le 
Brigadier Carrière est directeur 
de la Mutual Life Assurance 
Company of Canada et gouver- 

à vie de l'hôpital. Notre-

__
__

__
__

__
__
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"LE P'TIT BONHEUR", charmante auberge de jeu
nesse installée au bord du lac Quenouilles (ci-haut), 
non loin de Ste-Agathe, se révèle le rendez-vous 
favori des jeunes gens et jeunes filles qui veulent 
goûter une salutaire détente et passer une fin de 
semaine ou une vacance bienfaisante. Plus de 900 
jeunes y ont séjourné cet été et pratiqué différents 
sports de plein air. Chaque fin de semaine, il y a 
programme récréatif spécial, préparé par le comité 
de l’auberge sous la présidence de Mlle Julie Des- 
côteaux. Chaque vendredi soir, à 7 h., un autobus 
quitte le Centre Immaeulée-Conception, 4265, rue 
Papineau, pour se rendre au “Ftit Bonheur”. 
Présentement, on peut y admirer la féerie du décor 
automnal et s’initier particulièrement aux joies de 
l’alpinisme, avec des moniteurs compétents. Pour 
tous, “le Ftit Bonheur” est l’endroit idéal pour 
oublier ses fatigues et ses soucis, refaire ses forces 
physiques et morales, se recréer et se récréer 
pleinement ! Pour renseignement : LA. 2-1109.

"Saranac", angle H.-Bourassa 
et Meunier : tour de chant de 
Claude Gauthier.

Demain : A 1 h. 30, aux Loi
sirs Ste-J.-d'Arc, 2291, rue 
Chambly : séance du Ciné- 
Jeunes.

—A 8 h. 30, à l’école St-Mare, 
angle Beaubien et 6e av. : soi
rée folklorique avec l’équipe 
“Casse-Noisette” (T-9), avec le 
thème : “Initiation au voyage” 
et lé chansonnier Claude Pal- 
meri (pour étudiants, 16 ans et 
plus, entrée libre).

POURSERWt
Ce soir : A 8 h., au Centre 

Imm.-Conception, 4265, rue Pa
pineau, pratique de l’équipe “le 
Cotillon” (FFQ), ouverte aux 18 
à 21 ans.

A 8 h., à la salle St-Vincent- 
de-Paul, angle Ste-Catherine et 
Fullum : danses récréatives et 
folkloriques avec l’équipe 
"Flamme Bleue”.

—A 8 h., aux Loisirs Ste-Mar- 
tyrs, 10125, rue Parthenais : 
danses folkloriques.

—A 8 h , à l’école Mgr-Gau- 
thior, angle Gouin et St-Hu- 
bert : soirée populaire et ré
créative pour les 18 ans et 
plus, avec l’animateur André 
Brierley et l’orchestre des 
“Chante-Clair” (tenue de ville, 
de rigueur).

—A 9 h., et 11 h., au club

1913 - 1963
LE COLLEGE DU 

SACRE-COEUR 
DE SUDBURY
let* «on 50a anniversaire 

12*13-14 octobre 
Anciens et émis sont priés 

de communiquer
avec le COMITE 

DU CINQUANTENAIRE
Adresse : 261, «venue Notre*D*me, 

Sudbury, Ont.
Téléphone : 675-6453

Les "Eperviers"

Invitation 
aux garçons

Tous les garçons de St-Vin- 
cent-de-Paul, Duvernay, Ahunt- 
sic, St-Michel, Montréal-Nord et 
Pont-Viau, désireux de faire 
partie d’un corps de tambours 
et de clairons, sont invités à se 
rendre demain matin, à 9 h. 30, 
à l’école Paul-Sauvé, 3661, boul. 
de la Concorde, à St-Vincent- 
de-Paul.

Les candidats doivent être 
âgés de 14 à 20 ans, avec ou 
sans expérience dans ce do
maine. Ils pourront devenir 
membres du corps de tambours 

I et clairons “les Eperviers” qui 
I est à se former à St.-Vincent- 
J de-Paul. Pour autres rensei- 
I gnements, s’adresser au res
ponsable, M. André Boucher 
(661-2745).

Horizontalement :
A.—Affaiblissements dus à la 

vieillesse.
B —Extraordinaire — Sans iné

galités.
C.—Aperçu. — Adoucir un ali

ment par du sucre.
D —Mettre des ombres à un 

dessin. — Fils de Dédale.
E. —Note. — Altesse royale. —

Lettre grecque.
F. —Saleté. — Te trompas.
G. —Liquide. — Arête. — Lettre

grecque.
H. —Crâne. — De cette façon.
I. —Mélodie. — Petit instrument

qui donne le la.
J. —Lac africain. — Restitue. —

Dans.
K. —Prince troyen. — Impose.
L. —Lieu de relâche au cours

d’un voyage. — Egalement.

Verticalement :
1. —Rupture légale du mariage

civil. — Charge d’âne.
2. —Elles consistent à énoncer

successivement les parties 
d’un tout.

3 —Symbole chimique du co
balt. — Inventeur d’un bec 
de lampe à gaz qui porte 
son nom. — Adjectif dé
monstratif renversé.

k msmmi

Cette année, mettez de l'argent de côté 
en achetant des obligations d'épargne du 
Canada 1963, Elles sont en vente dans 
toutes les succursales de La Banque— 
où le personnel crée toute la différence.

BANQUE

47 succursales dans le grand Montréal 

à votre service

4. —Imiteras un cheval rétif.—
Roue à gorge.

5. —Canards. — Ville des Pays-
Bas.

6. —Effroi. — Est-Ouest. — Ré
gion de l’Asie méridionale.

7. —Le plus grand poète per
san, auteur du Jardin des 
roses.

8—Qui n’est pas formellement 
exprimé, mais qui est sous- 
entendu. — Racine vomiti
ve.

9. —Petit instrument de musi
que. — Pronom personnel.

10. —Se prolôngea. — Battues.
11. —Section chirurgicale d’un

nerf.
12. —Seigneur. — Adjectif pos

sessif. — Syllabe que l’on 
retrouve dans chacun des 
jours de la semaine.

Solution demain 
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Solution du dernier problème

En patinage

Monitrices
demandées

Un appel est lancé aux jeu
nes filles de li ans et plus, 
qui désirent devenir "moni
trices de patinage artisti
que"; comme condition, il 
faut qu'elles possèdent une 
certaine expérience dans ce 
domaine ou beaucoup d'apti
tudes.

Les intéressées sont priées 
de se rendre demain matin, 
à 10 h. 30, à l'aréna Maurice- 
Richard, angle Viau et Boy
ce, pour démontrer leur sa
voir-faire. Parmi elles, dix 
seront choisies pour devenir 
monitrices de patinage artis
tique dans les 4 arénas du 
Service des parcs de Mont
réal. Cette activité doit y dé
buter le 12 octobre et se con
tinuer chaque samedi matin; 
les monitrices seront alors 
rémunérées pour leur travail.

En outre, une série de 
cours spécialisés seront gra
tuitement offerts à ces moni
trices à compter de jeudi soir 
prochain, 10 octobre, à 7 h., 
à l'aréna Villeray, rue de 
Normanville (sud de Jarry), 
sous la direction de Mme 
Diane de St-Pierre, spécialis
te d'une compétence recon
nue. Les monitrices de l'an 
dernier, qui ont d'ailleurs 
accompli un excellent tra
vail, seront accueillies de 
nouveau, avec plaisir, à la 
séance de demain matin. 
Toutes les jeunes filles qui 
s'y présenteront auront

A Duvernay

Matinée pour 
les 6 à 15 ans

Les matinées récréatives et 
folkloriques, particulièrement 
destinées aux garçons et filles 
de 6 à 15 ans, reprendront di
manche après-midi, 6 octobre, 
à 2 h., à l'école St-Charles, an
gle de Callière et Franchère, à 
Duvernay. Il s'agit d'une heu
reuse initiative de l'équipe 
"Scoubidous", des Loisirs No- 
tre-Dame-des-Ecores. Une telle 
matinée s'y déroulera à tous les 
quinze jours et offrira aux jeu
nes une attrayante et saine ré
création, avec danse, chant, 
jeux de société, etc. Garçons et 
filles y sont attendus en grand 
nombre dès dimanche prochain.

Au Club Social
Les soirées récréatives du 

Club Social de Villeray, desti
nées aux gens libres, auront 
lieu demain et dimanche, à 8 
h. 30, au Centre de Loisirs St- 
Edouard, 6517, rue St-Denis, 
angle Beaubien. Ceux et celles 
qui prendront part à la soirée 
de den\ain, recevront un lais
sez-passer leur permettant de 
participer gratuitement à celle 
de dimanche. Pour renseigne
ments : CR. 7-3907 ou CR. 9- 
3065.

l'avantage de suivre les 
cours de monitrices en pati
nage artistique.

D’INTERET 
SUR NOS 
BILLETS 
À COURTE 
ÉCHÉANCE 
DE 365 JOURS

UN PROSPECTUS OFFRANT NOS BILLETS A COURTE 
% ECHEANCE EST DISPONIBLE SUR DEMANDE

! M.l.

D’INTERET^ 
POUR FONDS
DE 183 
JOURS

PRUDENTIAL

6234 rue ST-HUBERT 
Montréal, P. Qué. 

Téléphone 274-5565

TORONTO-DOMINION
Veuillez me (aire parvenir, tins obligation dt mi pttl, #n,.p 
votre prospeclue et me fournir tour let détails.

vau...

FECIAUX
PORTUNS

CTOBRE

Dupuis
OUVERT CE SOIR JUSQU'A 9 H.

Samedi 9 h. 30 à 5 h. 30

i

A

Pendulettes pour votre chambre
pour un cadeau à qui Vappréciera EXTRA SPECIAL

a) pour le voyage, à face lumineuse, dans étui 
de cuirette à fermoir solide. Choix de couleurs

b) horloge-réveil, à joli motif, pieds métal, face 
lumineuse. Couleurs variées.
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Brassières longues

Daisy Fresh
Ord. 6.00 
spécial 
samedi

te manufacturier Abandonne la confection 
de ce modèle c'est la raison du bas prix. 
Broadcloth blanc. Genre bustier sans bretel
les; les coupes sont légèrement coussinées. 
S'agraffe au dos. Poitrine 32-34-36 Coupe B. 
Poitrine : 34 et 36 Coupe C.
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Combien utiles

Porte-monnaie cuir

3.98ord. 6.95 chacun 
spécial Dupuis

a) ensemble de porte-mon
naie et porte-clef à 6 cro
chets, en cuir veau fini 
grain maroquin • noir 
• brun • rouge

b) porte - monnaie "coffee 
break" si populaire. Dou
blure cuir, monture métal.

Veau • rouge • olive 
• havane • brun ou cuir 

maroquin ou noir.

DUPUIS
REZ-DE-CHAUSSEE, 

RAYON 460

VEMREOI SOIR SIMM
imk ut; minus iMi mi

t’ILLtmS, AlOLMiTRS
m nmi, mut:, à ; h.

Toutes sont cordialement invitées à venir 
à cette représentation qui ne manquera 
pas d'éveiiler un vif intérêt chez les ma
mans comme chez leurs petites ou gran
des filles.

Une représentation seulement — 
Vendredi soir, le 4 octob e, à 7 heures.

MLLE MARY BU DD
•n persenna (has 
Dupuis, au Rayon 
du carsat, au 2a 
é t a g a, aujour
d'hui at damain 
s a m a d i, Mlla 
BUDD, représen- 
tanta autoriséa 
da DOMINION 
CORSET, vous guh 
dara dans la 
choix da vos vê
tements da basa 
an vous faisant 
bénéficiar da sas 
préciaux csnsaili 
at da tas connais- 
tanças.

Brassières Sarong
6

Confection en taffetas nylon brodé 
et leno élastique, basque longue, 
moulant sans gêner, renfort sous 
la poitrine, agrafes au dos, — 
BLANC, 32 à 42 (B); 34 à 44 (C); 
34 à 46 (D).

00

Bandeaux courts
SARONG — En taffetas nylon brodé 
et Leno élastique. Basque courte, 
renfort sous les bonnets, dos tout 
élastique, agrafes au dos. — 
BLANC : 32 à 36 (A); 32 à 38 (B); 
32 à 40 (D).

00

Gaines-culottes
SARONG — Taille haute, jambes 
longues, panneau devant en ba
tiste, panneau au dos en satin 
élastique, fourche en tricot ny
lon pouvant ouvrir, glissière au 
côté. - BLANC: 27 à 38 
(excepté 33-35 et 37).

DUPUIS - DEUXIEME, RAYON 360

WHITE
meuble fini noyer seulement

95

Tête à couture droite

prix ord. 119.95 

bas prix Dupuis

AUSSI PEU QUE 5.00 PAR MOIS
Meuble CONSOLE légèrement égratigné. Tête toute 
neuve. Voici l'occasion attendue par la débutante 
en couture.
• coud avar,t/arrière • fameuse tête White

• moteur refroidi # con,r6le 5 vitesses
à j'air • tête couleur noire

Garantie du n an sur moteur et service
s.v.p. pat da commandai postales, ni téléphoniques 

DUPUIS - MEZZANINE. RAYON 77J
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Bill 60 auditoire hostilejoie fait facedaigneault 

f des achats 

P MALE 
I. - OSAM.

a un
SHERBROOKE, (par J.-V. D > 

— Poursuivant sereinement sa 
tournée d'information en faveur 
du bill 60, c’est dans un territoi
re hostile, dans un diocèse répu
té pour son opposition au minis
tère de l'Education que s’est 
aventuré hier M. Paul Gérin- 
Lajoie Troisième journée de 
sa visite dans les Cantons de 
l’Est, le ministre de la Jeu
nesse a dù affronter dans le 
même après-midi les questions 
souvent ambiguës des étudiants 
de l'Université de Sherbrooke et 
celles, tout empreintes de gra
vité académique, des profes 
seurs d'une institution qui fut 
fondée il y a moins de dix ans 
par l’un des adversaires les 
plus farouches du projet de loi, 
Son Exc. Mgr Georges Cabana.

Si dans l’ensemble la tournée 
du ministre a été couronnée 
de succès elle perd aujourd’hui 
un peu de sa vigueur. Ainsi, à 
Sherbrooke même, moins de 
400 personnes se sont déplacées 
hier soir pour l'entendre à l’au
ditorium St-Charles.

Son auditoire était plus nom
breux le midi dans la cafétéria 
de l’Université, et plus attentif 
dans l’auditorium de l’Universi- 
té Bishop, où M. Gérin-Lajoie 
a également pris la parole.

Fin de la tourné»
Le ministre a donc décidé 

de mettre fin à sa campagne, 
qui se terminera à la mi-octo
bre à Montréal une fois qu'il 
aura rencontré notamment les 
groupements juifs et protes
tants de la métropole. On ne 
cache pas que la décision du ca
binet de reporter du 9 au 25 no
vembre l’importante conféren
ce fédérale-provineiale sur la 
fiscalité risque de fausser la 
stratégie du ministre. En ef
fet, M. Lesage a laissé entendre 
que cette conférence pourrait

Voir BILL 40 en page 2
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AU HONDURAS
L'armée s'est installée au 
pouvoir au Honduras après 
avoir renversé hier le pré
sident Villeda Morales, qui 
a été envoyé en exil à Costa 
Rica. Washington a suspen
du ses relations diplomati
ques et son aide économi
que à Tegucigalpa. (Voir 
détails en page 23)

Montréal, vendredi 4 octobre 1963 / saint François d’Assise, confesseur,GRANDS LACS
Le gouvernement ne semble 
pas pressé de prendre une 
décision (Page 2)

EXPO
Ouverture des soumissions 
pour l’aménagement de l’île 
Notre Dame (Paye 3)

UNIVERSITE
Il ne faut pas confondre 
gratuité scolaire et services 
auxiliaires de l’université, 
souligne M. Gérin-Lajoie 
(Page 3)

SOCIALISME, 
CHRISTIANISME ...

Affrontement Lévesque-An
gers au colloque de “Main- 

■ tenant’’ (Page 15)

ALGERIE
La Kabylie repousse l’offre 
de compromis de Ben Bella 
(Page 23)
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Il meurt en 
sauvant le 

policier qui 
l'avait arrêté

■
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Un camionneur, M. Lucien 
Beauvais, 50 ans, de St-Cons- 
tant, est mort hier, peu après 
avoir été arrêté par un policier 
auquel il devait sauver la vie.

Selon des policiers de La 
Salle, M. Beauvais venait d’ef
fectuer un virage interdit lors
qu'une auto-patrouille l'obligea 
à immobiliser son véhicule sur 
le pont Honoré-Mercier.

Il se tenait debout entre son 
lourd camion et l'automobile 
des agents Maurice Marsolais 
et Gaétan St-Denis lorsqu’un au
tre camion ne put freiner à 
temps et heurta violemment le 
véhicule de M. Beauvais.

Coincé entre son camion et 
l'auto des policiers, M. Beau
vais a été écrasé, mais il a 
eu le temps de repousser l’agent 
St Denis qui aurait pu connaître 
le même sort.

— “II a pensé à moi avant 
de penser à sauver sa propre 
vie, a déclaré peu ap'és le 
constable de 24 ans qui n'a 
subi que des blessures superfi
cielles à un bras et à une- 
jambe.

M. Beauvais devait mourir 
peu après son admission à l’hô
pital Général de La Salle.

M. Ross Buchanan, 27 ans, de 
Howick, le conducteur du 
deuxième camion, se tira in
demne de cet accident.

LEGEREMENT NUAGEUX
MAXIMUM : 55
VOIR DETAILS EN PAGE 2

photo J Y Létourn au, LA PRESSE

Les policiers duM. Donald Gordon 
demeure au CNR

mettraient également en greveMurmure s, 
méfiance, 

soupçons...
L'emprunt par la province 

de $75,000,000 à un taux d'in- 
térêt de 6 pour cent a suscité 
des grognements de colère è 
peine dissimulés dans certains 
milieux gouvernementaux.

Ce qui a piqué ces milieux, 
c'est le taux d’intérêt que l’on 
estime trop élevé, exorbitant 
et injuste.

Au fait, pourquoi la pro
vince serait-elle forcée de 
payer un intérêt de 6 pour 
cent alors que d’autres pro
vinces et même des municipa
lités peuvent emprunter à de 
meilleures conditions ?

Les questions surgissent de 
toutes parts. Est-ce que les 
investisseurs sont en désac
cord avec la politique du 
Québec, et se croient-ils ca
pables de forcer le gouverne
ment (le peuple, en défini
tive) à payer plus cher ses 
emprunts ? Les compagnies 
d'assurances, qui sont parmi 
les plus gros acheteurs d’obli
gations du gouvernement., veu
lent-elles faire sentir au Qué
bec leur opposition au projet 
de caisse de retraite québé
coise ?

L’observateur qui lente de 
jeter un regard froid sur la 
situation se demande forcé
ment :

1. Pourquoi ces sourds mur
mures, au sein même du gou
vernement, à l’égard de cet 
emprunt ? Cela n’est pas nor
mal.

2. Les méfiances provien
nent-elles de soupçons fondés, 
ou fait-on face à une crise 
d'émotivité irraisonnée 7 Là
Voir DEMOCRAIIE en page 2

par Jean CHARPENTIER
OTTAWA — Le premier n

partie patronale a déjà com
mencé à faire des concessions.

Par ailleurs, à Ottawa, le mi
nistre du Travail, M. Allen Mac- 
Eachen a refusé de dire aujour
d’hui aux Communes, quelles 
mesures envisage le gouverne
ment pour mettre fin à la grève 
des débardeurs de Montréal si 

Voir GREVE en page 2

Le médiateur, nommé par le 
ministre fédéral du Travail, 
avait encore l’espoir cet après- 
midi d’amener rapidement les 
deux parties à un accord. Le 
juge René Lippé a rencontré les 
représentants de la Fédération 
des armateurs du Canada et 
ceux de l’Association internatio
nale des débardeurs, à 10 h. ce 
matin. La séance a été ajour
née pour le lunch, et elle a re
pris à 1 h.

De source syndicale on ap
prenait ce matin que si les 
pourparlers se poursuivaient 
dans le même ton qu’hier soir, 
on en viendrait rapidement à 
une entente, car disait-il, la

bilité d’une grève n’est 
pas écartée. La Fraternité 
groupe 86 membres.

La grève a débuté à mi
nuit dans les ports de 
Québec et de Trois-Riviè
res. A Montréal, l’Associa
tion internationale des dé
bardeurs a permis que 
soit terminé le charge
ment ou le déchargement 
des navires. Selon la po
lice du port, les derniers

par Jacques LAFRENIERE 
et Gilles DAOUST

Il n’est pas impossible 
que les policiers du port 
de Montréal se mettent 
en grève bientôt à leur 
tour, se joignant ainsi 
aux 3,800 débardeurs des 
ports de Montréal, Qué
bec et Trois-Rivières qui 
ont débrayé ce matin pour 
appuyer leurs revendica
tions.

La convention collecti
ve de la Fraternité des 
policiers du port de Mont
réal est expirée depuis 
avril dernier. Les négocia
tions en sont encore au 
stade de la conciliation. 
“Mais les choses traînent 
en longueur, a déclaré un 
porte-parole des policiers. 
La grève pourrait être dé
clarée de façon légale 
n’importe quel temps.”

Le président du syndi
cat, M. R. Miljour, a con
firmé que les négociations 
trament, et que la possi-

M. DONALD GORDON
débardeurs ont cessé leur 
travail vers 12 h. 20 ce 
matin.Le cardinal Spellman 

est violemment opposé 
au diaconat des laïcs

27 navires sont 
immobiliséstholique rend inutile l’initiative 

de rétablir le diaconat laïque 
à perpétuité. Le prélat a re
connu que le diaconat laïque 
existait dans les premiers 
temps de l’Eglise. On en parle 
même dans le Nouveau Testa
ment. Mais, a-t-il dit, avant de 
le faire renaître, les pèreS con
ciliaires feraient bien de voir 
quelles ont été les raisons qui 
ont fait qu’on l’a aboli il y a 
des siècles.

—‘‘Tout ce qui est ancien n’est 
pas nécessairement bon”, s’est 
écrié l’archevêque dont l’inter
vention a été vigoureusement 
appuyée par deux cardinaux 
italiens, également de menta 
lité conservatrice, le cardinal 
Ernesto Ruffini, archevêque de 
Palerme en Sicile, et le cardi
nal Antonio Bacci, membre de 
la Curie.
Voir LE CARDINAL en page 2

CITE DU VATICAN. <UP1) 
— Interprétant la pensée des 
éléments conservateurs au con
cile, le cardinal Francis Spell
man, archevêque de New York, 
s’est attaqué violemment au
jourd’hui à une proposition faite 
à l’assemblée pléniaire d’hier et 
recommandant le rétablisse
ment dans l’église catholique de 
l’ordre des diacres ayant la 
faculté de se marier (diaconat 
laïc).

Le dignitaire a dit que “plu
sieurs difficultés d’ordre pra
tique” surgiraient si l’on per
mettait au diaconat laïc de re
naître. La principale serait: que 
quantité d’hommes opteraient 
pour le diaconat et une femme, 
plutôt que pour la prêtrise et 
le célibat.

Selon le cardinal Spellman, 
“le nombre croissant de laï
ques engagés” dans l’église ca-

programme de trois ans sont 
la création de services unilin
gues français, le bilinguisme 
absolu à son siège social où, 
grâce à des cours de français, 
mille administrateurs anglo
phones seront bilingues d’ici 2 
ans, enfin, une vaste campagne 
de recrutement de personnel 
auprès des universités cana
diennes-françaises et du public 
en général.

On se rappelle qu’en novem
bre dernier, M. Gordon, le fonc
tionnaire le mieux payé de l’ad
ministration fédérale, ($75,000 
par année) fit l’objet d’autoda- 
dafés symboliques dans plu
sieurs villes de la province, par 
suite de certaines déclarations 
qu’il fit devant le comité par
lementaire des chemins de fer.

M. Gordon avait déclaré en 
substance qu’il se moquait éper-

comme suit : à Montréal, 13 
océaniques et 8 navires côtiers; 
à Trois-Rivières, deux océani
ques et à Québec, deux océani
ques et deux navires côtiers.

Deux paquebots, le "Carma- 
nia”, de la ligne Cunard et

Voir NAVIRES en page 2

par Denis MASSE
A 10 h. ce matin, 27 navires, 

côtiers et océaniques, étaient 
paralysés par la grève des dé
bardeurs dans les trois ports 
de Montréal, Trois-Rivières et 
Québec.

L’arrêt de travail de quelque 
3,800 débardeurs dans les trois 
ports menaçait d’affecter en
core une longue caravane de 
navires s’avançant dans le 
golfe en direction de ces ports.

Un premier navire russe de
vait jeter l’ancre au large de 
Longue-Pointe ce matin; il ne 
bougera pas tant que durera la 
grève des débardeurs. Battant 
pavillon soviétique, le “Bresh- 
tau” est le premier transport 
de blé à être affecté par la 
grève.

On prévoit que de nombreux 
navires s'arrêteront à Lanoraie 
en fin de semaine au lieu de 
continuer leur route jusqu'à 
Montréal où il leur est impossi
ble d’accoster faute de lama- 
neurs. Les lamaneurs sont 
chargés de l’amarrage des na
vire et ce travail est accompli 
à Montréal par les débardeurs.

Le nombre des navires tou
chés par la grève se répartit

Flora dévasteMartineau 
comparaîtra 
le premier

le sud d'Haïti
SAN JUAN, Porto Rico. 

(UPI) — L'ouragan Flora s'est 
attaqué ce matin à la région 
sud-orientale de Cuba, où sa 
trouve la base navale améri
caine de Guantanamo, après 
avoir frappé Haïti.

La tempête a dévasté la pé
ninsule de Tiburon, région mon
tagneuse du sud d'Haïti. Les 
communications par téléphone 
et télégraphe sont rompues 
avec ce pays. Les renseigne
ments sur les dégâts causés 
par l'ouragan sont donc encor# 
très sommaires.

Voir FLORA en page 2

Le conseiller législatif Gé- 
rald Martineau sera le pre
mier à subir son enquête pré
liminaire. La date de la compa
rution a été fixée au 8 octobre 
et M. Martineau devra répon
dre è 11 chefs d'accusation.

Les autres personnes contre 
lesquelles le gouvernement in
tente des poursuites de fraude 
subiront leur enquête plus tard 
au cours du mois. MM. Antonio 
Talbot et Arthur Bouchard le 
24 octobre, M, Alfred Hardy le 
15 octobre et M. Joseph-Da- 
mase Bégin le 10 octobre.

50 cargos russes transporteront le bté
Lee *» viatique* ml (amen entre- dm kt* eau*tee- trampertéo avait la « Jnfllet

fait savate oa’eitw avalent ee> rflMtala» WadtenaM irh
Me* * navtraa qaf viendront La* Marttée du de* K» eawgéa-eire <e pen de

Prague libère cinq 
évêques catholiques mmtmm

où, depuis la première phase du 
concile qui avait été caractéri
sée par les bonnes dispositions 
du pape Jean XXIII à l’égard 
du monde de l’Europe orientale, 
la situation de l’Eglise, loin d’é
voluer dans un sens favorable, 
semble avoir empiré.

On a appris, en effet, ces 
jours-ci que 25 évêques se sont 
vus refuser leurs passeports.

Mgr Joseph Beran, dont on a 
parié sous le pontificat de Jean 
XXIII comme un des trois pré
lats que le défunt pontife avait 
réservés comme cardinaux “in 
petto”, est né le 29 décembre 

Voir EVEQUES an pagt 2

tendre qu’il se pourrait que le 
prélat vienne à Rome partici
per au concile oecuménique.

Ou croit savoir que la décision 
du gouvernement de Prague 
semble être l’aboutissement de 
contacts secrets qui ont eu lieu 
ces derniers temps. Ce qui per
mettrait de croire qu’un accord 
est à la base de cette libération 
et que par conséquent l’arche
vêque de Prague et les quatre 
autres membres de l’épiscopat 
tchécoslovaque devraient re
trouver leur statut.

L’attitude du gouvernement 
tchécoslovaque contraste avec 
les nouvelles venant de Poiogne

PRAGUE. (AFP) - L’agence 
de nouvelles “CETERA” a con
firmé, hier, que le gouverne
ment tchécoslovaque a pris la 
décision de libérer de leur inter
nement l’archevêque Joseph Be
ran, primat de Tchécoslovaquie, 
et l evéque Karel Skoupy.

D’autre part, le président de 
la République tchécoslovaque a 
accordé l’amnistie et a libéré 
trois autres évêques ; NNSS 
J an Vojtassak, Stanislav Zela 
et Ladislav Hlad.

Cette nouvelle. Inattendue 
pour la plupart des gens, a été 
saluée avec satisfaction au Va
tican, qui a aussitôt laissé en-

VOULEZ-VOUS ACHETER CETTE EGLISE î - C'est l'ancien- 
nt cathédral* des Ukrainiens orthodoxe*, ru* Delorimier, 
abandonné* l'année dernière car elle était trop potito. Depuis
un* semaine, elle est à vendre, au pis aller, â louer.
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Le différend des Grands Lacs
$ WÊmÊÊ ne

pressé de passer aux actes
par Joan CHARPENTIER

OTTAWA, — La répugnance 
du gouvernement à passer de 
la parole aux actes dans l’affai
re des Grands Lacs est de plus

en plus évidente à Ottawa où 
les efforts de dernière heure 
succèdent aux tentatives ulti
mes en vue d’un règlement 
“privé” du différend.

Un certain séparatisme1 
est nécessaire - Johnson

LE PRESIDENT DE LA SUCCURSALE375 de l’Association internationale des 
débardeurs (CTC), M. Paul Asselin, (à gauche) s’entretient avec le vice-pré
sident du Conseil du district de l’Atlantic, M. Gérard Tremblay.

DEMOCRATIE
SUITE DE LA PAGE 1

encore, quelque chose ne tour
ne pas rond.

Il n’est pas facile au pro
fane de savoir comment un 
emprunt est effectué ni de 
découvrir les circonstances 
qui influent sur une opération 
gardée secrète jusqu’au mo
ment où elle est lancée.

De plus, si le peuple est 
appelé à payer les frais des 
mauvais calculs que peuvent 
faire certaines personnes dans 
une opération de ce genre, la 
plus grande partie de la popu
lation n'est pas en mesure de 
s'en rendre compte.

Tout cela est essentielle
ment mystérieux, sauf pour 
les quelques personnes qui 
connaissent à fond les opéra
tions financières.

Mais lorsqu’on sonde les 
spécialistes, une bonne partie 
du mystère disparaît.

Nous avons expliqué, hier, 
que le ministère des Finances 
n’a pas les experts indispen
sables à la surveillance des 
meilleurs intérêts de la pro
vince. C'est là une faiblesse 
qui remonte bien loin dans 
l’histoire du Québec, faiblesse 
qui existe d’ailleurs dans 
d'autres provinces.

Mais le fait central, la pre
mière réalité dont nous infor
ment les spécialistes, c’est 
que la province, lorsqu’elle 
désire emprunter de l’argent, 
doit, n’ayant pas elle-même 
ses propres experts, s’en re
mettre à une institution pri
vée (connue sous le nom de 
syndicat), qui agit pour elle.

Tout cela fait penser au 
petit commerçant qui se pré
sente chez un gérant de ban
que pour lui demander un 
emprunt.

On veut savoir pourquoi il 
emprunte, quel est son carac
tère, quels sont ses revenus, 
s’il sait gérer ses affaires, s’il 
désire de l'argent pour des 
projets qui ne tiennent pas 
debout, puis on fait une pe
tite enquête pour apprendre 
ce qu’on dit généralement du 
commerce en question et du 
commerçant lui-même.

Tout cela est normal. C'est 
un cas de routine.

Dans le cas d'un gouverne
ment qui désire emprunter 
une forte somme d’argent, 
l’opération est infiniment plus 
complexe, car l’argent ne pro
vient pas d’une seule source 
mais de plusieurs dizaines de 
compagnies et de milliers de 
gens à l’aise qui ont de gros
ses sommes à prêter.

Ces gens font confiance à 
des maisons de courtiers en 
valeurs mobilières qui elles, 
à leur tour, font partie d'un 
syndicat.

Le gouvernement ne peut 
négocier avec tout ce monde, 
expliquer à chacun tous les 
détails de sa situation finan
cière. Il négocie avec une 
maison qui, elle, tâte le poids 
du monde de la finance et 
tente d'en arriver à un taux 
d’intérêt qui intéressera suffi
samment les prêteurs d’argent 
pour assurer le succès de 
l’emprunt.

Beaucoup d'éléments en
trent en ligne de compte 
quand il s’agit d’évaluer ce 
qui intéressera le marché de 
l’argent.

Nous né pouvons les men
tionner tous d’un seul coup.

Toutefois, un de ses facteurs 
est le “climat politique” de 
l’Etat qui tente d’obtenir de 
l’argent.

Il faut parler, en premier 
lieu, de ce fameux “climat 
politique” car, en sondant un 
peu le milieu de la finance, 
ces deux mots sont revenus 
à la surface plus souvent qu’à 
leur tour.

“Vous comprenez, avec tout 
ce tapage indépendantiste, les 
bombes du FLQ et le climat 
politique actuel, quand un 
gouvernement veut emprunter 
plusieurs millions pour 25 
ans, il doit faire quelque cho
se pour aguicher les institu
tions prêteuses ... Enfin, les 
prêteurs se posent des ques
tions ...”

Voilà le genre de réponses 
aux questions que l’on pose 
sur le taux d’intérêt du der
nier emprunt de la province.

Mais il faudrait être bien 
naïf pour croire que c’est là 
toute la vérité, ou même la 
plus grande partie de la vé
rité. La preuve, c’est qu’à six 
pour cgnf, les obligations du 
gouv^m çut se sont littéra
lement^ en I ernes dans un en
thousiasme peu commun. Au 
point qu’à peine deux heu
res apres leur mise en mar
ché, ces obligations se ven
daient déjà plus cher qu’elles 
n’avaient été payées.

Ce n’est pas là l’attitude de 
gens qui tremblent à cause 
du “climat politique”. C’est 
plutôt le geste de gens qui se 
hâtent de conclure une bonne 
affaire. A 5.7 pour cent, on a 
peur ! A 6 pour cent, on est 
brave !

Il faut donc, de toute évi
dence, scruter plus profondé
ment, pour tenter de compren
dre toute cette affaire.

Il faut scruter l'attitude des 
grandes maisons de finance, 
anglo-saxonnes en majorité, vis- 
à-vis la politique du gouverne
ment actuel. Il faut scruter 
le mécanisme auquel le gou
vernement recourt pour faire 
ses emprunts. Il faut savoir 
aussi si on s'adresse à un 
marché trop restreint, un peu 
gâté, et se demander si un 
marché plus vaste ne serait 
pas plus avantageux.

C'est ce dont nous vous en
tretiendrons ces prochains jours.

(Tous droits réservés)

GREVE
SUITE DE LA PAGE 1

les pourparlers du conciliateur 
échouent.

On lui a demandé si le gou
vernement avait fixé une limite 
de temps au juge Lippé, média
teur, pour amener les parties à 
s’entendre. Il a répondu dans la 
négative, ajoutant que s’il en 
avait été ainsi, on aurait com
promis les efforts du média
teur.

Les barricades
Pour la première fois dans 

son histoire, le port de Montréal 
a été barricadé. En effet, 
d’après une entente entre le 
syndicat et le Conseil des ports 
nationaux, il a été convenu- que 
des barricades seraient érigées 
à toutes les entrées du port, 
sauf trois.

Cette mesure a pour but d’évi
ter d’abord que des grévistes 
pénètrent dans le port, et aussi 
d’empêcher que des briseurs de 
grève ne s’introduisent dans 
les lieux.

Aucun incident grave ne s’est 
produit jusqu’ici près des pi
quets de grève. Il se pourrait 
toutefois que l’arrivée d’un na
vire de la Canada Steamship 
Lines, l’English River occasion

al® mm

EVEQUES
SUITE DE LA PAGE 1

1889. Recteur du Grand sémi
naire de Prague et professeur 
de théologie morale à l’Univer 
sité de la même ville en 1999, 
il fut arrêté par les nazis en 
1943, en raison de son opposition 
à l’occupation hitlérienne En
fermé d’abord à Pankrak. puis 
à Dachau, il fut libéré à l’arri 
vée des troupes américaines.

En 1946, le pape le nomma ar
chevêque de Prague, en rempla
cement du cardinal Kaspar, 
mort en 1941. Mais à la suite des 
événements de 1948, qui amenè
rent les communistes au pou
voir, Mgr Beran entra en con
flit avec les autorités locales. 
Et, en 1949, ayant refusé d ap
prouver les “Comités d’action 
catholique”, condamnés par le 
Saint-Siège, il fut envoyé en ré
sidence forcée d’abord à Rods 
mitai, puis à Krusek. Pendant 
longtemps, on ignora, d’ailleurs, 
le lieu de sa résidence.

ni i il'CANADIANS
Grand assortiment à prix raisonnables

AUX MARCHANDS, DECORATEURS ET COLLECTIONNEURS

MORRIS
ANTIQUES

OFFRE UN SUPERBE CHOIX OE CHANDELIERS, CANDEIABRES EN 
CUIVRE ET EN tAITON. LAMPES, GARNITURES, MIROIRS, MEUBLES 
EN PIN COMPRENANT ARMOIRES. TABLES, CHAISES, BANCS. PUPITRES, 
LAVABOS COMMOOES, BERCEUSES. BARATTES, ROUETS, OEVIDOIRS. 
ETC. NOMBRE D'AUTRES ARTICLES DECORATIFS.

AUSSI UN TRES GRAND CHOIX DE
MEUBLES EN PIN "NON FINIE" (NON SABLES) A NOTRE 

ENTREPOT OFFERTS A TRES BAS PRIX

6045 ch. Côte-de-Lie*se RI. 7-3537
En fa» Ru m.t.l H.lid.y liw T*"«*

OUVERT DEMAIN DÉ 9 A.M. A 6 P.M.

Le juge RENE LIPPE
ne des difficultés près du han
gar 62, dans l’Est de la ville.

En effet, les débardeurs sur 
les piquets de grève ont appris 
que la compagnie disposerait 
du personnel requis pour dé
charger ce cargo. Mais ils sont 
résolus à ne pas laisser sortir 
du port les camions qui trans
porteront la marchandise de ce 
navire.

Il y a encore quelque 4,000 
ouvriers et employés de bureau 
au travail dans le port. Ces 
derniers peuvent aller et venir 
sans être incommodés, et à la 
condition qu’ils ne s'occupent 
pas du chargement ou du dé
chargement des navires. Les 
routiers qui font le ravitaille
ment des navires accostés peu
vent aussi entrer dans le port. 
Les autres doivent obtenir 
d’abord un laissez-passer. La 
mesure s’applique également 
aux journalistes.

Le conflit
Les débardeurs ont décidé de 

se mettre en grève pour obtenir 
une augmentation de salaire et 
des améliorations aux condi
tions de travail et au fonds de 
retraite.

Us demandent que leurs sa
laire soit haussé de 35 cents 
l’heure, plus 10 cents en.béné- 

* fices marginaux, en l'espace de 
deux ans. Quant aux condi
tions de travail, les débardeurs 
désirent que les armateurs fas
sent au moins quelques conces
sions sur un ou deux des cinq 
points litigieux, quitte à étu
dier les autres plus tard.

La Fédération des armateurs 
et les cinq succursales du syn
dicat impliqué dans ce conflit, 
ont rejeté la semaine dernière 
les recommandations d’une 
commission de conciliation pré
sidée par le juge Robert La- 
fleur. de Montréal. Le juge La- 
fleur recommandait notamment 
une augmentation horaire de 22 
cents échelonnée sur deux ans, 
y compris 3 cents en bénéfices 
sociaux.

Un porte-parole du syndicat 
a déclaré ce matin que la Fédé
ration des armateurs du Canada 
avait offert une augmentation 
de 25 cents l'heure au cours des 
pourparlers devant le juge 
Lippé. Le président du comité 
de négociation de la Fédération, 
M. E. M. Strang, a dementi 
cette informaiton.
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par Jacques PIGEON
Après avoir affirmé que “le 

fédéralisme canadien n'existe 
plus, à toutes fins pratiques”, 
M. Daniel Johnson a soutenu 
“qu’un certain séparatisme” est 
nécessaire. Il faut d’abord, a-t- 
il dit, renoncer à l’impossible 
unité si nous voulons parvenir 
à l’union.

Aux membres du club Riche
lieu-Montréal, le chef de l’oppo
sition et de l’Union nationale 
a rappelé que le séparatisme, 
à son avis, n’est pas la seule 
ni la meilleure solution, "bien 
qu’il ne faille, pour aucune 
considération, l’écarter au dé
part”.

Le chef de l’Union nationale 
prononçait une conférence qui 
semblait être un résumé des 
positions officielles de l’UN sur 
la cause du biculturalisme : une 
sorte de grande charte natio
naliste.

Au cours de cette conférence, 
exempte de toute allusion poli
tique et intitulée : “Pour un 
Québec libre dans un Canada 
nouveau”, le député de Bagot 
a fait part des constatations les 
plus significatives qu’il ait rap
portées de son voyage dans 
l’Ouest canadien, l’été dernier.

Il a déclaré que les habitants 
des autres provinces se pré
occupent de refaire la Constitu
tion, mais dans une optique bien 
différente de la nôtre. “Nous, 
qui sommes de culture fran
çaise, nous voulons refaire la 
Constitution pour éviter d’être 
engloutis dans le grand tout 
canadien, Nos partenaires veu
lent refaire la Constitution pour 
éviter d’être eux-mêmes en
gloutis dans le grand tout amé
ricain".

Nous voulons, a-t-il dit, un 
Québec fort et libre disposant 
librement de tous les instru
ments politiques et fiscaux qui 
lui sont nécessaires comme res
ponsable d’une culture parti
culière. Nos compatriotes, par 
contre, veulent un Canada fort 
et uni pour résister aux sé
ductions de l’américanisme.

Feu le fédéralisme
Pour M. Johnson, le fédéra

lisme canadien n’existe plus. 
Il n’en reste que les formes 
extérieures et le vocabulaire. 
“Au Canada, nous avons une 
constitution qui n’a jamais été 
abolie officiellement, mais qui 
est devenue lettre morte, puis
que le gouvernement central a 
cessé de s’y conformer".

Ce n’est donc plus la Consti
tution, mais la volonté d’Ottawa 
qui est la lot suprême du pays. 
C’est de la volonté d’Ottawa 
que dépendent désormais les 
pouvoirs des provinces. Celles- 
ci se trouvent dépouillées des 
pouvoirs exclusifs ou souverains 
qui leur avaient été attribués 
en 1867.

La grande erreur
“La grande erreur, ce fut de 

couler toutes les provinces dans 
le même moule constitutionnel, 
comme si chacune devait être 
semblable aux autres et évoluer 
dans le même sens”.

Le député de Bagot ajoute 
qu’après 96 anc nous sommes 
toujours attachés au même ba
teau, mais nous ramons en 
sens contraire. La Confédéra
tion actuelle repose sur une 
“gigantesque méprise”.

Harmonisation
M. Johnson pose ensuite la 

question : le séparatisme doit- 
il aller jusqu’à l’indépendance 
totale du Québec ? "Ce n'est 
pas la seule ni la meilleure so
lution, bien qu’il ne faille pas 
l’écarter au départ”.

“Il doit sûrement être possi
ble d’établir des structures corn- 
Haïti avait fait 1,000 morts, 
munes pour gérer nos intérêts 
communs”. . . mais “cela sup
pose qu’il y aura au, sommet 
un organe au sein duquel les 
deux nations pourront coopérer 
sur un pied d’égalité”.

Et d’après le chef de l’Union 
nationale, cet organe “pourrait 
être un Sénat électif transformé 
en Chambre des nationalités. 
Cela, a-t-il dit, suppose que les 
pouvoirs des provinces ne seront

GORDON

plus coulés dans un moule uni
que, mais accordés aux respon
sabilités de chacune”.

Tout au long de mon voyage 
dans l’Ouest, a ajouté le chef 
de l’U.N., j’ai dit à nos com
patriotes que pour éviter la 
“séparation totale, il faut un 
Québec libre dans un Canada 
nouveau, un Canada résolument 
à “deux nations”.

M. Johnson croit donc qu’à 
une charte des droits de l’hom
me doit s’ajouter une charte 
des droits nationaux, “garan
tissant une égale protection à 
la population anglaise du Qué
bec et aux populations françai
ses des autres provinces qui 
ne devraient, en aucune façon, 
être considérées comme des 
minorités ordinaires”.

Puis en terminant, le chef de 
l’U.N. a cité ceci du philosophe 
Arnold Toynbee : Les deux peu
ples du monde qui ont le plus 
de chances de durer jusqu’à la 
fin de l’histoire sont : les Chi
nois et les Canadiens français.

“Indépendant ou non, conclut 
M. Johnson, il y aura toujours 
l’Etat du Québec. Mais il n’y 
aura bientôt plus de Canada si 
l’on ne se résout fermement 
et à brève échéance, à en faire 
un pays anglais-français, un 
Canada nouveau parce que vé
ritablement à “deux nations”.

A trois reprises déjà, le 
ministre du Travail, M. Mac- 
Eachen, a refusé l’occasion qui 
lui était offerte de saisir les 
Communes de son projet de

FLORA
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En 1954, un ouragan qui aval» 
déferlé tur la mémo région an 

Flora a perdu quelque peu de 
sa puissance au cours des der
nières heures. La vélocité maxi
male de ses vents a été réduite 
de 140 à 115 milles à l'heure 
au cours du passage dans la 
massif de la Hotte, chaîne de 
montagnes qui s'élève à 8,000 
pieds d'altitude, en Haïti.

BILL 60

mise en tutelle des syndicats 
maritimes, projet qui devait 
être appliqué “dès la reprise 
de la session”, affirmait la 
semaine dernière le premier 
ministre.

Lundi, il aurait pu invoquer 
la raison d’urgence pour dépo
ser immédiatement son projet 
de loi. Ce n’est que mercredi 
qu’il annonça son intention de 
ce faire et là encore il aurait 
pu réclamer l’unanimité de la 
Chambre, qui n’aurait pas refu
sé, pour en discuter sur le 
champ. Hier enfin, alors que 
tous s’attendaient à ce que le 
projet de loi fut enfin proposé, 
il invoqua des efforts de der
nière minute pour différer une 
fois de plus l’application de la 
mesure promise, laquelle, a-t-il 
précisé, “comporte d’importan
tes ramifications internationa
les.”

Région» d* Montréal, Ottawa, Lau- 
rontld»», St-Maurlco, Québec at Can
ton» da l'Est : nébuloaité légère, 
dégagement eu eoura de la matinée 
ou au début de l'aprèa-midt. Frai». 
Vent du nord-oueat de 20 millea. de
venant léger ce aolr. Maximum A 
Montréal, Ottawa, Québec. Sher
brooke et Ste-Agathe 55; à La Tuque 
30.

Aperçu pour demain : générale
ment eneoleillé. plua chaud.

Régien» du Lac Saint-Jean, Baie 
Comeau et Sept-llea: nuageux avec 
périodes enaoletlléas. Dégagement 
tara dana la Journée. Frais. Vent du 
nord-ouest de 20 à 30 milles, deve
nant léger ce soir. Maximum k Chi
coutimi, Baie Comeau et Sept Iles SO.

Aperçu pou» demain : nébulosité 
légère, plus chaud.

Réglons do Oaspé et Rimouikl : gé
néralement nuageux avec quelques 
averses légères dans la matinée. Dé
gagement tard dans la Journée. 
Frais. Vent du nord-ouest de 20 à 
30 milles, devenant léger dans la 
soirée. Maximum è Rivière-du-Loup. 
Mont-Joli et Gaspé 50.

Aperçu pour demain : nébulosité 
tard dans la journée, plut chaud.

Réglons d'Abitibi et Pontlac-Témis- 
ctmlniue : nuageux, puis dégage
ment au cours de la matinée. Frais.

NAVIRES
SUITE DE LA PAGE 1

T’Homeric”, des Home Lines, 
encore amarrés à Québec, se 
dirigeront en mer avec leurs 
passagers mais sans cargaison.

Pour Montréal seulement, on 
calcule que l’arrêt de travail 
dans le port peut coûter $400,- 
000 par jour à la région métro
politaine.

Une étude savante menée ré
cemment à Philadelphie sert 
de point de comparaison pour 
établir à $5 la tonne les profits 
réalisés par la manutention des 
marchandises dans toute la ré
gion touchée par le port de 
Montréal. Or, les débardeurs 
ont manutentionné l’an dernier 
21,785,000 tonnes de marchandi
ses dans le havre montréalais. 
A raison de 260 jours de tra
vail, on en arrive à une perte 
de $400,000 par jour.

Déjà, trois paquebots tran
satlantiques transportant près 
de 2,000 passagers ont négligé 
de venir à Montréal cette se
maine, pour faire demi-tour à 
Québec dans le but inavoué 
mais assez évident d’éviter de 
séjourner inutilement dans les 
ports du St-Laurent.

Travail contre la montre
Certains armateurs faisaient 

diligence hier soir pour ache
ver le chargement de leurs 
navires dans le port de Mont
réal et précipiter leur départ 
avant que la grève n’éclate.

Trois ou quatre cargos ont 
levé l’ancre dans la nuit em
portant vers l’étranger des car
gaisons chèrement disputées. 
Une équipe de débardeurs a 
poussé la galanterie jusqu’à 
compléter un chargement qui 
s’est terminé à 12 h. 20, soit 20 
minutes après la mise en vi
gueur de la grève.

Pour peu qu’elle se prolonge, 
la grève des débardeurs dans 
les trois principaux ports du 
St-Laurent entravera sérieuse
ment la livraison des 238 mil
lions de boisseaux de céréales 
achetés par la Russie il y a 
trois semaines. Déjà, la ferme
ture de la Voie maritime et la 
formation des glaces à la sur
face du fleuve à la mi-décem
bre, faisaient craindre de ne 
pouvoir remplir la commande 
soviétique dans le délai prévu.

Poison à rat
Une compagnie anglaise a 

reçu du Soudan une commande 
pour 39 tonnes de poison à rat.

SUITE DE LA PAGE 1
durer longtemps, et l’on craint 
dans ces conditions qu’il ne soit 
impossible de glisser un session 
spéciale pour l’adoption du bill 
60 entre le terme des entretiens 
d’Ottawa et le congé des fêtes.

Si les étudiants et les profes
seurs de l’Université de Sher
brooke n’ont pas dissimulé leur 
opposition au bill, en posant des 
questions telles qu’à un jeune 
homme qui l’interrogeait d’une 
manière ambiguë le ministre ne 
put s’empêcher de répondre WKiMi 
qu’il “était sûrement le porte- 
parole de certains milieux”, 
ceux de l’Université Bishop ont 
affiché une attitude flegmati
quement résignée, se contenant 
de se rassurer le mieux possible 
auprès du ministre qui leur ex- 
quiquait que le projet de loi ne 
porterait pas atteinte à la li
berté académique des univer
sités. Mais alors que les inter
locuteurs de langue française 
posaient des questions souvent 
très éloignées du problème vé
ritable que soulève le bill 60, 
ceux de langue anglaise s’en 
sont pour la plupart tenus au 
principe même du bill.

Hier soir à l’auditorium St- 
Charles le ministre du Travail 
M. Carrier Fortin qui présen
tait le ministre à l’auditoire a 
ajouté son nom à la liste des 
six ou sept ’ministres qui ont dé
jà donné leur appui personnel 
au Bill 60. Mais c’est avec beau- 
couo de difficulté que M. Gé- 
rin-Lajoie a réussi enfin à sus
citer l’intérêt de la salle, com
posée en bonne partie de reli
gieuses.

Une bien faible partie des 
quelque 400 instituteurs de la 
ville qui avaient déclenché une 
grève-éclair mardi étaient pré
sents. Quant aux séminaristes, 
lpur recteur, Mgr Gérard Mar
chand leur interdit d’assister à 
T’assemblée, ceux de Philo II

exceptés.
Devant chaque auditoire, le 

ministre a réaffirmé sa posi
tion quant à l’autorité minis
térielle qui doit relier toute 
l’action du ministère de l’Edu
cation à la sanction populaire.
“Il est grand temps qu’on place 
l’administration publique îà où 
elle doit se trouver”, a-t-il dit, 
signalant que la consultation 
éta;t essentielle, mais c’est au 
gouvernement civil à prendre 
les décisions militaires, et non 
aux généraux, sans quoi ce sera 
la dictature et le corporatis
me”. “Mais il faut, a-t-il pour
suivi, que la loi assure des 
rouages pour la consultation — 
ces rouages sont le Conseil su- 

^ l’éducation — et 
une fois en possession de ces 
c -, .»s, c’est au ministre de 
décider”.

Demain il visite Magog et 
Thetford Mines.

OTTAWA. (PC) — Lr premier 
ministre du Canada, M. L.-B. 
Pearson, a dit, aujourd'hui, que 
la législation pour la mise en 
tutelle des unions des gens de 
mers sera étudiée aux Commu
nes dès qu'il n'y aura plus d'es
poir de voir les parties en ve
nir à une entente satisfaisante. 
M. Pearson répondait à une 
question du député conserva
teur de Trois-Rivières, M. Léon 
Balcer.

Les efforts de dernière mi
nute désignaient les entretiens 
qu’a eus hier à Ottawa le sous- 
secrétaire américain au Tra
vail, M. Reynolds, avec les 
autorités canadiennes.

Sur ce, le député conserva
teur d’Ontario et ancien mi
nistre du Travail, M. Starr a 
laissé entendre que le gouver
nement laissait les Américains 
régler le conflit à leur façon.
De son côté, le chef néo-démo
crate, M. Douglas, a suggéré 
qu’Ottawa faisait pression sur 
le CTC pour que celui-ci ac
cepte une tutelle privée sous 
l’égide de la centrale FAT-COI.

M. MacEachen démentit l’une 
et l’autre allégation, affirmant 
qu’au contraire Ottawa avait 
fait preuve de “détermination” 
dans cette affaire dès le dé
but, tout en consultant le CTC 
dans un esprit “responsable”.

Il a ajouté qu’il appartenait 
au CTC et au gouvernement * 
de juger de l’efficacit? d’une 
tutelle privée. Quant au rôle 
exact de l’émissaire améri
cain, M. Reynolds, dans les 
présentes négociations, il a dé
claré que le secrétaire améri
cain au Travail et son adjoint 
ont offert leurs bons offices 
pour régler “privément” le 
conflit.

Enfin, il a répété pour la 
nième fois que si les pour
parlers en cours devaient 
échouer, le gouvernement pro
cédera “sans hésiter” à la mise 
en tutelle des syndicats.

LE CARDINAL
SUITE DE LA PAGE 1

Le cardinal Ruffini a même 
demandé qu’on fasse disparaî
tre complètement la proposition 
des documents officiels, attendu 
qu’elle met en danger le prin
cipe même du célibat ecclé
siastique. Le cardinal Bacci 
appuie cette demande.

L* culte marial
Il n’y a pas eu d’autres in

terventions sur la question au
jourd’hui. Cependant, un autre 
prélat américain a fait écho 
à une intervention faite par un 
archevêque d’Amérique latine 
en marge du culte marial. Il a 
déploré les nombreuses dévia
tions “blasphématoires” qu'en
traînait ce culte. Il a dit qu’il 
fallait inclure le schéma sur la 
Vierge dans celui de “de 
ecclesia” de manière à ne pas 
accorder une importance exa
gérée à la question et encou
rager, par le fait même, les 
déviations déjà trop nom
breuses. >

La causa lamira

Québec obtient (a 
permission d'aller 
en Cour suprême

QUEBEC. (PC) — La couron
na a obtonu do la Cour suprlmo 
lo permission d'on appeler du 
ronversement on cour d'appel 
da la santanca da trais mois da 
prison imposéa à Rosario Le
mire, ancien chof do la police 
das liquaurs, pour fraudas an- 
vars la gouvarnamant provin
cial à l'aida da comptas da 
dépenses fictifs.

L'audition devrait avoir lieu 
an janvier prochain.

275 ingénieurs à la Voirie
Près de 275 ingénieurs, sans 

compter les ingénieurs-conseils 
aux services desquels l'adminis
tration provinciale a recours 
temporairement en cas de né
cessité, travaillent à l’exécution 
du présent programme du mi
nistère de la Voirie qui prévoit 
notamment la dépense d'un mil
liard de dollars d’ici 1967 pour 
améliorer notre réseau routier 
en vue de l’Exposition Univer
selle de 1967.

M. Bernard Pinard et scs 
principaux collaborateurs font 
appel au système dit “Critical 
Path Method” qui permet de ra
tionaliser le programme et 
qu’on avait utilisé jusqu’ici 
pour des projets de moins gran
de envergure comme la prépa
ration des travaux des futurs 
pont et tunnel entre l’île de 
Montréal et Boucherville.

chés aux autres cultes organi
sés. Les documents devraient 
au moins spécifier qu’il existe 
des communautés non-catholi- 
qur 'ui prêchent l’évangile du 
Ch et qui pratiquent quel
que- ns des grands sacre
ments, a conclu l’archevêque.

Mgr Baudoux Intervient
S’inquiétant de l'exclusivisme 

catholique, l’archevêque de St- 
Boniface au Manitoba, Mgr 
Maurice Baudoux, s’est élevé 
avec vigueur contre le silence 
dont font preuve les documents 
officiels en ce qui concerne les 
pratiques existantes dans les 
églises autres que l’église ca
tholique.

De la manière que ces docu
ments sont rédigés, a dit l’ar
chevêque, on pourrait croire 
què ,1’église catholique est d’avis 
que le véritable épanouisse
ment chrétien n’est possible 
que pour ceux qui en sont !es 
fidèles, et non pour ceux ratta-

C ’eât la Vie
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STYLE UNIQUE A MONTREAL 

Mets chinois 
Boulots B B 9 

BIERE • VINS • LIQUEURS

"CHEZ JEAN" REZ-DE-CHAUSSEE 
CHARCOAL STEAKS

Le "Blue Stars Trio"
VOUS FERA DANSER 
EN FIN DE SEMAINE 

DE » P.M. A 2 A.M

845 ouest, JEAN-TALON, Mil
coin Witeman

Quel enfant tu fais ! Dix- 
huit ans et tu te laisses impres
sionner par une idylle ! Idylle, 
mon vieux, ça commence com
me idiot et ça finit comme 
imbécile.

Maurice DONNAY, 
Le Geste.
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SON POUVOIR 
ÉCLATANT 

SURPASSE TOUT!

COMPTANT 
BONI AUJOURD'HUI

JUSQU'AU 15 OCTOBRE
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mais il n’embaucherait plus de 
Canadiens-français au CN.

Pour sa défense, le président 
des Chemins dé fer nationaux 
cite longuement l’entrevue qu’il 
a accordée à l’époque au ré
dacteur en chef de "LA PRES
SE”, et dans laquelle il recom
mande la création d’une com
mission d’enquête sur le bilin
guisme.

Jusqu’à la dernière minute, 
des pressions se sont exercées, 
à Ottawa, pour et contre le 
réengagement de M. Gordon.

Lors du caucus libéral de fin 
de semaine, plusieurs députés 
appuyés en cela par certains 
ministres, ont réclamé avec 
véhémence la tête de M. Gor
don, affirmant qu’aux yeux du 
Québec ce dernier était devenu 
le prototype du froncophohe 
dans l’administration publique.

Par contre, des chefs syndi
caux du CN, de la Fraternité 
des cheminots et des syndicats 
de cheminots non itinérants 
envoyaient au premier minis
tre mercredi des télégrammes 
l’exhortant à renouveler le man
dat de M. Gordon qui est échu 
lundi dernier.

S SUPERBES MODELES
CAPITAL QUALITY HOMES

LA PEPINIERE OU VOUS 
APPROVISIONNER EN 
PLANTS DE QUALITE

ARBRES 
ET ARBUSTES 

TOUJOURS VERTS 
OIGNONS 

HOLLANDAIS 
ARTICLES 

DE JARDINAGE
Nous avons en main le plus beau et vaste choix du Canada de plants 
de pépinière résistants et de qualité - tous cultivés au Canada.
Vous constaterez également que les Sheridan Nurseries sont toujours 
disposées à vous aider de leurs précieux conseils sur la plantation, 
iê culture et i'émondage. Venez en automobile — nous serons 
heureux de vous fournir tous les articles de jardinage dont vous 
pouvez avoir besoin.

SHIRIDAN OFFRE AUSSI UN SERVICE COMPLET DI JARD/N/STEJ 

PRIX ISTIMATIFS GRATUITS

4

650, Montée-de-Liesse, St-laurenT, P.Q. ,, 

Tél. VENTES 744-2451 

JARDINS. 744-2929

NOUS CELEBRONS 50 ANS DE PROGRES

AGISSEZ MAINTENANT ! Premier arrivé; premier servi.

Le boni de $500 sera payé par Capital Quality Homes 
(Quebec) Ltd. lors de la signature de l'acte de vente.

Léger comptant — Un hypothèque N.H.A.

A côté du club de golf — Centre d'achats et écoles.
t

Tournez i gaucho à la rue Lechasseur, à Belotil, à côté du 
club de golf et voyez nos représentants.

CAPITAL QUALITY HOMES 
861*5906

. J
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Les barricades et la police au port de Montréal Photo Roger St-Jean, LA PRESSE

Ouverture de soumissions pour
l'aménagement de l île N.-Dame

Le comité exécutif a procédé 
hier à Touverture de soumis
sions publiques en prévision du

début prochain des travaux de 
construction et d'aménagement 
de l'île Notre-Dame, la secon

de des deux îles qui, en 1967, 
constitueront l'emplacement de 
l’Exposition universelle et in-

Les navires font du "slalom" à 
l'entrée de la Voie maritime
Depuis Hier soir, les na

vires empruntant la Voie 
maritime du St-Laurent 
doivent se plier à un 
“slalom” entre les bouées 
et naviguer forcément au 
ralenti au large de Lon- 
gueuil.

La voie d’accès au cor
ridor des Grands Lacs a 
été rétrécie à 300 pieds au

lieu des 700 pieds ordi
naires et aucun comman
dant de vaisseau n’est au
torisé à y passer à moins 
d’avoir obtenu l’assenti
ment du maître du port.

Des bouées spéciales 
balisent le passage pen
dant que l’on enfouit sous 
la surface un tuyau de 42 
pouces de diamètre qui

véhiculera sur l’île Ronde 
les matières graveleuses 
nécessaires à son rem
plissage.

Ces mesures de pré
caution ne sont que tem
poraires et il semble que 
les navigateurs retrouve
ront leur voie d’accès 
dans toute sa largeur 
d’ici deux ou trois jours.

ternationale.
La compagnie Miron Limitée 

a demandé $764,150 pour cons
truire deux batardeaux tempo
raires et réaliser la construc
tion de 3,000 pieds de digue 
permanente. Le second soumis
sionnaire, la compagnie Mc
Namara (Quebec) Ltd., a sou
mis un prix de $1,450,000. Com
me le veut l’habitude, les deux 
soumissions ont été expédiées 
au bureau du directeur du ser
vice des Travaux publics, M. 
Lucien L’Allier, qui fera par
venir rapport et recommanda
tions aux membres du comité 
exécutif dans quelques jours.

Ce premier appel d’oifres vise 
principalement des travaux 
préparatoires aux travaux de 
construction proprement dits, 
à l'exception des 3,000 pieds de 
digue.

Les deux batardeaux auront 
une longueur totale de 4,409

>

Le préféré de tous
P GATEAU au CHOCOLAT
' R B I
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In vente » le pâtisserie RBI Richstone de votre voisinage

Tsdjvers
Hold-up de $952.68 
dans une épicerie

Trois adolescents armés ont 
perpétré un vol, vers 9 h. hier 
soir, à l'épicerie Metro située au 
2019 rue Aylwin, à l’angle de la 
rue Rouen.

Ils ont obligé le propriétaire, 
M. Honoré Gaudreault, à leur 
remettre le contenu de la cais
se, soit une somme de $952.68.

Le trio a pris la fuite à pied.

Le quartier général de la poli
ce a aussitôt lancé l’opération 
"Pierre" pour capturer les jeu
nes bandits, mais ces derniers 
ont quand même réussi à tra
verser le barrage d'autos-pa
trouilles.

Policier tué à Québec

QUEBEC. (PO - Une coj- 
lision d’automobiles a coûté la 
vie à un agent de la Sûreté pro
vinciale, et l’autre chauffeur

fil
w

CIGARETTES

EXPORT
BOUT UNI 
OU FILTRE

H

Outremont achète 
des motocyclettes

Ne pas confondre gratuité scolaire et 
services auxiliaires de l'université

-M. Paul Gérin-Lajoie
SHERBROOKE. - L’intérêt - 

que suscite le boycottage de la 
cafétéria de l’Université de 
Montréal chez les étudiants de 
Sherbrooke a incité M. Paul 
Gérin-Lajoie à faire une pre
mière déclaration publique à 
propos de ce conflit pour le rè
glement duquel le ministre de 
la Jeunesse a déjà dépêché 
hier, dans la métropole, un re
présentant et non un média
teur, a-t-il précisé.

M. Paul Gérin-Lajoie a fait 
observer aux étudiants qui l’in
terrogeaient que leurs camara
des de Montréal ont confondu 
la gratuité scolaire et les ser
vices auxiliaires de l’universi
té. "La gratuité scolaire ne 
couvre que les frais de scolari
té, le prix des cours, mais non 
celui des repas”, a expliqué 
le ministre, qui a exprimé 
l’opinion que ces services auxi
liaires ne sont pas destinés à 
être subventionnés. “Une café
téria doit subvenir à ses pro
pres besoins. Quant au prix des 
repas, cela touche les frais de 
subsistance de l’étudiant, non 
!-s frais de scolarité", a-t-il 
répété.

Le ministre devait cependant 
ajouter quelques minutes plus 
tard : "Le véritable problème 
n’est pas la gratuité scolaire. 
On pourrait étendre celle-ci au 
niveau universitaire dès demain 
qu’on ne changerait pas grand 
chose. Le vrai problème, c’est 
celui des frais de subsistance 
et rien ne sert de régler le pro
blème de la gratuité scolaire 
si nous ne pouvons offrir de 
solutions au problème des frais 
de subsistance”.

Il' ne s’est trouvé aucun étu
diant dans la cafétéria de l’Uni
versité de Sherbrooke pour de
mander à M. Gérin-Lajoie si le 
pré-salaire ne serait pas la 
solution envisagée par le gou
vernement pour soulager l’étu
diant universitaire des frais de 
subsistance dont il se plaint 
aujourd’hui de la cherté. Le 
ministre, de son côté, n’a pas 
précisé davantage.
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pieds. Ils serviront à détourner 
le cours du St-Laurent vers le 
port de Montréal et à assécher 
une partie du lit du fleuve, en
tre l’île Verte et la Voie mari
time du St-Laurent.

On demandera la semaine 
prochaine de nouvelles soumis
sions afin de pomper l’eau qui 
se trouvera emprisonnée par 
les batardeaux et aussi afin 
d'entreprendre le plus vite pos
sible la construction des 4,500 
autres pieds de digue que né
cessitera l'aménagement de 
l’île Notre-Dame.

Les soumissions ouvertes hier 
prévoyaient également la cons
truction d’une voie d’accès en
tre la digue de la Voie mariti
me et la petite ile Moffat. C’est 
de là que proviendra tout le 
matériel nécessaire à la cons
truction de la digue perma
nente.

*■«1
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Le stylo à cartouche 
avec pointes en or 

de 14 carats

Joignez l'utile à l'agréable...

Le
Parker 45Le tout dernier modèle de stylo Parker avec 

cartouche d'encre à supercapaciîé. Choix 
de 7 pointes en or — de la plus fine à la 
plus grosse - pour s'adapter à votre écri
ture personnelle. Modèle affiné distinctif, 
an 5 couleurs différentes. $C95

PRIX PILON 3

Autres modèles, prix jusqu'à $15.00

Les automobilistes qui consi
dèrent certaines artères de la 
ville d’Outremont comme des 
pistes de course n’ont qu’à bien 
se tenir puisque les autorités 
municipales ont décidé de faire 
l’acquisition de deux motocy
clettes qui seront mises en ser
vice dans un avenir très rap
proché.

Les deux policiers qui les 
monteront seront tout particu
lièrement chargés de s’occuper 
de la circulation. Aux heures 
de pointe, ils verront à éviter 
les embouteillages et dans l’in
tervalle, ils patrouilleront tout 
particulièrement la région des 
avenues Rockland - Davaar - 
McEachran, où plusieurs auto
mobilistes roulent souvent à 
grande allure.

Les policiers toutefois auront 
plus un rôle préventif que pu
nitif. puisque leur seule pré
sence. espère le conseil, inci

tera les automobilistes à ralen
tir.

Le service de la police sera 
également pourvu, dans un ave
nir plus ou moins rapproché, 
d’auto-patrouilles additionnel
les. Le conseil étudie présente
ment laquelle de deux solutions 
serait préférable : acheter de 
nouveaux véhicules ou en louer.

Lors de la dernière réunion 
du conseil, mercredi soir, on 
s’est plaint qu’alors que Ville 
Mont-Royal” se clôturait’’ afin 
rie se protéger de la circulation 
de l’extérieur. Outremont “ou
vrait” de plus en plus ses rues, 
ce qui aurait pour effet de 
diminuer la valeur immobilière 
de certaines propriétés, en plus 
d’être "un danger pour les en
fants”.

Verra-t-on un jour une clôtu
re municipale entourant Ou

tremont ?

Héroïne: arrestations et 
importante saisie à Paris

INAUGURATION DE L'EXPOSITION DE VIEUX MEUBLES CANADIENS —Le
ministre des Affaires culturelles de la province de Québec a participé hier 
soir à l’inauguration d’une exposition de vieux meubles canadiens. L’exposition, 
organisée par le service des Parcs de la ville de Montréal en collaboration avec 
le gouvernement de la province, se terminera le 30 octobre. De gauche à droi
te, M. Paul-Emile Sauvageau, maire suppléant représentant le maire Jean Dra
peau, M. Georges-Emile Lapalme, ministre des Affaires culturelles, et Mme 
Lapalme.

Sherbrooke: arbitrage et
pas d'arrêt de travail

impliqué dans l’accident a 
trouvé la mort dans les 
débris enflammés de son véhi
cule, hier après-midi, sur le 
boulevard Ste-Anne, à une di
zaine de milles à l’est de Qué
bec.

L’agent Emile Lachance, âgé 
de 37 ans, du détachement de la 
PP à Ste-Anne-de-Beaupré, ren
trait à la maison après sa jour
née de travail lorsque son auto 
est entrée en collision avec une 
autre voiture, près de Bois- 
chatel.

Sous la violence du choc, 
l’autre automobile, conduite par 
M. Roland Lortie, âgé de 49 
ans, de L’Ange-Gardien, est 
allée s'arrêter contre le garde- 
fou métallique qui borde la 
route. Le conducteur demeura 
emprisonné dans son véhicule 
qui était la proie des flammes. 
L'incendie serait vraisembla
blement dû à l’éventrement du 
réservoir à essence.

Hold-up dans deux
magasins de chaussures
Deux magasins de chaussu

res ont reçu, hier, la visite de 
voleurs armés.

Deux hommes armés se sont 
présentés, vers '9 h. hier soir, 
à une succursale de Yellow 
Sample Shoe Stores, au 4755 
ouest rue Notre-Dame, et ils 
obligé l’employé, M. Yvon Me- 
rette, à leur remettre l’argent 
en caisse.

Les deux inconnus ont pris la 
fuite avec une somme de $345.

Le (IM appuie 
les étudiants
Le Conseil du travail de Mont

réal a donné son atipui à l’As
sociation générale des étudiants 
de l’Université de Montréal 
“dans ses revendications légi
times et dans sa lutte pour 
obtenir la pleine reconnaissan
ce de ses droits comme syndi
cat bona fide".

, '0$m, ' ~ ' 's
Malgré l'interdiction du bu

reau d»s gouverneurs, les étu
diants de l'Université de Mont
réal se sont fait servir des re
pas au Centre social, aujour
d'hui. Ils ont réussi à faire 
passer sur le campus environ 
500 repas, qu'ils avaient ca
mouflés dans des automobiles 
privées, et qu'ils ont apportés 
au Centre social par l'entrée 
de service. Pendant ce temps, 
les policiers privés de l'Univer
sité gardaient l'entrée princi
pale du Centre, sur la rue 
Maplewood.

Les délégués, réunis hier soir 
en assemblée régulière, ont par 
ailleurs condamné les autorités 
de l’Université de Montréal 
“pour leur outrecuidance en
vers les représentants de l’AG 
EUM en les traitant comme de 
simples écoliers délinquants”.

Le CTM soutient que l’Uni
versité de Montréal exige, en 
haussant le prix des repas, que 
les étudiants eux-mêmes com
blent le déficit de la cafétéria. 
Tl trouve que la hausse des 
frais de scolarité de $75 cette 
année et cette augmentation des 
prix des repas grèvent sérieu
sement “le maigre budget de 
la grande majorité des étu
diants”.

On n’a pas été tendre Dour le 
recteur de l'université, Mgr Iré-

Voir LE CTM en page 12

SHERBROOKE. - Les 447 
instituteurs laïcs de la Commis
sion des écoles catholiques de 
Sherbrooke sont retournés en 
classe aujourd’hui, contraire
ment à ce qu’ils avaient laissé 
entendre. Par ailleurs, le pré
sident de la Commission, M. 
François Thibeault, a confirmé 
qu’il soumettrait le différend à | 
l’arbitrage. En cas de conflit j 
entre une commission scolaire 
et un syndicat d’instituteurs, 
l’arbitrage devient obligatoire 
lorsqu’une des deux parties en : 
fait la demande.

Les instituteurs ont quitté j 
leurs classes mercredi, dans ! 
l'espoir de débloquer l’impas- j 
se dans laquelle étaient parve
nues les négociations. Ils ont j 
posé cë geste contre la volon
té de leur exécutif, qui aurait I 
préféré la solution de l’arbitrar | 
ge. Hier, les instituteurs sont j 
retournés en classe, tout en j 
laissant entendre qu'ils cesse- j 
raient de nouveau le travail J 
aujourd’hui, si la convention j

L’enseignement 
de l’anglais

La CECM n'a
rien décidé
La question de d'enseigne

ment de l'anglais dès la pre
mière année du cours primaire 
n'a pas été abordée à la séan
ce régulière de la Commission 
des écoles catholiques de Mont
réal, hier après-midi. Elle ne 
figurait pas à l'ordre du jour. ! 
On n'a donné aucune explica- j 
tion. On sait qu'au début de la | 
semaine les journaux avaient j 
fait état de la rumeur selon la
quelle la CECM aurait décidé ! 
de contremander son expérien- j 
ce d'enseignement de l'anglais J 
dans 20 classes de première j 
année, à cause des nombreuses j 
protestations qu'on lui avait 
faites.

n’était pas signée dans la jour
née.

La Commission scolaire a ren
contré l’exécutif du syndicat, 
hier soir, mais aucune entente 
n’a pu être conclue. C’est à 
la suite de cette rencontre que

le président de la Commission 
a décidé de recourir à l’arbi
trage.

Les instituteurs demandent 
une hausse de salaire et une 
caisse de congés en maladie 
récupérables et monnayaoles.

a
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VETEMENTS et EQUIPEMENTS 
de SKI '62-'63

du 1er au 17 ocf.

ANDRÉ JAC
10,730 rue Millen - 381-8051
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Un bandit a perpétré un vol 
à la pointe du revolver au mon-
Voir FAITS DIVERS en page 12
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(TAtlONERS INC.

PARIS. (AFP* — Un homme 
potrant deux lourdes valises a 
été arrêté devant la gare de 
Lyon à Paris : Il avait dans les 
mains pour un milliard d’an- 

.ciens francs d’héroïne. ($2.000,- 
000».

Cette discrète arrestation — 
l’homme s’est laissé emmener 
sans résister — était le couron
nement d’une enquête ouverte il 
y a plus d'un an. Le porteur 
d’héroïne, Mathieu Frances- 
chi, 60 ans. ancien navigateur, 
était attendu depuis la veille 
par la police.

Mardi dernier, à Marseille, 
les spécialistes de la répression 
du trafic des stupéfiants 
avaient appris que deux trafi
quants bien connus, qu'ils sur
veillaient, Paul Stéfani, 57 ans, 
co-gérant de l’hotel Chambord, 
et Toussaint Carbuccia, 65 ans, 
avaient réservé une couchette 
dans le train Marseille-Paris. 
Les enquêteurs, cinq minutes 
avant le départ du train, se 
sont assurés de l’identité de 
l'occupant de la couchette. 
C’était Mathieu Franceschi, 
dont ils ont aussitôt donné le

signalement à leurs collègues 
de Paris afin qu'ils lui réser
vent “bon accueil” dans la ca
pitale.

Franceschi, en débarquant à 
Paris, paraissait soucieux, in
quiet. A la station de taxis, 
Franceschi confia ses précieux 
bagages à un porteur qui l’ac
compagna hors de l'enceinte 
de la gare. C'est là que, sans 
attendre l'arrivée de complices 
qui auraient pu bouleverser 
leurs plans, les policiers ont 
arrêté “l’homme aux valises”.
Voir HEROINE en pag« 12

Obtenez exactement ce que votre médecin 
prescrit! Cueillette et livraison des pres
criptions jour et nuit sans frais additionnels.
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ET OBTENEZ UN BREVET DE 
7e, 9e, lie, 12e ANNÉE

Nus élèves sont admis su» examens officiels du Départe
ment de l'Instruction publidue »t In diplôme officiel est 
remis à tous ceux oui réussissent ces examens.

SECONDAIRE : 8e è lîe (foutes les options). Notre cours scientifique 
donne accès aux universités et aux diverses institutions supérieure*
Le cours commercial prépare avantageusement nos élèves au travail 
de secrétariat.
L'ES MATHEMATIQUES sont l'objet d'une attention très Particulière. 
A cet effet l’Institut Champlain a adopte une méthode nouvelle
Les cours de mathématiques sont donnés sous forme dite 
arammée”, Cette méthode qui fut l’objet d miportants articles dans 
plusieurs revues américaines donne des résultats qui dépassent
toutes les espérances.

L..........
est encore votre
meilleure 
sécurité

______________ _|Q Brevet de Ile année |
| □ Brevet de 12e année |

INSTITUT D’ENSEIGNEMENT 
SECONDAIRE

I CHAMPLAIN i
I 5435, rue Angers, Montréal 20 |
| Veuilles m'envoyer le prospec- | 
I fus gratuit |

| Q Brevet de 7e année |
| □ Brevet de 8e année |
| Q1 Brevet de 9e année |
I Q Brevet de 10a année

NOM I

ADRESSE

EMPLOYEUR

I TEL. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  I
le Pr. P. 3J

Aliments fins
POUR LA FETE

D'ACTIONS DE GRACES!

À

k

_-kdr f/f.

À

BISCUITS C0CKTEI ANGLAIS
Thé» et celé» importé*, crevettes pour cocktail, saucisse cocktail, filet* 
d'anchou, pâté de foie, anchois roulés, gelée de gave, caille fumée, saumon 
fumé, filets d'espadon, huîtres fumées, oignons cocktail, petits cornichon» 
cocktail, cerises rouges avec tiges, variété da fromage», etc.

EAU TONIQUE SCHWEPPE
Fraises, avocats, mangues, papayas, limettes, ligues vertes fraîches, raisin, 
poires Bartlett, prune», nectarine*, pommegranates, etc.

HUITRES FRAICHES en ECAILLES ou en VRAC

k HOMME Fus Mme
1221 OUEST, STE-CATHERINE TEL.: VI. 9-2341
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n homme tue par erreur une 
femme qu'il ne connaît pas

Une cité verticale de $100 millions à R.-des-Prairies?
GUELPH, Ont, (PC et UPU 

— Un homme de 29 ans, 
Franklin Joseph Kostal, a été 
accusé, hier, du meurtre d’une 
femme dont il ignorait même 
jusqu’à l’existence,

Mme Isabelle Matthews, âgée 
de 31 ans et mère de deux jeu
nes filles, a été tuée, au cours 
de la nuit de mercredi, dans 
une automobile en stationne
ment en face de son domicile. 
L’homme qui discutait avec elle 
a été blessé ; il se nomme 
Ronald Ford et il a 28 ans. 
Une amie de Mme Matthews, 
Mme Mary Teider, de Tim
mins a également) subi des 
blessures, en se rendant en au
tomobile sur les lieux de l’at
tentat en compagnie de son 
époux.

Franklin Joseph Kostal est 
accusé de meurtre et de tenta
tives de meurtre. Il demeurera 
en prison jusqu'à lundi, alors 
qu’il comparaîtra en cour.

Il s'agit en effet d une erreur

d'içlentité. La police a révélé 
que, quelques moments avant 
l'attentat, un homme portant 
une arme à feu est entré dans, 
une maison à quelques pas du 
domicile de Mme Matthews, 
Il a alors demandé à parler à 
Mme William Kostal. une veu
ve, mère de sept enfants, 
âgés d’un an à 14 ans.

On lui répondit que Mme 
Kostal était allée jouer aux 
ouilles. L’homme s’approcha 
alors de l'automobile dans la
quelle se trouvait Mme Mat-

SUITE DE LA PAGE 3
tant de $100, vers 4 h. 35 hier 
après-midi, dans une succursa-

HYDRO-QUEBEC
SOUMISSION no B-222

Des soumissions cachetées doi
vent être adressées en quatre 
exemplaires aux soussignés, 21e 
étage, 75 ouest, boul. Dorchester, 
Montréal, à temps pour être 
reçues ou livrées au plus tard à 
10:30 A.M. heure normale de 
l'Est, le jeudi 7 novembre 1963. 
relativement à 

la fourniture des pylônes de 
suspension (0° et 5° d'angle) 
en acier galvanisé pour la 
1ère ligne à 735 kV Manicoua- 
gan-Bouchervilfe, section 
Manicouagan-Saguenay.

Chaque soumission doit être ac
compagnée d'une garantie sous 
forme de chèque certifié payable 
à l'Hydro-Québee pour un mon
tant de $50,000. Ce chèque est 
confisqué si la soumission est 
retirée après l'ouverture des sou

Nouvelle hausse 
du prix du sucre

Trois des plus importantes 
raffineries de sucre de Mont
réal annoncent une autre aug
mentation, cette fois de 65 
cents le sac de cent livres. Le 
prix de ce dernier est désor
mais fixé à $14.75 le sac.

C’est la troisième augmenta
tion cette semaine. Depuis le 
début de l’année le prix du 
sucre a changé 76 fois.

HEROINE
SUITE DE LA PAGE 3

Au même moment, à Marseil
le, Stéfani et Carbuccia étaient 
également appréhendés.

Cette arrestation constitue la 
mise au jour d’une chaîne 
d’écoulement de la drogue des
tinée au marché américain. 

Commentant cette arrestation,
les policiers ont donné quelques 

... précisions sur l’étendue des cir-
missions. Au moment de I ad|u- cujts de distribution de la dro- 
dication du contrat, ce cheque est j gue Les trafiquants achètent la
remis au soumissionnaire, a 
moins qu'il ne soit l'adjudicataire. 
Dans ce dernier cas, le chèque 
est conservé jusqu'à ce qu'il soit 
remplacé par un bon de garantie 
d'exécution.
On doit examiner les plans, devis 
et autres formules de soumission 
au bureau de

l'ingénieur en chef,
Division des projets 
techniqurs,
HYDRO-Q’JEBEC 
14e étage,
75 ouest, boul. Dorchester, 
Montréal;

et en obtenir copie contre un! 
dépôt de $50. sous forme de chè-j 
que certifié ou de mandat payable! 
à l’Hydro-Québee. Ce montant! 
n’est remboursé qu’aux soumis 
sionnaires qui ont présenté une 
soumission en bonne et due forme. 
Tous les matériaux utilisés dans 
la fabrication dtes pylônes en acier 
compris dans cette soumission 
doivent être des produits manu
facturés au Canada et seuls les 
individus, firmes, compagnies et 
corporations qui fabriquent au 
Canada les produits requis par 
ce document sont invités à pré
senter des soumissions. Seuls 
sont admis à soumissionner ceux 
qui ont obtenu les documents de 
soumission directement de l’Hy- 
dro Québec. Les soumissions doi
vent être envoyées sous enveloppe 
fournie à cet effet et sur laquelle 
doit être indiquée lisiblement la 
mention "Soumission No B 222". 
L’Hydro-Québee ne s'engage à 
accepter ni la plus basse soumis
sion ni aucune des autres.

Les co-secrétaires 
B LAÇASSE - W. E. JOHNSON 

Montréal, le 1er octobre 1963.

marchandise en Turquie.
Cette opération est généra

lement réalisée au Liban, des 
chimistes italiens et français 
se chargent ensuite de trans
former cette matière en héroï
ne pure, sans perte de poids. 
Elle est achetée par les inter
médiaires américains. A vrai 
dire, les consommateurs n'achè
tent qu’une poudre contenant 
de 10 à 20% d’héroïne, le reste 
est de la lactose, du bicarbo
nate ou de la levure ...

LE CTM
SUITE DE LA PAGE 3

née Lussier. Le vice-président 
du conseil, M. Jean-Paul Mé
nard, s’est dit révolté de voir le 
recteur “utiliser la formule la 
plus odieuse d’oppression’’ en 
refusant aux étudiants l’accès 
du Centre social pour déguster 
les repas que ces derniers pou
vaient se procurer d’un restau
rant de Montréal au prix de 65 
cents.

Il a ajouté que, s'il le fallait, 
les travailleurs de Montréal de
vraient se rendre à l’université 
pour “ouvrir les portes du Cen
tre social’’.

Un étudiant, M. Guy Ber
trand, directeur du Quartier 
Latin, avait été invité à venir 
expliquer aux délégués toute 
cette question litigieuse.

Finalement, le CTM a décidé 
d'envoyer un télégramme au 
ministre de la Jeunesse, M. 
Paul Gérin-Lajoie, pour lui de
mander d’insister auprès des 
autorités de l’Université pour 
que les étudiants aient libre ac
cès aux salles du Centre social

TERRAIN INDUSTRIEL
150 x 700, route 11, à 20 minutes du centre de 
Montréal, nivelage, irrigation et remplissage complétés, 
facilités de voie d'évitement si désiré, idéal pour motel 
ou cour à bois.

ECRIRE A CASE 9312, LA PRESSE

OPPORTUNITE
Distributeur équipement agricole et industriel dans la province de 
Québec offre une position stable pour homme de service compétent. 

Connaissance de l'hydraulique nécessaire.
De préférence bilingue. — Salaire selon les qualifications. — Plan 
généreux d'assurance et pension, — Age préféré 28 à 35 ans.

ECRIRE CASE 9310, LA PRESSE

grant s standfast
SCOTCH WHISKY
... racés et corsés, presque parfaits, 

les whiskies écossais de Grant ont du corps, 
avec toute trace d’âpreté enlevée ...

SCOTCH D'ECOSSE 

DE GRANT
LE MEILLEUR QUI SOIT

thews et M. Ford et tira à 
travers la vitre, atteignant la 
dame dans le dos et M. Ford 
au bras. Quelques instants 
après, les Teider arrivaient, 
Kostal tira alors dans leur di
rection. Les deux blessés se 
portent beaucoup mieux au
jourd'hui.

La police a dit que l’accusé 
est le beau-frère de Mme Kos
tal. Une femme a signalé 
qu’après le meurtre elle avait 
entendu un homme crier : “Je 
me suis trompé de femme !”

Hivers
le de “City Shoe Stores Inc.” si
tuée au 156 est, rue Ste-Catheri- 
ne.

Lorsque le suspect a fait ir
ruption dans l’établissement, 
il s’est trouvé en présence de 
trois témoins et du gérant du 
magasin, M. Claude Thibault.

“Donne-moi l’argent !”, a-t-il 
ordonné à ce dernier. M. Thi
bault lui remit l’argent du tiroir- 
caisse, après quoi le bandit, 
tirant un coup de revolver au 
plafond, invita fortement les 
personnes présentes à ne pas le 
suivre. Il a pris la fuite à pied.

Un couple de voleurs
Un homme et une femme ont 

perpétré, vers 8 h. 45 hier soir, 
un vol à main armée au maga
sin de robes “Yvonne’s Dress 
Shop”, au 1486 ouest, rue Ste- 
Catherine.

Le couple de voleurs a pris 
la fuite avec une somme d’en
viron $100.

Une vendeuse de l’établisse
ment a été malmenée par 
l’homme, qui tenait un revolver 
et un couteau. Elle n’a toutefois 
pas subi de blessures graves.
Frères détenus à la suite 

d'un vol
Deux frères, âgés de 19 et 

14 ans, sont actuellement dé
tenus pour interrogatoire par 
la police de Montréal, à la suite 
d’un vol commis tôt aujourd’hui 
dans une épicerie du nord de 
la métropole.

Le vol consistait en argent et 
en cigarettes pour une valeur 
totale de $9.50.

La police fut appelée à se 
rendre, vers 1 h. ce matin, à 
l’épicerie Herbert Grocery Sto
re, située au 9786 St-Hubert, 
lorsqu’un passant déclara avoir 
vu deux adolescents à l’inté
rieur du magasin.

A l’arrivée de la police toute
fois. les jeunes garçons avaient 
déjà pris la fuite. Une heure 
plus tard, une auto-patrouille 
repérait un adolescent suspect 
sur la rue et l’appréhendait 
pour l’interroger. Un autre 
était cueilli plus tard à son 
domicile de la rue St-Hubert.

Hold-up dans 
un garage

Un bandit a perpétré un vol à 
main armée, vers 4 h. 20 ce 
matni, dans une station de ser
vice Shell, sise à l’angle des 
rues Drake et Church! Le pré
posé au service a remis à 
l’apache une somme d’environ 
$50. Le gunman a par la suite 
pris la fuite à pied, rue St- 
Patrick.

La Sûreté municipale interro
ge présentement un suspect en 
rapport avec ce vol. L’individu 
a été appréhendé peu de temps 
après le vol à l’angle des rues 
St-Rémi et St-Ambroise par l’au- 
to-patrouille 13-10.

Evadé capturé
QUEBEC. (PC — Raymond 

Denault, 24 ans, l’un des trois 
prisonniers qui s’étaient évadés 

.. de Sherbrooke, vendredi der- 
I nier, a été repris par la police |i aujourd’hui alors qu’il se pro- 

|| menait dans la basse ville de 
Québec.

11 était le deuxième évadé à 
être capturé par la police. Ray
mond Lemire, 33 ans, avait été 
repris à Sherbrooke quelques 
heures seulement après son 
évasion.

On recherche encore cepen- j dant un adolescent de 16 ans.
Une jeune fille a aussi été ap- 

] préhendée aujourd’hui en com- 
! pagnie de Denault et sera accu- 
! sée de possession illégale d’uq 
I revolver.

Denault et Lemire étaient en 
! prison en attendant leur procès 
! sous l’accusation de tentative de 
| vol dans une laiterie de Sher

brooke.
Objets volés retrouvés
La police, qui avait appréhen

dé une jeune femme de 25 ans 
soupçonnée de vol à l’étalage 

j hier, à la Plaza St-Hubert, a 
j été conduite à perquisitionner 
! à son domicile de la rue Hoche- j laga où $10,000 de marchandises 
I volées ont été retrouvées.

La police a déclaré que le 
I butin était constitué d’environ 

3.000 colliers de qualité moyen- 
! ne, 200 paires de gants, plu- 
^ sieurs paquets de bas de nylon,
! des douzaines de chandails, et 

diverses autres marchandises.
La jeune femme devait com

paraître en cour aujourd'hui 
sous six accusations de vol à 
l’étalage. Les commerçants de 
la Plaza ont été appelés à iden- 

! tifier la marchandise volée trou
vée au domicile de la rue Ho- 
chelaga.

Cambriolages

Au cours des principaux cam
briolages qu’ils ont commis la 
nuit dernière, des malfaiteurs 
ont lait main basse sur plus de 
$7,000 de marchandises. A la 
Martin Steel, 2915, est. rue 
Sherbrooke, ils ont raflé des 
machines de bureau et de l'ou
tillage d’une valeur de $3.500 : 
à l’épicerie Maihot. 2500. rue 
Bellechasse. $1,250 de victuail-

Le notaire Yves Gauthier, 
candidat au siège no 1 et M. 
Lucien Normandin, candidat au 
siège no 2 de Rivière-des-Prai- 
ries, ont ouvert leur campagne 
électorale mercredi soir en pro
mettant à leurs concitoyens la 
construction d’un grand centre 
domiciliaire de 4,800 unités de 
logements répartis dans six 
édifices de 40, 60 et 80 étages 
et qui sera connu sous le nom 
de “Cité verticale”.

Le notaire Gauthier a affirmé 
à ses électeurs que ce projet 
de $100,000,000 sera réalisé par 
l’entreprise privée dans le 
quartier Rivière - des - Prairies, 
en bordure de la rivière.

“C’est un projet auquel je 
travaille depuis quelques an
nées”, a dit M. Gauthier, “et

qui sera une source de revenus 
considérables pour la ville de 
Montréal, donc un élément qui 
aidera à ne pas augmenter les 
taxes et même possiblement à 
les réduire”.

M. Gauthier a expliqué qu’il

ne s'agit pas de maisons d’ap
partements ordinaires, mais 
d’une véritable cité où tous les 
occupants de logements seront 
propriétaires. Chaque unité sera 
vendue de $16,000 à $26.000. 
Elle comprendra un salon et

salle à manger, une cuisine et 
un espace pour le lavage, une 
salle de bain, une galerie fer
mée et un endroit à débarras. 
25% des logements auront une 
chambre à coucher, 30% 2 
chambres, 40% trois chambres

et 5% quatre chambres.
Enfin, chaque propriétaire de 

logement aura son garage au 
sous-sol. Les six unités domici
liaires de la “Cité verticale” 
seront érigées sur un terrain 
de 1.400,000 pieds qui permet

tra, toujours selon M Gauthier, 
de pourvoir à l’aménagement 
de parcs, de terrains de jeux, à 
la construction d'une église 
pour cette ville de 20,000 âmes, 
et à tous les autres services 
communautaires.

A Duvernay

Nouvelles
soumissions 

exigées
(J.-L. A.) — Les ligues rie 

propriétaires ”St-Maurice” et 
“Duvernay-est” de Duvernay, 
sur Tile Jésus, s’adresseront au 
ministère des Affaires munici
pales pour que le prêt industriel 
devant être accordé à M. Julius 
Kugler ne soit autorisé que 
si le conseil municipal se con
forme au rapport soumis par 
des experts et par l’architecte 
de la ville.

L’architecte recommande que 
la ville exige de l’industriel, ou 
fasse préparer par ses architec
tes, des plans et devis complets 
et qu’elle demande de nouvelles 
soumissions pour la construc
tion de la bâtisse devant être 
érigée grâce au prêt.

Les membres des deux ligues 
rencontraient, hier soir, le con
seiller René David qui, avec M. 
Jacques Bourdon, s’oppose au 
prêt sous sa forme actuelle. 
La ligue avait convoqué l’as
semblée pour se faire exposer 
les motifs de son opposition. 
Fait à noter, la ligue de la sec
tion "Les écores” rencontrait 
récemment le conseiller Bour
don au même sujet et par la 
suite faisait parvenir semblable 
demande à Québec.

M. David a présenté aux con
tribuables une copie des rap
ports de l’ingénieur et de l’ar
chitecte, dont les services 
avaient été retenus par Duver
nay. Ces rapports soulignent 
clairement que les plans fct de
vis fournis par l’industriel Ku
gler ne sont pas assez précis et 
ne permettent pas à la ville, 
prêteuse en l’occurrence, de 
surveiller les travaux de cons
truction d’une façon adéquate.

Impressionnante démonstration du ‘contraste automatique’ de Philips. L'oeil électronique réagit à la lumière d'une flamm® 
d’allumette : instantanément-et automatiquement-le téléviseur Monitron 500 de Philips règle les contrastes de l’image.

La TV Monitron 5001964 de Philips 
a Toeil ouvert’ sur l’éclairage du salon

Le nouveau ‘contraste automatique règle le contraste selon Véclairage de la pièce

Le 'contraste automatique'
de Philips est une des ‘cinq 
caractéristiques d’avant-garde’ 
susceptibles de révolutionner vos 
habitudes de téléspectateur! Un 
minuscule oeil électronique, situé

sur la partie supérieure du tableau 
de commande mesure l’intensité 
lumineuse de la pièce et régie 
automatiquement sur elle le con
traste de l'image. Dès que change 
l’éclairage, le ‘contraste automa

tique’ modifie le contraste lumi- tron, un dispositif exclusif à 
neux. Toutefois, si vous préférez Philips.
régler vous-même ïe contraste, La quatrième ‘caractéristique 
vous n'avez qu’à fermer le ’con- d'avant-garde'estleblocage'Visi- 
traste automatique' et à utiliser ma{jc l’image qui supprime 
le bouton normal de réglage. définitivement le réglage hori- 
Pour contrôler le fonctionnement zontal et vertical de l’image: il 
de ce dispositif, placez votre main s’agit d’un dispositif qui 'ver- 
ou une flamme d’allumette devant rouille' effectivement l’image, 
l'oeil électronique: vous consta- quelle que soit la force de l’inter- 
terez le changement immédiat de férence.
contraste sur l’écran. Enfin il y a le réglage de lumino-
Demandez à votre marchand site ‘Optimatic’ qui élimine une

les ; à la Distributeurs, 417, rue 
St-Pierre, ch. 51, des chandails 
d'une valeur de $1,600 ; et dans 
le logis de M. Z. Szabo, 4597, rue 
Jeanne-Mance, $1,125 d'articles 
de ménage et de bijoux.

Deux hit and run;
suspect appréhendé

Un individu de 36 ans doit 
comparaître en cour ce matin 
pour répondre à deux accusa
tions de “hit and run”. Le sus
pect a été appréhendé vers 8 
h. hier soir par les agents 
Jean-Pierre Bisaillon et Claude 
Gendron, de l'auto-patrouille 
9-1.

L'individu a été arrêté peu 
de temps après avoir heurté 
une voiture à l’angle des rues 
Windsor et Wellington et avoir 
négligé de s'arrêter par la sui
te. Les agents Bisaillon et Gen
dron qui s’étaient rendus sur 
les lieux pour prendre le rap
port de l’accident ont constaté 
d'après le numéro de la plaque 
que leur donna le conducteur de 
l'auto heurtée, que le fuyard 
était déjà recherché pour un 
autre hit and run.

C’est alors que l’on vit passer 
lentement sur les lieux la voitu
re dont il était question. L’agent, 
Gendron réussit à saisir le con
ducteur par le cou, mais celui- 
ci .démarra en trombe, trînant 
le policier sur une distance d’en
viron 50 pieds.

L’agent Bisaillon de son côté, 
bondit dans sa voiture et prit le 
fuyard en chasse. Il réussit à 
l’intercepter à l’angle des rues 
William et Ann.

autorisé de téléviseurs Philips de 
vous donner une démonstration 
des autres ‘caractéristiques 
d'avant-garde’quepossèdelatélé-

cause fréquente d’irritation pour 
le téléspectateur. Lorsqu’une 
scène se passe la nuit, le circuit 
‘Optimatic’ réagit à la baisse de

dait de 25 à 25,000 cycles.—Ren
seignez-vous aussi sur le nouveau 
bouton pour le coupage du son, 
exclusif à Philips.

Le marchand autorisé de télé
viseurs Philips se fera un plaisir 
de vous donner une démonstra
tion des nombreuses caractéri
stiques qui font des récepteurs 
Monitron 500 de Philips les pre
miers téléviseurs vraiment auto
matiques. Il vous montrera aussi 
les modèles Monitron 300—des 
téléviseurs de prix abordable, 
possédant la qualité traditionnelle 
des appareils Philips. Passez le 
voir bientôt.

vision automatiqued’aujourd'hui. luminosité et règle les ’noirs’ de 
11 y a d’abord ledispositif ‘ Memo- sorte que chaque détail ressort 
matic'qui vous permet de régler parfaitement, même dans les 
exactement—et une foi? pour scènes les plus obscures.

-la réception sur chaque

C193—LE SYMPHONIQUE Combiné T V/Stéréo doté de six haut-parleurs 
Novo Sonic à double cône. Levier de repérage empêchant le glissement 
de l’aiguille. Elément de syntonisation FM/AM avec CAF. FM/Multiplex 
avec voyant lumineux et signal automatique. Noyer suédois et noyer 
pâle ; noyer lustré et acajou.

La TV Monitron 500 de Philips — uniquement chez les marchands autorisés de Philips.

toutes- 
canal.
Il y a ensuite le stabilisateur 
‘Monitronic’ du circuit. Ce ‘cer
veau électronique’ de Philips em
pêche le rétrécissement et la dé
formation de l'image—plaie des 
téléviseurs dépourvus du Moni-

Le véritable son ‘haute fidé
lité'—jusqu’ici réservé aux com
binés stéréo de prix élevé—est un 
élément standard de tous les télé
viseurs Monitron 500 1964 de 
Philips. Des épreuves de labora
toire ont établi que le spectre 
sonore du Monitron 500 s'éten-

Pour la première 
fois au Canada: 

garantie de 2 ans 
sur la lampe-écran

Cette remarquable garantie—la 
première du genre dans le domaine 
de la télévision—vous protège contre 
le brûlage prématuré de la lampe- 
écran etfait, des récepteurs Philips, les 
téléviseurs les plus sûrs qui soient!

PHILIPS
Philips Appliances Ltd. Division des appareils récréatifs, 5800, chemin de la Côte-de-Liesse, Montréal 5, Qué.

Distribué par MELCHERS DISTILLERIES LIMITED

ANNONCE

Si VOTRE DENTIER
bouge

FASTEETH, une poudre améliorée, j 
à saupoudrer aur votre dentier (haut 
et bast, le maintiendra plus solide
ment en place, évitant les déplace- ! 
ment» latéraux ou horizontaux. Ne 
forme ni pâte, ni gomme, ne laisse 
aucun goût . FASTEETH est une for- 
mule alkaline (non acldel. Ne sûrlt 
pas dans la bouche. aa«alnlt l’ha- ! 
laine FASTEETH â tous les eomp-; 
toirs de produits pharmaceutiques.'

LUXE DE CE
Pour $9.00* seulement, ce jupon-combinaison Harvey Woods vous offre confort et elegance. 

Magnifiquement confectionné en doux Tricot Satinette de Du Pont, il est délicatement

rehaussé d’nne exclusive dentelle de Ban-Lon d’un joli rose français. Offert dans un

choix complet de tailles—très petite, petite, moyenne et grande-il convient

toutes les silhouettes. Il est présenté dans les plus jolies teintes

d’automne. En vente dans tous les magasins de

jolie lingerie féminine.

■*Prix de détail suggérés

(
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La Kabylie repousse Eoffre 
de compromis de Sen Bella

MICHELET, Kabylie. (Reuter) — “Ben Bella 
doit s’en aller”, a affirmé, hier, M. Hoeine Ait 
Ahmed .répondant en anglais aux questions de 
journalistes dans un hôtel de Michelet.

Interrogé sur l’appel lancé, hier, par M. Ben 
Bella, M. Ait Ahmed a indiqué qu’il n’avait pas 
encore étudié le texte de cet appel, mais que de 
toutes manières cela ne pourrait que changer “les 
moyens et non les objectifs du mouvement d'oppo
sition.”

Ces objectifs, a-t-il dit, c’est un changement 
de régime.

Les E.-U. suspendent 
leur aide au Honduras
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LE MAQUIS ALGERIEN PREND FORME — Dans 
les montagnes de la Kabylie, fief du chef de l’oppo
sition Ait Ahmed, ces maquisards, sous les ordres 
du colonel Mohamed Ou El Had}, limogé par le

président algérien pour insubordination, attendent 
le moment propice pour livrer bataille aux troupes 
gouvernementales. Ils veulent soustraire le pays à 
“la dictature de Ben Bella”.

interdisant 
d'armes-H

NEW YORK. (AFP. Reuter* 
— Les discussions des ministres 
des Affaires étrangères des 
Etats Unis, de Grande-Breta
gne et d'URSS au sujet des

“possibilités d effectuer de neu
ve es avances dans le domaine 
du désarmement r.’ont pas été 
concluantes”, indique une dé
claration conjointe lue à 1 a

presse à l’issue du dernier en
tretien Rusk-Home-Gromyko qui 
a eu lieu hier soir au siège 
de la délégation britannique à 
roNu

INFORMATIONS DU CONCILE "VATICAN II".
DE FS

Cette année...

Les Pères du concile possèdent 
de meilleurs instruments de travail

par Marcel ADAM
exclusif à IA PRESS!

ROME — Autant les travaux de la première 
session du Concile traînaient en longueur, au
tant les délibérations de la deuxième session 
semblent vouloir progresser avec célérité.

Ce rythme nouveau est dû à deux facteurs 
principaux : d'abord le règlement qui. après 
avoir été rodé l’an dernier, a été remanié par 
.loan XXIII et Paul VI afin d'assurer une mar
che raisonnable des travaux et de garantir aux 
pères leur liberté d'intervention.

Ensuite les pères conciliaires travailleront 
sur des textes mieux articulés et équilibrés que 
ceux de l’an dernier et de plus, les ayant reçus 
plus tôt, ils peuvent mieux préparer leurs in
terventions.

Ne pouvant s'inspirer d’aucun concile d'une 
pareille ampleur, le règlement avait été prépa
ré d une façon empirique et il a donc fallu le 
modifier à plusieurs reprises durant la premiè
re session. Mats il contient encore de graves 
lacunes qui ont été la cause de tant de piétine
ments et de pertes de temps que beaucoup 
de pères se sont sérieusement demandé si le 
concile ne finirait pas en queue de poisson, tel
lement les présences diminuaient à mesure 
que le concile s’acheminait vers son terme.

Le rôle des modérateurs
Ainsi, cette année, le Conseil de la présidence 

a été porté à treize membres <au lieu de dix*; 
il reste pourtant des doutes, chez les délégués, 
sur les difficultés que pourrait soulever l'ap
plication du règlement. L'an dernier, ce sont 
les membres de ce conseil qui présidaient au 
retour des congrégations générales; cette an
née, c'est à quatre modérateurs que revient la 
tâche de diriger et d'organiser, d’examiner les 
observations et propositions venant de l’Assem
blée et de décider de leur transmission aux 
commissions compétentes. On sait que le concile 
compte dix commissions qui ont pour mission 
d’introduire un schéma avec les amendements 
proposés par les pères du concile.

Les “modérateurs” ont remplacé le secréta
riat pour les affaires extraordinaires, qui n’avait 
pas fait la preuve de son utilité l’an dernier. Il 
est bon de souligner que parmi les modérateurs 
on compte le cardinal Agagianian, le modéré 
ic’est le cas de le dire*, et les cardinaux Doepf- 
ner, Lercaro et Suenens de tendances libérales.

Les schémas
Quant aux schémas, ils n’ont presque plus 

rien de commun avec ceux de l’an dernier. Au 
début de la première session, il y avait soixante 
et dix schemas — ou projets de lois, de cons
titution — à la disposition des pères. On croyait 
qu après trois ans de préparatifs ils constitue
raient d’excellents instruments de travail.

Il fallut vite déchanter. L’étude des cinq 
schémas portant sur la liturgie, les sources de 
la révélation, les communications, l’unité des 
chrétiens et l’Eglise démontra amplement que 
les textes, à l’exception du premier, étaient 
rétrogrades, scolastiques et polémiques, dénués 
d'esprit oecuménique, fermés à la recherche 
scientifique et dépourvus de souffle pastoral.

De plus, on y décelait un manque de coordi
nation évident, puisque des matières qui auraient 
dû constituer un seul schéma étaient divisées en 
deux ou trois textes, sans parler de manque de 
collaboration entre les commission préparatoires 
qui avaient travaillé en vase clos et refusaient- 
souvent de tenir compte des amendements 
proposés par la Commission centrale formée par 
le pape pour reviser leur travail.

C’est pourquoi le cardinal Léger a pu dire 
avec raison, a son retour à Montreal : “Tout 
est à faire". Et c’est effectivement ce qui s’est 
produit avec la constitution de la commission 
de coordination qui a fait refondre tout le travail

plus fructueuse et présentera un bilan plus 
substantiel. On se rend compte déjà du 
changement : le deuxième jour de ia session un 
premier vote était pris sur le schéma “de 
Ecclesia” — sur l’Eglise — et les pères déci
daient presque unanimement de garder le texte 
soumis afin de l’étudier article par article.

Après le schéma sur l'Eglise, dont l’étude se 
poursuivra durant un bon mois, viendront dans 
l’ordre les schémas sur la liturgie (que plusieurs
pères voudraient inclure dans le texte sur ______  ________ ____  r____
l’Eglise), les évêques et le gouvernement des c|e non-agression, la réduction 
diocèses. L'apostolat des laïcs et l’oecuménisme. des budgets militaires, l'instal

lation de postes d’observation 
dans le cadre de la prévention 
des attaqües par surprise, la 
création de zones dénucléari
sées, ia question de la nondis- 
sémmation des armes atomi - 
ques et, brièvement, les pro
blèmes allemands dans leur en
semble

La déclaration précise cepen
dant qu’il a été convenu “que 
1 e s discussions se poursui- 
vraicn* par les voies disponi
bles’ Elle ajoute que “l’accord 
de politique” qui s’est révélé 
sur la question de la mise 
sur orbite d’armes nucléaires 
pourrait prendre “une forme 
appropriée dans un proche ave
nir”

(‘t indique de source améri
caine compétente qu’un accord 
sur i'mterdicüon de la mise 
sur orbite d’armes nucléai
res pourrait prendre la forme 
d’une déclaration conjointe 
américano-soviétique qui serait 
ouvert», à l’adhésion d'autres 
pays. Il n’est pas exclu qu’une 
telle déclaration puisse être an
noncée lors de la visite à la 
Maison Blanche, jeudi prochain, 
de M. Gromyko.

La dernière réunion triparti
te a été consacrée en fait à une 
revue générale de l’ensemble 
des sujets abordés au cours de 
la série d’entretiens qui, en 
marge et à l’occasion de l’As
semblée générale de l'ONU, ont 
reuni MM. Rusk et Gromyko 
et tord Home, indique-t-on de 
soin ce américaine.

Par les sujets abordés au 
cours de cette dernière réunion, 
on Signale la question de l'inter
diction de la mise sur orbite 
d’armes nucléaires, les pactes

M. Ait Ahmed a qualifié M. 
Ben Bella de “mégalomane du 
pouvoir” et déclaré qu'il avait 
réorganisé le FLN de manière 
à en faire un instrument de son 
pouvoir personnel.

Il a également accusé le pré
sident de la .République algé
rienne de “duplicité et de four
berie”. “Ben Bella, a-t-il dit, 
ne peut employer la force, par
ce que s’il le fait, il perdra”.

M. Ait Ahmed a affirmé que 
le Front des forces socialistes 
avait étendu son influence sur 
tout le pays, mais a refusé de 
préciser l’importance de ses ef
fectifs actuellement en Kaby
lie.

Interrogé sur la possibilité 
d’une solution de compromis, 
M. Ait Ahmed a indiqué qu’il 
préférait ne pas aborder lui- 
même la question. Le problè
me, a-t-il dit, est de changer 
la situation politique, la rela
tion des forces en présence, 
après quoi l’on verra.

Retour au fascisme
Si après cela, des assurances 

sont données qu’il n’y aura pas 
de retour au fascisme “nous 
pourrons envisager une solu
tion”.

“En l’état actuel du rapport 
des forces, il n’y a pas de com
promis possible puisque Ben 
Bella pense que la seule solu
tion est de se rallier honora
blement à son autorité et d’ac
cepter de hautes fonctions au 
sein du gouvernement ou du 
bureau politique.

“Il ne s’agit pas d’une ques
tion de personnes, mais d’une 
question de systèmes.”

Selon M. Ait Ahmed, M. Ben 
Bella ne sera pas en mesure

d’écraser le mouvement, s’il 
emploie la force, il y aura ré
sistance militaire, mais diffé
rente de l’an dernier où l’on a 
eu recours aux méthodes mili
taires classiques.”

M. Ait Ahmed a indiqué par 
ailleurs que la politique de Ben 
Bella et le chaos social avaient 
engendré du mécontentement 
dans tout le pays. Ben Bella, a 
ajouté M. Ait Ahmed, est un 
démagogue qui ne tient pas 
compte des conséquences éco
nomiques de sa pseudo-politi
que socialiste.

BRESIL

Goulart réclame 
l'état de siège

BRASILIA (UPI) - Le prési
dent Joao Goulart a demandé 
aujourd'hui au Congrès fédéral 
de mettre le Brésil en état de 
siège durant les 30 prochains 
jours. Les chefs militaires ap
puient sa requête.

L'état de siège est une forme 
de loi martiale. Tout indique 
que le Congrès donnera rapi
dement suite à la requête du 
chef de l'Etat. L'état de siège 
permettrait au gouvernement 
d'agir très rapidement pour 
faire face aux situations diver
ses qui peuvent survenir dans 
l'état actuel des choses. Le 
Brésil est tout particulièrement 
affecté par une vague de 
grèves.

WASHINGTON. (AFP* — Les 
relations diplomatiques ont été 
rompues entre les Etats-Unis 
et le Honduras, annonce ven
dredi le Département d’Etat.

Les milieux officiels améri
cains confirment qu’a v a n t 
d’être déporté, le président Vil- 
leda Morales avait demandé 
aux Etats-Unis de fournir toute 
l’aide possible pour enrayer le 
coup d’Etat qui avait renversé 
son gouvernement.

Outre leur décision de rom
pre les relations diplomatiques 
avec Tegucigalpa, les Etats- 
Unis ont pris celle de suspen
dre toute aide à ce pays en 
dehors d’une assistance stric
tement humanitaire sous la 
forme de produits agricoles 
excédentaires livrés au Hondu
ras.

L’aide économique américai
ne à ce pays, entre juillet 1961 
et la période actuelle, s’est 
élevée à 18 millions de dollars, 
a précisé vendredi le porte- 
parole du Département d’Etat 
à sa conférence de presse quo
tidienne, dont onze millions ont 
été effectivement livrés au 
Honduras.

La question de la reconnais
sance possible ultérieure du 
nouveau régime du colonel Os- 
valdo Lopez ne sera pas exa
minée tant que les Etats-Unis 
n’auront pas procédé à des 
consultations avec d’autres gou
vernements et pleinement en
visagé toutes les conséquences 
“de cette évolution malheu
reuse de la situation”. L’am
bassadeur américain a Teguci
galpa, Charles Burrows, n’a pas 
été rappelé.

D’autre part, on fait ressortir, 
dans les milieux officiels amé
ricains, qu’après avoir été mis 
sous la garde des forces armées 
honduréennes au palais prési
dentiel, lors de la phase initiale 
du coup d’Etat dirigé par le 
chef de celles-ci, le colonel Lo

pez, le président déposé Villeda 
Morales avait demandé par té
léphone toute l’aide que les 
Etats-Unis pouvaient lui appor
ter le plus tôt possible.

Cette requête a été formulée 
de très bonne heure jeudi. Elle 
a été transmise à Washington 
par l’ambassadeur Burrows. Un 
peu plus tard, dans la matinée 
de jeudi, l’ambassadeur Celeo 
Davila du Honduras, acompa- 
gné des ministres des Affaires 
étrangères et des Finances MM. 
Roberto Perdouo et George 
Bueso, s’est rendu au Départe
ment d’Etat où ils ont discuté 
de la situation dans leurs pays 
avec des fonctionnaires améri
cains.

Les trois personnalités hondu
réennes ont notamment deman
dé au gouvernement américain 
de s’employer à dissuader le co
lonel Lopez d’exécuter son 
coup d’Etat. Les milieux offi
ciels américains ont en parti
culier fait ressortir dans leur
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conversation avec l’ambassa
deur et les deux ministres hon- 
duréens que l’ambassadeur 
Burrows avait eu, dans les 
jours précédents, des entre
tiens avec le colonel Lopez, 
conversations au cours desquel
les avait été exposée la posi
tion américaine tendant au 
maintien des institutions démo
cratiques. D’autre part, le gé
néral Theodore Bogart s’était 
rendu d’urgence à Tegucigalpa 
le premier octobre, porteur 
d’instructions spécifiques de 
dissuader le colonel Lopez de 
se livrer à un coup d’Etat.

Les Etats-Unis demeurent, 
d’autre part, favorables à une 
réunion des ministres des Af
faires étrangères de l’hémis
phère.

Le Labour taxera la richesse
SCARBOROUGH, Angleterre. (PA) — Le parti travailliste, 

dont le congrès s'est terminé aujourd'hui, s'est prononcé en 
faveur de l'imposition d'une taxe sur la richesse advenant la 
prise du pouvoir par le Labour. Cette taxe s'appliquerait aux 
profits de capitaux, c'est-à-dire, aux profits découlant de la 
spéculation sur les actions ou autres valeurs.

★ ★ ★

L'Italie expulse deux Hongrois
ROME. (Reuter* — Le ministère des Affaires étrangères 

a confirmé aujourd’hui que deux diplomates, hongrois ont été 
expulsés d’Italie à la mi-septembre pour avoir fait de l’espion
nage. Il s'agit du lieutenant-colonel Jozsef Banka, attaché mili
taire adjoint, et de M. Andor Ajtai, attaché de presse. La 
nouvelle avait d’abord été révélée par un journal de Bologne, 
“Il Resto Del Carlino”.
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Cette session ne pourra évidemment épuiser 
tout le programme du concile, et le Pape a 
annoncé dimanche la tenue d’une autre session, 
alors que les observateurs prévoient que le 
concile ne prendra pas fin avant 1965.

2,300 présences
Cette anr.ée les présences sont sensiblement 

les mêmes que l’an dernier au début de la 
session, atteignant un chiffre quotidien d’environ 
2,300 dans lequel sont compris les 75 nouveaux 
évêques. Pour ce qui est des experts mis à la 
disposition des pères, pour consultation, ils 
étaient environ trois cents au cours de la der
nière session et ce chiffre ne sera pas dépasse, 
a-t-on annoncé.

Nous remarquons deux autres motifs d’encou
ragement cette année, tout, d’abord le nombre 
accru des observateurs non-catholiques au Con
cile : d’une trentaine qu’ils étaient l’an dernier, 
ils sont passés à cinquante. Et voilà que maigre 
le malheureux boycott de l’Egiise grecque 
orthodoxe, un certain nombre d’Eglises ortho
doxes pourraient bientôt être représentées au 
concile à l’issue de la conférence de Rhodes, 
où il a été décidé que ces Eglises agiraient

L’ethmosphere des conversa
tions a été, comme précédem
ment, détendue. Chacun des 
tro»s ministres a pris la parole 
pendant une duree sensiblement 
égale.

Le traité de Moscou 
sera en vigueur 
dès le 10 octobre

Wimm

La Keeler, "une dépravée
LONDRES. (AFP) — Témoignan* hier à la deuxième jour

née du procès de Christine Keeler, accusée de parjure en 
rapport avec la condamnation d'un de ses anciens amants pour 
voies de fait, celui-ci. Lucky Gordon, a affirmé que la jolie fille 
était une dépravée "capable de coucher avec 1S ou 18 hommes 
à la fois". Il a aussi déclaré qu'il avait voulu l'empêcher de 
se faire avorter d'un enfant dont il se prétendait le père.

★ ★ ★

Compromis racial à Cambridge
CAMBRIDGE, Maryland. <PA) — La ségrégation raciale 

qui a fait tant de ravages à Cambridge ces derniers temps est 
en voie de disparaître du fait que la plupart des restaurateurs 
ont décidé de servir les Noirs pourvu que ces derniers cessent 
toute manifestation durant un an.

Les Noirs sont prêts à accepter cette condition.
★ ★ ★

Le PC du Venezuela s'insurge
CARACAS. (PA) — Dans un communiqué distribué aux 

journaux et aux membres du Congrès, à Caracas, le parti 
communiste du Venezuela réclame la création d'un front 
populaire pour lutter contre le “régime militaire" du prési
dent Betancourt. La Cour suprême a maintenu, hier, par 
trois voix à deux, le décret présidentiel par lequel le parti 
communiste et le Mouvement de la gauche révolutionnaire 
(castriste) sont suspendus comme partis politiques.

LA PANTHERE DE SAIGON 
— La décision des Etats-Unis 
de mettre fin, en 1945, à leur 
aide militaire au Sud-Vietnam 
déçoit Mme Ngo Dinh Nhu. 
Elle l'a souligné au cours 
d'une conférence de presse te
nue, hier, à l'ambassade de 
son pays à Paris. Mme Nhu 
doit se rendre aux Etats-Unis,

œmmmmmmmææmmmmm

le 7 octobre, pour défendre la 
cause de son beau-frère, le 
présideôt sud-vietnamien Ngo 
Dinh Diem. "Je suis persua
dée, a-t-elle dit hier, que la 
masse du peuple américain est 
prête à continuer à soutenir 
mon pays." Elle a ajouté que 
la guerre avec les Vietcongs,
v" • <\ mmmm

"réduite à des actes de pira
terie", pourrait fort bien avoir 
pris fin en 1965. Au sujet de la 
réunification du Vietnam sug
gérée récemment par le pré
sident de Gaulle, elle a eu cet
te réponse un tantinet fémini
ne: "Avant de tendre la main 
à l'ennemi, il faut d'abord le 
vaincre".

mmmmmmmmmœmm

LONDRES. (AFP) — Le trai
té de Moscou sur l’arrêt partie! 
des essais nucléaires entrera en 
vigueur le 10 octobre prochain, 

librement. Il y a aussi l’heureuse décision de annonce le Foreign Office. Ce 
Paul VI d’inviter au concile des auditeurs jour-là, la Grande-Bretagne, les 
laïques catholiques, qui démontre que le concile Etats-Unis et l’Union soviétique, 
entend se pencher sur le problème du laïcat. puissances qui ont été ies trois 
Ils sont au nombre de dix dont trois Italiens, premiers signataires du traité, 
deux Français, un Belge, un Américain, un échangeront dans leurs capita- 
Espagnol, un Polonais, un Hollandais et repré- jes respectives les instruments 
sentent des grands organismes catholiques inter- de ratification de cet accord, 
nationaux. Ces auditeurs n’ont pas le droit de Jusqu’à présent une centaine
demander la parole, mais ils peuvent y être pays 0nt signé le traité à 
appelés par les modérateurs ou par les prési- Londres, Washington ou Mos- 
dents des commissions. cou.

En prenant cette décision, le pape a comblé 
une lacune qui avait été amèrement déplorée 
i’an dernier; alors que des observateurs non- 
catholiques étaient venus au concile, la grande 
masse des laïcs catholiques ne comptait aucun 
représentant avant l’invitation faite en dernière 
heure à Jean Guitton.

y La marche du nationalisme
CUBA : Castro s'errpare d'une nouvelle tranche des 

terres arables —
ALGERIE : les employés s'approprient une grande société 

de transport —
MAROC : mesures pour enlever tout le commerce aux 

étrangers.
LA HAVANE. (PA* - Le gou

vernement cubain a ordonné

TUNIS. (AFP, Reuter* - Le 
président Habib Bourguiba a 
annoncé aujourd'hui que le pro
blème de Bizerte sera défini
tivement résolu d’ici le 15 octo
bre, l’évacuation de la base 
française devant être terminée 
à cette date.

Dan» le discours qu’il a pro-

préparatoire en vingt schémas, selon l’esprit ; ceux de l'an dernier, mais Us sont encore trop
pastoral et oecuménique que Jean XXIII a 
voulu donner au copcile.

Le Concile ne finirait qu'en 1965
On peut donc prévoir que cette session-ci sera

t <

L'information : progrès seulement
Enfin, au chapitre de l’information, il y a 

aussi lieu de se réjouir, même si le bureau de 
presse du concile est encore loin d’avoir atteint 
la qualité et l’efficacité de celui du congrès de 
“Foi et constitution" tenu à Montréal, l’été 
dernier.

A toutes fins pratiques, le secret n’existe plus, 
excepté pour ïc contenu des schémas et les _0ÏK^ devant l'Assemblée na- 
travaux des Commissions. Un comité du concile tiond)c tunisienne. M. Bourgui- 
a été formé et confié à la présidence de 1 Ame- ba a dédaré quc K résultat est 
ricain, Mgr O’Connor, qui est assiste d un secre- une vjct0jre du peuple tunisien 
taire. Mgr Vallaind et d une dizaine djutres çt de son régjrnc “Cette solu- 
évêques de diverses nationalités. Ce comité sest don dj{ si elle ne vient 
fixé pour but de veiller à la redaction des p£)S d une mamère spectaculai- 
communiqués officiels, d organiser des corne- re^ apporte pas moins ,1a 
rences de presse, de fournir de la documenta* ^n j€g séc|uciics du colonialis* 
(ion aux divers centres nationaux et d entretenir me EUc Rera fêlee comnie tel- 
des rapports avec les journalistes accrédités. £a coopératior avec la

France n’en sera que plus soli
de. Elit iie le l avant dans un 
climn de confiance et d’amitié 
réciproque.”

Le président tunisien a évo
qué les longues et difficiles né
gociations qui ont été menées 
par son gouvernement depuis 
1956 et qui ont été jalonnées

La France aura définitivement 
évacué Bizerte le 15 octobre

Les prêtres qui rédigent les communiqués en 
dix langues peuvent, cette année, assister aux 
délibérations; leurs textes sont meilleurs que

vagues. Toutefois, après chaque congregation, 
un prêtre du comité de presse révèle aux 
journalistes ce que leur cachait le communiqué 
officiel. Pourquoi simplifier quand il est si facile 
de compliquer ?
V

d’épreuves de force.
Èt le président a conclu son 

exposé en disant; "Nous pou
vons désormais nous consacrer 
entièrement à notre oeuvre 
d’édification, en comptant bien 
sur l’aide de la France.”

11 a rappelé que la Tunisie 
est le seul pays en Afrique à 
avoir obtenu l’évacuation de 
toutes les bases étrangères et 
il y voit un “événement im
portant pour l’Afrique”. Il a 
aussi remercié les pays amis 
qui ont aidé la Tunisie pen
dant “la bataille de l’évacna- 
tioh”, en particulier la RAU 
et le président Nasser.

A Paris, on fait preuve de 
discrétion et aucun commen
taire officiel n’a été fait pour 
le moment. On souligne toute
fois que la liquidation défini
tive de l’affaire de Bizerte 
était convenue et prévue depuis 
longtemps, le départ progres
sif des forces françaises de la 
base de Bizerte ayant common 
cé depuis le printemps.

f

hier soir la nationalisation de 
toutes les terres de plus de 193 
acres. Le décret épargnera les 
propriétaires terriens qui ont 
maintenu la production à un 
niveau exceptionnellement éle
vé et qui ont montré leur bonne 
volonté à collaborer étroitement 
avec le gouvernement dans 
de production.

Jusqu’ici, le régime castris
te avait saisi toutes les terres 
de plus de 970 acres, ce qui 
couvrait environ 7,500,000 acres 
du territoire national. Le nou
veau décret mettra, au maxi
mum, 4,000,000 acres de plus 
sous l’autorité directe du gou
vernement. Il resterait 5,900.000 
acres, soit 34 pour-cent des ter
res arables, en possession d’in
térêts privés.

ALGER. (Reuter) - L'une 
des plus importantes sociétés 
de transport algériennes, la 
SATAC, Société algérienne des 
transports et autocars, a été 
nationalisé*, à l'initiativo d* ses 
employés. Ctux-ci ont occupé 
les bâtiments et installations d* 
la société, hier soir. Aucun vé
hicule n'a circulé aujourd'hui.

La SATAC s'occupe du trans
port des voyageurs et marchan-

1

dises sur tout le territoire algé
rien. Sa nationalisation est le 
second exemple d'une telle me
sure décidée par les travail
leurs eux-mêmes. Le mois der
nier, une compagnie de trans
ports de Blida a été saisie par 
les employés dans des circons
tances semblables.

* * *

RABAT (Reuter* — “La na
tion africaine”, organe de l’Isti- 
qlal, écrit aujourd’hui que le 
gouvernement marocain étudie 
un projet de mesures destinées || 
à “marocaniser” le commerce 
de l’importation et le commer
ce local. La mesure touche
rait surtout les quelque 18.000 
ressortissants français qui tra
vaillent encore dans des affai
res commerciales ou d’import- 
export au Maroc.

Le journal précise que les 
entreprises d’importation de
vront avoir un capital maro
cain à 100 pour-cent et que les 
licences d’importation ne se- ■ 
ront accordées qu'aux citoyens 1 
marocains. Tout le commerce 
local, en particulier le com
merce de détail de l'alimen
tation. de l'habillement et de 
la chaussure, serait “maro- 
canisé” à 100 pour-cent. Le 
commerce “technique” ne se
rait touché qu’à 50 pour cent.

i.

Je ne pouvais 
me décider
Avant de prendre une déci
sion, je pesais le pour et le 
contre si longtemps que l’oc
casion était passée lorsque je 
savais quoi faire.
A cause de cela, j’avais raté 
plusieurs chances d'avance- 
cement, j’avais reculé devant 
des offres intéressantes. Je 
n’aimais pas mon emploi, 
mais je ne voulais pas chan
ger parce que j’avais peur 
de ne pas pouvoir m’adapter 
à un nouveau patron, de nou
veaux compagnons de tra
vail.
J’ai alors décidé de suivre 
le merveilleux cours de Per
fectionnement de l’Institut de 
Personnalité au Palais du 
commerce.
Maintenant, j'ai le goût de 
l’initiative, le désir de res
ponsabilités. J’ai appris à 
me tracer un plan de vie et à 
le suivre avec ténacité. J’ai 
vraiment confiance de pou
voir réussir, car je suis dé
cidé à vivre pleinement ma 
vie.
Cet exemple est typique. Si 
vous pensez que ce cours 
s’adresse seulement aux au
tres, vous vous trompez. Il 
aide toutes personnes (hom
mes ou femmes) de 18 à 75 
ans. Il s’adresse à vous, si 
vous avez l’ambition de vous 
améliorer sans cesse pour 
réussir de plus en plus.
Vous y découvrirez la joie de 
vivre pleinement votre vie 
en obtenant plus de mémoire, 
plus de confiance en soi, 
plus d'attitude positive, plus 

* de détente, plus de succès, 
plus de bonheur familial, 
plus d’enthousiasme, plus 
d'entregent, plus de calme, 
plus de culture personnelle, 
plus d’psprit de décision, plus 
de persuasion par la parole. 
Vous y apprendrez à maîtri
ser la peur, la timidité, le 
trac.
Vous y comprendrez pourquoi 
seul l’Institut de Personna
lité vous donne autant, si 
rapidement, pour si iong-

f fl'

%
temps : le fondateur, Jean- 
Guy Leboeuf, est un diplômé 
universitaire, dont l’unique 
profession est de diriger, 
depuis 1954, les cours qu’ont 
suivis plus de 5,000 gradués 
enthousiastes: il est l’auteur 
et l’éditeur du volume : “Ar
rêtez d’avoir peur ! et croyez 
au succès !” <2e édition, 20e 
mille * ; il est le directeur 
pour la 2e année consécutive 
des cours “Parole et Person
nalité” de la Chambre de 
commerce du district de 
Montréal et des cours en 
"Relations Humaines”, de la 
Commission de Transport de 
Montréal.
Tout le monde peut le suivre 
parce que c’est un cours pra
tique de 15 semaines, un seul 
soir par semaine, ne nécessi
tant aucun travail à la mai
son, aucune lecture et au
cune écriture.
Ceux qui n’en ont pas besoin 
le suivent quand même, pour 
y trouver des idées nouvelles. 
Ceux qui pensent à 1964 le 
suivent tout de suite, parce 
qu’ils savent que l’avenir 
commence aujourd'hui.
Quel est le prix du cours ? 
C’est le prix du succès : 
quelques sous par jour plus 
une attitude positive, des 
efforts sérieux, une collabo
ration sincère. La satisfac
tion est garantie.
Voilà pourquoi tout le monde 
fait confiance au cours de 
l’Institut de Personnalité.
Pourquoi ne pas consacrer 
seu*. ment- une soirée de vo
tre vie à en juger vous-même 
la méthode et les résultats ? 
Soyez des nôtres, venez assis
ter à une démonstration gra
tuite sans aucune obligation 
vendredi le 4 octobre ou mar
di le 8 octobre 1963 à 8 heu
res à l'Institut de Personna
lité au Palais du Commerce, 
suite 222: (entrez par 1600, 
rue Berri et prenez l'ascen
seur). Facilité de stationne
ment au 951 DeMontigny est. 
Pour obtenir plus de détails 
signalez 842-8186.
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Bourte de Montréal
Vente* Haut

MO Abitibi «% 
ISO Aleoma 87% 
25 Abitibi pr 25 

12HOO Alumin 2»% 
l» Alum 4Vi p 40 
40 Alum Ip 22 
— Alum. 2 p 47% 

.rr An* Cdn p 31 % 
tOO An* T 4%p 45V» 
— An* T 2flSp 52% 
— An* T 2.90 p 53H 
- Ar*u* 11% 
— Argua 2.50 p 31'/, 
— Ar*u. 2.00 p 52% 

Ar*u« 2.70 p 52Vi 
— Argua C p 9 

*80 Asbesto* 25 
123 At! Suz 
780 Banq CN 
50 Banq Imp <ny« 

475 Banq Mont 04‘A 
100 Banq N-E 71% 
830 Banq P C 
095 Banq Roy . « 
150 Banq Tor-D 83 
— Bath Pow 16% 

Bat Pow A 52%

Baa 3 hra
48>/« 48 Vi 
S7% 87% 
23 25
29*4 29Vi 
40 40
22 22 
47% 47 Vi 
311/, 51 Vi
45 V, 45 V, 
52 32

18 >4 
80
84 Vi

33'4
74 Vi

2038 Bell Phone 34 
— Mow C 5 pr 51 
- Bow C 5Vi p 52'4 
25 Boy M Pr 51 % 
— Bow Pap 

1900 Brazil 
70 BA Oil 
390 BC Forest 

5115 BC Pow 
— BC Phone 
— BC P 4Vi 
— BC Pho 544 198 
— BC Pho 8>A 108

53 Vi 
11% 
5!Vi
52 Vi 
52'4
9

24 V» 
IRVi 
80 
84 V« 
64% 
71%
53 
74 Vi 
82ii 
16>4

52 V4

53 V4 
UVi
51 >4
52 Vi 
52%

5 3 Va

•— Brown
— Brack
— Brack B"

5394 
5044
52 Vi —

. 51V* 51 Vi
6 Vi 8 Vi — 

285 265 265
28 >4 28 28 Vi

22 V» 2274 274 
2434 2494 24%

■ 85 Vi — 
88 Vi — 

108 —
108 —
15'4 — 
2434 —

55 Vi 
RHV4

1314 
24 V*

R
— Build Pro 25% 25 V*, —
— Bu loin 6 6 __

AOO Cal Pow 22% 2'>U 22 >4— Cal P 5 pr 103% 103%
400 Can Cem 371/4 371/4 37Vi
— Car* C Pr m* m/4
— C Dom S 27 27

800 CI Fndry 2m 2m 2m— CI Fndr 4'/< 89</4 891/4
— Can Malt 22 Vg 22 Vfe _
— C Safew 97 97

850 C S L 58 58 58
— C S I* pr I314 13Vi —
50 C Aviation 10V* 10 M, lOVfc

6910 C Brew IOV4 10»/4 IO14
— C Brew ‘A’ 50 50 V* _
75 C Brw P *B * 52n/4 52% 5244
— Id 1 75 p 175 175 _
50 C Chemical 11 11 11
— C Chem 450 450 __
— C Conv \V 5 5 __
— CIL 16 16 _

500 C Int Pw 15** 13** 15H
30 C Int P pr 463/4 46’V4 463 4

— Foundation 8V4 8V4
200 Fraaer 30V4 30V* 
— Pr Pete p 3 3
— Proeet A 18 18
— Gen pynam 2674. 2874 
— GS Ware* 11% U'4 
*— Goodyear Pr 48A* 454* 
— Or Br C Inv 12 12
— Or Br C Pr 48V* 48V4 

1800 G 1. Paper 22Vi 2274 
300 Handy Andy 13 1274
100 Hardee 230 230
75 Hawk Sidd 37* 5V,

840 Hollinaer 2774 2774 
2170 Horn Oil A 14 13Vi

150 Horn OU B 14 14
140 Horne P( 213 215
— H Smith Pr 43 42Vi

300 Hud Bay MS 58 56
100 Hud Bay Co 1474 1474
- Husky Oil 674 8Vi

755 Imp 011 4374 43V4
160 Imp Tob 1374 1374
— lmp T Pr 6% 6Vi

960 Ind Accep 24 2374
— 1 Ac pr 48 48
—Vi 1 Ac 4.50 96 96

z25 Inland C pr 17V* 17V* 
— Inland Gas 6V* 6
— Int Bronze 21 Vi 2lVi 

z20 1 Brim pr 26 26
1823 Int Nickel 67Vi 66V4 
432 Int Pap 387s 38Vi 
150 Int Util 2474 24V4 
75 Int Util pr 46 49
— Intpro P L 84Vi 84Vi 
— Iro Glass pr 9V4 9Vi 

10O Jamaica PS 11 11
— Labatt 1874 18V*
— Laura Sec 17 17

200 Lau F A 14 
25 Laur R 38Vi 
— Lewis Bros 774 

2825 Loblaw A 77s 
200 Loblaw B 77a 
— Mackinnon 7 
— MacLzren A 22 
— McLaren B 22 

2090 McMill Pow 25 
100 Maritime T1 21 Vi 

1265 Maas F 1574 
— Mas F574P 10774 
— Met Stores 8 

z25 Miron pr 1174 
— Mitch R A 7 
— Mitch R B 3 75 
— Molaon A 

120 Molaon B 
350 Mtl Loco
- Mtl Trust

30 Vi

437»
1374

26 
86 '4 
38 Vi
24 V* 
49

■ C Loco 480 
2300 C Marconi 390 
4800 CPR 35

— C Pet Pr 11V4 
— C Vickers 19% 

490 Can Wire 774 
1300 C Del Rio 775 

— Chrysler OH 
— Coghlin 5V4
— Col Cell 8Vi 

290 Cons MS 28Vi 
390 Cons Text 974 
290 Consu Glass 11 
100 Corby 'A 1874 
40 Corby "Î5” 18 
— Cor Credit 674 

1000 Crain R L 14 
— Crown Cork 76 
— Cr Zell A 26>4 

280 Denison 1174 
160 Dist Sea* 54 
— Dome Pete 13V4 

225 D Bridge 1774 
125 D Coal Pr 14 
— D Corset 22 
— D Fndry 64V4

825 D Glass 18V,
— D Glass p 197*
— D Lime 7 
— DSteel 14V4 

2720 D Stores 18
1270 D Tar 1R
200 D Text 20V4

— D Text p 158 
— Donohue 2’% 
— Du Pont 42V, 
— Du Pont p 84 

250 Dupuis A 11 Vi 
- E Hoot 27'4
— Eddy Motch 36V4
— Enamel À 
— Enamel B 

950 Falcon 
— Fam Play 

200 Fleetwood 
— Ford

7
185
53% 
19'4
197,
5814

460 
390 

347, 
llVi 
19 >4 
77* 

775 
974 
5Vi 
8 Vi 

2814 
9V4 

11
1874 
18 

8V* 
14 
78 
28 Vi 
11V* 
54 
137i 
1774 
1374 
22 
64-4 
IRVi 
197* 

7
1374 
16 
1774 
20 Vs 

1.60 
2a>4 
42 Vi 
84 
11
27 Vi 
36'4 

7 
165 
51V4 
19% 
197* 
58 Vi

390
3474

774
775

28‘/a 28 Mi
283»$ 283/4
12 V4 l2Vg
98‘/2 98 M,
51H 51**
9 9
6*4 6*4

11*4 113/4
38% 38
19 19
25 25
14% 14H
38 38
21 x/i 21H
35^4 35*4
13 Vg 13 va
19V, 19 Ml
291/4 2914
28 27*4

9Vg 9*4
37 36 Va

8*, 8V4

11

14
38 Vi

25 
21 Vi 
1574

2874
12V*

14

1174
54

18V4

16
18
20*4

11 Vi

5114 
197*

___  ___ 5174
123 Morse Kb A ‘
— Morse Rb 
— Nfld Light 

505 Noranda 3874 38 38V4
— N Ont Gas 
60 N S Light 

zlO Ogilvie 
id pr

200 Ont Steel 21V4 2174 2114
— Oshawa 

115 Pac Pete 13Vs 13V4 1374
235 Page-H 19V4 19V4 19V4

— Penmans 
75 Placer 

2930 Pow Corp 
810 Price Br 
800 QN Gas
— id 63 wt 4 50 4 50 —
35 id pr 114V* 115% 11474 
— Q Phone 44 44 —

550 Reitman’s 12V4 1174 12
z75 Reitm A 974 9V4 9V4
— Reynolds P 95 95 —

475 Rio Alg 15 15 15
— Rolland A 9 9 —
— Rolland B 11 11 —
— Rolland P 9074 90V4 — 

200 Rothmans 774 774 7%
— Roy alite 14V* 14V, —

zJO SI L C A 17V* 17V, 17V*
— St L C 2174 2174 —
— SI L C A P 100 100 —

7775 Salada F 1174 1174 UVi
z2? Scott LaS 7 7 7
350 Shaw In 490 490 490
— Shell IP 27 74 27V, —

230 Shell O 1774 1774 1774
— Sher W P 133 133 —

3575 Shop Save 9 9 9
- Sicard 8V4 874 —

375 Simpsons 3774 37V4
— Soqm P 14V* 14V*

1600 Southam 30 30
— Stl S S 12V4 12 Vs

2310 Steel C 2274 22 
465 Steinb A 22V4 22V,
— Steinbg P 10274 1027s

125 Texaco Cn 52 51V*
465 T Fin A 1174 UVi 
465 T Fin A 1174 UVi 

7025 Tr C Crp 11 10V4
6205 Tr Can PL 3574 33V*

785 Tr Mt PL 1574 15V*
— Turnbull El 1174 1174

100 Un Oil Co 1274 1274

37'4

22^4
22>4
32
UVi
UVi
107,
35>4
15 V*

127/*

rendement des valeurs
Taux Prix Rand. 

$ Approx. %
Abitibi «
Algoma Steel 
Aluminium *
Argus Corp *
Bell Tel «
B A Oil *
B. C. Forest 
Bldg Prod 
CAD Sugar 1

boni incl.
Can Cement 
Can Iron Ddy 
Can Mailing 

boni inrl.
Can. Steam 
Cdn Brew
C. Ce lanes©
< 1 L 
CPR
Con* Glass 
Cons Parer 

boni incl. 
Crown Zell A 
Dist Seag 
Pom Bridge 
P Fdry & S 
Pom Glass 
pom Stores 
Dom. Oilcloth 

boni incl. 
Pom. Tar.
Dom Textile 

boni incl. 
Donohue 
Dow Brew 

bon* incl.
Du Pont 
Foundation 
Fraser 

boni Incl. 
Frosst ‘A* 

boni incl. 
Great Lakes p 
1m / Oil 

boni incl 
Imp Tobacco 

boni incl.
Ind Accept 
Inti Paper 
Intern Pine 

boni incl.
Inti IJU1 
Labatt
Laura Secord 
Macl aren P & 

boni incl 
MacMilln B&P 
Massç.v-Ferg 
Molson “A** 
Molccn B 
Moore Corp 
Ogilvie Flour 
isai Drug 
PageHersey 
Penmans 
Power Corp

2.00
1.40

.60

.30-
2.20 
1.00 

.60 

.jul 
1.00 
1 20 
1.20 
1.00 
2.00
2.50 
1.80

40
1.80

•o
1.50 

00
2.00
2.80
1.00
1.80

40
1.00

.60

.40
1.20
1.30

80
.80

1.00
1.00
1.50

.80
1 -75 .

50 
1.20 
1 40 

.60 

.65
1 .80

1.20
1.40

.10
75

' 1.00 
1.05x 

» 3.00
3.10 

' 1.60
.55 

' .70
P 1 00

1.10 
* 1.00 
► .50

1.00 
1.00 
l.oox 

» .60 
' .80
• .90 

1.80
* 25

4 44 
2.45
2.14
2.72 
4.07 
3.57 
2.72 
3 .id
3.70 
4.44 
3.24 
4.54 
2 27 
2 °4
3.15 
4.00 
2.05 
3.75 
4.41 
1.30 
5.12 
7.17 
3.84 
3.39 
2.22 
2.50 
3.33
2.50 
4.44 
4.81
4.70
4.00
5.00
4.16
3.00
2.05
1.78
7.14
4.00 
4 66
3.33 
3.61 
3.63
2.79 
3.25 
4.28 
5.35
4.14 
2.78 
3.57 
3.69 
6.66
3.05 
4 37 
4.54
5.00
4.34 
3.33 
3.56 
3.43 
1.88 
4.28
6.00
4.50 
6.20
2.50

Price Bros • 
Roland Paper A 
Salada Foods 

boni incl. 
Simpsons * 
Southam 
Steel of C • 
St. Lawr Corp • 
Texaco *
Traders Fin A * 
\ ’ '*t-c
Walk-G & W * 

boni incl. 
Zellers

Taux Prix Rend, 
t ;

2.00

Can Imp 
boni incl.

Can Nat 
boni incl.

Montréal 
boni incl.

Nouv Ecosse 
boni incl.

Provinciale 
boni incl.

Royale 
boni incL

Tor-Dom 
boni inc.

1.60 
3.00 
1.40

BANQUES
2 00 
2.25

• 2.00 
2 m*

• 1.90 
2.17 V*

• 2.20 
2.65

* 1.20 
1.45

• 2.40 
2 65 
2.05 
2.05

PRIVILEGIEES
Abitibi • 1.12V*
BC Tel 414% 4.50
Cf lanese $1.75 • 175 
Can Cernent • 1.30 
Don Glass • .70
Dom Textile • 7.00 
Du Pont • 1.75
Ogilvie flr • 1.75 
Power C 4V* % • 2.25
Weston 414 % • 4.50

MINES
Asbestos • 1.20

ooni incl 1.60
Cons Smelt • .80

boni incl T.00
Dome * .80
Falconbridge * 2.00 

boni Incl. 2.50
Holhnger • .60
Hudson Bay 3.00
Int Nicel • 2.00x

boni incl. 2.20
Kerr-Addison • .80
Noranda • 1.20
Quemont • .90
«Placement éligible pour les compa- 
g n i e s d'assurance Canadiennes, 
(l'éligibilité requiert le paiement 
d'un dividende depuis au moins les 
sept dernières années consécuti
ves.)

xEn devises américaines.

r»rox. %
37 5.40

9 3.33
11 2.18
il 2.72
36 2.50
30 4.00
21 3.33
22 4 54
51 3.13
12 6.66
)•> 5 i
57 2.80
37 3.50
37 3.78

63 3.17
63 3.57
77 3.11
77 2.46
64 2.96
64 3.39
72 3.05
72 3 40
52 2.30
52 2.78
74 3.24
74 3.58
62 3.30
62 3.30

25 4 50
92 4.89
38 4.64
27 4.81
19 3.68
20 3.50
84 4.46
28 6.25
46 4.89
99 4.54

24 5.00
26 6.15
26 3.07
26 84
31 2.58
54 3.70
54 4.66
26 2.30
55 5.45
6314 3.17
63 V* 3.17
63 3.49
38 3.15
10 9 no

cours des obligations
Source ; Association canadienne des courtiers en valeurs mobilières

Achat Vente
GOUVERNEMENT OU CANADA

9 15 déc.
3*4 1er sept.
4% 15 déc.
2*4 15 uln 
8% 1er Juillet 
4% 1er sept.
5% 1er oct.
3V* 1er juin 
4% 1er sept.
3 Perpétuels 
CNR 5% 15 déc. 
CNR 4V4 1er av

1963 
1905 
1966 
1988 
1969 103

99*4 100% 
99 99VS
99% 100 Va 
92 93

1972 95
1975 103

1976
1983

83% 
93 
66

1984 102 
1967 99

103
100

CNR 5*4 1er an. 1965 105Vk 106Vk 
CNR 4 1er fév. 1981 86Vk 87Vk 
CNR 5 1er ao*t 1967 ■

GOUVERNEMENTS
Alta Mu F SVk 
BC Electric SVk 
BC Electric 3*4 
BC Electric S % 
BC Electric 5*4 
BC Po 5 15 sept. 
Manit 5*4. 15 jan. 
NB 3Vk, 13 sept 
NB SV4, 13 déc. 
Newfnri 8» 1er fv. 
N Sco SVk. 1 sept. 
N Sc 3V4. 13 juin 
Ont. 3. 15 avril 
Ont Hy 3*4 nov 
Ont llyd, 4 mare 
Ont5V4, 1 oct.
Q. SV4, 1er août 
Que 5*4 1 juin 
Que 4*4. 15 jan 
Que. 3*4. 1 fév. 
Québec 8. 1 soûl 
Qué 6. 1er août 
Q llyd 3Vk. 1 mars 
Q Hyd 5*4 1 nov 
Sask SVk. 10 mars 
Shaw WP 3Vk 
Shaw WP 4*4 
Shaw WP 5*k

97

PROVINCIAUX
1963 99 101 
1988 94 93

92 Vk 93 Vk
93 93 
99*4 100*4 
92 Vk 93 Vk

1981 lOOVk 101 Vk 
1983

Can Cement 5V4 1976

1969
1967
1977
11962

87% 9R%
95 96
99 lui
96 87
«7 98
97 98
97% 98%
98 99
97% 98%
93 96
98 99
92% 93%

1981
1982 
1965
1965
1983
1966 
1983
1985 
1980 
1977
1986 100 101
1972 103 103
1982 101Vk 102 Vk 
----- 84 88

98 99
98 99
89 90Vk
90 93
99 Vk lOOVk

CIL 3*4 1977 |
CPR 3*4 1972
C P R 5 1983
Crédit Fonc 5Vk 1974 
Dom Tar 5V4 1978
Dom Stores 5Vk 
Dom Textile 4 
GM Accept 4*4 
Imperial Oil 3 
Indus Accept 5*4 
Loblaw Groc 6 
Massey Ferg 4Vk 
Reynolds Al 5*4 1978 
Shell 011 4*4 
Shell Oil 5*4 
St Law Corp 5 
Simpson’s 4*4 
Steinberg 5*4 
T.C.P. 5.85 
Traders Fin 5*4 
Weston Geo 4*»

1978
1968
1969 
1969 
1982 
1977 
1976

1976
1978
1978
1973 
1972 
1987
1974
ivn

98
99 *4 
93 Vk 
98

99 
97 

100 
88 
92 Vk 
97 
95 *4

100 102
94 95
96 98
98 99
99 100%
99% 100%
85 OA

1913
1985
1982
1970
1978
1972

MUNICIPALITES
Mtl. 3. 1er nov 1973 77Vk 79Vk
MU 5*k, 1er déc. 1981 95 97
T Met. SVk. IS 1982 98 100
Ott. SVk, 3 lull 1980 98 100
Van 6. IS Juin 1980 100 102

EMPRUNTS CONVERTIBLES
Abitibi P & P 4Vk 1966 103 107
B rail la n T. 4Vk 1971 70 74
Can Delhi SVk 1973 08 98
Cdn UUUtlea 3*4 1977 132 -
Gryhnd Linea SVk 1978 191 —
Home Oil 3*4 1971 100 —
Home OU 6 ÎSIS 1îî —
lu la Cement 4*4 1976 91 —
Inland N Gs 8*4 1977
Loblaw 4*4 1918 1
récitas S 1977 1
Simpson * S 1978 1
Simpson’» 5*4 1979 1
T.CJ*. S 1988 1

SERVICES PUBLICS
1963 101 
1966 93Vk
1979 84 
1984 
1978
1980 
1970 
1983 
1972
1988 
1982 
1977
1989

Anglo Teleph 6 
Avalon Tel 3*4 
Bell Teleph 3*4 
Bell Teleph 8*4 
Bell Teleph 6*4 
Bowat Pow 3*4 
BrazU Trac 4*4 
BC Teleph SV4 
Cal* Power 3% 
Cdn Electric 4 
Cdn W Nat 3*4 
Consum Gas 3*4 
East Lt & P 4
Gt Lt A Pwr 5*4 1977 
Marit Electric 4 1973
Nfld Lt A P 4V4 1974
Nfld Lt & P 5b 

N Gas 5*4

99

iTï

N On
N Telephone 8 
Power Corp 5*4 
Power Corp 6 
Q Nat Gas 3*4 
Que Tel 5 
Steinberg 6 
Union Gas 3 
Union Gas 3*4

IMMEUBLES 
Brant Cr Real 5 1978 
Eaton’* Real 3*4 1988 
Eaton’s Realty 3 1978 
Lob. Leased SVk 1983

1979
1982 
1981 
1977 
1981
1983 
19*17

1982
19.,
1981

99
104 Vk 
S3 
70 
93 
85*4 
91 Vk’ 

100 
99 Vk 
80 

100 
84 
89<k 
964 
994 

101

102

96% 991*
98% 99 li
$1 93

101% * —
109 102
95 97

100
1

102
1

94 «M
93 94
94 96
98% uo

— UN Steel 4 80 4 80 —
— Vendôme! 3 75 3 73 —
— Viau 12 12 —
— Walk GW 37*4 37 _
— W Knapp 83 63 —
— WCoaat T 16 16 —

100 WCoaat TV 18*4 1644 16*4
— W Pac Pd 194 194 —

350 Weston A 18*. 16*4 18*4
183 Wtn Awt 8 95 9 95 8 95 
100 Weston B 18*4 18*4 18V4
— Wtn 4V4Pr 97 97 _
— Zeller 37 37 —
— Zeller Pr 49 49 —

Boume Canadienne

Achat Vente
TCP In Not 54 1987 200 —
Triad 111 4*4 1971 904 924
Utd Town E 6V* 1981 123 —
Westcoast 54 1988 101 103

INDUSTRIES
Alb. Gas Th 5*4 1981 954
Abit P P 6V4 1977 102
Algoma Steel 5% 1978 954
Alum of Can 44 1973 93
BA OU 54 1977
C.B. Alum 5*4 1980
Cdn Brews 5 1983
Cdn Brews 54 1986
Can. Chem 3*4 1971

974
105
974
94
97

100*4
944

100
100

98 
101

89
944
99 
974 
984 
974 
97 
92

1004
102
95

1004
1004

Ventes Haut
5000 Ajax 13

— Alpha 155 
— Alpha A 383 ;

1500 Alacope 60 
1000 Alsof 17

— AMg Beou B 7 
400 A A Molyb 206 i

— Ang C Pip S 35 
2000 Anthonian 9 
1000 Arno 5
3200 Atlas Tel 275 i 

— Augustus 28
200 Bail. S A 9 00 9 
— Baker Talc 10 
— Band-Ore 8
— oarvalee 34
— Bateman 7 
— Baau Pier 10 
— Beld-Cort $ 114
— BeldCrt P 12

2000 Burnt HU1 25 
— Black Rvr 7 

1800 Blue Bon 325 ;
— Bluewater 16
— Bornite 144
— Bouzan 114
— BC Pack A S 17*4

1000 Bruneau 28
— Cal Ed I 18*»
— Calumet 3 
— Camp Chib 375 i 
— CS Pete 420 i 
— C-C’rles $ 84 
— C Dredge 400 i 
— CG Inv S 424
— C Interarb 300 !
— Panorama 11 

2000 Cantexas 165 ]
— Canuba 14
— Camflo 92 
— Carbec 7
— Cartier-Que 5 

400 Casavant 460 (
— Caasiar s 114
— Cent Man 4 

200 Chemalloy 55 
1500 Cessland 165 1

— Chib Copper 8 
— Chipman 3 
— Cleveland Cp 4 

200 Cm Bus M 420 4
— Cominga 34 

500 Com O A G 75 
— C C Cad 44 
— C Div S ’A’ 85 
— C Div S P S 254 

28100 C Mogador 27 
— C Monpas 4 
— C New P 16 

600 Cons Pap $ 394 
— C Que Y1 5 
— Coppstrm 114 
— Couvrt A $ 94 
— Cred MG 11 
— Dalfens 10 

1600 Delta Elec 250 i 
— Denault A $ 18 
— Dolsan 7
— Domes 314 

5200 D Explr 31
10C0 Dom Leas 214 
100 D Oilcloth $ 29 
— Drum W $ 94 

1200 Dumagm 139 1
4000 Dumont 20 

— East Sull 251 !
6400 East Ventu 149 ]

700 Elder 83
— Electrol $ 104 
— Emp OU 24 

24000 Equity Exp 94 
1000 Fab Met 12

— Fabl 7*4
— Fano » 24
— Fiscal 84
— Fiscal Pr 19 
— Fontana 4 
— Fort Belia 17 

15000 Fox Lake 21 
300 Frigistors 95 

21000 Fundy 84
1000 Futurity 16 
800 G Autotron 385 3
200 Glen Lake 120 1
— Gold Age 16 
— Grissol 125 1
— Gui Por 7 
— Hastings 94 
— Hubbard S 16 
— Hubb A S 264 
— Ini Chem 300 31

100 Inspiration 205 2
— Int Atlas 120 1<
— Int Ceram 5 

800 In Helium 190 11
— In PaintA S 114 1 
— Intp Dredg 10 
— Inv Fund $ 514 I 
— Jock B54 $ 104 

200 Jubillee 205 2|
— Kent Aviat 450 4!

6000 Kiena 470 4]
600 Kodiak Pte 100 1(
— Kontiki §4
— Lab Acc $ 74 
— Labrador $ 334 J 

1100 Laduboro 115 1
300 L Dufault 800 81
35C Lambt A S 184 
200 Lam A 10 

— Leland P 350 3.
6500 Lingside 54
2000 Lith Cor 6

— Lochaber 175 1
— Malartic HY 41 
— Massval 
— Matachewan 20 

200 McIntyre S 474 
3000 McKinney 12 

— Malartic .004 .wye 
— Melchers $ 8 7
— Melche Pr 8 54 54

200 Merc Ch 8 8
71,00 Merrill 117 112 1
500 Mid-Chib 35 35

1550 Midepsa 145 135 1
3000 Mistango 25 24

— Molyb 43 43
— Monpre 6 6

108300 Mt Pleas 97 94
— MR Danes $ 64 64
— MR Rice $ 114 U4 
— Mussens 10 10
— Nat Aut V 125 125
— Native Min 11 10

900 N Formaq 44
375 Nfld Light t 114 

1000 Newrich 20 
4000 N W Amul 11 

— Nocana 3
— N A Asbest 54 

7000 N A R M 
48000 Northne 

— Opemisca E 
— Opemisk C 

100 Orchan 
— Pat Silver 

325 Peace R 
— Pennbec 
67 Phoenix O 
— Pitt Gold 5 
— Porcupine 34 
— Powe Clp $ 46 
— Powe C2p $ 104 

225 Q Cobalt 
10500 Q. Smelt

_ Qu PH 50 $ 204
— id 51 S

500 id 55 $
— RM Bear 

"A” $
— Red Crest 
— Renold Î
— Ruby Foo i

300 id wts
__St L Colu :

1500 StL Div 
10000 Saucon D 

— Silver Reg 
8600 Silv Sum 

— Silver T 
200 Sobey’s 

22000 S Dufault
4 SC Po 6 P $115 

1000 Spartan Air 40 
— Spartan Wts 12 

4000 Stairs Ex 230 
— Stand Gold 7 
— Sullivan 160 

200 Supèrpac 6 
— Suptest O $174 

165000 Tache
500 Talisman 73 

89000 Tazin 12
— Tib Expl 
— Tooke
— T C Free. $225 

200 U Asbestos280 
100 U Corp B 27 

9500 Un Obalski 67 
150 U Towns El 184 
100 Val Mar 485 
— Vander Ht 105 
— Vanguard 64
— Virginia 3
— Weedon 4
— Westburn 87 
— Wst Helium 35 
— Westville 33 
— York Spc 54

CI61.
13

208

9 00

25
325

28

185

460

410
75

26

39 Vi

245

139
20

194
95
84

16
385
120

205

185

205
450
100

115
800

184
10

474
12

96

44
114
20
104

33 Mi 33 33
315 290 305

15 15 —
810 805 —
325 325 325

13 13 —
390 390 390

7 6Vs1 —
61 61 61

2 35
16 15M, 16

5 20*i 20*4 —-
i 20*4 20*4 —
l 19M» 19Vi 19M»

i is»* 161* —
3Vi 3 Vt —

S 16 16 —
î 45 2 45 —-

20 20 20
2 80 2 80 —

76 75 76
37 35 35 Vi
30 30 —
52 48 51
20 20 —

$14*4 14*4 14*4
16 15 151*

228

280
27
67
164

485

Vigueur 
du marché 
New Yorkais

MONTREAL — Nonobstant la 
grève des débardeurs, le mar
ché continue sa poussée en 
hausse vers l’approche de la 
clôture. Le volume des trans
actions était assez fort.

A 2 PM, les industrielles to
talisaient 132,500 actions et les 
mines et pétroles 727,300.

L’indice composé était en 
hausse de 0.4 à 126.3 et celui des 
papeteries et sous-groupe était 
aussi en hausse de 0.9 à 114.2.

Parmi les gagnants. Alumi
nium était en hausse de Vi, 
Trans-Canada Corp. et Steel Co. 
de % chacun, Imp. Oil de y*, 
Bq. de Montréal, BC Power, 
Dom. Stores et Salada Foods de 
V* chacun.

Chez les perdants, Int. Nickel 
baissa de ’/», Smelters et Dom. 
Textile % chacun et CPR y*.

Au secteur minier, Mount 
Pleasant fut le titre le pus ac
tif enregistrant un gain de 8 
cents à 96 cents.

Northern Exporation baissa 
de 15 cents à $2.95.

* * *
TORONTO. — Peu après le 

début de l’après-midi, au mi
lieu d’une séance modérément 
active, petit à petit, le marché 
gravitait vers de nouveaux 
sommets.

L’indice industriel, en hausse 
de .15 à 649.98 n’était que de 
.16 au-dessous de son sommet 
de 650.14 établi le 5 juin.

L’indice des métaux s’ins
crivit à 210.87, en baisse de 
1.26. \

* Les autres secteurs accu
saient des hausses minimes.

Les papeteries étaient très 
vigoureuses.

Les banques étaient aussi 
plus élevées.

Les automobiles gagnaient 
du terrain, par contre, les ti
tres de maisons de finance 
étaient faibles.

Tr as-Canada Pipe Line fit 
un bond de 1% à 34H et BC 
Power monte de 4 sur un vo
lume de 100,000 actions

Au secteur minier, Leitch 
perdit 9 cents à 2.23 et Wind
fall avance de 5 à 50 cents.

* * w

NEW YORK - Vers l’appro
che de la fermeture, et en dépit 
de prises de bénéfices. Wall 
Street poursuit sa vigoureuse 
montée. L’activité était grande.

Des gains de fractions à 1 ou 
2 points l’emportaient sur les 
déclins parmi les valeurs-clé.

Chrysler reprit du terrain 
pour enregistrer un gain de plus 
de 2 points.

La plupart des principales 
aciéries étaient légèrement en 
avance.

Les sucreries, par contre, su
birent des prises de bénéfices. 

.. IBM avança de 6 points, Xe
rox de plus de 2 et Polaroid de 
1 point. .

A midi, la moyenne de 60 va
leurs, établie par l’Associated 
Press était en hausse de 1.2 à 
280.5.

L’American Exchange était 
irrégulièrement en hausse mais 
les titres canadiens qui y sont 
cotés étaient pour la plupart m 
baisse.

LONDRES—La semaine s’est
terminée par une hausse des 
valeurs à Londres.

Les titres cotés en dollars ré
futaient l’avance réalisée la 
veille à Wall Street.

Parmi les titres canadiens, 
Abitibi a grimpé de Vk à 864 
tandis que des gains d’un point 
ou plus ont été réalisés par Al
goma. Consolidated Paper, Alu
minum Ltd et International 
Nickel. Les banques canadien
nes ont amélioré leur position.

La plupart des secteurs Indus
triels wit continué de monter.

* * *
PARIS — Cette dernière séan

ce de la semaine est essen
tiellement caractérisée par la 
nouvelle et appréciable hausse 
des valeurs de pétroles.

Ce groupe se trouve stimulé 
par les déclarations faites hier 
à, New-York par le ministre 
algérien de l’économie démen
tant énergiquement les inten
tions prêtées au gouvernement 
d’Alger d’étendre les nationa
lisations aux pétroles. Une telle 
mesure serait contraire aux in
térêts de l’Algérie, a-t-il ajouté.

Ce mouvement en avant d’un 
des principaux compartiments 
de la cote est inégalement res
senti dans les autres groupes 
de valeurs françaises.

Ajoutons que le marché peut 
trouver un autre encourage
ment dans la nouvelle et sensi
ble hausse enregistrée hier à 
Wall-Street et qui a porté l’in
dice des valeurs industrielles 
très près de leur niveau record.

A l’exception des valeurs spé
cifiquement américaines qui 
progressent, les valeurs étran
gères ne sont guère favorisées 
par la nouvelle avance de Wall- 
Street.

Les italiennes accentuent en
core leur régression et les alle
mandes gravitent étroitement 
autour de leur cours d’hier. Les 
néerlandaises, toutefois font 
très bonne contenance. Allure 
parfois meilleure des mines 
d’or.

alns
MARCHE A TERME: 1 OCT. 1941 

WINNIPEG
AVOINE :

Ouvtr.
Oct. 794
Déc. 80%
Mai 82
Juil.------------
ORGE :
Ocf 
Déc.
Mai 
Jull.
LIN :
Oct 
Déc.
Mai 
Juil.
SEIGLF :
Oct.
Déc.
Mai 
Juil.

Haut
8OV4 
80% 
82 Vk

1.14 V» 
1.13% 
1.15%

1.15%
1.14%
1.16%

1.14%
1.13%
1.15%

3.18% 3.20% 3.18%
3.13 3.14% 3.12%
3.2014 3.22 3.193/4
3.18 3.18% 3.16%

1.57% 1.57% 1.55%
1.55 1.37*8 1.55
1.58 1.61V* 1.58
1.56% 1.56% 1.55%

E DE COLZA ;
2.89 V* 2.89 Vi 2.86

Bat Clôt.
794 804
80% 80% 
81% 814

------- 814

1.154
1.134
1.154
1.144

324
344
27 
42 Vk
334

3.20
3.134
3.20*4
3,174

1.574
1.56%
1.60
1.564

17
454
184

130%
504
85
40

101
134
33
344
274
42%
33%
44
64
89

Jan.
Mara —---- ———-------- — 2.90
Mai-------------------- ------------2.89
MARCHE AU COMPTANT :

AVOINE : 2 cw 804 i ex 3 cw 
774 : 3 cw 774 ; ex 1 fourragère 
784 : E fourragère 734 ; 3 fourragè
re 704 i fourragère mélangée 52.

ORGE : 1 et 2 cw 6-ran* 1.194 :
1 et 2 cw 2-rang 1.154 : 2 cw 2- 
îang 1.134 ; 3 cw 6-rang 1.174 :
.3 cw 2-rang 1.114 i 1 fourragère 
1.11% : 2 fourragère 1.094 ; 3 four
ragé'e 1.064.

SEIGLE : 1 et 2 cw 1.576 ; 3 cw 
1.52V» : 4 cw 1.32Vk ; ergoté 1.214 i 
aur voie 1.584.

LIN : 1 cw 3.20 ; 2 cw 3.15 i 3 cw 
2.85 ; su: voie 3,20.

GRAINE DE COLZA : No 1 Cana
dian 2.79.
MARCHfc DU UN ,

Prix au comptant, 104 cents de 
moins que l’option de décembre.

CHICAGO
BLE :

Dé-..
Mars
Mai
Jui!

Ouvt. Haut 
Abbott Lab 1174 118 
Air Reduct 554 55% 
Allis Chaim 17 
Am. Can. 454 
Am. Locom 18%
Am Tel Tel 130 
Anaconda Co 50 
Armco Steel 644 
Armour 40 
Arms Co 100 
Auto Cante 13 
Bethlhe Stl 
Boeing Aire 
Buroughs 
Boston Edis 
Can Pac 
Caeerpil Trac 44 
Chesa p Ohi 64 
Chrysler 884 
Coca Cola 1044 104% 
Colgat Pal 47% 47% 
Cons Ed of NY 864 88% 
Corn Prod 57Vk 574 
Curtis Wr C 204 20%
Doug. Aircr. 214 214 
Du Pont 245% 246 
Dome 274 27%
Duplan Corp 154 
Eastm. Kod. 112 
Firestone 37%
Ford of U.S. 554 
Friden 44%
Gn. Electric 804 
Gen. Foods 864 
G. Dynamics 244 
Gen. Motors 794 
Gillette S. R. 344 
Goodrich 56 
Goodyr Tire 404 
Grumamn 43%
Gulf Oil 49 
Homest. Min. 48 
111. Central 524 
I. B. Mach. 463 
I. Harvester 57%
N. Nickel 624
I. Paper 36 
Int. T. n T. 504 
Jon. Logan 184 
Johns-Manv. 58%
J. & Laughl 644 
Kenn. Copp. 79 
Korvette 354 
Lockheed 364 
Mack Trucks 374 
Mont Ward 37% 
Motorola 684 
Nat. Biscuit 784 
Nat aCsh Rg 78 
Nat Dairy 63%
Nw Yk Cntrl 31%
Nrth Am Av 49%
Ohio Edison 504

Ouvtr.
2.054
2.064
2.024
1.654

Sept. 1.674 
MAIS:

Haut
2.07%
2.08%
2.04%
1.664

1.684

Bas
2.05
2.064
2.024
1.64%
1.664

Déc.
Mars
Mai
Juil
Seét.

1.184 
1.224 
' 1.23% 
1.144 
1.22

1.19%
1.234

.24*4
1.254
1.224

1.18
1.21%
1.234
1.234
1.21

Clôt.
2.074
2.084
2.03*4
1.654
1.674

1.194
1.22%
1.244
1.25
1.224

AVOINE :
Déc. 70*i 71è 704 71è
Mars 72’/» 734 72% 734
Mai 72% 72% 724 72%
Ju.l. 68 68 874 67%

SE1GLL :
Déc.
Mar.,
Mai 
Juil.

Nov.
Jan.
Mari,
Mai
Juil
Août

1.49 1.51% 1.47% 1.491/.
1.52 1.54% 1.50% 1.52%
1.521* 1.54% 1.50% 1.52%
1.40 1.41% 1.39% 1.41V.

SOYA :
2.71 2.75% 2.71 2.75
2.7514 2.79% 2.7514 2.79%
2.81 2.83% 2.80 2.83
2.83 Ms 2.36 2.82*4 2.85%

1.84% 2.87% 2.84 2.87%
2.82 2.85 2.82 2.84%

Owens-Illinois 87 
Pennsy R.R. 20 
Pepsi Cola 56% 
Phillips Pet 544 
Pitts PI GI 74 
Proctr Gamb 734 
Radio Corp 72% 
Republic Stl 434 
Shell Oil 44 
Simmons 34 
Sinclair Oi 1 45% 
Socony Mobil 724 
Southn Pac 33 
Southrn Rail 61% 
Stand O NJ 704 
Stand Brd 744 
Studebaker 7% 
Texaco 70
Twent CFF 324 
Un Carbide 107 
Un Paclf 404 
Un Air Crp 42 
U.S. Rubber 47 
U.S. Smeltr 90 
U.S. Steel 56% 
Warner Lmb 24% 
West House 394 
Western Un 32% 
Woolworth 734 
Youngstw 
Zenith R.

15%
1124
37%
55%
444
80%
87
24%
79%
34%
564
40%
434
49 
48 
52%

465
58
62%
38
51
18%
58%
64%
794
35%
36%
37%
37%
68%
78%
78
83%
32
50

51
67 
20 
56% 
54% 
57 
734 
72% 
434 
44 
43% 
45% 
724 
33 
62 
71 
74% 

8 
70 
32*4 

107 
40% 
42 
47 
90 
57 
24% 
39% 
32% 
73% 

1254 125% 
644 64%

Bas
1174 
554 
17 
45 Vk 
18% 

1304 
50 
64% 
40 

100 
13 
32% 
344 
27 
424 
334 
44 
64 
88% 

1044 
474 
884 
574 
204 
214 

245% 
27 Va 
154 

112 
37% 
554 
44 
804 
86V» 
244 
79 V» 
344
56 
404 
434 
49 
48 
52%

457
574
624
36
504
184
584
844
79
35436 V» 
374 
374 
68% 
784 
78 
634 
31% 
494 

50 
87 
20 
564 
544
57 
73 
72*k
43
44 
434 
45% 
72 
33 
61% 
70% 
744
7%

70
324

107
404
42
47
90
564
24%
394
32%
734

1254
644

r fruits
ECUMES

Marché des bestiaux
Rapport hebdomadaire des récep

tions, transmis par le ministère 
iédéral de l’Agriculture.

Les prix sont demeurés stables 
cet’e semaine aux marchés des 
bestiaux de Montréal. L’activité n’a 
été que modérée en raison d'une 
légère demande.

Les srrivssïï ss senr tstsiisés 
t 2,431 bovin», 2,087 veaux, 1,002 
porcs ot 21S anneaux at moutons.

Les bouvillons da choix ont rap
porté de $25.50 à $26. les bons, de 
$24.50 à $25.50, les moyens, de $22 
è $24.50 et les commun», de $15 i 
*21.75.

Le» bonne» vache» se sont ven
dues de *17.50 à $18.25. les moyen
nes. de $16 à $17.50, les communes, 
de $13.50 à $16.50 et les sujets des
tinés à la mise en conserve, de $5 
à $15.

Les bonnes génisses ont rapporté 
entre $19 et $22, le* moyennes, de 
$18 à $19.25 et le» communes, de 
$12 k 118.50.

Les bons veaux ont rapporté en
tre $28 à $32. quelques-uns allant 
jusqu'à $33; les moyens se sont 
rendus entre $22 et $28; les com
muns entre $16 et $21.50 et les 
veaux d’herbe, de *13 à *17.

Le* porcs de catéforie "A” ont
rapporté de *26 à *27 et les truies 
•18.

Les agneaux de qualité se sont 
vendus entre *19 et *20 et las com
muns entre *12 k *17. Les mouton* 
ont rapporté de (3 à *6 suivant 1a 
qualité.

Voici, pibliée par le ministère 
provincial ue l’Agriculture, la liste 
des prix payés aux cultivateurs et 
aux grossistes en fruits et légumes, 
au marché central de Montréal :

Pommes : McIntosh Hume et Lobo 
$1.75 à $2, pommettes $2.50 à $2.75, 
Wolfe River $1.50 à $1.75. McIntosh 
tombée $1.00-$1.25, Wealthy *1.25 
le mlnot.

Aubergines : 2.00-2.50 le minot.

Betteraves : .40 à .50 la douzaine 
de paquets, 1.00-1.25 les 50 livres. 

Brocoli : $1.75 à $2 la douzaine. 
Mais : .25-30 la douzaine d’épis.
Carottes : .40 à .50 la douzaine de 

paquets, 1.00-1.25 les 50 livres.
Céleri ; .50 la douz., *1.75 à $2.00 

le cageot.
Choux ; .90-1.25 les 50 lb.
Choux rouges : *1.50 le cageot, 

choux de Savoie $1.50 le cageot. 
Choux do Bruxelles : $3.00 les 16

Pintes.
Choux chinois: 1.00-1.25 le cageot. 
Choux-fleurs : 2.50-3.25.
Citrouilles : 2.50 à $3. la dou

zaine.
Concombres: 2.50 & $4 le minot 

petits dill 13 à $5 le minot.
Courges ; marrow (1, pepper $1.75 

à $2 le minot, hubbard *2.50 la dou
zaine.

Epinards : .90-1.00 le minot. *1.50 
les 12 cellos de 10 onces.

Fèves : vertes ou jaunes $2.50 a 
$2.70 les 20 livres.

Lsltu* : en feuilles SI à <1.50 les 
deux douzaines Boston *1.25 pour 
16. Iceberg 1.00-1.25, chimorée, esca- 
role *1.00 le cageot.

Navar* : tio 1 *1.25 h $1.50 les 50 
livres

OIGNONS : du printemps .50 la 
douzaine de paquets, Jaunes no 1 
*1.50, no 2 *1.25 les 50 livres, rou
ges. $1.75 - $2.00 les 50 livres.

Panait: $2 50 à 3.50 les 12 cellps 
de 24 onces, $2.50 à *3 les 24 cel-
ios.

Pommes dt terre: .80 à .90 les 50 
livres. *1.15 - *1.25 Jes 75 lb. de 
terre noire; .75 les 50 Livres.

Pe-sil : 40 à .50 U douzaine do 
paquets.

Piments : vert doux SI la boita, 
*1.75 à *2 00 la minot.

Poireaux : .40 à .50, gros .75 la
douzaine.

Radis : .35 à .40 la douzaine da 
paque'a.

Tomates ; *1 b 1.50 la boite, rotes 
1.35 è *2 U boite, vertes JO à .60 
U boit*.

300
11100

700
100

4500
1400
600

6700
500
100

1600
3000
4500

100
1100

100
4500

200
1800

600
1800
300
300

1600
1600

Haut
Allegh CP w 74 
Atias Cp w 1% 
Braz TL&P 24 
Brit Am Oil 25% 
Brit Col P 22% 
xd Br Pet 8 5/16 
Brown Co 144 
Cdn Javelin 124 
Ct Hadley 13/16 
Cott Ne 6% 
Creole Pet 414 
Dynalectron 44 
Felmont P 114 
lmp Chem 94 
Imp Oil 40% 
Jeannette Gt 94 
Mlybdenm 31% 
NJ Zinc 344 
Paneoast Vt 1% 
Phillip El 42% 
Scurry R Oil 17% 
Seeman Bros 7% 
Tech Op 394 
Tri Cont w 38% 
Webb & K 91/6

i%
2%

1%
2%

25% 25% 
22% 22% 
84 8 5/16 
14 144
12% 12% 

% 13/16 
6% 6% 

414 414 
4 44

114 11% 
94 94

40 v; 
94

40%
94

31% 31%
34 34

17% 17% 
7% 7%

394 39V» 
37% 384

4 4

DEVISES ETRANGERES
taure*

Banque Canadienne National*
Afrique du Sud rand
Allemagne
Argentine
Australie
Autriche
Belgique
Brezil.
Chili
Danemark 
Espagne 
France 
Holland* 
Italie 
Japon 
Mexique 
Norvège 
N.-Zélande 
Pérou 
Suède 
Suisse

mark
peso
£ aust.
schilling
franc
cruzeiro
escudo
couronne
peseta
franc
florin
lire
yen
peso
couronne 
£ N JS. 
aol
couronne 
franc

iiïÏÏfD

11.30
118
55%
17
45%
18%

130%
50%
65
40

101
13%
33
34%
27%
42%
3»‘i%
64
89

104%
47%
86%
57%
20%
21%

246
27%
15%

112%
37%
55%
44%
80%
87
24%
79%
34%
56%
40%
43%
49 
48 
52%

460
56 
62% 
36 
51
18%
58%
64%
79%
.35%
.36%
37%
37%
68%
78%
78
63%
31%
50
51 
87 
20 
56% 
54%
57
73%
72%
43%
44
43%
45%
72%
33
62
71
74%

8
70
32%

107
40%
42
47
90 
57 
24% 
39% 
32% 
73%

125%
64%

Bas 2 hrs 
7% 7%

au comptoir
Cours fournis par 

G. E. LESLIE A Co.
Achat

Aconic g
Aconic vtc 2
Advance RL il
Alsab _
Amal Mng 10
Am*r. Chib s
Americ __
Arnora vk
Ass. Dev 4
Atlas Chib
Bald Mountain 4
Beauport 15
Black Hawk 84
Brace Mac 10
Burnt Hill 30
Burrex 5
Cdn Javelin 1114
Coastal Mng. 14
Cuvier Mines —

Elmac 12
Galloway —
Garney 24
Gaspe Copper 31
Grt North Dev 34
Gibson 2
Glencona Ex. 2Vk
Hucamp 70
Hull Iron 50
Imperial Minerals 2
Independent 3
Juma 27
Kemnae 1
Kewagama 9
Kukatush 5
Lun Echo 53
Lake Cbib —
Main Ok* 10
Martin Bird 1
Marriner 30
Mattagaml Ex —
Milado —
National Mai. 12
Nemrod Mining 39

New Assoc Devp 20
New Insco 15
New Lorie 13
New Miller Copper 6
New Pascalia 60
Nipiron 5
Norque 8
Oklend 1
Olympia —•
Pine Point 1514
Quejo 3
Hand Mai 6
Rusty Lake 35
St. Jude —
St. Helen 3
Scott Chib 1
Seaway 5
Spring Pole —
Starlight Si
Sullico ' 2.40 :
Valmont 3
Watson Lake 18
William Leys 2
Young Dave 15

Section Industrielle 
at financière 
Cours fournit 

par Klppan A Co. Inc. 
Aggrlte 200
Anglo Tel A —
Banque d’Economie 80
Banque d'Epargne 162
Brinco 5 15
Can Sup 011 11
CPR 4% pr 2.15
Charter Credit 4Vd
Cons. Thea. 6Vj
Credit A'Hance 8
Credit St-Laurenl 12
Crown Life 240
Dupuis priv. 21
Eastern Trust 56
Five Wheels 6V.
GIC 8
Great West Life 760
Industrial Life nouv. —
La Prévoyance —
London Life 330
Les Prévoyant» —
La Solidarité 65
Nat Bowling I
NB Tel. ' 13Vi
Pacific Gas 18
Permeator 14
Shoppers City 294
Soc. d’Administration 37V 
SGF 7V
Soucy Inc. 5V
Trizac —
Trust Gen. priv. 40
Universal Factors 
Un Amus A 17
Un Amus B 16

225
53

167 
5 30 

11% 
2 25 

5V*

57
7Vk
8Vk 

780 
225 

25 Vk 
355 

90

8Vk
5%

1.00

Compilés par Francis I. Dupont 
A Co.

Achats Ventes

denrées
AGRICOLES

Cours des denrées transmis à 
Montréal par le ministère fédéral 
de l’Agriculture :

Oeufs ; Prix de gros aux cen
trales de campagne, cageots de 
bois, extra-gros .60; A-gros .59 à 
60 ; A-moyen .54 ; A-petits .42 ; 
B .40 ; C .33.

Beurre ; Arrivages courants, ad
missible .50%, non admissible .50Vk
k .50Vk.

Fromage; Livré à Montréal, ciré, 
arrivages courants, en gros québé
cois blanc .35V«. coloré .35èk.

Nouvelles pommes do torro : Prix 
du gros, Québec $1.15 à *1.25 les 
75 livres, .80 à .90 les 30 livres; 
Nouveau-Brunswick *1.40 les 75 li
vres, $1.05 les 50 livres. .25 les 10 
livres; Iledu-Prtnce-Edouard $1.55 
les 75 livres, $1.15 les 50 livres. 
Long Island $2.25 les 50 livret.

xAffil Fund Inc. 8.37 
xAm. Bus Shares 4.26 

All Canad. Com. 4.99 
All Can. Div. 6.90
Amer. Growth 9.01
Beaubran Corp. 34.14

xBoston Fund 9.88
xBullock Fund 13.90
Canada Growth 5.33
Can. Gas & Energy 7.43 
Can. Invest. Fund 10.76
Can. Trust Inc. 4.71 
Canafund Co. xd 43.54 
Champ Mut F of Can 6.08 
Collective F Mut. 4.89 
Commonw Int xd 926
C. I. Leverage xd 
Corporate Inv.
Die. Sh. Ser. A 
Div Sh. Ser B 
Dividend Shares 
Dominion Dividend 
Dom. Equity Inv
Dom. Compound 
Dreyfus Fhu

7.81 
10.61 
22.95
4.70
3.54
3.13

19.45
3.76

18.02
10.62
6.81

Tchécoslovaquie couronna 
Venezuela bolivar

1.51K
.2711
.0078
2.414k

.0419

.03164k

.0019
.887

.1564

.0181

.2202
.2996

.001734

.002982
.0877
.1508
3.004k

.9405
Î078
2500

.1514

.2383

_______fund Inc.
Dynamic Fund 
Europ. Growth 
Dom. Compound N-R 3.66 
Federated Growth 4,98
First Oil A Gas 4.78
Fonds Collectif A 6.48
Id B 5.54

Id C 6.83
Group Inc. 3.76
Growth Oil A Gas 9.54

xlncorpor. Invest. 7.27
Investors Growth 7.09
InveBtors Inti. Mut. 4.58
Investors Mut of Can 13.01 

xKeystone Custod B-3 16.82 
x Id ’’ B-4 10.17
x id. ” K-l 9.23
X id. 55 K-2 5 34
xMaas invest Tust 15.33
Mutual Accumlat 3.99
Mutual Income 5.52
North Amer of C. xd 11.37 
One William Street 14.53
Prêt at Revenue Mut 8.35 
Provident Mutual 5.06
Putnam Growth 8.90
Ratiiaon R. I. 4.Si
Regent Fund Ltd. 5.70
Rcasearch Investing 10.72
Sav. Invest Mut of C 6.35
1962 Exec Fund of C 5.98 
T.V. Electronics 7.83
Timed Investment 6.30
United Accum. 6.43

xWelllngtnn Fund 14.80
Western Growth Fund 4.70 
u)—En devisas américain**

9.05
4.61
5.47
7.56 
9.85

37.07 
10.80 
15.24
5.83
8.14 

11.80
5.15

45.72 
6.66
5.32 

10.15
8.56 

11.59
*5.16

3.88
3.36

19.87
4.04 

195.9
10.73 
7.44
«
5.22
7.04
5.89
7.43 
4.11

10.03
7.95
7.70
4.98

14.14
18.35
11.10
10.07 
5.83

16.75
4.36
6.03

12.43
15.88
8.94 
5.50 
9.73
5.13
6.22 

11 72
6.94 
5.83
8.32 
692
7.03

16.13 
5.10

TORONTO
Ventes
ALacon zl6 
Abitibi 1995 
Acklnd zlOO 
Acklnd pr z30 
Alta Dist 270 
Alta Dis vt 450 
Alta Gas 2555 
Alta Gas p 15 
Alta Gas w 250 
Alta Nat 330 
Alg Can 455 
Alg Can w z42 
Algoma 400 
Alumlni 12914 
Aim 4Y« p 1455 
Alum 2 pr 225 
Analog 200 
Anthes A 115 
Argus 400 
Ar B dr z5 
Arg CP pr 635 
Ashdow B 165 
Atl 6 pr z20 
Atl Sugar 325 
Atl Sug A 400 
Bnk Mont 595 
Bank NS 103 
Bath P A zlO 
Beav Lum 50 
Bell Phon 2007 
Bowate pr 270 
Brazil 1019 
Br Tnk 100 
BA 011 1408
BC Forest 2710 
BC Pack z25 
BC Pow 99113 
BC Sugar 275 
BC Phone 690 
BC Pr p 10 
Be 515 pr zlO 
BC Pr 56 IOO 
BrockvUl 150 
Build Pro 50 
BulOlO 1 100
Burard A 
Cal Pow 
Can Cem 
CD Sug 
Cl Fndry 
CI F 4Vk 
Can Perm

100
885
125
z21
880

10
87

C Safe 4p zl5 
CSL 75
C Wire B z25 
CAE 575
C Brw 3380 

C Brw A p 25 
C B Aim A 290 
CBAL Aw 800 
C Cel 175 85
C Chem 523 
C Chem 523 
C Chem w 1000 
C Curt W 100 
C Dredge 460 
C Found 200 
Cdn G Inv 160 
CG Sec A 125 
C Hydro z30 
C Imp Bk 337 
C Ind Gas z40 
C Ind Gs P 275 
C Marc 400 
CPR 6980
Cdn Pet pr 111 
Cdn Tire zlO 
C Tire A 50 
C Util 75 
C Vickers xd zl 
Chrysler 196 
Clatrtone 640 
Clairton w 500 
Col Cell 1205 
Con Bldg 300 
ConBldg w 201 
Con M S 1721 
Co Paper 1543 
ConGas n 3789 
Con Gas A 20 
Cop eClark z30 
Coronati z50 
Cosmos 100 
Crain RL z50 
Crown Tr 105 
Crush Int 770 
Dale 10O
Dist Seag 645 
D Bridge 290 
Dofasco 730 
Dom Glass 500 
Dosco 250 
Dom Stor 5795 
Dom Tar 5564 
Dom T pr zlO 
Dom Text z75 
Du Pont 200 
Exquisit 280 
Falcon 7830 
Fam Play 220 
Fany F 135 
Fittings A 815 
Fleet Mfg z43 
Ford Cda 25 
Fraser 10
Gen Dev 200 
G Dynam 173 
CMC 114
GS Wares 1050 
Goodyear 25 
G Mack A 100 
G Mack B 100 
GL Paper 2580 
GL Fewer 150 
GN Cap w 1475 
GN Cap Bw 300 
GW Coal B z25 
Gr Wpg G 220 

-Gr W vt 
Greyhnd 875 
Guar Tr 330 
Hardee 1445 
Hardee pr zl5 
Hawker S 765 
Hayes Stl 570 
Hendshot P 35 
Horne Pf 10090 
HBC z34
Hughes O P z20 
Hur Erie 350 
Husky 1050 
Imp Flo 50 
Imp Oil 1472 
Imp Tob 615 
Ind Accep 1130 
Ind Min 138 
Ini. Gas 1455 
Inlnd G p 100 
Int City G 200 
I Bronze p z20 
Int Nickel 1953 
Int Util 350 
Int Util P 75 
Int PL 175 
Int St) P 2127 
Inv S A 100

Haut
90

* 484k 
390

S 24
295 
265 

< 294k 
*108 Vs 

820 
S 184»
* 23 Vk 

989
* 57 Vk
* 29 Vk 
$ 404k 
S 48

100
* 19
$ llVk 
S 52 V* 
$ 9Vk 
S 8 
$ 25 Vk
* 184»
* 23 V. 
S 644k
* 71 Vk 
S 51 Vk 
S 42
* 54 V»
* 51 Vk 

265 
190

$ 28 Vk 
S 23 
( 184k 
$ 44k 

S 41Vk
* 54 Vk 
*108 Vk 
$101
$ 96 
$ 7Vk 
$ 25V. 
$ 544 
S 8 
$ 22 V» 
$ 37V. 
S 27 
$ 21 Vk 
$ 89 Vk 
S 75Vk 
$ 96 V» 
$ 57 Vk 
$ 12 
$ lOVk 
$ 104k 
$ 50 
$ 9Vk 

175 
$ 37 Vk 
$ 1044 
$ 1044 
450 

61 
415 
395 

$ 43 V» 
$ 14 
S 17 V. 
$ 644k 
$ 9Vk 
$ 13V» 

400 
$ 35 
$ 1144
* 34
$ 274k 
$ 33 Vk 
$ 20™ 
$ 97 
$ 74k 

345 
$ 8Vk 
$ 9
560 

$ 284k 
$ 39 Vk 
$ 12% 
*107 
$ 8Vk
* 6
* 1044 
$ 14V* 
$ 87 Vk
* 134k 
220

* 54
$ ,1744 
$ 644»
* 18Vk 
$ i4y. 
$ 16
$ 18 

23

Bas 2 h.
90 90
48 Vk 4844 

390 390
24 24

295 295
265 265

29 29 V.
1064k 108'» 
815 815

18V* 18Vk 
23 Vk 23 V» 

585 585
57 V* 57 V* 
28 Vk 29 Vk 
39 V» 404» 
47 Vk 47Vk 

100 IOO
19 19
11 , 1144
52V. 52V. 
9 9
8 8

25 V» 25'.»
18Vk 18 Vk
23 V. 23 V. 
64V* 644»

71 Vk

Jefferson

71V,
51Vk 51 Vk
42 42 
53Vk 54 
51 Vk 51 Vk

265 265
190 190
27H 28 
224k 22 V » 
184k 1644
244k 2444 
41 41Vk
544» 544k 

108Vk 108Vk 
101 101 
96 96

7Vk 7V4 
25V4 25V. 

544 54k
8 8 

22 22 
37 Vk 37 Vi
27 27
21 Vk 21 Vk 
89 Vk 89 Vk 
75Vk 75Vk 
96 Vk 96 Vk 
57 Vk 57 Vk 
12 12
10V» 10 Vk
lOVk 10% 
50 50

9Vk 9V4 
170 175
37 Vk 37V. 
10% io-y. 
1044 104. 

440 445
61 61 

385 410
395 395
43 Vk 43 Vk
14 14
17 V. 17 V, 
64 64Vk

9Vk 9V4 
13 13Vk 

390 390
344» 344k 
114k 114. 
34 34
27% 274k 
33 Vk 33 Vk 
20 Vk 20 Vk 
96 97

7V4 7Vk 
345 345

84k 844
9 9

560 560
28 Vk 28V»
39V. 39V.
12 12V4

107 107
8Vk 8Vk 
6 6 

1044 10% 
14V* 14V* 
67 67Vk
13 Vk 13% 

220 220
5344 53% 
17% 17% 
64V* 64'/. 
18Vk 18Vk 
14'/* 14V.
15'/» 16 
17 Vk 18 
23 23

$ 20% 20 Ms 20 Ms
* 42 41*4 42

$ 7% 7li 7»4
$ 53% 51 513/4
$ 19% 1914 191/4
$ 34% 34ii4 34*4
* 12% 1214 12M»

60 45 60
$184 184 184
* 304k
$ 6V*
* 27
* 84Tk
* 12Vk 
$129
$ 6Vk
* 9
$ 22’/»
* 23 

48
140
305

* 18 
100 
$ 13 
* 61

235 
$ 75 
* 6 
S 15
* 57 
215

* 14% 
$ 25 V.
* 66 Vk
* 6V4 
$ 31
$ 434k 
$ 134k 
$ 24
* 5%
* 6% 
* 18% 
* 8
$ 2644 
* 67 
$ 24% 
$ 49 V. 
$ 8444 

345 
8 53Vk

304» 3044 
6 Vi 6 Vi

26V. 26T» 
84 Vk 84Vk 
12 Vk 12Vk 

129 129
6Vk 6Vk 
9 9

22% 22’/»

$ 17% 17% 
13 13
60V. 60 Vk 

230 230
75 75
544 6

15 15
57 57

210 215
14% 14% 
25 V. 25% 
66 Vi 66V4 

6V4 6V4
31 31
434» 43%
13% 134» 
284, 234»

5Vk 5’/» 
6 SVk

18% 18% 
8 8

2644 2844 
66 66% 
24 V. 24 V. 
49 49
84% 8444 

330 340
53 Vk 53 Vk

Finances
municipales

Ste-Madeleine
d'Outremont

Les commissaires d’écoles 
pour la municipalité de Ste-Ma
deleine d’Outremont, comté de 
Montréal-d’Outremont, ont ven
du, lundi soir, le 23 septembre, 
au prix de 98.419, une émis
sion de $350,000 d’obligations 
remboursables en séries en 
vingt ans, à un syndicat com
posé de Midland Osler Securi
ties Ltd. et Brault, Guy & Cha- 
put & Cie. L’émission com
prend $129,000 de titres à 5M>% 
1964-73 et $221,000 à 5% % 1974- 
83. Ainsi le coût moyen de la 
finance revient à 5.8893%.

Datées du 1er octobre 1963, les 
obligations échoient en séries du 
1er octobre 1964 au 1er octobre 
1983 inclusivement. Elles ne sont 
pas rachetables par anticipation. 
Le capital et l’intérêt semi-annuel 
(1er avril et 1er octobre) sont paya
bles à toutes les succursales d’une 
banque à charte dans la province 
de Québec, et au bureau principal 
de la même banque à Toronto. 
L’emprunt, autorisé par une résolu
tion adoptée le 22 mai 1963, est 
contracté pour la construction d’une 
école élémentaire de 12 classes, 
achat de terrain, etc.

L’évaluation imposable de la cor
poration scolaire .pour 1962-63, s’éle
vait à *32,933,046, y compris $17,- 
743,724 pour les compagnies. L’em
prunt actuel représente l’unique 
dette à long terme de la corpora
tion. La population de la cité d’Ou
tremont au 31 décembre 1962 était 
de 31,233 âmes.

* * *

Rivière-du-Loup
La cité de Rivière-du-Loup, 

comté de Rivière-du-Loup, a 
vendu, lundi soir, le 23 sep
tembre, au prix de 98.546. une 
émission de $129,500. d’obliga
tions à 5%% remboursables en 
séries en dix ans, à un syndi
cat composé de La Maison 
Bienvenue Ltée et McDougall 
& Christmas Ltd. A ce compte, 
la municipalité obtient son ar
gent à un loyer moyen net de 
6.0623%.

C’est en mars dernier que 
la corporation avait fait sa 
transaction antérieure sur le 
marché des obligations. Elle 
avait vendu alors $175,000. de 
titres à SM% séries vingt ans, 
au prix de 96.932. Le coût 
moyen net de la finance avait 
été de 5.8721%.

_____ lOf
Jeff Bw 800
Jockey C 1180 
Jock w 200 
Kelly D A 523 
Kelvinator z40 
Labatt 925 
Lafarge A 400 
L Ont C 850
L Ont C p 725 
lakeland 1450 
Lakel p 325
Lambt Ln 573 
Lau F 1420 
Lau Fn SV. 150 
Laur F 125 z75 
L and J A *13 
Leland ‘ 535
Levy 5885 
Levy 2 pr 150 
LobCo A 6891 
LobCo B 
LobCo pr 
LobG 1 pr 
Lob B pr 
Lob Inc 
Loeb M 
MB & Pr 5941 
Magna El 500 
Mailman p zS 
M Leaf Ml 375 
Mais-F 4547 
Mass-F 5Vk 40 
Milt Brick 1200 
Molson A 302 
Molson B 100 
Mn Foods 400 
Mont Loco z25 
Mt Trust 25 
Moore 1655 
Morse B .25 
Nat Drug z50 
Nat Dr p z25 
Nat Hees 25 
Nia Wire 100 
Nia WireB 100 
Noranda 61*1 
NO N Gas 400 
Nor Phone 200 
NS LP 50 
Ogilvie 635 
Ont Steel 3560 
Ont Store 200 
Osbawa A 267 
Pac Pete 2381 
Pae Pete w 40 
Page-Hers zllO 
Pbina 400 
Pnmns pr z5 
Phantom 165 
Pow Corp 3525 
Premium 100 
Price Bros 930 
QN Gas 2606 
QN Gas P 217 
QN Gas59w z30 
Reichhold 725 
Reitman 100 
Reitman A z5 
Revelstoke 100 
Rolland A 100 
Rothman 200 
Roy Bank 210 
Royalite z50 
StL Cem A z75 
Salada 15670 
Sayvette z75 
Sev Arts 525 
Shaw Ind 100 
Shell Ca 1584 
Shell I w 1040 
Silvewd A 300 
Simpsons 1861 
Slater Steel 850 
Slat Steel 330 
Southam 425 
Stafford z25 
St Pav z45 
St Radio 800 
Steel Can 13227 
Stcr Tr 100 
Suptest Or z50 
Suptet com 50 
Tamblyn z200

* «Vk 6Vi SVk
233 235 235
32» 320 325

#8 38 58
$ 3Vk SVk SVk 
$ 9% 9Vk 9% 
1 18% 18 18%
t 7% 7% 7%

263 260 265
$ 12% 12% 12% 
425 410 425

$ 24 23Vk 24* 8 8 a
$ 14 13% 13%
* 20% 20% 20% 
' **■' 20% 20%

29 29
320 320
20% 21%
12%
7%

I 20% 
$ 29 

325 
$ 21% 
* 12% 
* 7%

12%
7%

1780 t 8 7% 7%
200 $ 51* 50% 50%

70 $ 31% 31% 31%
25 $ 32% 32 V» 32%

600 S 8% 8% 8%
925 $ 19% 19 19%

S 25% 
230

t 96V. 
S 14 
$ 16 
$108 
335 

* 28% 
$ 28%
* 7% 
$ 12V. 
( 98% 
$ 51% 
$ 6%
* 13% 
$ 16

175

24% 
230 
96 Vk
14
15 

108 
330 ,
28 1 
28% 
7% 

12% 
98% 
51 

8% 
15%
16 

175

25Vk
230
96%
14
15%

108
330
28%
28%
7%

12%
98V»
51%

6%
15%
16

175
$ 16 16 16
$ 14% 14% 14%
S 38% 38% 38%
$ 19V. 19% 19%
$ 8% 8% 8%
t 25 25 25
$ 14% 14% 14%
* 21% 21% 21%

340 335 340
$ 38 37% 38
$ 13% 13 13
640 640 640

* 19% 19% 19%
* 7% 7% 7%
$115 115 115

140 140 140
$ 9% 9% 9%

140 140 140
* 37 36% 37
$ 8% 8% 8%
$114% 114 114%

50 50 50
$ 16% 16% 16%
$ 12 12 12
$ 9% 9% 9%

Hard Rock 1000 
Heath 500 
Hollinger 470 
Hud Bay 320 
Irish Cop 1100 
Iron Bay 1300 
Iso 43300

Waite 2000 
Jacobus 14000 
JelUcoe 117000 
Joliet 5000 
Jonsmtth 1000 
Jortel 2300 
KelleyF 1300 
Kenville 13500 
Kerr Add 950 
Kick Min 1381 
Kirk Twn 8000 
Lab Min 700 
L Dofault 4600 
Lakehead 1500 
L Osu 38500 
L Shore 270 
La Luz IOO 
Langis 3500 
Latin AM «000 
Leitch 11200 
Lencou 
LL Lac 
Lorado 
Louvict 
Lyndhst 
Macassa 
Macdon 
Madsen 
Maneast 
Man Bar 
Mano MS 3000 
Marboy 500
Marchant 2900 
Marcon 500
Maritime 3300 
Martin 
Mattgmi 
Maybrun 
McIntyre 
McWat 
MerriU

Texaco pr 
Tor D Bk 
Tower 
T Fin A 
T. Fin 4%

zlO
390

1100
1990

135
Tr Can PI 9315 
Trs Mt 2335 
Trans PPL 500 
Turnbull 260 
Union Acc 100 
Un Acc 2 p 700 
Un Gas 550 
U Corp B 600 
Un Steel 
Vic G Tr 
Vulcan 
Walk GW 
Wat Equip 
Westcoas

300
100
200
910
100

t366
Wcoast vt 965 
W Suppl A 100 
Westfair pr 25 
W Pacific 875 
Westn A 2375 
Wstn 4%pr 50 
Wstn 6 pr 10 
West A w 1720 
Wdw a xd 1745 
Wdwd A w 575
Y Knit A 200
Y Knit B 800 
Zellers 175

$ 7%
$ 9

,$ 7% 
$ 75 
$ 14V.
* 17V.
* 11% 

315
$ 7% 
480 

$ 17% 
640 

S 14 
$ 37% 
$ 10% 
$ 20% 
$ 30 

410 
$ 9% 
$ 9% 
$ 22% 
$ 52 Vk 
$ 18% 

360 
$ 22% 
$ 87% 
$ 63 

68
$ 11% 

$ 95 
$ 34% 
$ 15% 
$ 8V. 
$ 12 
S 9% 
S 11 
$ 20% 

$ 27 
460

* 14% 
425

S 57% 
6

$ 16% 
$ 16Vk
* 12% 
* 28%
* 19%
* 16% 
$ 97

7% 7%
9
7% 

75 
14% 
17 V. 
11% 

315 
7% 

490 
17% 

640 
14
37%
10%
20%
30

410
9%
9%

22%
52%
18%

360
22%
87%
63

7%
74%
14%
17%
11%

315 
7%

17 Vk 
640 
13%
37 Vk 
10%
20%
30 

410 
9%
9%

22 
52 Vk 
18Vk 

360 
22%
87%
62%
68 
11%
95 
33 Vk 
14%

8Vk 
12 
9%

10%
20%
26%

460 
14%

425 
56%
6

16%
16 
12%
28%
19%
16%
97

*107% 107% 107% 
900 855 -855

21%
610 
350 
45 
36

11%
95
34%
15V*
8%

12
9%

10%
20%
26%

460
14%

425
57%

6
16%
16
12%
28%
10%
16%
97

* 21%
350 

SO 
$ 36

Alminex 500 
Ang U Dv 6500 
Cal Ed 150 
C Oil Ltd 1000 
CS Pete 200 
C Delhi 11211 
C Delhi w 400 
C Ex Gas 500 
Cent Del 2405 
C Drago 11000 
C West P 1500 
Duvan 1000 
Fargo 200
Gr Plains 700 
Gridoil 3427
Home A 3800 
Home B 1450 
HB Oil G 215 
Landa 1000
Medal 3432
Mideon 5200
Nat Pete 5500
NC Oils 
Northcal 
Northld 
Palliser

PETROLES

21%
650
350

45
36

1150
7000
1000
2000

Provo Gas 700
8083
700

14000
.3500
1000

Quonto 
Sareee 
South U 
Spooner 
Stanwell 
Teck Cor 1616 
Trans Ca .3300 
Triad Oil 5200 
Union Oil 705 
Unispher 7833 
Un Oils 17841 
U Canso vt 500 
Un Reef P 2500 
Wcspac 3000 
Wsburne 4900 
W Decalta 1200

43055
1000
900

4100
1500

7100
5500
500
500

1000
3500
3740
1500

54900
2000

4600
2100
7000

200
3000

15000
600
250

Acad Ur 
Accra 
Advocate 
Agnico 
Akaitcho 
Am Lal-der 500 
Ang Hur 500 
Ansil 500
Area 3400
Arjon 13000 
A Arcadia 1500 
AtlinRuf 1500 
Aumaq 
Bankeno 
Bankfield 
Baska 
B-Duq 
Belcher 
Bethlm 
Bevcon 
Bibis 
Bidcop 
Black Bay 2500 
Bouzan 7000 
Bralorne 210 
Broul Reef 800 
Brunswk 1900 
Buff Ank 2.300 
Camflo 3000 
Camp Chib 705 
Camp RL 100 
C Astoria 736 
C Austral 1000 
C Dyno 
C Malart 
Cdn NW 
C Silica 
CanErin 
Captain 
Cassiar 
Cent Pat 
Cent Pore 1000 
Chester 500 
Chib-Kay 3000 
Chimo 65750 
Coeh Will 1300 
Comb Met 1033 
Con-Key 2000 
Cn Shaw 16166 
C Callin 32000 
C Discov 2000 
C Fen 1000 
C Marben 1400 
C Mogul 4340 
C Mosher 800 
C Northld 3611 
C Red Pop 9000 
C Sannr 2000 
Con Corn 7000 
Cop Man 4000 
Courvan 800 
Cowich 725 
Croinor 12000 
Crowpat 
Cusco 
Daering 
Deer Hor 4300 
Delhi Pa 10000 
Delnite 976 
Denison 2195 
Dicknsn 
Dome 
Donalda 
E Amphi 
East Mai 
East Sul!
Elder 
Eureka 
F’west T 25000 
Fatima 1100 
Geco Mns 148 
Cenex 10000 
Giant YK 605 
GF Mining 4680 
Goldray 1500 
Granduc 121, 
Gulf Lead 2000 
Gunnar 306

29 29 29
465 460 460
109 106 106
160 155 158

5 12*4 12*4 12*4
35 33 35

147 143 147
170 170 170

11 10V4 11
13 13 13
87 87 87

125 125 125
ES

7 « 614
45 45 45

710 705 710
49 48 48
76 76 76

1514 1514 15i/4
980 980 980

8Ms 8V4 8»/4
115 112 115
15 1414 15
44 43 V4 4314

7 7 7
6 5V4 5V4

47 47 47
13 13 13
6 ■' 6 6

26 Ms 26 Ms 26 Mi
37 36 36 M,

615 600 600
8 8 8

27 24 Ms 24 V4
9 9 9

14 12 14
62 61 62

470 470 470
24 24 24

505 500 500
204 194 204
91 90 90

380 380 380
\ 16 16 16

7 7 7
7 7 7

103 97 97
41 41 41

4>/4 4 4
100 100 100

8 , 8 8
7 7 7

; u 10*4 10*4
112 112 112

6 5V4 5Ms
16 16 16
15 1414 1414

112 104 107
420 415 420

1914 19V4 1914
101/4 10 10
46 44 44

6 5V4 5V4
83 83 83
15 15 15
40 40 40

120 118 120
165 164 164
22 21 22
12 ll‘/4 111/4

2500
8500

200

400
zlO

5000
2000
1500
200

1000
2500

14

16% 16% 16% 
12 11% 11% no no no
19% 19Vk 9% 

16 15 15
8% 8 8

12 11% 12 
14 14
60 60
27 24 24
70 70 70

$ 11% 11% 11V. 
600 595 600

$ 29% 29% 29%
10 10 10

1 1 7 7
215 215 215
240 240 240

80 80 80
27 26 28
18% 15% 15%
13% 13% 13%

$ 29 29 29
10 10 10

$ 11% 11% 11% 
16% 16% 16% 
23 22 23

455 450 455
7 7 7

840 835 835

IS 19 IS
5 5 5

< $7% 37% 17%
< 55% 55% 58’,

33 33 3.7
93 93 92

150 143 145
12% 12% 12% 
18 17% 17%
6% 5% 6

26 25 28
13 13 12

140 139 140
17% 17% 17%
6 5% 5%

635 630 «35
15% 15
21% 20 

* 34 34
800 780
27% 26 
21 19

225 
500

8000
1000
5400

750
500

1100
500
550

1000
500

2100
2800
1450
1985

12500
22600

1000
3500
7000
2000

Meta Ur 4000 
Min Corp 900 
Min Ore 5785 
M Wright 10CO 
Multi M 1027 
Murray M 600 
Nama Cr 41500 
Nealon 6000 
Nw Algr 1000 
Nw Ath 7000 
NwConex 100 
Nconex wt 900 
N Harr: 1000 
N Hosco 24800 
N Kelore 5000 
Newlund 
N Mylam 
Newnor 
N Rouyn 
N Senator 6500 
Nickel MS 2536 
Nick Rim 4500 
Norlex 2520 
Normetal 322 
N Bord 27300 
N Coldst 3250 
N Goldcrt 3000 
N Rank 160 
Northgate 700 
Norsp Aw 200 
Opemiska 4475 
Orchan 950 
Ormsby 12000 
Parmaq 
Patino 
Pax Int 
Paymast 
Peerless 32000 
Perron 4000 
Pick Crow 505 
Placer 400 
Pros Air 2000 
Purdex 5000 
Que Ascot 500 
Q Mattgm 1500 
Quemont 500 
Radiore 
Kayrock 
Raglan 
Rexspar 
Rio Al;
Rix Ath 10000 
Rockwlp 1700 
Rowan C 
Ryanor 
Salem 
Sand Riv 
Satellite 
Sheep Cr 
Sherritt 
Sigma

15% 
20 
34 

790 
27 
10

225 225 225
500 500 500

30 29 30
26 25 26

235 217 32.7
7% 7% 7%

151 151 151
140 135 140

7% 7% 7%
8 8 8

300 300 300
16 16 18

230 230 230
5 5 5

16 18 16
14 14 14
13% 13% 13% 
92 91 91

8 8 8
46% 46 46%
64 64 64

940 935 940
8 8 $

$ 47% 47 47
22 22 22

120 112 116 
8% 8% 8% 

$ 19 19 19
7% 7% 7%

40 40 40
22 22 22

120 116 120 
21 19 21
11% 11% 11% 
6% 6% 6%

27 28% 27
375 375
70 70

7 7
201 208 

7 7
15
13% 13%
14% 14%
14 14
17 18
21 21
16 17
37 37

315 315
27 27
60 60
18 19
26 27

365 385

2500
2134
1000
9000

83500
1800
2000
2000
2700

200
500

2006
4000
3625
700

2535
400

375 
70 

7
208 

7 
15 
15 
15 
14 
18 
21 
17 
37 

320
:io
60 
19 
27

375 __ ___
37% 37% 37 Vk 

805 810
325 325
24 25

11% 11% 11% 
665 660 665

18% 18% 18% 
12 12 12 
23% 23 23
13% 13 13%
53 53 53

$ 27% 27% 27%

$ 11V4 11% 11*4

$ 14% 14% 14% 
25 25

810
325
25

24% 24% 
6

Sil Miller 1000

25 
25 
6

10% 10% 10% 
45 45 45

5 5 5
14 14 —

145 145 145
282 280 282

525 525
Siscoe 
Starratt 
Steep R 
Temag 
Thom L 
Torbrit 
Tormont 
Trin Ch 
U Mining

350
10000

890
100

2200
1500
3580

14800
500

U Asbestos 100 
Un Buffad 1500 
Un Keno 100 
Un Macfie 1000 
Vauze 7000 
Violam 2250 
Werner 1000 
West Min 3200 
Wiilroy 1350 
Wiltsey 
Winch 
Windf 
.Zenmac 
Zuiapa

73882
1000

108889
5000
4000

24 24 24
175 175 175

7 Ms 6 7
445 435 445

69 69 69
58 54 58
39 39 39
26 Va 2514 25 V4

157 152 152
1914 1914 1914

279 279 279
73 71 72

560 560 560
26 28 26
73 66 66

227 224 225
814 8V4 8V4

405 400 400
152 152 152

18 17 18
6 6 6

54 47J/4 50
21 2014 2014
21 20 20 V4

: 2,211 000.

ENQUETE ‘

Taux Paiement Enr*. Ex-dlv.
B A Aasuranc* $2.20 S. ann. 1-10 27-9 ------
Federal Grain Ltd. C’B”) *0.35 tr. 1-11 18-10 16-10

id. (priv) *0.35 tr 1.11 18-10 18-10
General Bakeries Ltd. SO 12% tr. 31-10 1610 11-10
Opemiska Copper Mines Ltd. *0.20 16-12 25.11 21-11

id (boni de) $0.05 16 12 25 11 21-11
Reitman’s (Canada) Ltd. ("A") *0.10 tr. Ml 15-10 ------

id. lord) $0.10 tr. Ml 15-10 —-
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prises, qui comptent plus de 
100 savants dans leur personnel, 
disent qu’elles ont l’intention de 
profiter des avantages fiscaux 
dans l’avenir.

Et la moitié des moyennes 
entreprises étudiées — et, no
tamment, quelques-unes des 
grandes compagnies du Canada 
— ont déjà profité des exemp
tions, ou disent qu’elles le 
feront bientôt.

Tandis que quelques entrepri
ses attendent pour voir de 
quelle façon ces nouveaux sti
mulants vont jouer, un certain 
nombre d’autres recommandent 
des amendements à la loi ac
tuelle. Parmi les suggestions 
mentionnées dans l’enquête du 
NICB, citons les suivantes : 
appliquer les exemptions au 
total, plutôt qu’à l’augmenta
tion des dépenses de recherche; 
employer une moyenne de cinq 
années pour calculer les ac
croissements au lieu de l’unique 
année (1961) qui sert mainte
nant de base; donner leur plein 
effet aux stimulants en les 
rendant permanents.

Durant les dix prochaines 
années, la majorité des entre
prises soumises à l’enquête 
comptent que de 5 à 50 pour 
cent environ du volume de leurs 
ventes va consister en nou
veaux produits sensiblement 
modifiés et transformés. Cer
taines compagnies (parmi les 
industries de la défense et des 
produits pharmaceutiques, par 
exemple) prévoient qu’elles 
vont- dépendre encore plus de 
nouveaux produits ou de pro
duits radicalement modifiés au 
cours des dix prochaines an
nées. Parmi celles qui prévoient 
peu de modifications de leurs 
produits, il y a les mines, les 
pâtes et papiers, les éditeurs 
de journaux et de magazines et 
les fabricants de produits de 
consommation essentiels com
me lé sucre, la bière et le 
tabac.

La transformation des tech
niques a fait perdre leurs mar
chés à certaines entreprises, 
mais plusieurs de celles que le 
Conference Board a étudiées 
déclarent que cela joue dans les 
deux sens et apporte tantôt des 
gains et tantôt des pertes. Plu
sieurs font observer qu’elles 
ont pu tenir tête à la concur
rence d’ordre technologique en 
accentuant leur propre effort de 
recherche et d’expansion, ou en 
recourant aux travaux de re
cherche d’une entreprise mère 
à l’étranger.

Le recrutement d’un person
nel de recherche compétent a 
posé des problèmes ennuyeux 
au Canada. Ceux qui ont répon
du reconnaissent, en général, 
que l’on éprouve du mal a 
engager des chercheurs compé
tents, à cause de la pénurie 
des talents et de l’âpreté avec 
laquelle les entreprises cana
diennes et celles des Etats- 
Unis se disputent les savants 
canadiens.
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